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ABRÉVIATIONS ET SIGLES DE L'APPARAT CRITIQUE 


Manuscrite 


(Sont seule» mentionnées les pièces pour lesquelles chaque 
manuscrit est cité dans l'apparat; pour l'analyse complète et tous 
autres renseignements, voir Tome I, Appendice Α, p. 185-190). 


A  Coislin. 292 (ya--xu s.) : Cal. 1-3, 5-13, 16-24, 27, 28, 
31-34; Buch. 1. 

A’ : Or. 4, 7, 18-33. 

Α' -- : Cal. 30. 

B RA : Cal. 30. 

B* Coislin. 291 (xiv* s.) : Or. 4, 7, 18-33. 

С Valop. 667 (χιν: 5) : Cal. 1-13, 16-23, 27, 28, 30- 


34 ; Euch. | et 2. 


с = passages récrits super rasura. 

с. — : Or. 18, 19, 25-27, 30. 

D Mosq. 417 {χιν' s.) : Cal. 1-9, 12-18, 20-34; Euch. 
| et 2. 

E Valié. gr. 1436 (xvi® s.) : Cal. 1-34; Euch. | et 2. 

F Chalki theoi. 46 (xiv- s.) : CoL 14-34. 

G Χορ. 141 (χν«-χνι: s.) : Cal. 1-14. 

C == : Cal. 2, 118-282. 

H Bodl. Cromw. 8 (xiv- s.) : Cal. 4, 13, 15-17, 23-25, 27, 
33. 34, Euch. 1. 

I Parts gr. &95 (xi' s.) : Cal. 10-12, 14, 15, 18-20. 

/ passages récrits sur une écriture pâlie. 

K  Valic. gr. J782 (xvi: s.) : Euch. 2. 

L Тауга 937.0 75 (xiv: s.) : Cat. 16, 17, 30. 

M Vatic, gr. 733 (χιν: 8.) : Cat. 26. 

N  vtfldoó. th. gr. 274 (xiv« s.] : Cal. 24. 

0 Monac. gr. $26 (xv« s.) : Euch. 2. 

0% Monac. gr. 177 (xvi; s.) : Or. 4, 7, 18-33. 

Ἡ Palm. 427 (х,у. g.) : Euch. 1 et 2. 


passages récrits super rasura. 
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abréviations 


Ca^oc. il (xv^-xv-s) 
Valic. Urb. gr. 14 (xv. Si) 
Darocc. 108 (xvi- 5.) 
Paris, gr. 1010 (XV|- 8.) 


Vallicell. 42 (ΧΥ]- g.) 
Valic. regin. 21 (χνι: g.) 


A/n&ros. gr. Q so sup. (xiv« S.) : 
Canon, gr. 15-1G (ХУ--ХУ1- s.) 


Пех. pair. 212 (xvn« g.) - 
Athen. B. y. 334 (χνι: s.) 
Athen. B. N. 425 (xm- g) 
Athen. B. jV. 510 (xm« s.) 


Hieros. S. Sabae. 407 (xm* s.) 


'Bodl. Cromiv. Ó (xv« 3.) 
Paris, yr. 873 (χυι« 3.) 


sigi.es 


. 26, 28-34. 
2225; 
25229) 
πο 


10 et 13. 


2 


10, 13, 14, 21, 22, 24. 
4. 7, 18-26. 28-33. 


. 24. 


— accord des manuscrits des Discours alphabétiques mentionnés 
ü l'apparat des témoins pour le passage considéré. 
= texte des Chapitres, d’après l'édition J. Darrouzés. 


` 


— accord des manuscrits des Catéchëses mentionnés ü l'apparat 


des témoins. 


= accord des manuscrits des Discours mentionnés à l'apparat 


des témoins. 


ABRÉVIATIONS ET SÍGLES 9 


Symboles cl conventions 


+ addidit, -erunt 

( ante 

> omisit, -erunt 

eo mutato ordine scripsit, -erunt 


add. addidit, -urunt 
cancell, cancellauit, -erunt 


cet. ceteri (se reporter pour chaque cas à l'apparat des témoins) 
del. dclcuit, -cru ni 

gl. glossauit, -erunt 

SCI. scripsit, -erunt 


transp. transposuit, -erunt 


α.β.Υ...αΙίετα manu super rasura (voir р. 7, C, 1, P) 


is ante correctionem 
“« іп margine 
τῷ post correctionem 


supra lineam 

er super rasura 

— Tenir compte des mots intermédiaires. 

Ne pas tenir compte des mots intermédiaires. 

( ) enfermant une unité critique : Variante particulière d'un ou de 
quelques témoins au sein d'un groupe, ou d'une des mains 
successives dans le même manuscrit. 

( ) enfermant un simple sigle : Renvoi à l'unité critique voisine qui 
concerne ce témoin ; si, en rigueur de terme, il n'a pas à 
figurer dans l'unité critique présente, il est utile de le 
rappeler, et de signaler celle des variantes en présence dont 
se rapproche son texte. 

ГІІ-І Texte effacé : on distingue les traces d'une, deux... lettres. 

(-! . Texte effacé : on no peut compter les lettres disparues. 

( 1 Espace laissé en blanc par le scribe. 


[ | Lacune. 


-> précédant un sigle : Apparition d'un témoin (incipit dans l'apparat 
des témoins ; omis s'il coincide avec un alinéa). 

«- suivant un sigle : Disparition d'un témoin (explicit dans l'apparat 
des témoins : omis, s'il coincide avec un alinéa). 


10 ABRÉVIATIONS ET SIGLES 


Nota bbne 
I — 5 + Λόγο а С“ 
sc lit: 5 in margine addidit Aóyo a' G 
8 Τοῦ αὐτοῦ | Пврі-С 
sc til: 8 ante Пері addidit Tov αὐτοῦ G 


П. — Quand un siglc figura une seule fois dans l'apparat critiqua 
avec un des exposants "1, Pe, ·', *r, il faut entendre que le texte 
primitif du manuscrit ou bien est illisible, ou bien est celui de la 
variante opposée. 

Quand un sigle figure une seule fois avec Гехроѕапі :«, il 
faut entendre que le texto post correctionem est celui de la 
variante opposée. 

Quand un sigle figure deux fois dans une unité critique, sans 
exposant et avec :* ou me, il faut entendre que le scribe 
ou un correcteur à indiqué une variante sans supprimer le texte 
primitif. 


Texte et traduction. Les lettres en exposant renvoient aux 
citations scripturaires. 


Traduction. Les chiffres en exposant renvoient aux notes. 


Les mots en italiques signalent les équivalente approximatifs 
adoptés, faute de mieux, pour certains termes grecs dont on 
trouvera In liste à l'index du vocabulaire spirituel. 


TEXTE ΕΤ TRADUCTION 


I 


1 


X XIII 


Пері μετάνοια kai φόζου Θεού. Καὶ ὁποιον αγώνα εχει 
ψυχή καὶ πόνον καρδία ὁ μετὰ συντετριμμένου TOU πνεὺ- 
µατο * μετανοῶν. Kai viva εἰσὶν & λέγει και προ τον 


φιλάνθρωπον Κύριον εὐχεται. 


Λόγος KT”. 


Ἀχοὐσατέ µου των λόγων, vioi µου ἐσχατοι, ἀγαπητοὶ 
μου, περιποἰητοὶ µου, ἀχοὐσατέ µου, εἰ ἁληοώ о πατέρα 


тоӨеіте µε καὶ ζητεῖτέ µε. Поїо των ἀνθρώπων, φαρμάκω 
a. Cf. Ps. 50, 19 


Cat = EC AFH D 


| Tov αὐτοῦ [Περί + C FII || ποιον СЕ” 4 φιλάνθρωπον > EC || 
Κύριον : Θεόν А | εὐχεται + Ευλόγησαν, πάτερ C F D || 5 Λόγο 
(A. > D ky E F D : Λόγο x' А Λόγο κδ C Λόγο ' Π| 6 τὸν 
λόγον C FI 7 роо“ : ue D. 


1. Disc. 67 dans la traduction de Dionysios Zagoraios. Cette 
Catéchése remarquable, écrite en grande partie dans une belle prose 
rythmée, traite d'une maniére originale un théme traditionnel de 
spiritualité et de théologie mystique, celui de l'ivresse spirituelle. 
Voir ma communication au Troisième Congrès de Patristique à 
Oxford, en septembre 1959 : Le thème de l'ivresse spirituelle dans la 
mystique de S. Symion le Nouveau Théologien. Une étude historique 
détaillée de ce théme a été faite par Hans Lewy, Sobria Ebrietas, 
Unlersuchungen zur Geschichte der anliken Myslik, Giessen 1929 
(Ceiheft 9 zur Zeitschrift für die noutestamenlliche Wissenschaft und 
die Kunde der ülteren Kirche). Lewy se borne à la période ancienne 
et ne parle pas de S. Syméon. Sans vouloir reprendre tout le sujet, 
je dirai ici que le thème de l'ivresse spirituelle ou divine (θεία μέθη), 


X XIII 


L'IVRESSE MYSTIQUE 
AU TERME DE LA PÉNITENCE 


Sur la pénitence et la crainte de Dieu. — Quel combat de 
Pâme et quelle peine du cœur endure celui qui, l'esprit 
contrit*, fait pénitence. — Quelles sont ses paroles et les 


priéres qu'il adresse au Seigneur ami des hommes. 


Discours XXHI*. 


Ecoutez mes paroles, mes benja- 


La douleur intérieure mjng meg bien-aimés, (fils) que je me 
suis acquis, écoulez-rnoi, s'il est bien 


vrai que vous me chérissez et me recherchez comme un 


équivalent à celui do l'extase et de la joie mystique, se rencontre déjà 
dans la littérature poétique et religieuse paienne jusqu'à Plotin. 
Il se trouve aussi chez les gnostiques, d'oü il semble avoir passé chez 
Philon, qui l'utilise dans son exégèse allégorique de la Biblo. Philon 
parait être aussi l'inventeur du célèbre oxymoron :ivresse sobre » 
(μέθη νηφἀλιο ), qui a eu une telle fortune chez les Pères de "Église. 
Parmi eux, le premier qui traite ce thème de Гіугеѕѕе spirituelle 
est Origine, bien que l'oxymoron philonien ne se rencontre pas dans 
ses écrite, du moins dans ceux qui ont été conservés. Voir Or igéne, 
Comment, in Joh., 1, 30 (éd. Preuschen, GCS 4, p. 37, lig. 16-28 et 
28-31) : μεθύειν u£Onv οὐχ ἁλόγιστον, ἀλλα θείαν ; Comm, in Maith. 
ser. 85 (éd. Klostermann, GCS 11, p. 196-197); Hom. in Lev. 7, | 
(éd. Bachrens, GCS 6, p. 373-374) et Comm, in Cant. 3 (éd. Baohrens, 
GCS 8, p. 184 s.). C'est EusCdb de Césarée qui, le premier parmi 
les chrétiens, emploie le terme <ivresse sobre > (Commentaire sur les 
Psaumes, 35, 9-10, PG 23, 321 AB ; 36, 4, ibid. 325 C) ; mais c'est 
chez S. Grégoire de Nysse qu'il atteint son plue grand développe- 
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πληγεὶ τὴν καρδίαν αὐτοῦ καὶ αλγὼν kai κοπτόμενο πὸνφ 
σφοδρώ τὰ ёуто αυτού, τραυμάτων μικρῶν δέρματο 
σώματο αὐτοῦ φροντίσει ἡ μελήσει αὐτώ περὶ τούτων ; 
Ὁ γὰρ ἐν τη καρδία αὑτοῦ κρυπτὸ πόνο καλύψει πάντα 
πόνον ἡ κνησμονήν, γινομένην ἐπὶ δερµατίδα σώματο αὐτοῦ, 
καὶ ек συνοχἠ τὴ καρδία αὐτοῦ οὐκ ἀφίεται διαολέψαι 
καὶ ἰδεῖν τὰ ἐπὶ τῳ σώματι αὐτοῦ, алла πόνω καὶ ὀδύνη 
ἀφορήτω τὴ καρδία αὐτοῦ ἐπιλανθάνεται τῶν πληγῶν, των 
Еу TO σώματι αὐτοῦ, καὶ τὰ ἱμάτια αὐτοῦ таї χερσὶν αὐτοῦ 
διαρρήξει καὶ тої ὃνυξιν αὐτοῦ тоу χειρὼν τὰ τραύματα 
του σώματο αὐτοῦ ἐπιξάνη. Ἐπιλάθηται δὲ καὶ γονέων 
καὶ φίλων αὐτοῦ καὶ ἐπὶ πάντα ἀνθρωπον οὐκ ἁτενίσει тої 
ὀφθαλμοῖ,, οὐδέ ἐπιστραφήσεται ооотпро то προσώπω 
ἐπὶ ἀνθρωπον καταρώμενον αυτόν. Οὐ φροντίσει κτημάτων 
ἡ πραγμάτων αὐτοῦ, καταλείψει тру πλοῦτον αὐτοῦ ει 
διαρπαγἠν тої βουλομένοι. Ἄρτον ἡἠδέω οὐ φάγεται, 
ἐμπέπλησται γὰρ πικρἰα :. Οἶνον ἠδέω οὐ πἰεται, πόνο 
γὰρ ἐστιν ει κόρον αὐτώ. Toi καλοῦσιν εἰ δεῖπνον πότου 
μετ᾽ ὀργή μεγάλη ἀποκριθήσεται < Ἀπόστητε ἀπ᾿ 
ἐμοῦ, θάνατο γὰρ συντρἰβει µου την καρδίαν, καὶ ті οἶδα 
εἰ ἀρτι λάβη αὐτὴν ; Ζην γὰρ ἐν pico μισητόν μοι γέγονεν, 
ὃτι ἡ ζωὴ αὐτη θάνατο , εγώ бе οὐκ ἠδειν!. > Ἐπί κλίνην 
στρωμνἠ αὑτοῦ οὐκ ἀναβήσεταιθ, ἀλλ᾽ εσται κυλινδούμενο 
καὶ ἁσπαίρων ἐπὶ τὴ γη , κράζων μεγὰλα καὶ ὀδυρόμενο , 


φροντίδα μηδεμίαν ποιούμενο тоу ὁρώντων αὐτὸν ἀσχη- 


a. Cf. Jér. 15, 17 b. Gen. 28, 1C. Prov. 23, 25. Cf. Job 42, 3 
c. Cf. Ps. 131, 3 


Cat - EC AFH D 


13 δέρμασι EC 16 ἐπιλάθηται H D || 21 τῷ προσώπω > F || 29 
λάβοι C U 30 ἐγώ οὐκ ἠδειν : ἐντεῦθεν ἠδη F | κλίνη D || 32 orai- 
pov CFD. 


ment et approfondissement mystique, dans les Homélies sur le Can- 
tique des Cantiques (Horn. 5 in 2, 13 ; Horn. 10 in 5, 1 ; PG 44, 873 B, 


CATÉCHESE XXIII 15 


père : quel est l'homme qui, le cœur atteint par le poison, 
frappé et torturé par une affection interne aigué, se pré- 
occupera de petites blessures ü la surface de son corps ou 
s'en fera du souci? L'affection cachée en son cœur lui 
dissimulera toute affection ou irritation qui apparaît à la 
surface de son corps, et l'angoisse de son cœur l'empêche 
de distinguer et de voir l'extérieur de son corps, mais 
l'affection et la douleur intolérables de son cœur lui font 
oublier les plaies que porte son corps, il déchirera scs 
vétements de ses propres mains et des ongles de scs mains 
griffera les blessures de son corps. П (en) oubliera ses 
parents comme scs amis, et sur personne au monde il ne 
jettera les yeux ; il ne tournera pas un visage sévére vers 
celui qui le maudit, il ne se préoccupera pas de ses domaines 
ni de ses richesses, il abandonnera sa fortune à qui veut la 
piller. C'est sans plaisir qu'il mangera son pain, empli qu'il 
est d'amertume- ; c'est sans plaisir qu'il boira son vin, 
ayant la souffrance à satiété. A ceux qui l'invitent à une 
beuverie, en grande colére il répondra : a Allcz-vous-en 
loin de moi, car la mort broie mon cœur, et sais-je seule- 
ment si elle le prendra bientót? Vivre, en effet, dans cette 
existence, m'est devenu haïssable, car cette vie est une 
mort, et je ne le savais pasb.a Π ne montera pas sur le lit de 
son repos0, mais il restera à se rouler et à se débattre par 
terre, à pousser de grands cris et des gémissements, sans 


se préoccuper le moins du monde de ceux qui le voient 


989 C-992 B; éd. Langerbeck, Leiden 1960, p. 156 et 309-310) 
et dans le Discours sur l'Ascension du Christ (PG 46, 692 B). Voir 
J. Daniélou, Platonisme et Théologie Mystique9, Paris 1954, p. 274- 
284. On trouve aussi des passages sur l'ivresse spirituelle, « sobre » 
chez quelques-uns, dans les Catéchèses de S. Cyrille de Jérusalem 
(μεΟύουσι μέθην νηφάλιον ; Cal. 17, 19, PG 33, 989 C - 992 В — sur 
Ad. 2, 15), chez S. Jean Chrysostomb {Horn. ado. ebriosos, 2, PG 50, 
435-436), chez le Psbudo-Ciirysostome {In Sanctam Pentecosten 2, 
PG 52, 809-810), dans les Homélies Spirituelles attribuées à Macaire 
(Horn. 8, 2; PG 34, 529 A) et, parmi les latins, chez S. Cypricn, 
5. Ambroise et S. Augustin. 
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μονοῦντα ἡ των ἀκουόντων τὴ κραυγή αὑτοῦ και 
καταλοιδορούντων αὐτόν. ᾿Ἔσονται oi δφθαλμοί αὐτου 
φλέβε, лцүй обор μάλλον προχέοντε ἡ προφέροντε τὸ 
δράν. Πάντα ἁνθρωπον ὦ ἀγγελον μακαρίσει ὁ ἀνθρωπο 
εκείνο , καὶ той ὀντα καὶ тоо παρελοόντα καὶ тоо μήπω 
τὸν κόσμον γνωρἰσαντα , καὶ παν κτήνο καὶ παν ἐρπετὸν 
¿prov επὶ τὴ γη καὶ παν ὃ ἐχει πνεύμα Gor] > µακαρίσει 
λέγων : < Ὁ εὐλογημένα πάντα τα ὑπὸ тоо Θεού ποιηθέντα, 
Еу χαρὰ ψυχἠ καὶ ζωὴ αὐτῶν ἁπόνω διάγοντα, εγώ δὲ 
μόνο φορτίω βαρούμαι αμαρτημάτων καὶ πυρὶ κρίσεω 
κρίνομαι καὶ δδυνώμαι μόνο erni τὴ γῆ |» Πἀάσαν ψυχὴν 
μίαν λογίσεται καὶ O αγἰαν τω Κυρίω σεβασΟήσεται καὶ о 
ακἁάθαρτο εὐλαοηθήσεται ἀπὸ πἀντων. Δίκαιον ἀπὸ ἀδικου 
οὐ διακρίνει, ἀλλ᾽ ἐξει TOO πάντα ἰσον, καθαροὺ τε καὶ 
ἀκαθάρτου. OÙTO μόνο χωρίζεται ἀπὸ NAON τὴ κτἰσεω 
τὴ ὑπὸ τὸν οὐρανόν, καὶ ἐπὶ κοπριὰ ἀμυθήτων κάθηται 
αμαρτιών καὶ σκότει ἁγνοία καὶ λύπη περιέχεται, τέλο οὐκ 
ἐχοντι. Τὸν δὲ ἰχώρα των τραυμάτων αὐτου ἀποξέσει οὐ 
μετὰ ὀστράκου ὦ ὁ Тор”, ἄλλα Toi ονυζι των χειρῶν 
αὐτου διὰ την βίαν тоо πόνου τὴ καρδία αὐτου ' 'Iof yàp 
την σάρκα πληγεὶ εἰχε την ψυχήν ὑπὸ Θεού σκεπομένην 2, 
OÙTO δὲ τὴν ψυχήν σὺν τω σώματι ὑπὸ ἁμαρτιῶν εσχε 
πεφαρμαγμένην, καὶ διὰ τούτο χείρων ἡ οδύνη тоо ἀνθρώπου 
εκείνου δεκαπλασίω олер TV πληγἠν τοῦ Тор. Μετὰ ταύτα 
δὲ καταλείψουσιν αὐτὸν συγγενεὶ κατὰ σάρκα καὶ πάντε 
γνωστοί καὶ φίλοι αὐτοῦ οἱ ἐν κόσμω ' μικρὸν γὰρ συνακο- 
λουθήσαντε αὐτω καὶ συνδακρύσαντε τὴν ἀπαρηγόρητον 
θλῖψιν αὐτοῦ καὶ T ἁπαράκλητον τὴ ψυχή αὐτοῦ θεωρή- 


σαντε, ὦ βδέλυγμα ἡγησάμενοι, ει τα ἴδια ὑποχωρήσουσιν 


a. Ct. Gen. 7, 14-15 b. Cf. Job 2, 8 c. Cf. Job 2, 6 


Cat — EC AFH D 


36 προσφέροντε E II | tò > E FH | 41-44 gl. Σηµεἰωσαι oiov 
λόγου δφείλει λέγβιν ὁ κατὰ Өсбу боу А || 41 τοῦ > AF || 45 шау 
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faire ces inconvenances ou entendent ses clameurs et 
déblatérent contre lui. Scs yeux seront des sources, répan- 
dant un courant d'eau plutót qu'ils ne produisent la vision. 
Tout homme sera, au jugement de cet homme, bienheureux 
comme un ange — qu'il soit présent ou passé, ou n'ait pas 
encore fait connaissance avec le monde ---, ainsi que toute 
béte et tout reptile qui rampe sur la terre, et tout ce qui a 
le souffle de vie*, il le proclamera bienheureux en ces 
termes : « Oh, que bénies sont toutes les ceuvres de Dieu, 
dont l'existence s'écoule sans peine dans la joie de leur 
áme et de leur vie, et moi seul je suis chargé du fardeau de 
mes fautes et jugé d'un jugement de feu et accablé, moi 
seul, sur la terre ! v II tiendra le méme compte de n'importe 
quelle âme et la vénérera comme sainte pour le Seigneur, 
et comme un impur il gardera devant tous une crainte reli- 
gieuse. П ne fera pas de différence entre le juste et l'injuste, 
mais mettra tous les hommes sur le méme plan, purs aussi 
bien qu'impurs. Il est seul, retranché de toute la création 
qui est sous le ciel, assis sur le fumier de péchés innom- 
brables et enveloppé de ténèbres d'ignorance et de douleur, 
qui sont sans fin. Quant au pus de ses blessures, il ne le 
ráclera pas comme Job avec un tessoné, mais avec les 
ongles de ses mains, si violente est la souffrance de son cœur. 
Car Job, frappé dans sa chair, voyait son âme protégée par 
Dieu", mais lui a vu son âme, en méme temps que son corps, 
empoisonnée par scs péchés, et c'est ce qui rend la douleur 
de cet homme dix fois pire que la plaie de Job. Aprés quoi 
il sera abandonné par sa famille selon la chair et par tous 
les amis et connaissances qu'il avait au monde : car, aprés 
lui avoir tenu un peu compagnie, aprés avoir versé quelques 
larmes sur son affliction sans remède et contemplé l'état 
inconsolable de son âme, ils le jugeront un objet d'horreur 


et s'en retourneront chacun chez soi. 


λογἰσεται : τιμίαν λογήσεται D | 52 ὁ > C J 56 πεφραγμένην С || 58 
ovyyevei + αὐτοῦ D i| 60 αὐτὸν A. 
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ἑκαστο , καὶ μόνο καταλειφθεἰ καὶ τὴν περιέχουσαν αὐτὸν 
ερημιὰν καὶ απορἰαν καὶ θλῖψιν καὶ ὀδύνην : θεασάμενο , 
κλαύσει ἐν ὀδύνη ψυχἠ αὐτοῦ kai βοήσει ἐν ἁπογνώσει лро 
τὸν Παντοκράτορα Κύριον. 

< Ιδού ора , Κύριε, καὶ ἐστιν οὐδὲν ὃ οὐ βλέπει , ἑγώ 
O£ σὠν χειρῶν £pyov, έργα δὲ oov προσταγμάτων οὐκ 
ἐπραξα, πάσαν δὲ κακίαν μετῆλθον ἐν ἀφροσύνη. Σὺ αγαθὀ , 
ἐγὼ δὲ οὐκ ἐγίνωσκὸν σε, νυνὶ δὲ ἀκήκοα περὶ σου καὶ 
ἐφριξα καὶ Ti ποιήσω οὐκ οἰδα. Ἠισθήθην τὴ κρἰσεώ 
σου καὶ λόγο απολογία οὐχ εὐρέθη ἐν τω отораті μου. 
Evo γὰρ λόγου ἀργού” στὀματὁ μου αντάξιον οὐδέν διε- 
πραξάμην ἐπί τὴ үй . ὅτι ἐάν πάσαν δικαιοσύνην ποίηση 
άνθρωπο , ὦ δούλο καὶ о ὑφειλέτη ποιήσει, αντἀλλαγμα 
δὲ αμαρτία ортоо οὐδέν εὑρήσει, το γὰρ ἐλεο παρὰ ooi 
ἐστιν — αμαρτία γὰρ θάνατο d, καὶ ті ἐσται ὁ δι᾽ αὐτή 
ἀποθνήσκων καὶ ёф’ εαυτού ἁνιστάμενο ; πάντω οὐδεί . ХО 
γὰρ μόνο ἀποθανῶν ἀνέστη . ὅτι αμαρτίαν οὐκ ἐποίησα 
οὐδέ ἐντω στόματί oov εὑρέθη δόλο :. Ti δὲ ἀποθανεῖται ἐν 
ἁμαρτίαι f καὶ οὐ μεταμεληθήσεται ; ἐσται δὲ αὐτώ οὐδὲν 
ὀφελο ᾽ ούτω , Δέσποτα Παντοκράτορ, καὶ ἐγὼ μετανοώ μὲν 
kakà διαπραξάµενο pya, οὐκ ἐστι μοι δέ ει δικαίωμα ñ 
μετάνοια : μετάνοια yàp ἐπίγνωσί ἐστιν αμαρτία ». Καὶ 


νῦν βλέπει, παντεπόπτα Κύριε, ότι οὐδέν έχω πλὴν τού 


a. Cf. Pe. 114. 3 b. Cf. Maith. 12, 36 c. Cf. Ps. 129, 7 
d. Cf. Rom. 5. 12; 6, 23 e. Cf. I Pierre 2, 22 f. Cf. Jn 8, 24 
g. Cf. Rom. 3, 20 
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Abandonné seul et voyant le délais- 
vewCle?SdSicur Зетепо ,a misère, l'affliction et la 
douleur» qui l'environnent, il pleurera 
dans la douleur de son áme et criera dans son désespoir 
vers le Seigneur tout-puissant : « Eh bien, tu vois, Seigneur, 
et rien n'échappe à tes yeux ! moi l’œuvre de tes mains, 
je n'a1 pas fait les œuvres que tu commandais, mais dans 
ma folie je me suis livré à toute malice. Tu es bon, et moi 
je ne te connaissais pas, mais maintenant j'ai entendu 
parler de toi et j'ai frissonné, et que faire? je ne sais. J'ai 
ressenti ton jugement, et pour me défendre, pas une parole 
ne m'est venue а la bouche ' Car je n'ai rien fait sur terre 
qui puisse contrebalancer une seule parole vaineb de ma 
bouche puisque, l'homme pratiquerait-il toute justice, ce 
n'est jamais que le travail d'un esclave et d'un débiteur, 
cela ne lui procurera aucune compensation pour son péché : 
car la miséricorde est auprès de toi®. Car le péché, c'est la 
mort.l, et quel est l'homme qui mourra par le péché et de 
lui-méme ressuscitera? Personne, sürement. Car c'est toi 
seul qui. mort, es ressuscité, parce que tu n'as pas commis 
de péché et qu'en ta bouche ne s'est pas trouvé de men- 
songe*. Mais quel est celui qui mourra dans ses péchés* 
et qui (alors) ne se repentira pas? et pourtant cela ne lui 
servira à rien. 

«C'est ainsi, Maitre tout-puissant, que, pour moi, je me 
repens d'avoir commis des actions mauvaises, mais sans 
que ce repentir serve à me justifier : car le repentir (n')est 
(que) la reconnaissance du péché». Et maintenant tu 


considéres, Seigneur qui vois tout, que je ne posséde rien 


ἀργοῦ > А | 74 бу Οτ 75 ὦ - > Е | 76 γὰρ: δὲ AF j] σοὶ: σοῦ ΓΗ 
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σώματο , ὡλλ᾽ οὐδὲν μοι ὀφελο ёк τη του πλούτου στερἠ- 
ocw . "Оло yàp εἰμι τραύμα ἐν καὶ οὐδαμοῦ μοι περιλέλειπ- 
ται ἀφορμὴ σωτηρία , ὅτι κατελείφθην μόνο * καὶ ζώντὰ 
ug αδη κατἐπιεὶ. Καὶ où, Κύριε, βλέπει, μόνο Obvaoai 
µε ἀναγαγεῖν καὶ TOv πόνον τη ἐμὴ καρδία ἰάσασθαι, 
οτι δυνατὴ ἡ χειρ σου ει ἁπαντα καὶ τα τέλη φοΟάνουσα 
των αβύσσων, ενεργοὐσα πάντα τω νεὐματί σου. Εἰπεῖν 
«Ἐλέησόν µε» οὐ толио, ἀνάξιο γάρ ziuri’ σὺ бе, Κύριε, 
βλέπει 2» 

Ὁ οὖν εὐσπλαγχνο Θεὸ тахео εἰσακούσεται αὑτού 
καὶ ἀνάπαυσιν οδύνη καὶ απαλλαγὴν πόνου καρδία αυτού 
συντόμω παράσχη αὐτώ. Φιλάνθρωπο γὰρ ὧν, οὐ φέρει 
ἐν ἀνάγκη τοιαύτη καὶ ἀφορήτω οδύνη το των χειρῶν αὑὐτού 
ποίημα καθορὰν, καὶ ποιήσει μετὰ тоо ἀνθρώπου εκείνου, 
той τα προειρημένα ἁπαντα ἁπαραλείπτω ποιήσαντο , και 
μετὰ των ἐν πίστει ἀκουόντων καὶ μιμεῖσοαι μελλόντιον την 
ἀληθήἠ ταύτην τη μετανοία εικόνα καὶ ιστορἰαν йу πρώτον 
ἐξεπλήρωσε πρἀξι καὶ τότε γραφἠ παραδέδωκε λόγο , TÓ 
πολὺ καὶ ἀφατον ἐλεο αυτού, καὶ ἐκχέει την αὐτοὺ και 
ἐπ᾽ αυτόν αγαθότητα καὶ μεταυαλεῖ ει XAPAV® τον πόνον 
аото0 καὶ την πικρίαν τη καρδία αὐτοῦ ει γλυκὺ γλεύ- 
KO μεταποιήσει καὶ τὸν κατεσθίοντα lòv тоо δρἁάκοντο d 
τὰ ἐντόσθια αὑτού ἐξεμέσαι ποιήσει ' καὶ οὐ μνησθήσεται 
έκτοτε τῶν πρὠην πόνων αὐτοῦ, ODTE πάντων EKEÏVO>V ὧν 
ὑπέστη κακῶν, ἀλλ᾽ ουδὲ χρήματα ἡ κτήματα ἡ πλούτον, 


ὃν κατέλιπεν ἐν τῷ καιρώ τὴ πληγὴ τὴ μετανοία αὐτοῦ, 


a. Cf. 15. 49, 21. Job 6, 18 b. Cf. Ps. 54, IC ; 68, 16. Prov. 1, 12 
c. Cf. Ps. 29, 12 d. Cf. Ps. 13, 3 ; 139, 3. Dout. 32, 33. Sag. 16, 10 


Cal - EC AFH D Or 33 (65-103 λόγο) - Α:Β:ΥΟ: 


85-87 οὐδὲν — xai > Or | 88 σωτηρία àpopuñ oo AFH | ότι 
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d'autre que mon corps, mais que je ne trouve aucun profit 
à m'étre privé de mes richesses. Car je ne suis plus tout 
entier qu'une blessure, et nulle part il ne me reste une 
ressource de salut, parce que j'ai été abandonné seul. et 
que l'enfer m'a englouti vivant». Et toi, Seigneur, tu 
considéres ! toi seul peux me faire remonter, et guérir la 
souffrance de mon cœur, parce que puissante est ta main 


pour tout faire et elle atteint les extrémités de l'abime, 


réalisant tout à ton gré. Dire : « Aie pitié de moi », je 
n'ose, car j'en suis indigne — mais toi, Seigneur, tu 
considères ! > 


Aussi le Dieu compatissant ne 

fa*guérison>nnC tardera Pas à l'exaucer et se hátera 

de lui accorder le soulagement de sa 

douleur et la délivrance de la peine de son cœur. Car il ne 
supporte pas, lui l'ami des hommes, de voir l'ouvrage de ses 


2 


mains (réduit) а une telle nécessité et à cette intolérable 
douleur, et il montrera à cet homme, s'il n'a rien négligé 
de tout ce que nous avons dit — ainsi qu'à ceux qui 
écoutent avec foi et se disposent à imiter cette véritable 
image et histoire du repentir, d'abord réalisée dans la 
pratique, puis couchée par écrit au moyen des mots —, ва 
grande et ineffable miséricorde ; il répandra sur lui aussi 
sa propre bonté et changera en joie* sa peine, l'amertume 
de son coeur acquerra gráce à lui la douceur d'un vin doux 
et il Іші fera vomir le venin du dragon* qui lui rongeait 
les entrailles. Et il ne se souviendra plus désormais de ses 
peines d'antan, ni de tous ces maux qu'il a soufferts, mais 
ses biens méme, ses richesses, sa fortune, qu'il a abandonnés 


dans le temps oü il était blessé par son repentir, il ne 


προειρημένου λόγου ἀκούων μετὰ πἰστεω καὶ ἀπαραλείπτω ποιων 
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ἐπιστραφεί ζητήσει” ἡ Tivo ετέρου επιθυμήσει. Ὁ yàp 
ὕψιστο Θεὸ δώσει αὐτω υγείαν. ті ἐσται ὑπὲρ πάντα 
toù θησαυροὺ τη үп, ἡ δὲ ὑγεία χαρὰν εμποιήσει ἁφρασ- 
τον ἐν τη καρδία αὐτοῦ, καὶ ἐσται ἡ хара ἐν τη καρδία 
αὐτοῦ δεκαπλασίω ὑπὲρ την προτέραν Ολἰύιν αὐτοῦ, και 
αυτή πάλιν ἡ χαρά πάντα πόνον τὸν ἐξωθεν γινόμενον 
ἐν τω σώματι αὐτοῦ ἁποδιώξει, καὶ ἐσται γινώσκων ὁ 
ἀνθρωπο ЕКЕІУО οτι τραύματα σώματο αὐτοῦ οὐδέ 
έρχεται ἐκτοτε ἐπὶ καρδίαν αὑτοῦ, καὶ θλῖψι ἡ ἐξωθεν οὐ 
καθάψεται τη χαρὰ τη οὐση ἐν τη καρδία αὐτοῦ, καὶ 
αὐτη ἡ γνῶσι ἐσται πλεονασμόὸ τὴ χαρὰ τη ἐν τη 
καρδία αὑτοῦ. 

Καὶ ἐσονται οι πλησίον αὐτοῦ, o" πρώην θεωροῦντε та 
ἐξωθεν θλίψει αὐτοῦ, ἀγνοοῦντε δὲ TV μετὰ ταῦτα γεγο- 
νυῖαν κρυφίαν хорау αὑτοῦ, στενάζοντε ἐπ) αὑτω καὶ λέγον- 
τε ' «“Ібе ἁνθρωπο ὃ obkb οἶδεν εὐφροσύνην ἐν τη Cor 
αὐτοῦ, καὶ ὁ βίο αὐτοῦ θλίψεω καὶ οδύνη πλήρη , καὶ αἱ 
ἠμέραι αὐτοῦ οὐδέν διαφέρουσι των μαστιζόμενων καὶ τιμω- 
ρούμενων ἐπὶ ἁμαρτίαι > εἰδῶ δὲ μόνο ἐκεῖνο ὅτι πλήρη 
θυμηδία καὶ ἀγαλλιάσεω ὁ χρόνο αὑτοῦ τὴ ζωή καὶ ἡ χαρὰ 
τὴ καρδία αὐτοῦ θάνατον ἐμπαίζει καὶ αδη οὐ κυριεύεις 
αὐτή , ӧті тело οὐκ οἶδε, χαίρει ὁ ἀνθρωπο εκεἰνο ἐπὶ τού; 
τοι μυριοπλασίω ὑπὲρ πάντα τοὺ βασιλεί τού κρατούνται 
τὴ γη . καὶ ὑπὲρ πάντα ἐφ᾽ οὐ ἡ ὑγεία καὶ ἡ εὐμορφία τοὶ 
σώματο , καὶ ὑπὲρ πάντα ἐφ᾽ οὐ ο πλούτο καὶ ἡ πορφυρ: 
στολή καὶ ἡ Bvooivn*l, καὶ ὑπὲρ πάντα тоо μακαριζομένου 
еті τὴ γη παρὰ στομάτων οὐκ ὀρθὰ λαλούντων. О1бе үй) 


о ἀνθρωπο ἐκεῖνο Оті κρείσσων πενία μετὰ χαρά τοιαύτη 


a. Cf. Maith. 24, 17-18. Με 13, 15-16 b. ΟΙ. Ps. 51, 9 
ο. Cf. Rom. 6, 9 d. Cf. Le 16, 19 
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retournera pas les chercher* et ne désirera rien d'autre. 
Car le Dieu Trés-Haut lui donnera une santé qui dépassera 
tous les trésors de la terre, et la santé causera une joie 
indicible en son cœur, et la joie sera dans son cœur dix fois 
plus grande que l’aflliction précédente, et cette joie à son 
tour chassera toute souffrance qui atteint extérieurement 
son corps, et cet homme connaîtra que les plaies de son 
corps ne toucheront méme plus désormais son cœur, et 
l'aflliction extérieure n'affectera pas la joie qui est dans son 
coeur, et cette connaissance sera un redoublement de la 
joie de son cœur. 

Et ses proches, qui contemplaient naguère ses afflictions 
extérieures et ignorent la joie secréte qui les a suivies, 
seront là à gémir sur lui et à dire : « Voilà l'homme qui 
n'a pas" connu la félicité en sa vie, dont l'existence est 
pleine d'affliction et de souffrance, et dont les jours 


ressemblent à ceux des (criminels) chátiés à coups de 


fouet pour leurs fautes. » 


Étant seul à savoir que le temps de 
La joie qui suit 


PUN sa vie est plein de contentement et 
la guérison 


d'allégresse, que la joie de son cœur 
se rit de la mort et que l'enfer ne la domine pas0, parce 
qu'elle ne connait pas de fin, — cet homme se réjouit de 
tout cela mille fois plus que tous les rois maîtres de la terre, 
plus que tous ceux qui ont la santé et la beauté corporelles, 
plus que tous ceux qui ont la richesse et la robe de pourpre 
et de fin lind, plus que tous ceux que proclame bienheureux 
sur la terre la bouche des mauvais juges. Car il sait, cet 


homme, que mieux vaut la pauvreté avec une joie comme 


οὐδέ έρχεται : οὐ διέρχεται G D fj 124 ol' > ΑΕ || 126 στενάζουσιν... 
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олер лаута TOV κόσμον και των ἐν QbTO πραγμάτων ἐστὶν, 
ἐπειδὴ πάντα τὰ ἐπι τω σώματι αὐτού καὶ τὰ ἐπι παντὶ τω 
Bio ὃ οὐρανδ καλύψει καὶ ἀδη φάγεται καὶ θάνατο 
κυριεύσει: αυτών, ἡ δε χαρὰ, ἡ ἐκ τη ὑγεία περιποιηθεῖσα 
τη ψυχἠ αυτού, ὑπ οὐδενδ τούτων δύναται κρατηθήναι, 
ὅτι οὐκ ἐστιν Ек του κόσμου τούτου". Οὐτε yàp ἀπὸ боёп 
αὐτω γέγονεν αυτή, οὐδέ ἀπδ πολλού πλούτου, οὐτε ἀπὸ 
ὑγεία σώματο αὑτοῦ, οὐτε ἀπὸ ἐπαίνου ἀνθρώπων, OÙTE 
ἀπὸ ἄλλου туд πρἀγματο των ὑπὸ τὸν οὐρανόν, ἀλλα TO 
πόνου και πικρία ψυχὴ αὐτοὺ ἐσκεύασται καὶ TO ovv- 
αντησεω Πνεύματο Θεού, τοὺ ὑπεράνω των οὐρανῶν. | 
Διυλισθεῖσα yàp δι᾽ αὐτοῦ καὶ ἐκπιεσθεισα ἡ καρδία αὐτού 
ἁδολον καὶ ἁμιγὴ Ολίψεω χαρὰν ἀπέτεκε. Καὶ διὰ τούτο 
θάνατο οὐ κυριεύσει αυτή % Вт μώμο οὐχ εὑρεθήσεται 
ἐν αὐτη, ἁλλ᾽ ἐσται w διυλισμένο οἰνο d ἀπέναντι ἡλίου, | 
ἐκλάμπων μάλλον καὶ λαμπρυνόμενο καὶ καθαρωτέραν 
δεικνύων την αὐτοῦ χρόαν, εὐφραίνων καὶ ὑπεραστράπτων 
τω προσώπω * τοὺ πίνοντο αὐτὸν κατέναντι TOD ἡλίου. 

Ἔπτι δὲ τούτοι ἐν μοι δυσνόητου : οὐ γὰρ οἶδα ποιον πλέον 
ευφραίνει µε. ἡ θέα και ἡ τέρφι τὴ καθαρότατο тоу TOI 
ἠλίου ἀκτίνων ἡ μάλλον ἡ πὀσι καὶ ἡ γεὺσι τού οἰνου: 
τού ἐν τω στόματί μου. Θέλω γὰρ εἰπεῖν τούτο και ἕλκει! 
µε ἐκεῖνο καὶ γλυκύτερου φαίνεται : και отау mp ἐκεῖνοϊ 
ἀπίδω, ὑπὸ τὴ γλυκύτητο τὴ γεύσεω περισσοτέρω ^ 
μάλλον ἠδύνομαί, καὶ OÙTE тоо βλέπειν κορέννυμι οὐτε тоо; 
πίνειν ἐμπίπλαμαι. "Όταν yàp τοὺ πίνειν χορτασθήναι! 
δοκήσω, τότε τὸ κἁλλο των ἐκπεμπομένων ἀκτίνων борау 


µε σφὀδρα ποιεἰ καὶ λιμώττων TAAI εὑρίσκομαι ' καὶ Воо 


a. CL Ποπι. 6. 9 b. CL Jn 15, 19; 17, 14 c. CL Horn. 6,9 
d. Cf. AmOB 6, 6 e. Cf. Ps. 103, 15 
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celle-ci que le monde entier el Lout ce qu'il enferme, puis- 
que tout ce qui appartient à son corps et à sa vie entiére, 
le ciel le recouvrira, l'enfer le dévorera, la mort le domi- 
пега-, tandis que la joie que la santé procure à son áme, 
rien de tout cela ne peut la vaincre, parce qu'elle n'est pas 
de ce mondel. Car ce n'est pas de la gloire qu'elle lui est 
venue, ni de labondance des richesses, ni de la santé de 
son corps, ni des louanges des hommes, ni d'aucune autre 
chose sous le ciel, mais c'est de la peine et de l'amertume 
de son âme qu'elle a résulté, et de la rencontre de l'Esprit 
de Dieu qui est au-dessus des cieux. Car, pressé et décanté 
par lui, le cœur de cet homme a donné naissance à une joie 
sincére et sans mélange d'afiliction. C'est pour cela que la 
mort ne la dominera pas, parce qu'en elle il ne se trouvera 
pas de défaut, mais qu'elle sera comme un vin décantéll 
face au soleil et qui brille au contraire et resplendit et 
fait ressortir la pureté de sa couleur en étincelant joyeuse- 


ment sur le visage& de celui qui le boit en face du soleil. 


Mais à ce sujet, il y a une chose que 

L nrC<leCboiretQUe Ίο nc Puis comprendre : oui, је ne sais 
dans la lumiére ce qui me réjouit davantage, la vue 
et le charme des purs rayons du 

soleil, ou bien de boire et de goüter le vin qui (coule) en ma 
bouche. Je voudrais dire que c'est le second, et le premier 
m'attire et m'apparait plus doux : et lorsque je me tourne 
vers le premier, voilà qu'à son tour la douceur du goût 
m'est encore plus suave, et je nc peux ni me lasser de 
regarder, ni me rassasier de boire. Car lorsque je crois avoir 
bu tout mon soûl, voilà que la beauté des rayons qui en 


jaillissent redouble ma soif, et je me trouve à nouveau 
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πἰνειν > D< | του EC р.» : τω AF тё H || 167 ὅσον H. 
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TÜAIV φιλονεικήσω τὴν ἐμὴν ἐμπλῆσαι γαστέρα, καἰεται τὸ 
στόμα µου δεκαπλασίω και τὴ δίψη καὶ επιθυμία TOU 
διειδεστάτου πόματο ἐκπυρίζομαι. 

Τούτη οὖν τὴ καλή κρίσει πα ὁ κρινόμενο ἑτέραν οὐ 
φοβηθήσεται τιμωρἰαν ἡ βάσανον, οὐδέ πειρασμού δειλιάσει 
тоо ἐπερχομενου αὐτω. 'Η γὰρ δίψα αὐτοῦ οὐ παυθήσεται 
ει τὸν αιώνα καὶ τὸ ἠδὺ και λευκολαμπὲ αυτοὺ πόμα οὐκ 
ἐκλείψει, και ἡ ἐκ τοὺ ποτοὺ ἠδύτη καὶ ἡ ἐκ τοὺ Mov 
ἐξερχομένη χαροποιὀ αἰγλη πάσαν λύπην ἐκ τη ψυχή 
αὐτοὺ ἐκδιώκει καὶ πάντοτε χαίρειν ποιεὶ τὸν ἀνθρωπον 
ἐκεῖνον, καὶ οὐδεὶ βλάπτων κατισχύσει αὐτοῦ οὐδέ ὁ 
κωλύσων αὐτὸν ἑσται ἐκ τὴ πηγἠ тоо ποτηρίουῦ) ur 
ἐμφορηθήναι. Ὁ yàp κρατῶν τὴ κακία тў yr] , ὁ αρχών тоз 
σκότου, ὃ βασιλεύων ἐπὶ тау обор θαλάσση καὶ κόσμον 
ἐμπαίζων ὦ ει τι μικρὸν στρουθίον κατέχων £v τὴ χειρὶ 
αὐτοῦ, μετὰ πάση αὐτοῦ τὴ στρατιὰ καὶ τὴ δυνάμεω ου 
προσεγγἰσει πτέρναν" лоб0 αὐτοῦ, οὐδέ προσβλέψαι αὐτω 
μετὰ θάρσου τολμήσει. Ἢ γὰρ στίλοα τοῦ oivou καὶ ἡ 
акті τοῦ ἡλίου πρὸ то πρόσωπον τοῦ ліуоуто «φαιδρώ 
ἀπαστράπτουσαι διέρχονται μέχρι тоу εγκάτων αὐτοῦ 
και μέχρι тоу χειρὼν αὐτοῦ καὶ ποδών καὶ μέχρι тоу 
οπισθἰων αὐτοῦ καὶ, πῦρ ολον ποιοῦσαι τὸν πἰνοντα, φλέγειν 
καὶ τήκειν TOD προσερχομένου αὐύτω ἐχθρού ἐκ πάντω: 
TOV μερών ἐνισχύσουσι, καὶ γίνεται ἀγαπητό то φωτὶ 
τοῦ ἡλίου καὶ τώ ἡἠλίω φίλο ҡап то λευκολαμπει οἰνω TOV 
ἐξ αὐτῶν προχεομένων ἀκτίνων δίκην vió ἠγαπημένο : ἡ 


γὰρ 7001 αὐτοῦ τροφἠ καὶ κἁάθαρσι Εὐπου σεσηπότοτ 


u. Cf. Jér. 15, 18 b. Cf. Pe. 22, 5 c. Cf. Gen. 3, 15 


Cat M EC AFH D Or 20 (171-173 αὐτω) 1 A*B*YO 


169 τοῦ : τὸν О.І | 170 διειδεστάτου πόὀματο С: διειδέστερ 
πἰνοντο Côt. il ἐμπυρίζεται D || 171 —> Or || γοὺν Or | wôe [κρινόμεν 
+ Orl 173 Ог <— | αὐτοῦ : αὐτω EC F || 175 τοῦ ποτοῦ : τοῦ тол 
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altéré : mais j'ai beau m'efforcer de plus belle de rassasier 
mes entrailles, autant et dix fois plus brüle ma bouche et je 
suis consumé de soif et d'avidité pour la cristalline liqueur. 

Quiconque est ainsi jugé par ce bon jugement ne craindra 
pas une punition ou torture ultérieure, il ne redoutera pas 
les épreuves qui lui surviendront. Car sa soif ne cessera pas 
dans l'éternité, ni ne lui manquera la suave liqueur aux 
clairs reflets ; la suavité de la boisson et l'éclat joyeux 
que rayonne le soleil chassent toute tristesse de son áme 
et mettent cet homme dans une joie continuelle ; nul 
n'aura le pouvoir de lui nuire* et il n'y aura personne pour 
lempécher de se rassasier à cette coupeb comme à une 
source. Car celui qui par la méchanceté domine la terre et 
qui régente les ténèbres, celui qui règne sur toute l'eau de 
la mer et s'amuse avec le monde comme on tient un petit 
moineau dans la main, avec toute son armée et sa puissance 
n'approchera pas de son talon®, n'osera pas jeter sur lui 
son regard audacieux. Car le reflet du vin et le rayon du 
soleil qui jettent tout leur éclat sur le visage de celui qui 
boit passent jusqu'à ses entrailles, jusqu'à ses mains et 
ses pieds, jusqu'à son dos, et rendant le buveur tout 
entier de feu, ils lui donneront de pouvoir brûler et faire 
fondre les ennemis qui l'attaquent de toute part. Et il 
devient le bien-aimé de la lumière du soleil, l'ami du soleil 
et comme un fils chéri pour le vin au clair reflet, (le vin) 
des rayons que tous deux répandent. Car la boisson est 


pour lui nourriture et purification de l'infection de ses 


(χόττου DJ») А р“ τούτου H | ñ* > C | 176 ἐκ > A || 176-177 αὑτοῦ 
(ἑαυτοῦ D) ψυχἠ co C D || 177 ἀποδιώκει А | 178 βλάπτειν (βλάψαι 
C) κατισχύσει αὐτὸν EC || 179 uñ > ΑΕ | 180 «rj κακία: τὴ σκιφ C 
τὴ σκιὰ E | ἀρχων + τὴ Yñ ὁ άρχων АЕ || 181 σκότου D || 184 
ποδών C DU 185 отілрд D 187 ἁπαστράπτουσα διέρχεται EC jj 189 
ποιούσα EC || 189-190 φλέγει και τήκει G j| 190 ἐπερχομένου A jj 191 
μερών + αὐτὸν C-| | ἐνισχύουσι D ἐνισχύουσα ЕС Q 192-193 τῳ ἐξ 
αὐτῶν ττροχεομένω D. 
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σαρκῶν αὐτου, καὶ ἡ κἀθαρσι υγεία ολόκληρο αὐτῶ, και 
ἡ ὑγεία οὐκ £a αὐτὸν ÉTEPÔV τι νοσοποιδν βρώμα τραφήναι, 
αλλά ἀπειρον καὶ διακαἠ ἐπιθυμίαν παρέχει αὐτώ πίνειν 
Ек του Oivov και ἑαυτὸν kaOaipeiv μάλλον καὶ ὑγείαν ποιε!]- 
σοαι την πόσιν. Тб γὰρ калло τη ὑγεία καὶ ἡ τερπνότη 
τη ὡραιότητο, τη ἐκ τὴ ὑγεία προσγινομένη , κόρον 
οὐκ ἐχει. 

Оото οὖν εσται, τέκνα ἠγαπημένα, vioi µου, περιποἰητο 


μου, οἱ ἀκούοντὲ μου той λόγου, πα ὁ έναντι Κυρίοι 


Cal — ЕС АЕН D Or 33 (202-233) — A*B.YO 


195 ὑγίεια A D | аотф : αὐτου AF || 196 ὑγίεια D ]| αὐτώ D | 
197 παρέχειν II | 198-200 ὑγίειαν... ὑγιεία ... ὑγιεία D | 200 προα 
γενομένη EC προσγινομένη D I 202 —> Ог | 202-203 Otro - 
πα (по EC A): Оото ἐσται, αδελφοί Or | 203 Κυρίου > O*. 


1. Par rapport au théme traditionnel de l'ivresse spirituelle 
ces descriptions constituent un développement sensible et apportent 
une variante personnelle qui distingue Syméon de ses prédécesseurs 
D'abord, ü les comparer formellement, les écrivains anciens (Philor 
comme les chrétiens) partent de la Bible. Ce qu'ils disent sur l'ivressi 
spirituelle apparait généralement comme une exégése symbolique 
des nombreux passages, de l'Ancien Testament surtout, qui parlen 
de l'ébriété, de la coupe, du banquet, etc., ou de scénes commi 
livresse de Noé. Syméon, au contraire, sauf une allusion au γλευκο 
Actes 2, 13 (1. 107), et une autre au Psaume 22, 5 (ποτήριον, 1. 179), ее! 
indépendant et n'ernprunte pas à la Bible ses images etses expressior 
pour décrire l'ivrcssc spirituelle. П part directement do son oxpéricm 
mystique, qu'il veut exprimer à travers le symbole du vin et de toi 
ce qui s'y rapporte : transparence, couleur, goût, etc... De ce poil 
de vue, ses descriptions sont beaucoup plus développées que chez s 
prédécesseurs. Elles ont un caractére plus réaliste, plus personni 
plus vécu et contiennent plus de détails psychologiques (comm 
par exemple, l'hésitation à préférer le goût du vin ou sa couleu 
lig. 159-166). D'un autre cóté, Syméon est complétement étrangl 
aux préoccupations apologétiques ou polémiques qui jouaient u 
róle si important dans les passages des auteurs anciens sur le mén' 
sujet. Mais plus importants sont les traits originaux des descriptioi 
de Syméon. A vrai dire, il no s'agit pas chez lui, à strictement parle 
d'une «ivresse», qu'elle soit «sobre» ou «divine» : toutes C 
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chairs putréfiées, la purification est pour lui santé complète, 
et la santé ne lui permet de se nourrir d'aucun autre 
aliment malsain, mais au contraire allume en lui un désir 
infinij brülant, de boire de ce vin, de se purifier, et de 
trouver dans (cette) boisson la santé. Car de la beauté 
d'(un corps) sain et du charme d'une bonne mine produite 


par la santé, оп ne se lasse раві. 


2 . Ainsi en sera-t-il, enfants  bicn- 
Le pressoir mystique 


aimés, mes fils, vous que je me suis 


acquis, vous qui écoutez mes paroles, de quiconque, ayant 


expressions manquent dans la Catéchése présente. Il parle plutót d'un 
malade qui a recouvré la santé et qui éprouve une soif insatiable. 
Mais cet homme est en móme temps un connaisseur qui aime déguster 
le vin. Il admire son goût et sa couleur au soleil et ne peut pas faci- 
lement se décider à choisir entre les deux. Ce développement ne se 
rencontre pas chez les écrivains antérieurs. D'autre part, comme 
Philon, qui identifie en quelque sorte T «ivresse sobre» à la joie 
extatique, Syméon parle de la joie indicible du buveur. Mais tandis 
que chez Philon cette joie est le fruit de la gnose, chez Syméon elle 
est un don de l'Esprit-Saint donné à celui qui se repent et implore 
Dieu. Syméon ajoute encore l'image du soleil dont les rayons se 
reflétent dans le vin. Cette union du vin et du soleil, unique aussi 
dans la littérature patristique, est l’image la plus frappante du 
langage symbolique de Syméon. Il faut ajouter aussi que Syméon, 
tout en évitant de parler directement d'ivresse, décrit avec force 
et réalisme l'effet du vin qui pénétre l'homme tout entier et qui 
lembrase corps et âme. C'est l'idée do la participation totale de 
l’homme ἃ la vie mystique et de sa transformation par le Saint- 
Esprit. On peut donc dire que le mystique de Syméon est un connais- 
seur, qui admire le vin et le déguste «еп face du soleil » ; poussé par 
une soif insatiable et qui augmente au fur et à mesure qu'il boit, 
il s'enivre sans s'en apercevoir. C'est un état nettement extatique oü 
le buveur devient « l'ami du soleil et le fils aimé du vin », expressions 
qui montrent qu'il ne s'agit pas ici d'une identification < panthéiste > 
avec le Divin, mais d'une amitié et d'une filiation avec le Christ et 
le Saint-Esprit, dont le soleil et le vin sont les symboles. SI cette 
interprétation est juste, le Christ-soleil se refléterait dans le chrétien 
εί s'unirait avec lui par l'Esprit-Saint, comme le soleil se reflète dans 
le vin qui pénétre entiérement celui qui boit. 
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Θεού Παντοκράτορα ἁμαρτησα καὶ φόβου κρίσεω καὶ 
ἀποστροφὴ αὐτοῦ αἰσθησιν ἐν καρδία λαμβάνων. Φόβο γὰρ 
Κυρίου καὶ αἰσθησι ἀνταποδόσεω αυτού δικαία οὕτω 
σάρκα ἐκτήκει καὶ бота συντρίβει, Ὁ ἀπηωρημένο λίθο 
ὑπὸ μηχανὴ тоо ἐν τὴ ληνω πατουμένου βότρυα ἐκθλίβει 
καὶ σφοδρῷ ἐκπιέζει. Τὰ μὲν γὰρ σταφυλὰ πρῶτον 
πατοῦντε οι ἀνθρωποι, ὑστερον αὐτὰ ἐκπιέζουσιν ὑπὸ τού 
λίθου καὶ πάση ὑγρότητο αὐτὰ хорі ἀποφαίνουσι, τὸν 
бе εἰσελθόντα ἀνθρωπον ει τον φόβον тоо Θεού αὐτδ ὃ τού 
Θεοὐ φόβο moisi αὐτὸν γενέσθαι πᾶσιν ἀνθρώποι ἀἄλλοι 
ει καταπάτημα :. Каі Оте καταλεάνη καὶ συντρίφει τελείω 
TO ὑπερήφανον καὶ κενόδοξον τη σαρκδ αυτού φρόνημα”, 
τότε ἡ ἁγια ταπείνωσι, ὃ vont λίθο ὁ ἑλαφρότατο καὶ 
χρηστὸ ®, ἐπιπεσών ἁνωθεν, πασαν ὑγρότητα των σαρκικών 
ηδονών kai παθών ἐκπιέσασα, οὐκ ἀχρηστον τὴν ἐκπιεσθεῖσαν 
ψυχήν ἀποδείκνυσιν, ἀλλὰ δάκρυσι ποταμηδὸν αὐτην καταν- 
τλήσασα τὸ ζῶν ὑδωρ᾽! ἐκολύζειν ποιεὶ καὶ τὰ εκ τῶν 
αμαρτημάτων τραύματα ἰάται καὶ τὸν ἰχώρα καὶ τὰ AKN 
αὐτῶν ἁἀποπλύνει καὶ χιόνο λαμπρότερον; ὅλον ἐκεῖνον 
ἀποδεικνύει τὸν ἀνθρωπον. 

Μακάριο οὖν ὁ ἀνθρωπο εκεὶνο , ὁ TOÙ λόγου τούτου 
ἀκούων καὶ δεχόμενο αὐτοὺ μετὰ πἰστεω καὶ ποιῶν 
αὐτού % ότι μεγάλα εὐρηκώ ἀγαθά, та олер νοὺν καὶ 
λόγον καὶ διάνοιαν бута, µακαρίσει την ἀθλίαν µου χείρα, 
την ταύτα γράψασαν, καὶ δοξάσει τὸν ἐλεήμονα καὶ πολυέλεο» 
Κύριον, τὸν διὰ ρυπαρα YAWOON καὶ ἀκαθάρτου και 


ρυπαροὐ оторато ταύτα γραφἠ παραδόντα ει ἐπιστροφήί 


a. Cf. le. 5, 5 ; etc. b. Cf. Boni. 8, 6-7 c. Cf. Matth. 11, 30 
d. Cf. Jn 4, 10 ; etc. e. CL Ps. 50, 9 f. Cf. Matth. 7, M 
Cat = EC AFH D Or 33 — A*B*YO(q 


204-205 Θεοὺ — καρδία > F J 204 φόβου κρίσεω EC : φόυον 
καὶ κρίσεω Л φόβον κρίσεω H D Or || 207 σάρκα D | o + 6 D 
Or I 208 ті: τω A | 211 αὐτὰ xopi (X. αὐ. со АЕ): αὐτὰ ἁτερΓ 
ἁτερ αὐτὰ Or || ἀποφαίνονται D> || 213 ἀνορώποι ἀλλοι : ἀλλ. ἀνθ) 
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péché devant le Seigneur Dieu Tout-Puissant, ressent en 
son cœur la crainte de (son) jugement et le sentiment de 
son éloignement. Car la crainte du Seigneur et le sentiment 
de sa juste rétribution (sait) aussi bien consumer la chair 
et broyer les os, que la pierre soulevée par la machine 
comprime les grappes qu'on foule au pressoir et les écrase 
à fond. Pour le raisin, en effet, d'abord les hommes le 
foulent, ensuite ils l'écrasent sous la pierre et ils en font 
sortir tout le liquide ; mais pour l'homme qui entre dans 
la crainte de Dieu, c'est la crainte de Dieu elle-méme qui 
le fait fouler- par tous les autres hommes et, lorsqu'elle 
a pressuré et parfaitement broyé ses sentiments charnels'» 
d'orgueil et de vanité, alors la sainte humilité, la trés 
légère et douce" pierre - au sens spirituel -- en tombant 
d'en-haut et en exprimant toute l'humidité des voluptés 
charnelles et des passions, ne laisse pas sans profit l'àme 
épuisée, mais l'arrose de flots de larmes, fait jaillir l'eau 
vivante4, guérit les blessures causées par ses fautes, dont 
elle lave le pus et les ulcéres, et la neige est moins 
brillante' que, grâce à elle, en toute sa personne n'apparaít 
cet homme. 

Bienheureux donc cet homme qui écoute ces paroles, 
les reçoit avec foi et les réalise', parce qu'ayant trouvé de 
grands biens, qui dépassent l'intelligence, la parole et la 
pensée, il proclamera bienheureuse ma misérable main 
pour avoir écrit ces mots, et glorifiera le Seigneur pitoyable 
et riche en pitié qui, par l'intermédiaire de ma langue 


souillée, de ma bouche impure et souillée, les a confiés à 


oo D > Or I 214-218 gl. "Ора D‘*« | 214 ει > H | ὅταν A*YO* 

καταλεάνει C В“ | συντρίψη F A*YO* | 217 χρηστότατο О“ || 218 
ἐκπιέσασα А D Or: ἐκπιέσα F ἐκπιέζουσα ЕС H || 219-220 καταν- 
τλἠσα F |} 220 καταβλύζειν O* || ποιεῖν E | 224-225 Μακάριο — 
ποιων : Μακάριο οὖν ὁ той προειρημένου λόγου ἁἀκούων μετὰ 
πίστεω каї ἀπαραλείπτω ποιων Or || 226 оті > A || 227 χεῖραν Οὔ 
1229 γλὠττη 0% | 230 παραδόντα : παραδοῦναι À παραδώσαντο D 
παραδώσαντα Or || 230-231 εἰ — ἀληοεστάτην : np ωφέλειαν AF. 
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καὶ μετάνοια υπόδειγμα καὶ ει 
Οεστἀάτην των 66 ὁλη ψυχή 


λόντων κληρονομειν · 


ὁδόν απλανὴ καὶ ἁλη- 
θελόντων σωθήναι καὶ μελ- 
βασιλείαν, την ἐν αὐτω τω Ώεω καὶ 


Σωτῆρι ἡμών, ὦ ἡ δόξα ει τοὺ αιώνα . ᾽Αμήν. 


Cal - EC AFH D Or 33 (202-233 βασιλείαν) — A- B. YO* 


233 βασιλείαν post 234 nuov Irunsp. AF || βασιλείαν + τὴν 
ἐπουράνιον 13% καὶ ζωὴν τὴν αιώνιόν τε καὶ ἐπουράνιον ΟΞ | Or | 
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l'écriture, comme un exemple de conversion et de repentir, 
comme une voie infaillible et trés véridique pour ceux qui 
veulent, de toute leur âme, se sauver, et doivent hériter* 
du Royaume, qui est en Dieu méme notre Sauveur, à lui 


la gloire dans les siécles. Amen. 


231 о ñ δόξα εἰ τοὺ αιώνα. Αμήν (at. Au. > A) : ’Inooù Χριστώ 
καὶ τω Πατρὶ καὶ то Ἁγίω αὐτοῦ Πνεύματι νυν καὶ ἀεὶ καὶ εἰ TOU 
αιώνα των alovov. 'Aunv D. 
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XXIV 


Clepi γνώσεω ιτνζυµατικἠ . Καὶ ὅτι ὁ ἐγκεκρυμμένο 
toù Πνεύματο θησαυρὸ ἐν tp γράμματι τη Ө<іа Граф 
ου ττασιν «ὑδηλὸ ἐστὶ kai тої βουλομένοι , ἀλλα μόνοι 


τοῖ τον διανοίγοντα τον vovv κτησαμένοι ti$ τὸ συνιέναι 


τὰ Γραφὰ *. 


Λόγο KA. 


Αδελφοί καὶ πατέρε , ἐοικεν ἡ πνευματικὴ γνῶσι οικία 
τινὶ μέσον τη κοσμικήἠ καὶ ἑλληνικὴ γνώσεω κατ- 
εσκευασμένη, ἐν ἢ ὥσπερ κιβώτιον στερεὸν καὶ κατησφα- 
λισμένον ἡ γνῶσι των Οεοπνεύστων Γραφῶν καὶ o £v 
αυτή ἀφραστο πλούτο ἁἀποτεοησαυρισμένο ἀπόκειται, ον 
οὐκ ἀν ποτὲ οἱ ἐν τω οἴκω εισερχόµενοι κατιδειν δυνηΟώσιν, 
εἰ μὴ τὸ κιβώτιον αὐτοῖ πάντω διανοιχθὴ. Οὐκ ἐ'στιν δὲ 
оло ἀνθρωπίνη σοφία 7 ἀνοιχθήναι τούτο ποτὲ, бо кай 
μένει ἀγνωστο πασιν ἀνορώποι тої ἐν τω κόσμω ὁ 


ἐναποκείμενο ἐν αὐτω πλούτο toù Πνεύματο. Kat 


a. CL Le 24. 45 b. Cf. I Cor. 2, 13 


Cal — E AENZdll D Or 19 - A*B*YO*(J 


| ante Пері add. Του αὐτοῦ (+ Νέου Θεολόγου d) FAH C* Tov 
ἁγίου латро ἡμών Συμεών του Νέου Θεολόγου ΝΖ || 3 καὶ ^ N | $ 
τόν! > Муга τὸ E D Ог: ёк тор cet. | 5 Графи + Εὐλόγησον D I 
Λόγο (A. Σ0)κδ' E F D: Λόγο ка A Λόγο ὅ Н Λόγο ιὀ' A*B*' 
VO* Λόγο H ' C* > NZd || 7 ᾿Αδελφοὶ καὶ латере > Ог || γνώσι + 
αδελφοί Or | 9 kai > ΛΞ || 11-13 ἀπόκειται — πάντω : μήπω ἀπὸ 
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POUR OUVRIR LE TRÉSOR DES ÉCRITURES 


Sur la connaissance spirituelle. — Que le trésor de 
l'Esprit, caché dans la lettre de la divine Écriture, n'est 
pas apparent pour tous, encore qu'ils le veuillent, mais 
seulement pour ceux qui possédent «celui qui ouvre 
lintelligence pour comprendre les Écritures* ». 


Discours XXIV |. 


Fréres et Péres, la connaissance 

de ta dividefriture sPirituellc ressemble à une maison 
construite au milieu de la connaissance 

mondaine et paienne, et dans laquelle, comme un coffre 
solide et bien gardé, la connaissance des Écritures divine- 
ment inspirées et le trésor d'ineffable richesse qu'elle 
enferme sont mis en dépót, richesse que jamais ceux 
qui entrent dans la demeure ne pourront contempler, sauf 
bien sûr si le coffre leur est ouvert. Mais il n'appartient 


à 


pas à l'humaine sagessell de jamais arriver à l'ouvrir, et 


<ç 


c'est pourquoi demeure inconnue à tous les hommes du 


monde la richesse en lui déposée de l'Esprit. 


πάντων FNZd 14 ὑπὸ : ἀπδ Н | ἀνοιγήνχι D Or | τοὐτὸν AZd || 16 
ἐν > O*. 


1. Identique a VOr. 19 qui est traduite par Dionysios Zagoraios 
comme Disc. 49. Comme les deux Catéchéses suivantes (Cal. 25 
et 26?. cette Catéchése, dans les recueils ascétiques, se trouve assez 


souvent séparée des autres. 
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καθάπερ καν αὐτὸ τὸ κιβώτιον ὁλον ἐπὶ των εαυτοὺ QHO V 
ἀναλαβώὼν ἐπιφέρηται ἀνθρωπο , τὸν ἐναποκείμενον ἐν арто 
ἀγνοεῖ Oncavpóv, οὑτω καν лоса ἀναγνω καὶ ἑκστηθίσηται 
Ó ἀνθρωπο τὰ Графа καὶ ὦ éva ψαλμὸν περιφερἠ αὐτὰ , 
τὴν ἐγκεκρυμμένην ἐν αὐται τού ᾿Αγίου Πνεύματο δωρεὰν 
ἀγνοεῖ. Οὐτε yàp διὰ тоо κιβωτίου τὰ ἐν то κιβωτίω, OÙTE 
διὰ τη Γραφή τὰ ἐν τὴ Γραφἠ δήλα καθίστανται. Καὶ 
πῶ , ἁκουσον. 

Βλέπει κιβώτιον μικρόν, κεκλεισμένον πάντοθεν йофало; 
καὶ, осоу ало τοὺ βάρου και τὴ ἐξωθεν εὐπρεπεία αυτού, 
υπολαμβάνει ἡ και ioco παρά τινων ἀκούων πιστεὺεῖι- 
ÉVOOOEV ἐχειν αυτὸ θησαυρόν, ὃ καὶ ара μετὰ σπουδήι 
πορεύὺη ' Ti обу σοι ἐσται, εἰπε μοι, τὸ ὀφελο , ғау ἐσφ' 
ραγισμένον αυτὸ και κεκλεισμένον ἀεὶ περιφέρη καὶ οὐ) 
ἀνοιξη ; Οὐ θεάση ποτὲ, еті Gov, τὸν ἐν αὐτω θησαυρὸν 
οὐκ iðn των ἐν αὐτω λίθων τὴν διαύγειαν, των μαργαρἰτώ: 
τὴν λαμπρότητα, тоо χρυσοὺ τὴν ἀστράπτουσαν αἰγλην. Τι 
σοι tT ὀόφελο , εὰν ἐξ αὑτῶν οὗ καταξιωθήση λαβεῖν кау 
Ολίγον καὶ ὠνήσασθαίΥ τι των mp διατροφήν ἡ ἐνδυσιν, 
ἀλλα περιφέρει μέν, ὦ εἰπομεν, ἐσφραγισμένον τὸ κιβώτιο: 
δι᾽ олоо, πολλοῦ καὶ πολυτίμου πεπλησμένον τοὺ θησαυρού 
αὐτδ δὲ OÙ uw καὶ бірп καὶ γυμνότητι κατατρύχη 
Πάντω οὐδέν. 

Ταὐτὰ μοι καὶ επἰ των πνευματικών ὑπολάμβανε, ἀδελφὲ 
Νόει μοι οὖν κιβώτιον τὸ Χριστοῦ Εὐαγγέλιον καὶ τὰ 
λοιπὰ Osia Графа , ἐχούσα ἐν αὗται ἐγκεκλεισμένην ка 
ἐσφραγισμένην την αιώνιον ζωὴν καὶ συν αυτή τὰ ἐν аот 


ἀρρητα καὶ αἰσθητοῖ βµµασι μὴ καθορώμενα αιώνια ἀγαθι 


Cal - E AFNZdH I) Or 19 = A. B. YO*O- 


17 κἀν αυτὸ : àv N II || тоу... ὦμον A Y || 19 ἐκστηθίσηται (-σεται 
AN) E AENZdH C* : ἑνστηΟίσηται {-σεται A*B*} D A*B*YOH 
20 ò > FH D Or | περιφέρε AH A*B*YC* | 21 αὐται : αὑτω Οὔ | 
27 tivo А || 28 ἐχειν адтб (αὐτὸν D) E D Or: αὐτὺ (αὐτὸν FZ) έχει 
oo cet. 29 16 ^ Е | 30 καὶ κεκλεισμένον αὐτδ oo O* καὶ > Н 
µόνον [ἀεὶ + ΟὟ || ἀεὶ πἰριφέρη (-фёрғ Ай): -εριφέρη ἀεὶ oo E 
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Mais un homme chargerait-il le coffre mëme, tout entier, 
et le porterait-il sur ses épaules, qu'il ignore (encore) 
le trésor qui y est déposé ; de méme aussi lirait-il et 
apprendrait-il par cœur, dans leur totalité, les Écritures, 
et les porterait-1l avec lui comme un seul Psaume, l'homme 
ignore le don du Saint-Esprit qui y est dissimulé. Car ce 
n'est ni par le coffre que le contenu du coffre, ni par 


1 Εοτίίατο que le contenu de l'Écriture est rendu manifeste. 


Comment est-ce donc? Écoute. 


Tu vois un petit coffre solidement 
Le tré,or fermé de tout cóté et — autant que 
tu peux supposer d’après son poids et 
son élégance extérieure, ou simplement croire d'aprés ceux 
qui ten parlent — qui enferme à l'intérieur un trésor, 
tu auras beau le prendre en háte et t'en aller : quel profit, 
dis-moi, trouveras-tu à le porter toujours avec toi, scellé 
et fermé, sans l'ouvrir? Tu ne verras jamais, en cette vie, 
le trésor qui est dedans, tu ne contempleras pas les feux 
de ses pierreries, l'orient des perles, l'éclat fulgurant de l'or. 
Qu'y gagneras-tu, si tu n'es pas jugé digne d'en prendre 
la moindre partie pour acheter un peu de nourriture ou 
de vétement, mais que, tout en portant comme j'ai dit 
le coffre parfaitement scellé qu'emplit le trésor immense 
et sans prix, toi-même tu succombes à la faim, ü la soif 
et à la nudité? Rien, un point c'est tout. 

Crois-moi donc, Frére, transpose cela dans les réalités 
spirituelles : vois, je te prie, dans le coffre, l'Évangile du 
Christ et le reste des divines Écritures qui ont, enfermée 
et scellée en elles, la vie éternelle et, avec elle, les biens 


éternels qu'elle enferme, biens ineffables et qui échappent 


31 ανοίξει ... θεάσβι A || αὑτη ΟΞ || 33 ἁπαστράπτουσαν D Or | 35 
ἐνδύμασιν O* | 36 περιφέρη E FNZ | 36-37 r όλου тб κιβώτιον 
co D Or K 37 πολυτίµητου D«* | πεπλησμένου A* 38 δίψει FNZ D 
YO 141 тё ED Ог: τοῦ H тб τοῦ cet. Χρίστου > Y | 43 την 
ζωήν την α[ώνιον ОЖ, 
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κατὰ τὴν του Κυρίου φωνήν : « Ερευνάτε τὰ Γραφά , 
Вті ἐν αὐται ἐστιν ἡ ζωὴ ἡ αἰώνιο >.» Ἄνθρωπον δὲ τὸν 
ароуто τὸ κιβώτιον ὑπόθου μοι εἶναι τὸν τὰ Графа таса 
ἁποστηθίσαντα καὶ ἐπὶ оторато ἀεὶ ταύτα ἐπιφερόμενον, 
᾿Επιφέρεται OÙV αὐτὰ ὦ ἐν κιβωτίω то μνημονευτικφ 
τη ψυχή , ἐχοντι τὰ ἐντολὰ του Θεού ὦ λίθου τιμίου 7 
Еу ой υπάρχει ἡ ζωὴ ἡ αιώνιο -- οἱ γὰρ τοῦ Χριστοί 
λόγοι pw εἰσι καὶ ζωής εἰσιν, ὦ abt οὐτὸ φησιν ' «Ὁ 
απειθῶν то Tip οὐκ βψεταιτὴν ζωήν d > —, σὺν Tai ἐντολαϊὶ 
δὲ о μαργαρίτα τὰ ἁἀρετὰ . Алӧ γὰρ των ἐντολῶν а 
ἀρεταί, Ек δὲ τούτων ἡ ἀποκάλυψι των μυστηρίων, то! 
ἐν τω γράμματι ἁποκεκρυμμένων καὶ κεκαλυμμένων. A< 
γὰρ τὴ ἐκπληρώσεω των εντολών ἡ ἐργασία тоу αρετῶν 
διὰ δὲ τὴ πράξεω тоу αρετὼν ἡ πλήρωσι TOv ἐντολώ' 
γίνεται, καὶ οὐτω διὰ τούτων ανοίγεται ἡμῖν ἡ θύρα τὴ 
γνώσεω >, μᾶλλον δὲ οὐ διὰ τούτων, AAAA διὰ τοῦ εἰπόντο 


< Ὁ ἀγαπῶν µε τὰ ἑντολὰ µου τηρήσει ' καὶ ὃ Πατήρ μοι 
ἀγαπήσει αὐτὸν καὶ ἐγὼ ἐμφανίσω abro ἐμαυτὸόνῃ. > 
"Отау οὖν ἐνοικήση kai ἐμπεριπατήση ò Θεδ ἐν ἡμῖν * καὶ 
ἐμφανίση αὐτδ εαυτόν αἰσθητ ἡμῖν, τότε καὶ γνωστώι 
καθορώμεν τὰ ἐν то κιβωτίφ yovv τὰ ἐν τὴ Osia Γραφ[ 
ἐγκεκρυμμένα θεία μυστήρια. Ἀλλω δὲ οὐκ vı, μηδεὶ 
πλανάσθω, διανοιγήναι τὴν κιβωτὸν τη γνώσεω καὶ TO 
ἐν αὐτὴ ἀγαθών ἀπολαῦσαι ἡ Еу µετοχή καὶ θεωρἰα γενέσθα 


αὑτών. Ποιων δὲ καὶ τίνων φημὶ ἀγαθῶν ; Αγάπη τελεία 


a. Jn 5, 39 b. Cf. Ps. 18, 11 c. Cf. Jn 6. 63 d. Jn 3,3 


e. Cf. Le 11, 52 f. Cf. Jn 14,21.23 g. Jn 14,23.cf.21 h. Ji 
14, 21 i. 11 Cor. 6, 16 
Cat - E AFNZdH D Or 19 - A*B*YO*C 
48 ταῦτα Н || 49 то [κιβωτίω + ΟΞ | 51 a? : οἱ а” ἡ αιώνιο 


ζωή N K 52 гіс” > Е | oùto : οὐτω ΑΣ >E 54 è> Е | yàp ^ A 
αἱ > NZd К 55 ἐκ δὲ τούτων : ἐν δὲ ταύται Οὔ || 56 κεκαλυμμένων 
κεκλεισμίνων NZd | 58 τὴ > ΑΝΖά | 60 où : οὐδέ D A*B*YC* || 63 
ἑνοικήσει N А* Q ἐμπεριπατήσει N || ғу (> Οὔ) ἡμῖν ó Θεδ oo Orf 
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aux regards sensibles, selon la parole du Seigneur : < Scrutez 
les Écritures, parce qu'en elles est la vie éternelle-. > Quant 
à l'homme qui porte le coffre, suppose que c'est celui qui 
a appris par cœur les Écritures tout entières et les a sans 
cesse à la bouche. Il les porte donc comme dans le coffre 
de la mémoire de son áme, coffre qui contient, comme des 
pierres précieuses, les commandements de Dieu, où réside 
la vie éternelle — car les paroles du Christ sont lumiére et 
sont vie, comme lui-même le dit : < Qui désobéit au Fils 
ne verra pas la viell» —, et avec les commandements, 
comme des perles, les vertus. 
Car des commandements (naissent) 
Us commandements, jes vertus et celles-ci, la révélation 
de la connaissance des mystéres que la lettre cache et 
voile. Car par l’accomplissement des 
commandements se fait la mise en ceuvre des vertus et, 
parla pratique des vertus, l'accomplissement des comman- 
dements ; et par ceux-ci, alors, nous est ouverte la porte 
de la connaissance", — par eux, non, mais plutôt par 
Celui qui a dit : « Qui m'aime gardera mes commande- 
ments*, et mon Père Гаітега», et moi-même je me 
manifesterai à 1011. > Lors donc que Dieu habite et se 
promène en nous! et se manifeste lui-même sensiblement! 
à nous, c'est alors que consciemment nous contemplons 
ce que le coffre, c'est-à-dire la divine Écriture, contient de 
divins mystéres cachés. /Vutrement, il est impossible, que 
nul ne s'y trompe, de voir s'ouvrir le coffre de la connais- 
sance et de jouir des biens qu'il enferme ou d'arriver à y 
participer et à les contempler. Mais que sont donc et en 


quoi consistent les biens dont je parle? La charité parfaite, 


64 ἐμφανίσει A Y | aloOqto E ΑΕΝά : [......... 17 σὐαισοήτω H D 
Or [| 66 Θεῖα > E | 68 ἀπολαύσει F. 


1. Sur le sens des expressions aloOmnro -εὐαισθήτω , ci. Tome 1, 
Introduction, p. 151-154. 
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τὴ προ τὸν Θεόν δηλονότι και τὸν πλησίον, καταφρονήσεω 
των δρωμένων απἀντων, τὸ νεκρωθήναι τὴν σάρκα καὶ τὰ 
μέλη ταύτη τα елі γη : μέχρι καὶ ἐπιθυμία κακὴ , ινα 
ὥσπερ ὃ уекро оло οὐ λογίζεται οὐδέ αισθάνεται Tivo ;) 
орто καὶ ἡμεῖ αὐτοί μηδεμίαν ἐννοιαν ἐπιθυμία κακὴ ἡ 
εμπαθού αἰσθήσεω BAw ἑννοώμὲέν ποτὲ ἡ ἐπαισθανόμεθι 
τοῦ κακού τη τυραννώδου ὀχλήσεω , μόνον δὲ των ἐντολώ 
μνημονεύομεν τοὺ Σωτὴρο Χριστού ` ἔτι бе ἀθανασίας 
ἀφθαρσία , боёп ἀῑδίου, ζωὴ aioviov, βασιλεία οὐρανώ᾽ 
υιοθεσἰα διὰ τὴ ἁάναγεννησεω тоо Αγίου Πνεύματο κι 
TÔ γενέσθαι rua θεού θέσει τε καὶ χάριτι, χρηματὶσϊ 
τε κληρονόμου Θεού, συγκληρονόμου δὲ Χριστούὺῦ, κι 
συνάμα τούτοι τὸν vovv Χριστού κτήσασθαιε καὶ Ov αὐτο 
ἰδεῖν τὸν Osv καὶ Χριστόν αὐτὸν ἑνοικούντα κατὰ cn 
Θεότητα kai ἐμπεριπατοῦντα γνωστώ v ἡμιν 4. 

Τούτων обу албутоу καὶ των ὑπὲρ τούτων ἁρρητων κα 
ἀνεκφράστων οἱ τὰ ἐντολὰ ἀἁκούοντε τοῦ Θεοὺ κα 
ποιοὐντε αὐτά :, διὰ τὴ ἀνοίξεω ἡ ἐφαμεν κιβωτοῦ 
ἤγουν διὰ τὴ ἀποκαλύύεω των νοερῶν οφθαλμών καὶ τὴς 
θέα των ἐν τὴ θεία ἐγκεκρυμμένων Γραφή, ἀζιοῦνται κα 
πλουσίω ἐπαπολαύουσιν. Οἱ δ᾽ ἄλλοι, ἀγνοιαν ÉXOVTE τῶ 
εἰρημένων απάντων καὶ απειρἰίαν, ἀγευστοι εἰσι τὴ τούτω: 
γλυκύτητο,, τὴ τούτων ἀθανάτου ζωὴ , ἐπερειδύμενοι -n 
μαθησει μόνη των Γραφῶν : ου καὶ καταδικάζουσα κα 


κατακρίνουσα μάλλον αὕτη ἐν τὴ ἐξόδω ἐσται ἡ τοὺ 


a. Col. 3, 5 b. Rom. 8, 17 ο. Cf. I Cor. 2, 16 d. G 
П Cor. 6, 16 e. Cf. Matth. 7, 24; cto. 


Cat — E AFNZdH D Or 19 - A*B*YO*C 


70 τδν! ^ AF Y D тӧу*> NZ || καὶ [καταφρονήσεω + Il | 72 τὴ 
[yn + D A*B* | 73 до 7| 75 ó*o > АЕМа || ἐπαισθανώμεοα I 
B*YC*O* U 76 τοῦ — ὀχλήσεω > ΑΕΝΖά | 76-77 µόνον δὲ тө! 
ἐντολῶν μνημονεύομεν (-wuev Fd) Tob AFNZd O*C*m- : > cot. | 7 
Σωτὴρο Χριστοὺ ANZd C*m’ : Δεσπότου Χριστού καὶ Σωτὴρο 
ἡμών F Σωτὴρο O* > cet. | δὲ 4- καὶ E | 78 ζωὴ αιωνίου : ζωὴ 
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c'est-à-dire s'adressant à Dieu et au prochain, le mépris 
de tout ce qui est visible, la mortification de la chair et de 
ses membres qui sont sur la terre», et jusqu'à celle du désir 
mauvais, afin que, pas plus que le cadavre n'a la moindre 
idée ou sensation de quoi que ce soit, nous non plus ne 
formions aucune pensée de mauvais désir ou de sentiment 
passionné, absolument jamais, ni ne ressentions la tyran- 
nique pression du mal, ni n'ayons autre chose en mémoire 
que les commandements du Christ Sauveur ; c'est aussi 
l'immortalité, l’incorruption, la gloire sans fin, la vie 
éternelle, le Royaume des cieux, l'adoption par la régénéra- 
tion due au Saint-Esprit ; c'est que nous devenions, nous, 
des dieux, par disposition et par gráce, que nous soyons 
appelés héritiers de Dieu et cohéritiers du Christb, et avec 
cela recevions l'intelligence du Christ0 et par elle voyions 
Dieu et le Christ lui- méme, habitant selon sa divinité et se 
promenant, de facon consciente, en nous*l. 

Tout cela — et, encore au-dessus, ce qui est ineffable et 
inexprimable —, pour les auditeurs et exécuteurs. des 
commandements de Dieu, dés que s'ouvre le coffre dont 
nous avons parlé, c'est-à-dire que les yeux de l'intellect 
sont découverts et voient ce qui est caché dans la divine 
Écriture, c'est cela la dignité qui leur échoit et la richesse 
dont ils entrent en jouissance. Quant aux autres, sans 
connaissance ni expérience de tout ce que j'ai dit, ils ne 
goütent pas à cette douceur, à cette vie immortelle, 
appuyés qu'ils sont sur le simple fait d'avoir appris les 


Ecritures, sur cela méme qui les accusera et les condamnera, 


à leur trépas, bien davantage que ceux qui n'ontjamais rien 


ἀῑδίου F > NZd | 80 16 : τοῦ ANZ || те καὶ: te E О% kai D A*B*YC* | 
81 δέ: τε М | 82 τὸν : τὸ D || 84 ἐμπεριπατοὺν Οὔ j 85 οὖν > NZ I 
TobTov' : ταύτα NZd | 86 ἁκούοντε του Θεού (Χριστού II) : тор 
Θεοὺ ἁκούοντε oo ΑΕΝΖά | 87 ποιοῦντε αὐτὰ : τηροῦντε αὐτὰ 
καὶ ποιούντε O* | 88 διὰ τη : δι᾽ N | 89 κεκρυμμένων N || 90 бе E || 
91 ἀπορίαν NZ | 93 των Графоу μόνη oq AFNZd || 94 αὐτὴ ZH. 
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μηδόλω тоу Γραφών ἁκηκοότα . “Ек yàp TOV τοιουτωι 
τινὲ ἁπδ άγνοια πλανώμενοι πάσα στρεβλοῦσι τὰ θείας 
Графа :, μεθερμηνεύοντε αὐτὰ κατὰ τὰ ἐμπαθεῖ iM 
θυμία αὐτῶν, συνιστάνειν Οξλοντε εαυτού ” оті бй ка 
δίγα τὴ ἀκριβου тоу ἐντολῶν τοῦ XPIOTOÙ φυλακή 
σωοΟήναι μέλλουσιν, ἁπαρνούμενοι την δύναμιν ὅλω TW- 
αγίων Γραφών. 

Kai εικότω > τὰ yàp ἐσφραγισμένα καὶ κεκλεισμένα, TT 
πασιν ἀνθρωποι ἀΟξατὰ τε καὶ ἀγνωστα, διανοιγόµενα ὃ 
ὑπὸ μόνου тоо Αγίου Πνεύματο καὶ οὕτω ἁποκαλυπτόμενι 
θεατάὰ γινόμενα ἡμῖν καὶ γνωστά, πὠ бра εἰδέναιη γνώναιἰ 
καν ποσῷ ἐννοήσαί ποτὲ ἐξισχύσουσιν, οἱ την παρουσία 
тоо Αγίου Πνεύματο , την ἐλλαμὺιν, τὸν φωτισμὸν, τη 
; По 
£v καταλήψει γένονται τῶν τοιούτων μυστηρίων, оі μηδόλα 


ἐνοίκησιν την ει αὐτοῦ, μηδέποτε γνῶναι λέγοντε 


ποτὲ ἐν ἑαυτοῖ ἐπεγνωκότε γενομένην την ὑπ᾽ αυτὴ 
ἀναχώνευσιν, την ἀνακαίνισιν, τὴν ἀλλοίωσιν, την ἀνάπλασιἰ 
την ἀναγέννησιν ; Οι δὲ μήπω βαπτισθέντε ἐν Πνεύμαί 
‘Ayiw с, την ἀλλοίωσιν тоу βαπτισθέντων ἐν τούτω п<3 
εἰδέναι δύνανται; Oi uñ γεννηθέντε ἀνωθενά, тоу γεννλ 
θέντων ἐκεῖθεν — καθὼ εἴπεν ο Κύριο --- την δόξαν πα 
ἴδωσι, τῶν ἐκ Θεοῦ γεννηθέντων : καὶ τέκνων γενομὲν«ἰ 
Θεούξ; Οἱ uñ τούτο παθεῖν ἐἑΟοελήσαντε , ἄλλα δι᾽ ἀμελεία 
ταύτην προσαπολέσαντε -- καὶ γὰρ ἐλαβον εξουσἰαν то 
γενέσθαι᾽ τοιούτοι--, ποία γνώσει δυνηθῶσιν, εἰπε uo 
κατανοήσαι ἡ καν ὁπωσοῦν £vvoroai ἰσχύσωσιν, οἱ( 
ἐκεῖνοι ἐχρημάτισαν ; 


a. Cf. H Pierre 3, 16 b. Cf. II Cor. 10, 12; etc. c. € 


Matth. 3, 11 ; etc. d. Cf. Jn 3, 3 e. Cf. Jn 1, 13 f. Cf. J 
1.12 g. Cf. Jn 1.12 
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entendu des Écritures. Les voilà, en effet, ces gens dont 


certains, égarés par l'ignorance, torturent toutes les 
divines Écrituresl en les interprétant selon leurs désirs 
passionnés, ne cherchant qu'à se faire valoirb, comme 
si en dehors de l'exacte observation des commandements 
du Christ ils allaient se sauver, ce qui est tout simplement 
renier le sens des saintes Écritures. 
Et c'est normal. Car ce qui est scellé 
VuWV o^rele^orl et fermé’ cc ^ui est inv'sible et incon- 
des mystéres naissable pour tous les hommes, mais 
que seul (nous) ouvre le Saint-Esprit 
et qui, ainsi révélé, devient pour nous visible et connais- 
sable, comment donc auront-ils jamais la possibilité de le 
savoir, de le connaître, d'y comprendre quoi que ce soit, 
eux qui déclarent n'avoir jamais connu la présence du 
Saint-Esprit, son rayonnement, son illumination, le séjour 
(quil vient faire) en eux? Comment parviendront-ils à 
saisir de tels mystéres, eux qui n'ont jamais eu en eux la 
moindre expérience de ses effets : la refonte, la rénovation, 
la transformation, la recréation, la régénération? Eux qui 
n'ont pas encore été baptisés dans l'Esprit-Saint®, comment 
peuvent-ils savoir (ce qu'est) la transformation de ceux 
qui ont été baptisés en lui? Eux qui ne sont pas nés d'en- 
hautd, comment verront-ils la gloire de ceux qui, selon la 
parole du Seigneur, sont nés de là-haut, de ceux qui sont 
nés de Dieu: et devenus enfants de Dieuf? Eux qui n'ont 
pas voulu de ce sort, mais ont laissé échapper cette gloire 
par négligence — car ils avaient bien regu le pouvoir de 
devenir» tels —, quelle connaissance, dis-moi, les rendra 
capables de comprendre, leur donnera la force d'imaginer 


tant soit peu cc que sont devenus les autres? 


0% 109 γένονται (-ωνται E d) тоу τοιούτων : TOV τοιούτων γένονται 
(γωνται A*C*) oo D Ог ' 110 ποτὲ: TE Y 112 δὲ μήπω : μηδέπω 
AFNZd D 114 γεννηΟέντων > Л || 115-116 ἐκεῖθεν — γεννηθέντων > 
E I 117 διὰ D J| αμέλειαν (4 || 118 τούτην : ταῦτα ANZd || 120 
Ισχύσουσιν А FH. 
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Πνεύμὰ ἐστιν ὁ Θεὸ * ддратоу, ἀθάνατον, ἀπρόσιτον, 
ἀκατάληπτον, καὶ τοιούτου ποιεἰ τοὺ ἐξ αὐτοῦ γεννωμένου , 
όμοιου то γεγεννηκότι Πατρὶ, σώματι μόνω ληπτού ὀντα 
καὶ ορατοὺ , τὰ δ᾽ ἀλλα μόνω Оғо γινωσκομένου καὶ Θεὸν 
μόνον γινώσκοντα, μᾶλλον δε μόνω ΏΘεω βουλομένου 
YIVOOKEOO Gb, про ὃν καὶ βλέπειν ἀεὶ ἐφίενται καὶ ὑπ᾽ 
αὑτού γλίχονται ὁράσοαι. "Αλλω бе, καοἁπερ oi άπειροι 
των γραμμάτων ioov Toi ἐμπείροι τὰ βίβλου ἀναγινώσκειν 
οὐ δύνανται, οὑτω οὐδέ οἱ uñ διὰ πράξεω τὰ тоо Χριστού 
ἑντολὰ διελοεῖν ἐοΟελήσαντε , ἶσον των ει αὐτὰ ἐπαγρυπ- 
νησάντων καὶ πεπληρωκότων αὐτὰ και ὑπέρ αυτών TÒ 
αἰἶμα κεκενωκότων τὸ ἰδιον, ἰσχύσουσιν, ὦ εκεἰνοι, τη τού 
᾿Αγίου Πνεύματο ἁποκαλύψεω ἀξιωθήναί ποτὲ. "Ωσπερ 
γὰρ ὁ βιβλίον ἐσφραγισμένον καὶ κεκλεισμένον λαβῶν 
ἀνθρωπο οὐ δύναται τα ἐν αὐτῶ γεγραμµμενα ἰδειν ἡ ὁποίὰ 
εἰσιν ἐννοήσαι £o ἐσφραγισμένον ἐστί τὸ βιβλἰονθ, καν 
πᾶσαν την σοφίαν τοὺ κόσμου μεμάοηκεν, οὗτω οὐδέ ὁ 
πὰσα τὰ Osia Графа , ὦ εἰπομεν, ἐπὶ στόματο ἐχων 
δυνήσεταί ποτὲ την ἐν αὐταῖ ἐγκεκρυμμένην μυστικὴν καὶ 
θείαν δόξαν δμοὺ καὶ δύναμιν γνώναι καὶ κατιδεῖν, εἰ μὴ 
πὰσα διἐλΟη τὰ ἑντολὰ тоо Θεοὺ καὶ τὸν Παράκλητον 
λάβη μεθ᾽ εαυτού, διανοίγοντα troù λόγου αὐτώ o βιβλίον 
καὶ τὴν ἐν αὐτοὶ ἐπιδεικνύοντα δόξαν αὐτώ μυστικὼώ , οὐ 
unv ἀλλὰ καὶ τὰ ἐν τούτοι ἁποκεκρυμμενα тоо Θεού àyaOù 
σὺν αὐτὴ τὴ ταύτα βλυζούση αἰωνίφ ζωή ἁποκαλύπτοντα, 
а πὰσι TOi καταφρονηταϊῖ καὶ ἀμελεστέροι κεκαλυμμένα 


ὑπάρχει καὶ αφανἠ τὸ καθόλου. Καὶ εικότω ' επειδἠ yàp 


a. Jn4,24 b. CL Gal. 4,9 c. Cf. 1s. 29,11 
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€ ἐκεῖνοι» AFNZd C* |] 135 ó > O* | 135-136 βιβλίον — άνθρωπο : 


CATÉCHESE XXIV «5 


Dieu est esprit», invisible, immortel, inaccessible, incom- 
préhensible, et tels il rend ceux qui sont engendres de lui, 
semblables au Pére qui les a engendrés, par le corps seul 
saisissables et visibles, mais pour le reste connus de Dieu 
seul et ne connaissant que Dieu, ou plutót ne voulant étre 
connus que de Dieu*, vers lequel tend toujours leur regard 
et par qui ils brülent d'etre vus. D'un autre cóté, pas plus 
que les illettrés ne peuvent lire les livres comme ceux qui 
savent, ceux qui ont refusé de parcourir par la pratique 
les commandements du Christ n'auront non plus le pouvoir 
— comme ceux qui leur ont consacré leurs veilles, les ont 
accomplis et ont répandu pour eux leur sang — d'étre un 
jour jugés dignes de la révélation du Saint-Esprit. De 
méme, en effet, que celui qui prend un livre scellé et fermé 
ne peut voir ce qui y est écrit ou comprendre de quoi il 
s'agit, aurait-il méme appris toute la sagesse du monde, 
tant que le livre reste scellé0, de méme, qui aurait à la 
bouche, comme nous l'avons dit, les divines Écritures tout 
entiéres, ne pourra jamais non plus connaitre et considérer 
la mystique et divine gloire et vertu tout à la fois qui y est 
cachée, à moins de parcourir tous les commandements de 
Dieu et de recevoir l'assistance du Paraclet, qui lui ouvre 
les paroles comme un livre et lui montre mystiquement la 
gloire qu'elles enferment, — bien plus, qui lui révéle, avec 
la vie éternelle qui les en fait jaillir, les biens de Dieu cachés 
en ces paroles, biens qui demeurent, pour tous ceux qui les 
méprisent et péchent par négligence, voilés et absolument 


inapparents. Et c'est normal : puisqu'ils ont cloué tous 


δεξάμενα βιβλίον ἐσφραγισμένον AFNZd |136 éyyeypauuëva D А *В * || 
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τὰ αισθήσει αὐτῶν ласа ει την του κόσμου ματαιότητα 
προσήλωσαν καὶ TOT τερπνοῖ τοὺ βίου καὶ rai ὡραιότησι 
των σωμάτων προσπάσχουσι, σκοτεινὸν τὸ τη φυχή 
οπτικὀν περιφἑέροντε , προ τὰ νοητὰ κάλλη των ἀπορρήτων 
тоо Θεού óàyaOov Ιδεῖν καὶ ἀναολέψαι οὐ δύνανται. 

Καὶ καθάπερ ó ἁσθενών τὰ ὀψει тоо σώματο οὐ δύναται 
καν посо ει ηλιακήν ακτίνα τρανότερου λαμµπουσαν 
ἀποβλέψαι, ἀλλ᾽ εἰ καὶ πρὸ αυτήν ἁτενίσει, τέλεον ευθύ 
καὶ 6περ κέκτηται o προσαπόλλυσιν, оото δἠ καὶ ὁ τὰ 
τη ψυχἠ οµµατα ἁἀσθενή καὶ τὰ αισθήσει abra εµπαθεἰ 
έχων, ἁπαοώ xai βλάβη ἐκτὸ κἀλλο ἡ «ωραιότητα 
σώματο κατανόησα:, οὐ δύναται, ἄλλα καὶ ἠνπερ πρὸ 
TODTOU ειρήνην εἰχε των λογισμών καὶ γαλήνην τὴ πονηρά 
ἐπιοΟυμία , καὶ αὑτὴν χρονίζων ἐν τη μελέτη τοῦ πάθου 
ἀπόλλυσι. Τοιγαροῦν οὐδέ TV εαυτοὺ ασθένειαν ὁ τοιοῦτο 
καταμαθεἰν блош δύναται. Ei yàp ἀσθενεὶν εαυτὸν πεποίηκεν, 
ἐπίστευσεν αν οτι εἰσί τινε ὑγιαίνοντε ἐἑτεροι, καὶ ioco 
ἐμέμψατο ἑαυτὸν ποτὲ W αἰτιον αὐτόν ἑαυτῶ χρηματίσαντα 
καὶ τὰ nmp ἀπαλλαγὴν ταύτη ἐφρόντισε. Νυνὶ δὲ τού 
πάντα εχων εμπαθεἰὶ ὁ TOIOÙTO , αὑτοῖ ἑαυτὸν ἑξισοί καὶ 
ἀδύνατον λέγει εἶναι τὸ олер той πάντα γενέσθαι αὐτὸν. 
Ti τούτο ; *Iva συναποθάνη τω πάθει, μὴ Owy τού τοιούτου 
κακοὺ ἁπαλλαγήναι ὁ ἀθλιο . Ei γὰρ ἠοουλήθη, ἴσχυσεν àv, 
о ἐκ Θεού то δύνασθαι εἰληφώ . "Ὅσοι yàp ει τὸ ὀνομα 
αὐτοῦ ἑοαπτίσοημεν εξουσίαν ἐλάβομεν тор” αὐτοὺ τὴν 
пропу δυσγένειαν τὴ φθορὰ ὦ ἱμάτιον παλαιόν ἀποδύ- 
σασθαι καὶ υἱοι Θεοὐ χρηματίσαι καὶ τον Χριστὸν ἐπενδὺ- 


σασθαι”. 
a. Cf. Act. 8, 16: 19, 5 b. Cf. Col. 3, 9-10. σαι. 3, 27 
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leurs sens à la vanité du monde, puisqu'ils n'ont de passion 
que pour les charmes de la vie et les splendeurs corporelles, 
avec leur âme qui promène en tous sens un regard enté- 
nébré, ils ne peuvent voir et considérer les intelligibles 


beautés des ineffables biens de Dieu. 


Degna chatie A-t-on les yeux du corps fatigués, on 


ferm és ne peut absolument pas observer un 
aux beautés rayon de soleil qui brille bien clair, — 
spirituelles 


et méme, à le fixer, on perd complète- 
ment, sur-le-champ, ce qu'on avait encore de lumière : de 
méme, celui qui a les yeux de l'âme infirmes et ses sens 
méme sujets à la passion ne peut, impassiblement et 
sans dommage, concevoir la beauté ou la splendeur d'un 
corps : méme cette paix des pensées, ce calme de la convoi- 
tise mauvaise, qu'il possédait auparavant, en s'attardant à 
réfléchir sur la passion il les perd également. Ainsi donc, 
méme sa propre infirmité, pour un tel homme, c'est encore 
plus qu'il n'est capable d'apprendre. Si en effet il s'était 
considéré comme malade, il aurait cru qu'il y en a d'autres 
qui sont bien portants, eux, et peut-étre se serait-il fait à 
lui-même des reproches, comme au seul responsable de son 
état, peut-étre se serait-il soucié de se débarrasser de cette 
infirmité : au lieu qu'en fait, tenant tous les hommes pour 
sujets à la passion, il s'égale à eux et prétend qu'il lui est 
impossible de dépasser tout le monde. Pourquoi cela? 
afin de succomber avec eux à la passion, se refusant, le 
malheureux ! à étre débarrassé d'un tel mal : car, s'il avait 
voulu, il aurait eu la force, avec la possibilité reçue de Dieu. 
Nous tous en effet qui avons été baptisés en son ΠΟΠΙ:, nous 
avons recu de lui le pouvoir de dépouiller, comme un vieux 
vétement, la bassesse et la corruption d'antan, le pouvoir 


de devenir fils de Dieu et de revêtir le Christ. 
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"ААДа. uñ γένοιτο ἡμὰζ. αδελφοί, ἐξομοιωθήἦήναι той 
OÙTW ἐχουσι καὶ τοιαύτα φρονοῦσι, κεχερσωμένοι οὖσι 
καὶ ҳоїкої . Γένοιτο бе ἐξακολουθησαι Χριστώ, то ὑπὲρ 
ημών ἀποθανόντι καὶ ἐγεροέντια καὶ ει οὐρανοὺ ἡμά 
ἀνυψώσαντι, καὶ αὐτοῦ TOT ἴχνεσιν ἀεὶ ἐπεσθαι, καθαιρο- 
μενου διὰ τη μετανοία τοὺ σπίλου τη αμαρτία καὶ 
ἐπενδυομένου τόν φωτεινόν χιτώνα τὴ ἀἁἀφοαρσία b τού 
Πνεύματο ἐν αὐτω Χριστώ τω Θεώ ημών, o πρέπει ласа 


δόξα. τιµή καὶ προσκύνησα; ει TOD αιώνα TOV αιώνων. 


᾽Αμήν. 
a. II Cor. 5, 15 b. Cf. I Cor. 15, 53-54 
Cat 2 E AFNZdH D Or 19 - A*R*YO*C* 
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š s à | Mais à Dieu nc plaise, Frères, 
Exhortation finale , Fr NEUE 

que nous devenions semblables aux 

hommes dans cette situation et animés de ces sentiments, 
à des hommes faits de terre et desséches. Puissions-nous 
au contraire suivre le Christ, celui qui pour nous est mort 
et ressuscité* et nous a élevés aux cieux, et nous attacher 
sans cesse à scs traces, en nous purifiant par la pénitence 
de la tache du péché et en nous revêtant de la robe lumi- 
neuse de rincorruptionb de l'Esprit, dans le Christ lui- 
méme notre Dieu, à qui appartient toute gloire, honneur 


et adoration, dans les siécles des siécles. Amen. 
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flcpi ἀλλοιώσεω ψυχἠ т< kai σώματο , тоу ἐξ деро, 
TOV Ек στοιχείων, тоу ἐκ βρωμάτων καὶ τῶν δαιμόνων 


ἐιτιγινομένων ἡμίν. 


Λόγο KE. 


᾿Αδελφοί kai лотере , δφείλει ὃ μοναχὸ Hñ μόνον τὰ 
Еу τη ψυχἠ γινοµένα ἀλλοιώσει καὶ μεταδολὰ ἐπίστασθαι 
καὶ vosiv, ἁλλά καὶ τὰ αιτία αὐτῶν, δποῖαί лот Фу ὡσι 
καὶ πόθεν ἐν αὐτω συμοαίνουσι γίνεσθαι. Ποτὲ μὲν γὰρ 
αιφνίδιο γίνεται χαρὰ τὴ ψυχἠ, ποτὲ δε λύπη ταύτη ωσαύτω 
επέρχεται καὶ Варо σφοδρὸν. Καὶ ποτὲ μὲν εὐκατάνυκτο 
γίνεται, ποτὲ δὲ σκληραίνεται ἡ αὐτή коі ὦ λίθο πεπώρωται. 
᾿Ἀλλοτε πἁλιν πραεια καὶ ταπεινή * γίνεται καὶ μετὰ μικρὀν 
μετέωρο καὶ θυμώδη καὶ λυσσώσα πρὸ πάντα τού ἀἁδελ- 
φοὺ . Καὶ ποτὲ μὲν xabvr καὶ ράθυμο καὶ απρὀθυµο ει παν 
ἐργον ἀγαθόν b γίνεται, ποτὲ δὲ διεγηγερμένη καὶ γρηγορούσα 


καὶ πρόθυμο ει πάσαν ὑπακοὴν, ὦ καὶ TOD συνόντα 


a. Cf. Maith. 11, 29 b. Cf. Tite 1, 16 
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INTERACTION DE L'AME ET DU CORPS 


Sur les modifications de l'àme et du corps, qui nous 
viennent les unes de l'air, les autres des éléments, les autres 
des aliments et (les autres) des démons. 


Discours XX VI. 


Frères et Pères, le moine ne doit pas 

Dde rràmctS seulement connaître et comprendre les 
modifications et transformations qui 

se produisent dans son âme, mais aussi leurs causes : 
quelle peut être leur nature, d'où elles lui viennent. Tan- 
tôt en effet c’est une joie soudaine qui se produit dans 
l’âme, tantôt une tristesse qui lui survient de la méme 
façon et un poids écrasant. Tantót elle devient prompte à 
la componction, tantôt la méme âme se sclérose et montre 
la dureté d'une pierre. Une autre fois par contre elle devient 
douce et humble., et peu aprés vaniteuse, irascible et 
enragée contre tous scs Fréres. Tantót elle devient molle, 
paresseuse et sans ardeur pour aucune bonne ceuvreb, 


tantót bien éveillée, vigilante et ardente à toute obéissance, 


anpóOvuo > О“ | 14-15 γίνεται ει miv έργου αγαθὀν (ἀγαθόν > U) 
oo RUS Il 14-16 παν — εἰ > Е || 15 δὲ > US [| ypnyopwoa D Or || 16 
πρὀθυµο εἰ (πρ. ei > E) πάσαν ὑπακοήν : πρὸ π. ὑπ. πρ. FRUSH. 


1. Identique à l'Or. 18 qui est traduite par Dionysios Zagoraios 
comme Disc. 43. 
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σκώπτειν καὶ διεγεἰρει/ πρὸ то καλὀν. Καὶ motè μὲν 
συνεσταλμένη υπάρχει καὶ εὑλαβή , ποτὲ δὲ διακεχυμένη 
καὶ ἁναιδή . Καὶ ποτέ μὲν των ἁπόντων ἀγαπητικώ 
μεμνημένη καὶ προσκαλουμένη πρὸ ἑαυτήν, ποτὲ δὲ οὐδέ 
εκείνου οὐδὲ TOÙ συνόντα βούλεται καθορὰν. Καὶ ποτὲ 
μὲν συμπνιγομένη ἐφ᾽ ἑαυτὴν γίνεται, о καὶ τὴν ζωήν 
αὐτή ἀπολέγεσθαι :, ποτὲ δὲ ἐπὶ τοσούτον πλατυνομένη καὶ 
ἢ ἀγαλλίασι Еу ταύτη πληθΟύνεται, ὦ μηδὲ ἐπισχεῖν 
δυναμένη ἑαυτήν, εἰ καὶ τούτο βιάζεται. 

Тоото μὲν οὖν πέφυκε γίνεσθαι περὶ τὰ φυσικἁ κινήσει 
τη ψυχἠ ҡой тоо σώματο , ὁπόταν ἐναγωνίω EXWUEV περὶ 
τὴν Epyaoiav τη aper] καὶ των εντολών τὴν ἐκπλήρωσιν. 
᾿Αλλὰ καθάπερ οὗτω ἀλλοιούται τα τὴ ψυχή , τὸν αὐτὸν 
τρόπον καὶ τὰ τοὺ νοὸ ἀλλοιούται ημών καὶ οὕτω πω 
μεταβάλλεται. Ποτὲ μὲν yàp ὀξὺ ει τὸ νοήἠσαί ἐστι καὶ 
ὀξύτερο ει το τὰ νοούμενα ἠτοι βλεπόμενα παρ᾽ αὐτου 
διελοεῖν καὶ διακρῖναι συντόμω , ποτὲ δὲ ἀργο πρὸ τὰ 
ἀμφότερα γίνεται καὶ βραδὺ . Καὶ motè μὲν ὁ αὐτό ἀνου 
οἰονεί καὶ ἁλαλο γίνεται καὶ кофо , ποτὲ δὲ εὔνου τι καὶ 
ευλαλο,, ακουστικὀὸ τε ара καὶ συνετὸ. Каі ποτὲ μὲν 
TUQAO , ποτὲ бе ὁρατικὸ , ει Вабо καὶ dyo θεωρία ὑπὲρ 
τὸ μέτρον τη ἀνθρωπίνη φύσεω εἰσελθεῖν βιαζόμενο . 
Καὶ ποτὲ μὲν ἁπλοῦ πρὸ πάσαν θεωρίαν ἐστὶ καὶ ελεύθερο , 
um μεμνημένο ολω των ἐμπροσθεν αὐτου γεγονότων 
κακῶν μηδέ τι τούτων ἐννοῶν τὸ καθόλου, ποτὲ δὲ ποικίλο , 
οἰονεί τὰ μὴ γινόμενα ἐννοών καὶ ἐπινοῶν καὶ πονηρευόμενο ' 


καὶ ὡσπερ φλὀξ ἑν ὑγροῖ ξὐλοἰὶ ὑπὸ καπνοὺ συμπνιγομένη 


a. Cf. Jonas 4, 8 
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jusqu'à exciter ses compagnons et les pousser au bien. 
Tantót elle se trouve dévotement recueillie, tantót effron- 
tément dissipée. Tantót elle se souvient charitablement 
des absents et les appelle auprés d'elle, tantót, présents ou 
absents, elle ne veut voir personne. Tantót elle devient 
intérieurement oppressée, au point de renoncer déjà à la 
vie:, tantôt tellement dilatée — et l'allégresse s'accroit (si 
bien) en elle — qu'elle ne peut meme plus se contenir, 


quelque violence qu'elle se fasse. 


προς Telles sont les manifestations habi- 
. et de l'intelligence ВА ; 3 | 
Lucïles des mouvements riturds de 
Fame et du corps, chaque fois que nous faisons preuve de 
combattivité dans la facon de pratiquer la vertu et d'accom- 
plir les commandements. Mais de méme qu'ainsi se modifie 
l’état de l'âme, de la meme manière aussi se modifie et se 
transforme en quelque sorte l'état de notre intelligence. 
Tantót en effet elle est vive pour comprendre et plus vive 
encore pour parcourir ce qu'elle a aperçu, c'est-à-dirc 
compris, et le discerner d'un trait, tantót elle devient, pour 
Гоп comme pour l'autre, inerte et lente. Tantôt c'est elle 
encore qui devient comme inintelligente, sourde, muette, et 
tantót montre une intelligence et une parole aisée, oreille 
fine aussi et perspicacité. Tantôt aveugle, tantôt clair- 
voyante, et se forçant pour pénétrer dans la profondeur 
et la sublimité de la contemplation, au-delà des bornes de 
l'humaine nature. Tantót elle est simple pour toute contem- 
plation, et libre, sans souvenir aucun des maux qui lui sont 
arrivés par le passé, sans la moindre pensée pour tout cela, 
tantót compliquée, pensant par exemple à ce qui n'arrive 
pas, se faisant des idées, cherchant des histoires, et la voilà 


comme un feu de bois vert étouffé par la fumée. Et ce n'est 
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U A*O* K αὐτφ E || 42 τὰ > U || γενόμενα RUS || ἐννοών : εὐνοών 
E 5143 συμπνιγομένη U. 


20 


25 


30 


35 


40 


45 


50 


55 


60 


65 


70 


54 SYMÉON LE .NOUVEAU THÉOLOGIEN 


γίνεται, πονηρευόμενο OÙK ει τοὺ παρόντα μόνου , αλλα 
δή και лері τινων ἁπόντων πολλάκι μάταια καὶ ψευδή 


' 


ἀναπλάττει ἐν ἑαυτω ἐνθυμήματα ἐνθεν τοι καὶ τὴ 
καρδία πολλὰ λυπουμένη καὶ uñ συντιθεμένη εἰ τὰ 
τοιαύτα TO VW, οὐδέν οὐδαμώ ὠφελήσαι δύναται, οὐδέ 
ἁποστήσαι αὐτὸν των ματαίων συλλογισμών. 

Καὶ ταύτα μὲν тері τε των αλλοιώσεων ТОО νοῦ καὶ τὴ 
νοερὰ ημών καὶ θεία ψυχή . Αἱ δέ γινόμεναι ἡμῖν περὶ τὸ 
σώμα ἁἀνωμαλίαι, εἰ καὶ δοκοῦσιν εἰναι εὐδιάγνωστοι καὶ 
ραδίω ἡμῖν ἐπιγινωσκόμεναι, ἀλλ᾽ οὐχ οὗτω ἐχει. Πολλή 
γὰρ ἐν τούτω μἁάλιστὰ ἐστιν ἡ Ек φύσεω о ἐπὶ τὸ πλειστον 
µεταβολή. Ἢ μὲν γὰρ ψυχἠ ἀτρεπτο τὴ φύσει καὶ τὴ 
οὐσία ἐστίν, ὠσαύτω δὲ καὶ ὁ vob ταύτη συνάμα παρὰ τού 
Κτίστου γεγένηται, μόνη δηλαδή τὴ προαιρέσει ἀγόμενα 
καὶ τῷ ἰδίω θελήματι aper ἡ κακία ἐπιλαμβανόμενα, 
τουτέστι φωτδ ἡ σκότου συγκοινωνοἰ αιωνίω καὶ κληρο- 
νόμοι καθίστανται, ἡ ψυχή, pnui, καὶ ὁ vob , ἑνὶ τούτων 
προαιρέσει, o εἰρηται, καὶ θελήματι ἑκουσίω κολλώμενα, 
cite τω ἁἀγαθώ καὶ ἀγαθὰ γίνονται, εἰτε τω πονηρώ καὶ 
πονηρὰ χρηματίζουσι. Тб бе γε σώμα καὶ τὴ φύσει τρεπτὸν, 
ότι καὶ σύνθετον, καὶ τὴ οὐσία Λευστὸν, οτι ἐξ ὑλη φθαρτή 
ἐκτισται καὶ Ρευστἠ , την σύγκρασιν ἐχον ἠτοι τὴν σύστασιν 
ἐκ TOV ἐναντίων nmp ἑαυτά. Ἔκ θερμοὺ γὰρ καὶ ψυχρού, 
ὦ φασὶν οἱ лері ταύτα σοφοί καὶ ἡ αλήθεια ἐχει, ἐκ ξηρού 
τε καὶ υγροὺ ἡ οὐσία τούτου ἐστί. Πλἠν αὐτὸ καθ᾽ ἑαυτὸ 
ἑστέρηται καὶ προαιρέσεω καὶ θελήσεω , εἰ xph δὲ εἰπεῖν 
καὶ κινήσεω , εἰ μὴ τι πάντω TV τούτου Εεῦσιν καὶ τὸ 


χωροὺν εἰ φθορὰν κἰνησὶν τι εἴπη τὴ αὐτού ὑποστάσεω 
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pas seulementaux gens présents qu'elle cherche noise, mais 
souvent aussi, à propos de tel ou tel absent, elle se forge 
elle-méme de vaines et fausses imaginations. Dans ce cas, 
méme si le cœur est plein de chagrin et résiste sur ce point 
à l'intelligence, il ne lui est absolument d'aucun profit et 


ne peut la retirer de ses vains raisonnements. 


C'est l'âme Voilà donc pour les modifications 


qui est responsable de l'intelligence et de notre âme in- 


des convoitises tellectuelle et divine. Quant aux irré- 
du corps gularités qui concernent notre corps, 


elles ont beau sembler bien discernables et pour nous 
plus faciles à reconnaître, en fait il n'en est rien. Nombreux 
en effet sont les changements, dans le corps surtout, qui 
résultent la plupart du temps de la nature. Car l’âme, pour 
sa part, est immuable par nature et par essence, et sembla- 
blement l'intelligence a été formée en méme temps qu'elle 
par le Créateur — toutes deux mues par la seule liberté et, 
par leur propre volonté, épousant la vertu ou le vice 

c'est-à-dire recevant pour l'éternité la communion et 
l'héritage de la lumière ou des ténèbres, — je parle de 
Fame et de l'intelligence qui adhérent à l'un de ces (deux 
principes) spontanément et de facon, je le répéte, libre et 
volontaire : ou bien au bon, et elles deviennent bonnes, ou 
bien au mauvais, et elles deviennent mauvaises. Mais le 
corps, lui, est déjà par nature muable, parce que composé, 
et par essence fluent, parce qu'il a été créé d'une matière 
corruptible et fluente et comporte un mélange ou composi- 
tion d'(élérnents) opposés entre eux. C'est en effet de chaud 
et de froid — comme disent ceux qui s'y entendent, et 
c'est la vérité —, de sec et d'humide, que (se compose) 
son essence. En outre, le corps lui-même comme tel est 
privé de liberté, de volonté et, s'il faut aller jusque là, de 
mouvement, à moins qu'on ne veuille absolument appeler 


son flux et sa pente à la corruption un mouvement naturel 
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φυσικὴν, TL ἐστὶν ἁλογο ' εἰ δὲ ἆλογο αὗτη, δήλον ὃτι 
καὶ ἀναμάρτητο καὶ παρὰ Огоо ἁκατάκριτο . Καὶ εικότω | 
ὃ yàp τη φύσει παρέπεται, τούτο καὶ καταδίκη εκτὸ . 
Πύρωσνν δὲ καὶ επιθυμίαν γάμου, συνουσία μίξιν, ἡδονήν, 
γαστριμαργίαν, λαιμαργίαν, πολυυπνίαν, ἁργίαν, στολισμὸν 
ἱματίων και талла πάντα ἁπερ, ὦ οἱ πολλοὶ νομίζουσι, 
τὸ σώμα ἐπιζητεῖ, ob τὸ σώμα. ὦ οὐδέ ὅτε νεκρὀν, ἀλλξ ἡ 
ψυχἠ διὰ τούτου ταύτα ἐπιζητεῖ ἠδυνομένη, ἁπαξ τη πηλῷ 
συγκραθεῖσα καὶ oia Өй σὺ ἐν τω βορβόρφ ταύτη ἐγκυλιν- 
δεῖσοαι  Οἐλουσα тоу ηδονών πω , τη συγκραΟείση αὐτη 
γλιχομένη σαρκὸ . Μηδεὶ обу πρὸ ταύτα ὑπὸ тоо ἰδίου 
σώματο συνωθεῖσθαι καὶ καταναγκἀζεσθαι ὑπολάοοι : οὐκ 
ἐστι τούτο. Άλλα πῶ ; ακοὺε συνετῷ . 

«Ἔπλασεν ὁ Θεὸ τὸν ἀνθρωπον, χοῦν λαβών απὀ τη 
yn .» Ιδού εγώ ἐδειξὰ σοι τὸ σώμα, δεῖξον обу μοι καὶ σὺ 
ποῖα τα πάθη τὰ ἐν αὐτῶ : ἀλλ᾽ οὐδέν οὐκ έχει ολω εἰπεῖν. 
Εἴτα ті; « Kai ἐνεφύσησεν ει τὸ πρὀσωπον αὐτοῦ Κύριο 
ὁ Θεὀ , καὶ ἐγένετο ἀνθρωπο ει ψυχὴν ζῶσαν b » καὶ àv- 
ἑστη ἀπὸ τη γη καὶ περιεπάτει, тоо ἐν αὐτῶ πνεύματο 
κινοῦντο δηλονότι τὸ σώμα δεσποτικὠ τε καὶ ἐξουσιασ- 
тко . Πύρωσι δὲ ἡ κίνησι ἡ γαστρὸ ἀλογο μανία και 
βρεξι οὐδαμοῦ еті ñv, алла ñv αὐτώ ζωὴ ἁστασίαστο καὶ 
ἁλυπο διαγωγἠ. Ἴδιομεν обу μήποτε, διὰ τὸ μὴ εἶναι 
θήλυ ἡ διὰ τὸ μὴ εἶναι τὰ про επιθυμίαν κινούντα βρώματα, 


τούτου γε Еуека ὁ ἀνθρωπο οὐτε πρὸ συνουσία επιθυμίαν, 


a. Cf. Π Pierre 2, 22 b. Gen. 2, 7 
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de sa substance, mouvement d'ailleurs irrationnel. Mais 
sil est rationnel, il est évident qu'il est aussi sans péché 
et sans condamnation aux yeux de Dieu. Et c'est normal : 
en effet ce qui suit sa nature échappe à la condamnation. 
Mais la fiévre et la convoitise de l'union conjugale, le 
rapprochement, la volupté, la gourmandise, la goinfrerie, 
Гехсев de sommeil, linertie, le luxe des habits, et tout le 
reste de ce qu'on s'imagine généralement que le corps 
recherche, ce n'est pas le corps — puisqu'il ne le recherche 
plus une fois mort — mais Гате qui, par son intermédiaire, 
recherche tout cela, ayant une fois trouvé son plaisir à se 
méler à la fange et désirant se rouler pour ainsi dire comme 
une truie dans le bourbier fangeuxll des plaisirs, aspirant 
aprés la chair qui lui est unie. Que personne n'aille donc 
supposer que c'est son corps qui le pousse et le force à 
cela ! Il n'en estrien. Qu'en est-il donc ? Écoute et réfléchis. 


« Dieu forma l'homme, en prenant 

sanslóncupkcence dc Да poussière de la terre. > Voilà, je 
au paradis t'ai montré le corps : montre-moi donc, 

de ton cóté, les passions qu'il abrite. 

Tu n'as rien à me dire, rien du tout! Mais alors, et après? 
« Et le Seigneur Dieu souffla sur son visage, et l'homme 
devint âme vivante! >, et il se dressa au-dessus de terre et 
il marchait : évidemment, c'était l'esprit qu'il abritait qui 
faisait mouvoir, souverainement et avec plein pouvoir, le 
corps. Fièvre, mouvement., folie irrationnelle et avidité des 
entrailles, rien de tout cela n'était encore, mais la vie était 
pour lui sans révoltes et l'existence sans chagrin. Voyons 
donc si par hasard c'est faute de femme ou faute d'aliment 


pour exciter le désir que l'homme n'était incité ni au désir 
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OÙTE про γαστριμαργίαν KEKIVNTO ' τι οὖν фпоіу ; < Ἐξανέ- 
τειλεν ὁ Θεὸ παν δένδρον ὡραῖον» καὶ ду Ó τε Ἁδάμ καὶ 
ἡ Εύα ἐν τω παραδείσω γυμνοί καὶ οὐκ ἠσχύνοντο b. > Opa 
ὅτι οὔτε τὸ θήλειαν εἰναι τὴν Ebav οὐτε τὸ γυμνοὺ ἁμφοτέ- 
ρου τυγχάνειν πρὸ σωφροσύνην παρἐδλαψἑ τινα ἐξ αυτών ; 
Αλλά καὶ γυμνοί ἦσαν καὶ οὔτε ἀλλήλου ἐγίνωσκον, οὔτε 
ἠσχύνοντο, OÙTE µην ὑπὸ τη του σώματο φύσεω про 
μίξιν ἐνηγοντο, ἀλλα μετὰ TV αμαρτίαν καὶ τὴν παράβασιν 
καὶ μετὰ τὸ ἐξω γενέσθαι του παραδείσου καὶ του Θεού 
γυμνωθήναι καὶ τὴ αὐτοῦ θεία δόξη ἁποπεσεῖν, τότε, ὦ 
γέγραπται, < £yvo Ἀδάμ τήν γυναίκα αὐτου καὶ συλλαβουσα 
£TEKE * >. 

Τοιγαροῦν, ἀγαπητὲ, ἑὰν τὸν Θεὸν ἁγαπήση γνησίω καὶ 
σὺ καὶ ἐμμείνη ἐν τη ἀγάπη ü αὐτου, οὐχ ὑπὸ тіуо πάθου 
κυριευθήση ποτέ, οὐδέ ὑπὸ τὴ ἀνάγκη καταδυναστευθήση 
του σώματο . Καθάπερ γὰρ лро οὐδέν τὸ σώμα κινεῖσθαι 
δύναται δίχα ψυχἠ , οὕτω οὐδέ ἡ τω Oso δι᾽ αγάπη 
ἐνωθεῖσα ψυχἠ συναπάγεσύαι ισχύει πρὸ τὰ του σώματο 
ἡδονὰ καὶ ὀρέξει, ἀλλ᾽ οὐδέ πρὸ ἀλλα ἐπιουμία τινὰ 
TOV δρωμένων ἡ καὶ αοράτων πραγμάτων ὁμοῦ καὶ παθών. : 
Δέδεται γὰρ ὑπὸ τὴ γλυκεἰα ἀγάπη тоо Θεοῦ ἡ ορμή τὴ 
καρδία αὐτὴ ἡ μάλλον εἰπεῖν таса ἡ pon του θελήματο 
αυτή. Λύτη οὖν συνδεθεισα τω ἑαυτή , ὥσπερ εΕρηται, 
Ποιητἠ, ло , εἰπέ, δύναται τω σώματι πυροῦσθαι ἡ бло 


ιδία επιθυμία ἁἀποπληρούν ; Οὐδαμῶ . 


a. Gen. 2, 9 b. Gf. Gen. 3, 1 c. Gen. 4,1 d. CL Jn 15,9.10 
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de l'union charnelle ni à la gourmandise. Que dit donc 
(l'Écriture)? « Dieu fit pousser tout arbre beau:, et Adam 


et Eve dans le paradis étaient nus et ils n'avaient pas 
hontell. > Tu vois que ni le fait qu/Éve fût une femme, пі 
qu'ils se trouvassent tous les deux nus, ne fit rien perdre à 
l'un ou à l'autre de sa tempérance : ils étaient nus, et ils ne 
se connaissaient pas l'un l'autre, ni n'avaient honte, ni 
n'étaient entrainés par la nature du corps à s'unir ; mais, 
aprés le péché et la transgression, aprés étre sortis du 
Paradis, avoir été dépouillés de Dieu et avoir perdu sa 
gloire divine, c'est alors, est-il écrit, qu'« Adam connut sa 
femme et elle conçut et enfanta( >. 

Ainsi donc, bien-aimé, si tu aimes Dieu de Ғасоп authen- 
tique, toi aussi, et demeures dans son amour-l, aucune 
passion ne te dominera jamais, ni la contrainte du corps ne 
te réduira à sa merci : pas plus en effet que le corps nc peut 
se mouvoir vers rien sans Гате, l'àme unie à Dieu par 
l'amour ne saurait être entraînée vers les plaisirs et les 
appétits du corps, ni méme vers aucun autre désir pour 
rien de visible ni méme d'invisible, soit objet soit passion, 
car le doux amour de Dieu tient lié l'élan de son cœur, 
ou pour mieux dire tout le penchant de sa volonté. Et 
celle-ci une fois attachée comme je l'ai dit à son propre 
Créateur, comment donc, dis-le moi, peut-elle brüler de 
fiévre par le fait du corps ou réaliser si peu que ce soit ses 


propres désirs? En aucune façon. 
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ΑΙ δὲ φυσικῷ ἐπόμεναι καὶ γινόμεναι £v то αὐτῶ σώματι 


' 


μεταβολαὶ πρὀδηλοι συμβαίνουσι yàp καὶ ει πάντα 
γίνονται TOD ayiov . Ποτέ μὲν γὰρ υγείαν ἀγειν λέγεται, 
отау προ ἑαυτὰ αἱ ὑλαι nur στασιάζωσι, ποτὲ δὲ νόσφ 
περιπίπτειν καταναγκἁζεται, ὁπόταν εν ἁπὸ TOV τεσσάρων 
στοιχείων ἡ πλεονάση ἡ ἐλαττον ἑαυτοῦ γένηται, κατεξ- 
ανιστάµενον δηλονότι τῶν ἄλλων ἡ ὑπ ἐκείνων μάλλον 
ἐπικρατούμενον και αὑτοτυραννούμενον, ἐξ ὧν γίνονται 
ρεύματα, ακρωτηριασμοἰ καὶ олоо ioo τοῦ ζώου διαφθορὰ, 
μηδὲν ἐκ τούτων παραβλαπτομένη ημῶν τη ψυχὴ , ἐπειδὴ 
τὰ μὲν πλείστα τούτων ἀπὸ ἀκρασία βρωμάτων καὶ 
πομάτων ἐγγίνονται, τὰ δὲ καὶ ἀπὸ τη τῶν ἁνέμων καὶ 
τοῦ ἀὲρο ἑἐναλλαγὴή . Wuxpod yàp οντο αὐτοῦ, τὰ ψύχρα 
εἶναι φύσεω λαχόντα σώματα βλάπτονται καὶ ἀσθενέστερλ 
γίνονται, ὦ Emi πολὺ ψυχραινόμενα, τὰ δὲ θερμὴ οντα 
κράσεω εὐκρατότερα μάλλον καὶ ισχυρότερα γίνονται. 
"Οταν δὲ θερμὀ πάλιν γένηται ὁ ойр, τὰ μὲν ψυχρὰ θάλπονται 
oiovei καὶ ἀναζωοῦνται, © ὑπὸ τοῦ ἠλίου αἱ μυῖαι καὶ τὰ 
λοιπὰ ζωύφια λαμπόμενα ὑπὸ TOV ἀκτίνων αὑτοῦ καὶ 
δυνατώτερα καὶ εὐκινητότερα γίνονται, τὰ δὲ θερμοτέρα 
ύλη μετέχοντα олш ὑπερεμπίπρανται καὶ ἐκλύονται καὶ 
про πάσαν πρἀὰξιν καὶ κίνησιν ὠσαύτω ἁσθενή καὶ ἀἁδρανήἠ 
γίνονται. Καὶ ἁπλὼ ἑκαστον κατὰ ἀναλογίαν τὴ ἑαυτου 
συγκράσεω ἐν τὴ τοῦ ἀέρο ἑναλλαγὴ καὶ тоу ἀνέμων 
ἀναλόγω καὶ την μεταβολήν ἐπιδέχεται. ᾿Αλλὰ γὰρ καὶ 
δίχα τούτων ὠσαύτω ἰδιαιρέτω ἐστὶν ἡ ἐκ βρώσεω καὶ 
πὀόσεω περιττὴ καὶ ἡ ¿ë акра νηστεία µεταβολή, οὐ μόνον 


бе ἀλλὰ καὶ ἐκ πολυυπνία ἡ ἀγρυπνία καὶ ἐκ κόπου ἡ 
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Quant aux changements qui natu- 

Les altérations Tellement s'ensuivent et se produisent 

du corps dans le corps meme, ils sont mani- 
festes : car ils arrivent et se produisent 

chez tous les saints. Tantót en effet on dit que le corps est 
en bonne santé, quand ses (composants) matériels ne se 
révoltent pas l'un contre l'autre ; tantót il est réduit à 
succomber à la maladie, quand l'un des quatre éléments 
ou bien est trop abondant ou bien sc trouve en déficit, 
c'est-à-dire quand il prend le dessus sur les autres ou au 
contraire est dominé et écrasé par eux ; ce qui produit des 
fluxions, des amputations, voire la corruption de tout 
l'organisme, sans que de ces (accidents) notre âme reçoive 
aucun dommage, puisque, si la plupart d'entre eux sont 
produits par lintempérance dans le boire et le manger, 
les autres le sont par l'alternance des vents et de l'air. 
En effet, celui-ci est-il froid, les organismes doués d'une 
nature froide sont incommodés et s’affaiblissent, du fait 
d'un refroidissement excessif, tandis que ceux qui sont 
d'un tempérament chaud trouvent par contre leur équilibre 
etse fortifient. Par contre, quand l'air devient chaud, ceux 
qui sont froids sont pour ainsi dire caressés et ranimés, de 
méme qu'au soleil les mouches et autres insectes, éclairés par 
ses rayons, deviennent plus vigoureux et plus agiles ; mais 
ceux qui possédent une matiére plus chaude sont absolu- 
ment surchauffés, fondent, et deviennent à leur tour faibles 
et incapables de toute action et de tout mouvement. En un 
mot, chaque corps, en proportion de son propre tempéra- 
ment, subit à (chaque) alternance de l'air et des vents une 
modification proportionnée. Sans compter, meme en dehors 
de cela, le changement qui résulte également, dans un sens 
ou dans un autre, de l'excés de nourriture et de boisson 


comme d'un jeûne extrême. Et ce n'est pas tout : l'abus du 
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ἀργία σωματικὴ μεταβολῇ τι γίνεται ἐν ἡμῖν. Άλλη δὲ 
πάλιν ἐστιν ἡ ἐξ αυτὴ τὴ ἐνυπαρχούση An TO σώματι 
καὶ του ἐν ἡμιν κινουμένου φυσικού θερμοὺ ἀναδιδομενη 
καπνώδη πυρά, o ὑπὸ ὑδατο σβεσθείση ἀνθρακια, καὶ 
ποτὲ μὲν πρῦ μόνην την κεφαλήν, ποτὲ δὲ ἐν Оло διαχεομένη 
τω σώματι. 

Ἐπὶ δὲ πασι τούτοι ἁλλο πάλιν ἐστί παραχωρήσει τού 
ἀάγαθου ημών Θεού καὶ Δεσπότου ἐπιφερόμενο ἡμιν ὑπὸ 
των δαιμόνων ҡал” οικονοµικἠν παἰδευσιν πρὸ ταπείνωσιν 
πειρασμὸ . Ποιο δἠ οὐτὸ ἐστιν; Αὐτδ τὸ Варо τού 
σώματο , ὃ και δίχα τἰνο ἑτέρα αἰτια διὰ κενοδοξίαν 
μόνην ἡ ἐπαρσιν ἡ διὰ τὸ κατακρῖναι ἆλλον c αμελἠ ἡ 
καὶ δι᾽ ἑτέρα πλεῖστα αἰτια то δαίμονι τούτω παραδι- 
δόμεθα εἰ ὀλεθρον неу τὴ саркб » καὶ συντριμμὸν τὴ 


ψυχἠ , πεἰραν δὲ καὶ γυμνασίαν περισσοτέραν αὐτὴ καὶ iva 


TO nepi пий συμπαθὲ Tob Θεού καὶ εὔσπλαγχνον ἐπιγνόνταΗ 


ὅλην mp αὐτὸν μεταθώμεν ἐκ διαθέσεω την ἀγάπην καὶ 
mp ἐκεῖνον ολον τὸν πόθον κτησώμεθα. 

Τοιγαροῦν καὶ ταύτα οὐ πάντε ἐπίστανται, ἀλλὰ τὰ μὲν 
ψφυχικὰ αλλοιώσει καὶ τὰ μεταβολὰ та тоо σώματο , 
οἱ µέσω πω TP τὴν αρετὴν ÉXOVTE , ἑκαστο τούτων 
µερικώ τι vosi, οτε δ᾽ αν καὶ συμοὴ ἐν αὐτῶ γενέσθαι τι 
τοιούτον, лері γὰρ των τελείω ἐσκοτισμένων οὐδεί ἡμιν 


λόγο : тд δέγε γινομένα ἐν то voi μεταβολὰ , o ειπομεν, 


a. I Cor. 5.5 
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sommeil ou la veille, la fatigue ou lünactivité du corps, 
produisent en nous un certain changement. Autre chose 
encore est l'effet de la matiére elle-méme qui se trouve 
présente dans le corps et de la chaleur naturelle qui s'éléve 
en nous, ce foyer qui fume comme des braises qu'on éteint 
avec de l'eau, et qui s'étend parfois à la téte seule, parfois 


à tout le corps. 


La pesanteur Mais outre tout cela, il y a encore 
corporelle, une autre épreuve que la bonté de 
épreuve spirituelle nolr(. Dieu et Maitre» dans sa ргоу). 
dencc éducative, veut bien permettre aux démons de nous 
infliger, en vue de notre humilité. En quoi consiste-t-elle? 
C'estla pesanteur méme du corps qui, en l'absence de toute 
autre raison, pour le seul fait de la vanité ou de l'orgueil, 
ou pour l'accusation de négligence que nous portons contre 
autrui, ou pour d'innombrables autres raisons, nous livre à 
ce démon pour la perte de la chair* et la torture de l’âme, 
mais aussi pour l'expérience et l'entrainement plus poussé 
de la seconde, et afin qu'en reconnaissant la compassion et 
la miséricorde de Dieu ü notre égard, nous tournions exclu- 
sivement vers lui, d'un mouvement profond, tout notre 


amour, et concevions un désir exclusif de lui. 


Influence réciproque Ainsi donC' c«la' Lous "e le savent 
de l'âme, pas : pour les modifications de l'âme 

d et* dutecoiesCe ICS c‘ian£femen*s du corps, ceux 
согрв quj еп gont £ un degré intermédiaire 


en fait de vertu en comprennent chacun partiellement 
quelque chose, lorsqu'il se produit en eux quelque chose 
de cet ordre, — car, pour ce qui est des hommes en pleines 
ténébres, nous n'en dirons pas un mot. Mais quant aux 


changements et aux retournements, mentionnés plus haut, 
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καὶ στροφά μόνοι οἱ απαθεἰ καὶ τέλειοι, οι καθαροί τε καὶ 
ελεύθεροι τη ψυχἠ ωσαύτω καὶ τω νοῖ, γινώσκουσι. Καὶ 
οὐδ᾽ αυτοί: οὐ yàp εαυτών, ἀλλ᾽ οὐτινὸ εἰσιν, ἐξ ἐκείνου 
καὶ περὶ τούτων διδάσκονται. Ποτὲ μὲν yàp, ἐκ τὼν 
ἀνωμαλιὼν τῶν ἐν τω vot συμβαινουσών, ἡ ψυχἠ στενοῦται 
καὶ στυγνἠ γίνεται, ὑφελομένη τι τὴ προσούση χαρὰ | 
πλήν оро ἁνδρισαμένη καὶ τον νοῦν διανίστησι' ποτὲ δὲ ὁ 
vov, ἐξ ὧν ἡ ψυχἠ πάσχει, συμπάσχει καὶ OÙTO καὶ ὑπὸ 
τὴν νύκτα γενέσθαι καταναγκάζεται μὲν, οὐ καταδέχεται 
δὲ, βιάζεται δὲ μένειν ἐν τω φωτὶ καὶ ioo διαυγάζει καὶ 
τὴν ψυχήν. Ἄλλοτε оло τὴ ανωμαλία πάλιν тоо σώματι 
τὰ ἀμφότερα τυραννοῦνται офобро , ποτὲ μὲν ἐξωθι 
βαρούμενα καὶ τὸ μὲν Варо ἐπαισθανόμενα καὶ τὴν εἰρηνικι 
κατάστασιν σώαν ἔχοντα, ποτέ δὲ ἐσωθεν ταραττόμενα κι 
ὀχλούμενα καὶ ἐμπαθή καθόλου ἀποδεικνύμενα, ὦ — unói 
ἐλπίζειν τὸν πάσχοντα εἰ τὴν προτέραν ἐπανελθεῖν γαλή- 
νιαἰαν κατάστασιν. OÙTW τοίνυν ἡ μὲν ψυχἠ καὶ ὁ vov 
ἀπὸ τοὺ σώματο , ὁ δὲ vob ἀπὸ τὴ ψυχἠ πάλιν αὐτή 
καὶ ἡ ψυχἠ αυθι ἀπό тоо νοὸ καὶ τοῦ σώματο πλημμελε' 
Οὐ τὰ δὺο δὲ πάντοτε, ἡ ψυχἠ καὶ ὁ νου , ἐκταράσσοντα 
алла καὶ ἐκ τούτων πάλιν ποτὲ μὲν ἡ ψυχἠ μόνη πάσχε 
τοῦ vod ἐρομένου αὐτήν : < Ti, pnoiv, ἐχει ; > καὶ παραμ' 
θουμένου αὐτὴν, ποτὲ бе ὁ vob ἐκτυφλούῦται καὶ συγκαλύι 
τεται καὶ ἡ ψυχἠ, ἐλευθέρα обоа, δυνάμει θείου πυρὀ 
ἐκδιώκει τὸν ζόφον kai αἱρει τὸ κάλυμμα καὶ τὸν νοῦν 


διαβλέπειν поті. 
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qui se font dans l'intelligence, seuls les impassibles et les 
parfaits, purs et libres en leur âme aussi bien qu'en leur 
intelligence, les connaissent, — et méme pas eux, car ce 
n'est pas d'eux-mémes, mais par celui à qui ils appartien- 
nent qu'ils en sont instruits. Tantót en effet les vicissitudes 
qui se produisent dans l'intelligence oppressent l’âme et 
l'assombrissent, en lui arrachant un peu de la joie qui est la 
sienne, néanmoins elle reprend courage et redresse l'intelli- 
сепсе; tantôt lintelligence, prenant aussi sa part des 
souffrances de l'âme, se voit réduite à passer par la nuit, 
mais sans s'y résigner, mais еп se forçant pour rester dans 
la lumière et peut-être en éclairant l’âme elle-même. Une 
autre fois, par contre, ce sont les vicissitudes du corps qui 
tyrannisent cruellement l’une et l’autre, tantôt accablées 
extérieurement mais, tout en ressentant leur fardeau, 
gardant intacts leur équilibre et leur paix, tantôt inférieu- 
rement troublées, agitées et totalement abandonnées aux 
passions, à ce point où la victime désespère de retrouver 
son équilibre et sa sérénité première. Ainsi donc, pour l’âme 
et l'intelligence, c'est du corps, mais, pour l'intelligence, de 
l'àme elle- méme, et, pour l'áàme, à son tour, de l'intelligence 
et du corps, que viennent les fautes. Ce ne sont pas toujours 
les deux, l'áàme et l'intelligence, qui sont troublées ; mais, 
des deux, tantôt l'áàme souffre seule, tandis que l'intelligence 
l'interroge : < Qu'est-ce que tu ав?» et la console, tantôt 
l'intelligence est aveuglée et voilée et l’âme, se trouvant 
libre, par la vertu du feu divin chasse l'obscurité, ôte le 


voile et permet à l'intelligence de voir. 
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Διὰ τούτο εἶπον, ὦ πατέρε καὶ αδελφοί, οτι οὐ χρή 
νοεῖν μόνον ἡμα τὰ τροπὰ και μεταβολὰ καὶ τὰ συμβαι- 
νοὺσα αλλοιώσει ἡμῖν, ἀλλά καὶ εἰδέναι πόθεν αὐται καὶ 
по καὶ ἀπό τίνων, ὁποῖοί τε πνεύουσιν ἁνεμοι λογισμῶν 
καὶ εκ τίνων οἱ ποταμοὶ κατέρχονται ἡ επέρχονται TOV 
παθών τε καὶ πειρασμῶν, iva καὶ τἠν οικἰαν στηρἰξωμεν 
ἀσφαλώ τη wx : καὶ τὸ πηδάλιον εὐθύνωμεν του 
πλοίου καλώ καὶ μὴ ἀτεχνο ἡ ἀφυώ αυτὸ μεταχει- 
ρισώμεθα. Τούτων бе τὴν γνώσιν βίο παρέχει μετὰ ακρἱβεια 
καὶ κανὀνο ἁπαραλείϊπτω ἐπιτελοὐμένο . Θεΐῖναι γὰρ ὁρον 
ἐν ἑαυτω χρεών καὶ τύπον τὸν μοναχὸν καὶ εἰδέναι αὐτόν, 
Tt ἑκάστην ημέραν διἐρχεσθαι δει, ὦ ἀν εὕδρομο πρὸ 
ἐργασίαν τὴ αρετὴ ἡ καὶ uñ ἐμποδίζηται τὴ ἀπειρία лро 
τὸν δρόμον αυτή . Οὑτω үйр καὶ ἑαυτω τὴν обоу ἑξομαλίσει 
τὴν τραχεῖαν b ὁμοῦ καὶ ἐπίπονον, ταύτη ἐν ἐξει του καλού 
καὶ συνήθεια δηλονότι γενόμενο καὶ Θεώ προκόπτων καὶ 
ἀναβάσει τιθέμενο ἐν τὴ καρδία αυτού < εὐαρεστήσει, ἐκ 
τῶν μικροτέρων ἐπὶ τὰ μείζω καὶ τελεώτερα ἀνατρέχων, καὶ 
τῶν εἰρημένων απάντων ἐν γνώσει γενησεται καὶ πολλῶν 
аллоу διδάσκαλο ἀρετὴ χρηματίσει, φωτίζων διὰ του 
λόγου καὶ του βίου той αὐτώ Е/тоүхауоута , TE δὴ o 
φωτισοεἰὶ καὶ αὐτὸ ἀνωθεν, καὶ ἀνακαλύπτων βαθέα τοι 
μετὰ πόθου ζητοῦσι τὰ βάθη μαθεῖν τὰ του Πνεύματο ἆ, ἐν 
Χριστῷ "Inoob то Κυρίω ἡμῶν, o ἡ δόξα ει τοὺ αιώνα. 


᾽Αμήν. 


a. Cf. Maith. 7, 24-25 b. Cf. Le 3,5 c. Cf. Pa. 83, 6 d. Cf. 
I Cor. 2. 10 
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C'est pour cela que j'ai dit, Péres et 200 
notre gouvernail Frércs» Mue nous “0 devons pas seule- 
ment comprendre les changements et 
retournements et les modifications qui nous arrivent, mais 
aussi savoir d'où ils viennent, comment, de quoi, quels 
sont les vents des pensées qui soufflent, ce qui fait croitre 
ou décroitre les fleuves des passions et des tentations, afin 205 
de consolider et de mettre en sécurité la maison* de l'áàme, 
afin de bien diriger le gouvernail du bateau et de ne pas le 
manceuvrer maladroitement ou gauchement. Ce qui procure 
la connaissance de tout cela, c'est une vie conduite indéfec- 
tiblement dans l'exactitude et selon la règle. Car ce qui 
est requis du moine, c'est qu'il se fixe à lui-méme une 210 
norme et un modéle et sache comment il doit passer chaque 
jour, pour courir légérement à la pratique de la vertu, sans 
étre entrave, faute d'expérience, dans cette course. C'est 
ainsi que, pour lui-même, il aplanira la voie raboteuseh 
aussi bien que pénible en se disposant et еп s'accoutumant 
au bien qu'est cette route, c'est ainsi également que, 215 
progressant devant Dieu et disposant des montées dans 
son cœurc, il se rendra agréable en courant des moindres 
choses aux plus grandes et plus parfaites, qu'il trouvera la 
connaissance de tout ce que nous avons dit, qu'il deviendra 
pour beaucoup d'autres maître de vertu, éclairant par sa 
parole et par sa vie ceux qui le rencontrent, en homme 220 
lui-méme éclairé d'en-haut, et révélant des profondeurs à 
ceux qui cherchent avec désir à s'instruire du tréfonds de 
l'Esprit* dans le Christ Jésus, Notre Seigneur : à lui la 


gloire dans les siécles. Amen. 
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XXVI 


Περὶ αρχἠ βίου λίαν επωφελού καὶ σωτηρίου, ἁρμοζού” 
ση тої ἀρτι τω κόσµω καὶ тої ἐν κόσµω ἁποτασσομένοι 
καὶ лро τον μοναδικὸν ἀποτρεχουσι βίον. Καὶ διδασκαλία 
<i Αρχαρίου λυσιτελεστἀτη. 


Λόγο K7. 


Αδελφοί καὶ πατέρε, πα ἀνθρωπο ὁ ἁρτι τῷ κόσμῳ 
καὶ TOT ἐν κόσμω : πάσιν ἁποταξάμενο , ἐπὶ δὲ τὸν βίον 
τούτον καὶ то στάδιον τῶν μοναχῶν ἁποδραμών, εἰ γε διὰ 
Θεὀν ἀπετάξατο καὶ την TÉXVNV τών τεχνών ταύτην μαθεῖν 
αἱρείται καὶ uñ ει κενὸν βούλεται γενέσοαι τὴν ἁπὸ тоо 
κόσμου αυτοὺ ἀναχώρησιν, ἐξ аотп орхй μετὰ προθυμία 


πάση καὶ Οερμοτάτη προθέσεω τα τὴ ἀρετὴ σπουδαίω 


a. Cf. I Jn 2, 15 
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itU ταύτην тоу техуоу co ү| 10 ἀπὸ: ёкг| 11 αὐτοῦ» r| 11-12 πάση j 
προθυμἰα со O* | I2 ἁπάση D | θερμότητα 1 || ἀρετὴ + έργα D Or. 


XXVI 
LA JOURNÉE DU MOINE 


Sur une façon trës avantageuse et salutaire de débuter, 
convenant à ceux qui viennent de renoncer au monde et aux 
choses du monde et d'accourir à la vie monastique. — 
Instruction de grand profit pour les débutants. 


Discours XXVII. 


Етегев et Péres, tout homme qui 
Les éléments 


de la vie monastique 
les choses du monde! pour accourir 


vient de renoncer au monde et à toutes 


à cette aréne de la vie monastique, si c'est bien en vue de 
Dieu qu'il a renoncé, s'il choisit de s'instruire de cet art des 
arts et ne veut pas (voir) sa retraite du monde devenir 
vaine, doit dès le début, avec toute son ardeur et une 


résolution brülante, exécuter avec zéle les (oeuvres) de la 


1. Identique à ГОг. 25, traduite par Dionysios Zagoraios comme 
Disc. 71. Cotte piéce, sous ses deux formes, Cal. 26 et Or. 25, est 
celle qui so rencontre lo plus souvent parmi les pièces <isolées » 
de Syméon dans les recueils ascétiques. Elle semble avoir joui d'uno 
faveur particuliére parce qu'elle est une instruction pour débutants, 
parce qu'elle est simple et parce qu'elle décrit avec vivacité la vie 
quotidienne d'un moine cénobitique. C'est un document historique 
précieux pour l'histoire du monachisme byzantin. Voir Ilcermonogild 
M. BiBOEnuANN, Nvuizcnunterweisung in Bysanz um die Jahrtausend- 
iMnde, Ostkirchlichen Sludlen 1 (1952!, p. 16-31. 
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ὀφείλει ποιεῖν. Kai iva προπαἰδειαν τινα των στοιχείων τη 
ἐπιστημη των ἐπιστημῶν, λέγω Өт τὴ ἡμετέρα ἀσκήσεω , 
тої ἁρτι προ ταύτην oiovei την σχολἠν оло του κόσμου 
παραγενομένοι ἐγγραφον παραδώῶσωμεν, τοιαύτα Ек TPO- 
οιμίων ὑποτιθέμεοα, © ἐν τύπω, αὗτοι TE καὶ тої μετ᾽ 
αὐτοὺ, kaOc καὶ αὐτοὶ απὸ των πατέρων ημών παρελὰ- 
βομεν. 

Ἰστέον οὖν οτι ὁ nón τὸν χοϊκὸν ἀνθρωπον “ μετὰ του 
φρονήματο αὐτοῦ δια των φαινομένων ἀπεκδυσάμενο b καὶ 
τὸν ἐπουράνιον διὰ του μοναχικοὺ σχήματο ἐνδυσάμενο > 
μεσονύκτιον οφείλει ἁνίστασθαι лро του βρθρου και τετυπω": 
μένην εὐχὴν εὐχεσθαι, και οὕτω μετὰ ταύτα ει τὴν δοξολο- 
γίαν μετὰ πάντων ἐγείρεσθαι καὶ νουνεχὠ και ἐγρηγόρωι 
πάσαν αὐτην διεξέρχεσθαι, προσεχῶν τη apxr τὴ υμνωδίαν 


μεγάλω , TOI τω ἐξαὐάλμω, τὴ στιχολογἰα, ταῖ ἀναγνῷ 


a. Cf. I Cor. 15, 47-49 b. Cf. Col. 3, 9 c. Cf. I Cor. 15, 
48-49 d. Cf. Éphés. 4, 24. Col. 3, 10 
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1. L'Orthros (ВрОро ) est l'office qui so célèbre dans la dernier- 
partie de la nuit, celle qui correspond à la quatriéme vigile noctum: 
des romains, c'est-à-dire depuis le moment oü commence à chanter 
le coq (avant l'aube) jusqu'au moment qui précéde le lever du soleil. 
Il dure à peu prés deux heures ot correspond aux matines et laudes 
latines. A l'époque byzantine, il existait deux types d'orthros. 
L'un, strictement monastique, réglé par le lypicon de S. Sabbas et 
aujourd'hui universellement, en usage. L'autre, célébré jadis dan: 


les cathédrales et dans les paroisses d'une maniére plus populaire 
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vertu. Et, comme une introduction aux éléments de la 
science des sciences — je parle de notre ascése —, que 


nous voulons transmettre par écrit à ceux qui viennent, 


` 


au sortir du monde, d'entrer pour ainsi dire à cette école, 
nous posons d'entrée de matiére ces principes, à titre de 
régle pour eux et leurs successeurs, tels que nous-mémes 


les avons reçus de nos Pères. 


П faut donc savoir que celui qui a 
L'assistance attentive 


aux offices de règle déjà, dans les apparences, dépouillé 


l’homme fait de terrell avec scs pensées! 


et, par l'habit monastique, revétu*| l'homme céleste', doit se 


` 


lever à minuit, avant Matinesl, et faire la prière de règle, 
et ensuite seulement se mettre debout avec tout le monde 
pour l'office de louanges et s’en acquitter de bout en bout 
avec attention et vigilance, en veillant avec grand soin au 


début du chant hymnique, c'est-à-dire à l'hcxapsalmos?, 


П était appelé Vorthros chanté (ἁσματικὀ ). I.e service décrit dans cette 
Catéchése appartient au type monastique avec ses parties caracté- 
ristiques (hcxapsalmos, stichologie, canon, etc., v. noies suivantes] 
qui manquent dans Vorthros chanté. L'orthros, ainsi que les vépres, 
appartient aux plus anciennes parties du cycle liturgique quotidien. 
Il existait déjà dans les monastères d'Égypte au iv- siècle. 
Voir J. M. Hanssens, s. i., Nature et genèse de l'office des matines 
(Analecta Gregoriana 57), Rome 1952 ; A. Raes, s. i., « Note sur les 
anciennes matines byzantines cl arméniennes » (Orient. Christ. Per. 
19, 1953), p. 205-210; A. Baumstark, Nocturna Laus (Liturgiewis- 
sentschaflliche Quellen und Forschungen, H. 32), MOnster 1957; 
Εὐαγ. Ἀντωνιάδη , «Пері των ἐν Tai Iepai ἡμών ἀκολουο]ῖαι του 
εσπερινοὐ καὶ той ὄρθρου εὐχών», Byzantinisch-Neugriechischc 
Jahrbilcher 13 (1937), р. 215-280. 11 est important de noter que les 
moines devaient se lever, d'aprés la Catéchése présente, avant 
lorthros, à minuit, et faire des priéres de régle dans leurs cellules 
avant de se rendre à l'église. 

2. On appelle hcxapsalmos (ἐξάφαλμο — «six psaumes») une 
combinaison des psaumes 3, 37, 62. 87, 102 et 142 qui se lisent au 
début de l'orthros monastique. L'hcxapsalmos se compose do deux 
triades de ces psaumes, terminées l'une et l'autre, aux psaumes 62 
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σεσιν, ἀόκνω , μὴ χαυνούμενο τὸ σώμα καὶ лоба παρα 


поба ἱστάμενο ἡ ἐπακουμβίζων τοἰχοι και κἰοσιν, αλλα τὰ 


μὲν χεῖρα ἁἀσφαλώ δεδεμένα ἐχειν δφείλει, той πόδα 
ἐπιστηριζομένου ἰσου τη γη, τὴν δὲ κεφαλήν ἀσάλευτον 
πρὸ τὰ ὧδε καὶ ἐκεὶ νεύουσαν * H μετεωριζόμενου τὸν 


vovv, ἀλλα μηδέ περιεργαζόμενον τὸ φρόνημα ἡ συναπ- 
αγόμενον тої ἀμελλεστέροι,, ὁμιλούσιν ἀλλήλοι καὶ ψιθὺύ- 
ρίζουσιν * ἁμετεώριστον δὲ μάλλον ἐχειν τὸ ὄμμα καὶ τὴν 
ψυχὴν καὶ μόνη προσέχειν τη ψαλμωδία καὶ τη ἀναγνώσει 
καὶ τη δυνάμει των ψαλλομένων καὶ ἀναγινωσκομένων 
λόγων τη θεία Γραφή , ὁσον τὸ κατὰ δύναμιν, ἵνα uñ 
λόγο ἐν αὐτώ παρέλθη αργὸ , ἀλλ᾽ ἐκ πάντων αὐτῶν 
πιαινομένη αυτού ἡ ψυχή, ει κατάνυξιν καὶ ταπείνωσιν kai 
φωτισμὸν ἐ'λθη θειον тоо Πνεύματο τού 'Ayiov. 
Παρακαλώ οὖν ὦ éva πάντα она, πατέρε μου καὶ 
αδελφοί µου καὶ τέκνα, και ταύτα ὦ νόμον σωτήριον 
ὑποτίθημι, iva σπουδάσητε ἑκαστο υμών βάλειν τοιαύτην 
ἀρχήν ει τὸ ipyov τὴ αρετὴ ἡ μάλλον εἰπεῖν troù Θεού, 


δι᾽ οὐ καὶ TOO μισθοὺ ἀναλόγω των πόνων ημών ἐξ 
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28 κινούμενο it | και» r H 29 τοῖχοι : тої тоіҳо E h тої 
τείχεσι г | 30 ὀφείλων ti toù + δὲ O Or | 31 ἰπιστηριζόμενο Ij 
iow E Er | δὲ > Er D Or | ἀσάλευτον + uñ tC*-1 καὶ uñ M | 32 
ἐκεῖ 4- καὶ (kai > t) κάτω D Or 33 ἀλλὰ μηδὲ : un hMr 34 
ὁμιλοῦσι + γὰρ r | καὶ : ἡ E | 35-36 εχων... προσεχών hr || 38 
óca r | 39 ἀργὼ A* | 40 καὶ ταπείνωσιν > r it || 41 ἰλΟοι D C* | 
θειον > hr Οὔ || του 'Αγίου Πνεύματο hr | 42 yovv Ог 43 рор ^ гі 
σωτηρία г | 44 σπουδάσητε + γοὺν ОЗ 44-45 ἀρχὴν τοιαύτην 
βαλεῖν со г 1 45 To > r | ñ :εἰ (ñ ει it) τὸ ἐργον D Or | 46 
ἀναλογοῦντα t ' ὑμών B*Y. 


el 142, par l'ordinaire Δόξα Πατρ. καὶ Tiw καὶ Ἁγίω Πνεύματι 
καὶ νῦν καὶ ἀεὶ καὶ ει TOD αιώνα των αιώνων. ᾽Αμήν. ᾿Αλληλούια, 
ἀλληλούῖα, ἀλληλούῖα, δόξα σοι ὁ Θεό . C'est une partie trés impor- 
tante de l'orthros, pendant laquelle on doit se tenir entiérement 
immobile, sans móme faire de signes de croix, et complétement 


— 
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à la stichologiel, aux lectures2, sans se relácher, sans laisser 
aller son corps en avangant un pied ou en s'appuyant aux 
murs et aux colonnes : il doit garder les mains étroitement 
jointes et les pieds bien posés également sur le sol, et la 
téte immobile s'inclinant ici et là, sans laisser l'intelligence 
divaguer ni les pensées s'intéresser ou s'attacher aux 
conversations ou aux chuchotements des négligents, mais 
au contraire le regard etl’ âme sans divagation, uniquement 
attentif à la psalmodie, à la lecture, et au sens des paroles, 
chantées ou lues, de la divine Écriture, autant qu'il en est 
capable, pour ne pas laisser passer en vain une de ces 
paroles, mais pour qu'au contraire son áme nourrie et 
fortifiée par toutes arrive à la componction, à l'humilité et 
à la divine illumination de l'Esprit-Saint. 

Je vous exhorte donc tous comme un seul, mes Pères, 
mes Fréres et enfants, et je vous recommande cela comme 
une loi salutaire, que chacun d'entre vous s'efforce de 
débuter de la sorte dans l'oeuvre de la vertu ou pour mieux 


dire l'eeuvre de Dieu, gráce à laquelle nous recevons de sa 


concentré dans la priére. Voir A. Baumstahk, Liturgie, comparée, 
3* éd. (Collection Irenikon), Chevotogne-Paris 1953, p. 37-38. 

l. On appelle stichologie (στιχολογἰα) la récitation du psautier 
(divisé en versets, στίχοι, d'où le mot στιχολογία). Cotte récitation 
se tait pendant les offices do l'orthros et des vépres. Le psautier 
entier est divisé en vingt parties ou cathismes (κἀθισμα, il est permis 
d'étre assis pendant cette récitation) et on lit généralement deux 
ou trois cathismes pendant l'orthros et un cathisme aux vépres, 
de sorte que le psautier est récité en entier dans le courant d'une 
semaine (pendant le Grand Carême, deux fois par semaine ; on 
ajoute alors la lecture d'un cathisme à chacune des heures). 

2. H s'agit de la lecture du synaxaire (vies des saints, homélies 
pour les grandes fêtes, etc.) ou bien des œuvres des Pères (Chrysos- 
tomc, Éphrem, Climaque, etc.). Cette lecture a lieu ordinairement 
pendant l'office de l'orthros, entre les cathismes du psautier ou au 
milieu du canon. Il faut distinguer de cette lecture les catéchéses 
aux moines que S. Théodore Studitc commença de précher pendant 
l'office do prime. C'est à ce moment, probablement, que S. Syméon 
prononcait scs Catéchéses. 
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αὗτου φιλαγάθω λαμοάνομεν, ὥστε εἰ δυνατόν uñ παρελΌειν 
τινα £6 ὑμών ἀνευ δακρύων τὴν ἀκολουθίαν kai Trjv ἀνάγνωσιν. 
El γὰρ οὑτω σεαυτὸν ἐθίσει , ὦ αδελφέ, ει TO εργον τούτο 
ποιειν, ἐν ολἰγο) προκόψει καὶ ἀναδράμει ει ἀνδρα τέλειον, 
ει μέτρον ηλικία тоо πληρώματο тоо Χριστού *. Βιαζόμενο 
γὰρ εαυτόν iva Hü ἁνευ δακρύων παρατρέχη τὴν τετυπω- 
μένην ἁκολουθίαν τὴ εκκλησία , γίνη тоо калоо τούτου ἐν 
εξει καὶ, ἐν αὐτη τη στιχολογἰα καὶ ἐν тої τροπαρίοι 
οἱ ψάλλει , τρέφεται σου ἡ ψυχὴ, ἀναδεχομένη τα τούτων 
θεία νοήματα лро ἑαυτήν, καὶ ἀναβιβάζεταί σου ὁ νου διὰ 
των λεγομένων про τὰ VONT, καὶ δακρύων ἡἠδέω , OÙTO> 
ἐν τη εκκλησία διάγει, © ἐν αὐτῶ то οὐρανω μετὰ των 
ἀνω δυνάμεων. 

Θὲ обу καὶ τούτο σεαυτώ νόμον, ἵνα лро τη ἐσχάτη 
gux) un ἐξέλΟθη ποτὲ τὴ συνάξεω ἁνευ ανάγκη μεγάλη 
й χρεία тоо σώματο , ἀλλὰ μένε ὦ εἴπομεν προσκαρτερῶν 
ἐν τη στάσει σου, етеді) < Ó ὑπομείνα εἰ τέλο >», κατὰ 
τὸ γεγραμμένον, < σωθήσεταιδ > · οὐ μόνον бе алла πρῶτον 
μὲν βοήθειαν λήψεται ἀνεπαισθήτω , εἶτα καὶ ἐν αἰσθήσει, 
καὶ μετ᾽ ολίγον ἐν φωτισμῷ ало Θεού Παντοκράτορο . 
Τελεσοείση δὲ τὴ ὀρθρινἠ δοξολογἰα,, εὐθὺ ἑξερχόμενο 
ur ἀρξη λαλεῖν τούτο) κἀκείνω καὶ μετεωρίζεσθαι καὶ 
ἀργολογειν, ἀλλ᾽ ἑστω σοι, μετὰ τὸ εὔξασθαι καταμόνα 


ἐν TO κελλίω τὴν τετυπωμένην σου ευχἠν ἐν δάκρυσι καὶ 


a. Éphés. 4, 13 b. Maith. 10, 22 ; 24, 13. Mc 13. 13 
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générosité, en proportion, le salaire de nos peines, — de 
telle sorte que nul d'entre vous, si possible, ne laisse passer 
sans larmes ГО ісе et la lecture. Oui, si tu prends 
l'habitude, Frère, de t'acquitter ainsi de cette œuvre, en peu 
de temps tu progresseras et parviendras à l'état d'homme 
parfait, à la mesure de la taille de la plénitude du Christ». 
Car, en te faisant violence pour ne pas laisser passer sans 
larmes l'Office de règle de l'église, tu t'accoutumes à ce 
grand bien et, jusque dans la stichologie et les tropaires!2 
que tu chantes, ton ӛте se nourrit, accueillant en elle les 
divines pensées qu'ils enferment, et ton intelligence est 
élevée, par les paroles, vers l’intelligible. Et, versant de 
douces larmes, ton temps se passe dans l'église comme 
dans le ciel méme avec les Puissances d'en-haut$. 
Fixe-toi donc à toi-méme cette loi, de ne jamais quitter 
la synaxe avant la derniére priére à moins d'une grande 
nécessité ou d'un besoin corporel ; mais demeures-y comme 
nous l'avons dit, en tenant bon pour rester debout, 
puisque « qui aura patienté jusqu'à la fin », selon qu'il est 
écrit, < sera sauve6 >. Et ce n'est pas tout : d'abord il recevra 
un secours sans en rien sentir, ensuite dans son sentiment, 


et bientôt dans l'illumination qui vient du Dieu Tout- 


Puissant. 
Et une fois achevée la glorification 
xnatutinale, ne commence pas, sitót 
entre les offices sorti, à parler à | un et à l'autre, à 


tévaporer et à bavarder, mais, aprés 


ta priére solitaire dans ta cellule, la priére de régle faite 


1. Sous Je nom générique de tropatre on désigne une composition 
poétique de longueur variable, dont le rythme est basé sur l'accent 
tonique. Voir E. Mbrcbnibr, La priére des Églises de rile byzantin, 
t. L, 2» éd., Chevetogne, p. 18. Ce genre de poésie liturgique remonte 
au moins au ve-vi« siécle. Dans le cas présent, il s'agit probablement 
des tropaires du canon de l'orthros. 

2. A comparer : "Еу τῳ vao ἐστώτε τη боёп σου, ἐν оррауо 
ἑστάναι νομίζομεν (Office de l'orthros). 
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πολλή προσοχἠ, εργασία ооюратік τι, καὶ εὐθὺ ἀπότρεχε 
πρὸ αυτήν, eire διακονία εἰ τὴν διακονίαν -, eire ἐργόχειρον 
εἰ τὸ ἐργόχειρον, eire ἀνάγνωσι εἰ τὴν ἀνάγνωσιν. ᾿Αργὀ 
δὲ urn θελήση бло καθεσθήναι ἐν τω κελλίω σου, (va ur 
ἡ ἁργία διδάξη σε παν κακὀνῦ, ὃ ur Θέμι εἰπεῖν. ᾽Αλλὰ 
γὰρ μηδέ περιέρχη τὸ μοναστηριοὺ καὶ τοῦ ἐργαζομένου 
ἡ διακονούντα περιεργάζη, φύλαξον δὲ τὴν σιωπἠν καὶ τὸ 
ἐκ πάντων ἀπέχεσθαι, ὅπερ αληθἠ ἐστι ξενιτεἰα. Πρόσεχε 
σεαυτώ μόνω καὶ τω ἐργοχείρω σου, οἷον δ᾽ àv ἐστι. 

Καὶ μὴ εἰσέλθη εἰ κελλίον τινδ ἀνευ του κατὰ Θεὸν 
σου πατρὸ , εἰ μὴ ἁποσταλὴ ἡ παρὰ тоо προεστὠτο ἡ 
διακονητοὺ τη μονὴ . Kai ἀπελθόντο σου, σπούδασον ur 
εἰπεῖν ἡ ἀκούσαι λόγον ἐξω τη χρεία σου, δι ñv ἐπέμ- 
φθη 
Ei бе καὶ διερχόμενο ἴδη τινὰ ἀδελφὸν μόνον, ἡ καὶ μετὰ 


олла τἠν ἀπόκρισιν ποιήσα , συντόμω ὑπόστρεψον. 


ἑτέρων καθήμενον καὶ ὁμιλοῦντα παρὰ Kaipov, βαλὼν 
μετάνοιαν σιωπὴ πάρελθε. Mn ἀπελθών καθεσθήἠ μετ᾽ 
αυτών, μνησοεἰ vob ψαλμωδοῦ λέγοντο > < Μακάριο ἀνήρ 
ὃ οὐκ ἐπορεύθη ἐν βουλή ἁσεδών, καὶ £v обо αμαρτωλών 
οὐκ ἑστη, καὶ ἐπὶ καθέδρα λοιμών οὐκ ἐκάθισε”. > Λοιμοί 
γὰρ εἰσιν οἱ τοιούτοι, кадо ὁ Паоло φησι * < Φθείρουσιν 


ç 


ἤθη χρηστὰ ὁμιλίαι κακαίά > “ εἴ τι οὖν Ó Лошо , τούτο καὶ 


ἢ φθορὰ. Мі τοίνυν συγκαθεσθἠ μετὰ ἀργολογούντων, 


a. CL Hom. 12, 7 b. Cf. Sag. Sir. 30, 37 GPs. 1,4 
d. I Cor. 15, 33 
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avec larmes et grande attention, tu dois avoir une occupa- 
tion corporelle ; recours-y aussitôt : si c'est un service, à ton 
service-, si c'est un travail manuel, à ton travail, si c'est 
une lecture, à La lecture ; mais refuse absolument de rester 
oisif dans La cellule, de peur que l'oisiveté ne soit pour toi 
maîtresse de toute sorte de vices" qu'il n'est pas permis de 
nommer. Ne va pas non plus faire le tour du monastère et 
inspecter le travail ou le service des autres, mais garde le 
silence et ce détachement universel en quoi consiste le 
véritable dépaysementl. Sois attentif à toi seul et à ton 
travail quel qu'il soit. 

N'entre dans la cellule de personne, sans (la permission 
de) ton Pére selon Dieu, à moins d'étre envoyé par le supé- 
rieur ou par un chargé d'office du monastére. En y allant, 
veille à ne pas entendre ou prononcer de paroles en dehors 
de la nécessité pour laquelle tu es envoyé ; mais, aprés 
avoir fait la commission, reviens rapidement. Si en chemin 
tu vois un Frére seul ou assis avec d'autres en train de 
causer hors de propos, fais une métanic et passe en silence. 
Ne va pas t'asseoir avec eux, souviens-toi de la parole du 
psalmiste : a Bienheureux l’homme qui n'a pas cheminé 
dans le conseil des impies, et ne s'est pas tenu dans la voie 
des pécheurs, et ne s'est pas assis sur le siége des pesti- 
iérése. » C'est en effet une peste que de telles gens, comme 
dit Paul : a Les mauvaises conversations corrompent les 
bonnes mœurs” », et si la peste est quelque chose, c'est 


bien cela la corruption. Ne t'assieds donc pas avec les 


P || μόνον ἁδελφὸν οο τ || καὶ” > Or || 86 ἑτέρου O* || kai > r || καιρὀν : 
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1. Un chapitre spécial dans S. Jean Clitnaque parle de la vertu 
monastique du «dépaysement» : Пері ενιτεῖα , gradus ІП, PG 88, 
664 B - 669 A. 
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ἀγαπητὲ, μηδὲ ειπη > « Ἀκούσομαι ті λαλείτε κἀγώ >, αλλ 
ὦ εἴρηται, βαλών μετάνοιαν πἀρελθε. Φύλαξον TV σιωπήν, 
τὴν ξενιτείαν, καὶ τὴν μὲν σιωπὴν ἐν τω λέγειν про ἑαυτόν 
< Ti γὰρ εχω καὶ εἶπειν ἐγὼ αγαθὀν, ὁλο βόρβορο wv καὶ 
μωρὀ , οὗ μόνον δὲ ἀλλα και ξένο καὶ ἀνάξιο τοῦ λαλεῖν 
καὶ GKODEIV ἡ συναριθμεῖσθαι μετὰ ανθρώπων ; » τὴν δὲ 
ξενιτείαν καὶ τὸ ἀπέχεσθαι бло πάντων ἐν τω λογιζεσθαι ταῦ- 
τα καὶ λέγειν πρὸ ἑαυτὸν ' «Ті εἰμι, φησίν, ἐγώ ὁ ἁπερριμ- 
µένο καὶ εὐτελὴ , ὁ ἀγεννὴ καὶ πτωχὸ , ινα ει κελλίον 
βἰσέλθω туо ; οὐχι ὦ βδέλυγμα ὀντα με, ἰδών µε ἁπο- 
στραφἠήσεται ; àpa oo uñ εἴπη ' Ti δὲ ὁ шаро οὐτο ἠλθε 
πρὸ µε μιάναι τὴν κέλλαν роо ;»προτιθει лротоу ὀφθαλμῶν 
σου τὰ αμαρτία σου, καὶ nur ἀκροι χείλεσιν, ἀλλ᾽ ἀπὸ 
wx] λέγων αὐτὰ. Ei γὰρ καὶ μὴ ҡот ἀρχά λέγειν ταύτα 
ἰσχύσει ἁπὸ ψυχή , ἀλλ᾽ оро κατά μικρὸν ἐλεύση καὶ εἰ 
τούτο, τὴ χάριτο συνεργούση σοι. Μόνον ἁκουσόν µου 
τού ταπεινοῦ, μόνον βάλε εἰ ταύτα αρχήν, ἀδελφέ, μόνον 
ἀρξαι ποιεῖν καὶ πράττειν καὶ λέγειν ταύτα, καὶ οὐκ ἐγκα- 
ταλείψει σε ὁ Θεὀ . А уала γὰρ σε σφὀδρα καὶ θέλει σε 
εἰ ἐπίγνωσιν αλήθεια ἑλοειν καὶ σωθήναι 

Οὐὑτω τοιγαροῦν τὰ μέχρι τὴ λειτουργία ора διελθών, 
ἀδελφέ, εἴσελθε πάλιν εἰ τὴν σύναξιν ἐν σπουδὴ καὶ ἐν 


προθυμία πολλή. ETNOL кабо ἐν τὴ ὀρθρινή σοι δοξολογία 


a. CL I Tim. 2, 4 
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bavards, bien-aimé, et ne dis pas : > Je veux aussi écouter 
ce que vous dites », mais, je le répéte, fais une métanie 
et passe. Garde le silence, le dépaysement : le silence, en te 
répétant : « Qu'ai-je donc de bon à dire, moi qui ne suis que 
boue et folie? Et ce n'est pas tout : étranger, indigne de 
parler et d'écouter ou d'étre compté avec les hommes ! » — 
le dépaysement et le détachement universel, en pensant et 
en te répétant : a Qui suis-je, moi le rebut et l'homme de 
rien, le gueux et le mendiant, pour entrer dans la cellule de 
quelqu'un? Est-ce qu'à ma vue, comme devant une abomi- 
nation, il ne va pas se détourner de moi? est-ce qu'il ne va 
pas me dire : *Qu'cst-ce que ce répugnant est venu (faire) 
chez moi pour souiller ma cellule?» Parle ainsi en te 
remettant tes péchés devant les yeux, non du bout des 
lèvres, mais du fond de l'àme : en effet, méme si dans les 
débuts tu n'as pas la force de le dire du fond de l’âme, tu 
arriveras tout de méme peu à peu jusque-là, avec l'aide de 
la gráce. Écoute-moi seulement, pauvre que je suis, táche 
seulement de commencer par là, Frère, mets-toi seulement 
à réaliser, à pratiquer et à dire cela, et Dieu ne t'aban- 
donnera pas. Il t'aime trop fort, il veut que tu parviennes 
à la connaissance de la vérité, et que tu sois sauvé». 
Aprés avoir passé de la sorte les 
La synaxe T . ΗΝ А r-* A 
heures qui précèdent la Liturgiel, 
Frére, retourne à la synaxe avec empressement et grande 


ardeur. Tiens-toi selon la régle que nous t'avons fixée pour 


D D 108 ioxvoa E hMr O* | 109 συνεργοὐση σοι τη χάριτο eo 
M y 109-110 Μόνον — ταπεινοὐ > r ' 111 ἀρξον EQ | λέγειν καὶ 
πράττειν oo t fl 112 oel >r || үйр > E | 112-113 θέλει oe post 
ἐπίγνωσιν transp. FQ.Mr post owOnvai (ordine mutato σε θέλει) h | 
114 τὰ > E 115 ἐν > Or | 116 кабо + καὶ it || oot: oov M i > E. 


1. Dans le rite byzantin, le terme de liturgie est réservé À la 
célébration de l'eucharistie. 
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ὑπβτνπώσαμεν, του πἐνθου μηδόλω λήθην ποιούμενο 
στηθι obvrpouo , ὦ τον 'Ylov του Θεοὺ βλέπων θυόµενου 
διὰ оё. Και εἰ εἴ ἀξιο καὶ ἀπελύθη ει τούτο, πρὀσελθε 
ἐν φόβω καὶ χαρὰ των ἁπορρήτων κοινωνήσων ἀγαθών. 
Καὶ μετὰ τἠν ἐσχάτην εὐχὴν ἐξελθών, εἴσελθε μετὰ πάντων 
ἐν τὴ τραπέζη, uñ χωριζόμενο των σῶν ἁἀδελφών. Kai εἰ 
μέν διακονεῖν ἐτάγη , παράστηθι ὦ τω Χριστώ καὶ οὐκ 
ἀνθρώποι * διακόνων ἐξ ειλικρινοὺ διαθέσεω καὶ ἀγάπη 
πᾶσιν ὦ VIOL, μᾶλλον δὲ c αὐτω -- кабо εἴπομεν 
--- διὰκονήσων τω Χριστώ, ἑκαστον αὐτῶν περιπλεκόμενο 
οἰονεὶ τὴ ψυχἠ καὶ βλον σεαυτὺν τὴ προθέσει διὰ τὴ ἀγάπη 
ἐμπαρέχων аотоі, Ек τοὺ διακονεῖν αὑτοῖ βεβαιοὐμένο 
καρποῦσθαι αγιασμὀν. 

Ei δὲ καθεσθὴ ἐν αὐτή μετὰ πάντων καὶ σὺ, opa τὶ σοι 
ἐν Κυρίω εντέλλομαι, ὦ ἀγαπητω πατρὶ µου καὶ ἀδελφω, 
μὴ προπετὠ ἑκτείνη την χεῖρά oov ἐπι TOT παρακειμένοι 
βρώμασι Th τραπέἐζη προ roo ἐνάρξασθαι тоо παλαιοτέρου 
ἐσοίειν των ἁδελφών σου, лро τοὺ δοθήναι τὴν εὐλογίαν 
άνωθεν παρὰ τοὺ ἱερέω . Καὶ ἀρξάμενο συνεσθίειν тої 
πατράσι καὶ ἀδελφοῖ σου, πρόσεχε σεαυτὠ καὶ μόνω ἐν 


συστολή πάση καὶ σιωπἠ καοεζόμενο,, uñ urwv καθόλου 


a. Éphés. 6, 7 
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la glorification matutinalc, sans jamais oublier /'affliction ; 
tiens-toi tremblant comme si tu voyais le Fils de Dieu 
en train d'étre immolé pour toi. EL si tu es digne et as recu 
labsolution nécessaire, approche-toi, dans la crainte et la 


joie, pour communier aux biens ineffablesl. 


Le service Aprés la derniére priére, sors, va 

au réfectoire avec tout le monde à table, sans te 
séparer de tes Fréres. Et si tu as regu l'ordre de servir, 
tiens-toi, comme un serviteur du Christ etnon des hommes*, 
dans une attitude de charité sincére pour tous, comme 
pour des saints, ou plutót comme si c'était la personne 
méme du Christ, je le répéte, que tu allais servir, en 
embrassant pour ainsi dire dans ton áme chacun d'eux 
et, d'intention, en te mettant tout entier, par la charité, 
à leur disposition, tenant pour assurés les fruits de sancti- 


^ 


fication à recueillir de leur service. 


Si au contraire tu t'assieds à table, 

« toi aussi, avec tout le monde, vois bien 
ce que, comme à mon bien-aimé Реге 

et Frère, je Le commande dans le Seigneur. N'étends pas 
hardiment la main sur les mets servis à Labié, avant qu aient, 
commencé à manger tes Fréres anciens, avant qu'ait été 


donnée d'en-haut, par le prétre, la bénédiction. Et quand 


2 


tu commences à manger avec (ев Péres et tes Fréres, ne 
fais attention qu'à toi, reste assis dans un recueillement et 


un silence absolus, sans dire un seul mot à personne, mais 


l. On peut supposer que la liturgie ótait célébrée au monastère 
de Saint-Mamas chaque jour, excepté, évidemment, les jours alitur- 
giques pendant le Grand Caréme. La communion semble y avoir été 
fréquente, méme pour les débutants, sans nécessairement étre 
quotidienne? C'est en tout cas ce qu'on peut conclure avec le plus 
de vraisemblance du passage présent (comparer, pour la possibilité 
d'une communion quotidienne chez les débutants, Cal. 4, G12-616). 
Une telle communion présuppose, cependant, une permission (abso- 
lution) do la part du pére spirituel, comme on peut aussi lo voir 
dans le passage cité. 
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τινὶ ἀλλα προσέχωντη ἀναγνώσει * kai Tpegpoóngvo , ὥσπερ τὸ 
σώμα. οὑτω καὶ την ψυχήν ἐκ тоу Οεοπνεύστων λογίων 
του Πνεύματο . Azı yàp σε διπλοῦν ovra, Ек ψυχἠ λέγω 
καὶ σώματο , δισσώω καὶ καταλλήλω ἐχειν την τροφὴν καὶ 
τὴν τράπεζαν, καὶ τὸ μεν σώμα αισθητὸν ἐχοντα καὶ ynivov 
αἰσθητοί καὶ тої бло γη τρέφειν βρώμασι, τὴν δὲ ψυχὴν 
νοερὰν καὶ θείαν ἐπιφερόμενον νοητοι τρέφειν καὶ θείοι 
TOV λόγων ἐδέσμασι. 

Mñ οὖν περιεργάζου τὰ παρατιθἐμενὰ σοι µέρη ἐν τη 
τραπέζη, ποιον τυχόν μεῖζον ἡ βραχύτατὀν ἐστιν, ἀλλ᾽ oiov 
δοθἠ σοι μετ᾽ εὐχαριστία πάση δεξάμενο φάγε, καὶ τούτο 
μετ᾽ ἐγκρατεία , φεύγων ἐν TAOL τὸν κόρον, ἀνάξιον εαυτόν 
δηλονότι λογιζόμενο τη κοινὴ τραπέζη тозу ἀδελφῶν 
και τοιαῦτα καθ᾿ ἑαυτόν ενθυμούμενο καὶ λέγων πρὸ 
εαυτόν. < Ti εἰμι ἐγὼ. ο εὐτελἠ καὶ àvà&io , ότι μετὰ τών 
αγίων τούτων συγκἀάθεδρο καὶ συνέστιο γέγονα; > καὶ 
OÙTW ταύτα λέγων ἐν ἑαυτῶ, ἐχε μόνον ἁπὸ ψυχἠ σεαυτὸν 
αμαρτωλὸόν, καὶ καθάπερ πτωχὸ τι καὶ ρακενδυτών, ёау 
μέσον αρχόντων καὶ πλουσίων λαμπρὰ καὶ πολυτελεὶ 
περιβεβλημένων στολά εὑρεθή, αἰσχύνεται καὶ συστέλλεται 
καὶ οὐδέ προσεγγίσαι τινὶ αὐτῶν ἡ πλησιάσαι τολμὰ, οὗτω 
καὶ ob διάκεισο πρὸ πάντα αυτού , τὸν ἐσχατον τόπον ἀεὶ 
ἐκλεγόμενο καὶ αἰσχυνόμενο επάνω TIVO αὐτῶν ὁραθήναι 
καθήμενο b, w ἐκείνων μὲν πάντων πλουσίων ὄντων Tai 


ἀρεταῖ . σου δὲ πτωχού καὶ γυμνού 0 ὑπάρχοντο kai ἀναξίου 


a. Cf. I Tim. 4, 13 b. Cf. Le 14, 9-10 c. Cf. Apec. 3, 17 
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attentif à la lecture» et nourrissant ton áme, aussi bien que 
ton corps, des sentences divinement inspirées de l'Esprit. 
Car tu dois, étant double — je veux dire (composé) d'une 
âme et d'un corps —, avoir symétriquement double nourri- 
ture et double table : ayant un corps sensible et terrestre, 
tu dois le nourrir avec les aliments sensibles qui viennent 
de la terre ; possédant une âme intellectuelle et divine, 


avec l'intelligible et divine nourriture des paroles. 


N'examine pas avec curiosité les 

ct'humiíiité portions qui te sont servies à table, 

à table laquelle est d'aventure plus grosse ou 

plus petite, mais, ce qui t'a été donné, 

prends-le en toute reconnaissance et mange. Et cela, avec 
retenue, fuyant en toute occasion la satiété, parce que tu 
te juges indigne de la table commune des Fréres, en te 
faisant à part toi des réflexions comme celles-ci et en te 
répétant : « Qui suis-je, homme de rien et indigne, pour 
étre devenu compagnon de banc et de table de ces saints? » 
Tout en te parlant ainsi, tiens-toi du fond de l’âme, toi 
seul, pour un pécheur : tel un pauvre en haillons qui, 
en se trouvant au milieu de grands et de riches vétus 
d'habits brillants et précieux, dans sa honte, se tient coi, 
sans méme oser aborder l'un d'entre eux ou s'en approcher, 
ainsi conduis-toi avec eux tous, en choisissant toujours 
la derniére place et en ayant honte de te faire voir assis 
au-dessus d'un seul d'entre eux:*, les tenant tous pour 


riches de vertus, et toi pour pauvre et nu, bien loin d’être 
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τοῦ καὶ ὁλω συνεῖναι καὶ βλέπειν abTOD . ᾿Αλλὰ yàp μέλλων 
ἀψασθαι τη τροφὴ , αὖθι ταῦτα λογίζου μεμνημὲνο τὰ 
αμαρτία σου καὶ λέγε πρὸ ἑαυτὸν * «ΤΑρά үс οὐκ εἰ κρίμα 
μου καὶ κατάκριμα γένηται, εἰ ἁψομαι τῶν προκειμένων 
τινὸ ; Τὸν γὰρ πεποιηκότα ταῦτα Θεόν καὶ εἰ βρώσιν 
παρασχόντα ἡμῖν. τοῦτον εγώ νηπιόθεν παρήκουσα kai τὰ 
аула αὐτοῦ ἑντολὰ οὐκ ἐφύλαξα καὶ ло тоу дүобозу 
αὐτοῦ, ὦ οἱ πατέρε οὗτοι οἱ ἁγιοι, κἀγώ ἀνάξιο καὶ 
κατάδικο ὧν μεταλάβω ; Ποίω προσῶπω, ἀπὸ ὀψεω WV 
τοῦ Δεσπότου µου, ὁ πονηρὸ δοῦλο : εγὠ καὶ ἀγνώμων 
καὶ αχἀάριστο , προ τοῦ μετανοήσαί µε καὶ την συγχώρησιν 
παρὰ τοῦ φιλάνθρωπου Θεού τελείω λαοεῖν, ὦ οἱ μὴ 
ἁμαρτησαντε ἡ καὶ ἡμαρτηκότε μὲν, μετανοήσαντε 66 
και TV συγχώρησιν ἐκεῖθεν λαοόντε , φάγωμαι καὶ αὐτό 
καὶ πίωμαι καὶ συνευφρανθήσωμαι * тої ἁγίοι ; Οὐδαμώ | 
Αλλά προ τὸ ζην µε μόνον καὶ φάγομαι καὶ πίομαι καὶ 
ἐμαυτόν ἐκτήξω καὶ λυπήσω καὶ κατακρἰνω, ἵνα ἐπιβλέψα 
ὁ Ogó ауобеу καὶ ібоу την στενοχώριαν καὶ τὴν εκοὐσιὸν 
μου θλίψιν ἐλεηση καὶ συγχωρήση μοι τὰ πολλὰ µου κακὰ. > 
Ταῦτα τοιγαροῦν ἐνθυμοῦ, τούτων διηνεκὠ μέμνησο | 
Про τούτοι τύπωσον καὶ ψωμόν τοσοῦτον ἐσθίειν, 
ὁσον τοῦ uñ χορτἀζεσθαί σε, ἀλλὰ κατὰ πολὺ τη χρεία 
ἑλαττον καὶ ὁσον δύνασαι βαστάσαι ' ὡσαύτω καὶ £v ἡ 
δύο πἰνειν καυκἁάλια καὶ ταῦτα ἐν µια τεταγμένη τη ἡμέρα 


copa. Ἐσθίοντὸ σου δὲ μὴ ὑπακούση то ὑποβὰλλοντί σοι 


a. CL Matth. 25, 26; etc. b. Cf. Le 12, 19: 15, 23 


Cal = E FQhMr( 1-183 τοσοῦτον ἐσ) D Ог 25 - A*B*YO*itC: 


163 кой > t | 164 ἀψεσθαι O* || τὴ > it | 164-165 тоу αμαρτιών 
Ог |і 165 καὶ λέγε πρὸ ἑαυτὸν > Οὔ || σεαυτὸν E r 11| 166 µου > FQhMr 
O* 168 παρέχοντα r | τούτου E h ó* || 170 κἀγώ + ὁ QI 171 προσώ- 
TQ : τρόπῳ г | ἀπὸ ὀψεω ὠν (оу ὄψεω ео r): ἁπτομαι καὶ ov ἀπὸ 
брео M ἀπὸ брео Q ἀψομαι h g 172 καὶ àyvopov ἐγὼ oo D Or|| 175 
ἡμαρτηκότε : ἁμαρτησαντε hMr || μὲν > b g 177 καὶ πἰωμαι > Q || 178 
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seulement digne de leur compagnie et de leur spectacle. 
D'ailleurs, au moment de toucher à la nourriture, fais-toi 
encore les mémes réflexions au souvenir de tes péchés, 
dis-toi : a Est-ce que ce n'est pas pour mon jugement et ma 
condamnation que je vais toucher à quelque chose de 
servi? Car le Dieu qui a fait tout cela et nous l'a donné 
comme aliment, c'est lui à qui dés ma prime enfance j'ai 
désobéi et dont je n'ai pas observé les saints commande- 
ments ; comment donc vais-je prendre aussi ma part de ses 
biens, comme ces Pcres saints, moi indigne condamné? 
De quel front, loin des yeux de mon Maitre, moi le serviteur 
méchant", inconscient et ingrat, avant de m'être repenti 
et d'avoir pleinement obtenu le pardon du Dieu ami des 
hommes, puis-je comme ceux qui n'ont pas péché — ou 
bien, s'ils ont péché, se sont repentis et ont recu de là-haut 
leur pardon —, manger moi aussi, boire et me réjouir avec 
les saints0? Jamais de la vie! Mais je mangerai et boirai 
tout juste pour vivre, je me macérerai, je me chagrinerai, 
je me condamne, afin que Dieu d'en haut jette les yeux 
sur moi et qu'en voyant mon angoisse et mon affliction 
volontaire, il ait pitié de moi et me pardonne mes maux 
sans nombre.» Réfléchis donc à cela, souviens-t-en sans 
cesse. 


En outre, fixe-toi en mangeant ton 

Sobriété 
dans l'usage 
de la nourriture mais de rester bien au-dessous du 


pain de ne pas aller jusqu'à la satiété, 


besoin, à la limite de ce que tu peux 
supporter ; de méme pour la boisson, une ou deux gargou- 
lettes, et uniquement à l'heure fixée pour cela dans la 


journée. En mangeant, n'écoute pas la pensée qui te 


μόνον : μάλλον r || φάγωμαι καὶ πἰωμαι D | 179 ἑαυτὸν FQ |] tva > r || 
180 ἰδών + την ταπείνωσιν kai г || ἑκουσίαν E || 181 Оліріу pov eo 11 
θλίψιν: μεταμέλειαν Е | κακἀ; ἐγκλήματα τ | 182 μεμνημένο r | 183 
xal > it || r <——I 184 тоб: τὸ Q || πολὺ : πολλἠν h || 186 βαυκάλια M D 
A*B*Yil I 187 δὲ oov eo O*. 
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λογισμὼ ἑκλέξασοαίὶ τι TOV προκειμένων κἀκείνου UETA- 
λαβεῖν ἀλλά φύλαξον uñ фаүгіу τι ὅπερ καλὸν σοι ἐφάνη, 
μόνα δὲ τὰ ἐμπροσθέν σου κείμενα ἐσθιε ’ ἀλλα. και ἐξ 
αὐτῶν ἐὰν τύχη τυχόν опора ἡ ἑτερά τινα тоу εδωδίμων 
εἶναι καὶ ἀρεστὸν φανἠ σοι ἐν ἐξ αὐτῶν καὶ εἴπη σοι ὁ 
λογισμὸ : < Καλὀν ἐστιν ἐκεῖνο, λαβών φάγε αὐτὸ >, σποὺ- 
δασον uñ ἠττηθήναι μηδὲ ἁψασθαι αὑτοῦ. Av οὐδέν үйр ἑτερον 
τοῦ παραδείσου ὁ ᾽Αδὰμ ἐξεβλήθη, εἰ uñ ὃτι ωραίο арто 
ἐφάνη και кало ει βρώσιν о καρπὀ τοῦ φυτοῦ, καὶ ἐφαγεν 


' 


ἐξ αὐτοῦ : καὶ διὰ τούτο ἁπερρίφη καὶ ἐξεβλήθη καὶ 
θανάτω και φθορὰ κατεδικάσθη. Οἱ οὖν βου»Ζμενοι εἰ 
ἐκεῖνον TOv παράδεισον — μάλλον δὲ εἰ τὴν βασιλείαν тоу 
οὐρανῶν --- ἐπανελθειν, TV ἐγκράτειαν δίχα παραβάσεω 
πάση καὶ μέχρι τούτων φυλάττειν ὀφείλουσιν, (να uñ κατὰ 
μικρὸν καὶ εἰ μείζονα ἐπιθυμία καὶ βλαοερὰ περιπέσωσιν. 
Ἐάν προτρἐπωνταἰ σε оі συγκαθήμενοι αδελφοί τοῦ φαγεἰν 
ἡ πιειν περισσὸν τι, μηδέν ἐτερον ἁποκριθὴ τινι, εἰ uñ 
τὰ χεἰρὰ σου δήσα και μικρὸν τι διεγερθεἰ καὶ κλίνα 
τὴν κεφαλήν, πραεἰα λέγε φωνή ' < Κυγχώρησον >, καὶ ἐπὶ 
πὰσιν ουτω πάντοτε ἁποκρίνου καὶ μήτε προτιμήση τινὰ 
ἐκ τῶν περισσευμάτων σου, μήτε λάβη ἀπό туо τι. Mr 
πἰὶνοντὸ σου οἶνον, uñ ἐπιζητήση àw λαοειν αυτόν, ἀλλὰ 
μηδὲ ἑτέρῳ Tivi ἐκ τῶν ἁδελφών ἐπιδώση , εἰ ur] που ἀπό 
ξένη ἐστὶ και ἦλθε лро σὲ διὰ χρείαν τινὰ. Mñ καταδέξη 
ποτὲ μετὰ Tivo προγεύσασθαι, μηδὲ v δείλη φαγεῖν ἡ 
πιειν ñ ἐπιδειπνησαὶ ποτέ * πάντα γὰρ τὰ κακὰ ἐκ τούτων 
τίκτονται, και ταῦτά εἰσι τὰ ἐνεδρα τοῦ διαβόλου v καὶ αἱ 


παγἰδε αὑὐτοὐῶ, аіту= καθορώνται μὲν ὦ καλαἰ, кекрон- 


a. Cf. Gen. 3, 6 b. Cf. Sag. Sir. 11, 29 ο. Cf. I Tim. 3, 7. 
II Tim. 2, 26 


Cat — E FQhM D Or 25 - A*B*YO*itC- 


189 τοῦ [μὴ 4- h ij 190 κείµενα >h || 191 τύχη : τύχοι D || 194 γὰρ) 
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196 ὁ καρπὀ τοῦ φυτοῦ εἰ βρώσιν oo O* || 197 ἀπερρίφη : ἐξερρίφη 
O* 198 θανάτω коі > F" γοῦν Ог || 199 δε > E |! 200 παραβάσεω 
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suggère de faire ton choix pour prendre quelque chose 
dans ce qui est servi, mais garde-toi bien de manger ce qui 
te parait bon. Mange seulement ce qui est posé devant toi : 
et meme, s'il s'y trouve par hasard des fruits ou d'autres 
mets et qu'il y en ait un qui te paraisse appétissant, si ta 
pensée te dit : < Celui-là est bon, prends-le et mange-le >, 
courage, ne te laisse pas vaincre et n'y touche pas : car ce 
n'est aucune autre raison qui a chassé Adam du Paradis, 
sinon que le fruit de l'arbre lui avait paru beau à voir et 
bon à manger, et qu'il en mangea* : ce pour quoi il fut 
expulsé et chassé, condamné à la mort et à la corruption. 
Ceux donc qui veulent retourner à ce Paradis, ou plutót 
au Royaume des cieux, doivent observer l'abstinence 
sans la transgresser aucunement, et jusque dans ces 
(détails), pour ne pas tomber peu à peu en de plus graves 


et funestes convoitises. 


Si tes  Fréres assis avec toi te 

C?ntdu démon*lll* Pressent manger ou de boire 
de la gourmandise quelque chose en trop, ne réponds rien 
à personne, en dehors de ceci : joins 

les mains, léve-toi un peu, incline la téte et dis d'une voix 
douce : a Excuse-moi ! » A tout le monde fais toujours cette 
méme réponse, et ne fais de plaisir à personne avec ce que 
tu as laissé, n'accepte rien de personne. Si tu ne bois pas 
de vin. ne cherche pas du tout à en obtenir et surtout n'en 
donne pas à un autre Frére, sauf au cas oü il serait venu 
d'ailleurs te trouver pour quelque affaire. N'accepte 
jamais de déjeuner avec personne, ni de boire ou de manger 
le soir, ni de souper, jamais : car de là naissent tous les 


maux, ce sont là les embüches du diable6 et ses pièges0 ; 


προφάσεω OHM C* || 201 τούτου h || 202 kai» > QhM A*B*YO*C* | 
καὶ > hM D Or | 203 προτρέπονται Ῥ ovykaOnuevoi + σοι M | 
100 : τὰ Q A*B*YO*t, 204 ἡ : xai h | τι περισσὸν oo Π.Μ || ἀποκρι- 
Osel C*; εἰ un : ἀλλὰ Or | 205 ἐγεροεί 0% || 206 τὴ [φωνή + Q Or | 
207 ἀπόκρινε t | 209 λαβεῖν αὐτὸν δλω oq hM | 210 ἐπιδώσει D j 
211 τὶνδ M || 212 μηδὲ: uñ h [| 212-213 ñ теу > B*. 
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μένον бе ἐχουσι τὸν τὸν του θανάτου ἐν αὐταῖ .α ὁ πιστεύων 
ἡμῖν φεύξεται, καὶ ὁ φυλάσσων τοὺ λόγου ἡμών, τη 
συνεργεία τη той Θεού χάριτο, ἀτρωτο καὶ ἀβλαβη 
διαμένει 66 αυτῶν, οἱ δὲ γε λοιποὶ κοσμικὸν βίον, O ουζ 
ἴσασιν, ἐν µοναχικω τω σχήματι προαιρούνται ζην, ої καὶ 
εἰ βάραθρα καὶ εἰ κρημνοῦ καταπίπτοντε οὐκ αισθάνονται. 

Σὺ οὖν, περιπόθητε ἀδελφέ, ταῦτα φυλάξαι θέλησον, 


,' 


εἰ καν δέει σε καὶ ἀποθανεῖν ἄλλω γὰρ τὸν τη γαστρι- 
μαργία δαίμονα ἐκφυγειν οὐκ ἰσχύσει. Ἴσθι δὲ ὅτι ταῦτα 
φυλὰσσοντὸ σου, μὴ φέρων ὃ διάβολο ὁὀράν σε. πάντα 
toù Εαθύμου ἐξεγερει κατὰ σου, καὶ καταλοιδορήσουσί 
σε καὶ γελἀάσουσι καὶ φθονήσουσι καὶ ἐμπαίξουσι καὶ 
μυρία θλίψει σοι ἐπενέγκωσιν, OJO σε τη ἀγαθή 
προθέσεω καὶ τῶν σωτηρίων πράξεων ἁποστησωσιν 

ἁπερ ἐὰν ὑπομείνη , ἀγαπητέ, μεγάλην ἀπὸ τοὺ Θεού καὶ 
Σωτηρο ἡμῶν εὐρήσει βοήθειαν καὶ παράκλησιν. Τοιγαροῦν 
καὶ ἑτέρων ἐν τω δείπνω καθημένων καὶ ἐσθιόντων, σου δὲ 
ur ἐσθίοντο ἀλλ᾽ eive διακονοῦντο eire καὶ иң, μὴ ἐπιλάθη 
καὶ ταῦτα λέγων лро avtov : < Εἰήμηνπάντω μετανοήσα 
καὶ αυτὸ καὶ τὰ αμαρτία μου σμµγχωρηθεἰ , ἐχαιρον àv 
κἀγὼ καὶ μετὰ тоу αδελφών μου συνήσθιον. ᾿Επειδή δὲ 
ανάξιον ἐμαυτὸν διὰ тоу αισχρῶν μου πράξεων, ὁ ἀθλιο, 
πεποίηκα, ἁπολάβω ἐνταῦθα κατὰ τὰ έργα µου | > καὶ ταῦτα 
λέγων κράτει γαστρὀ , доп σοι δύναμι. Πρωτοκαθεδρίαν * 


µήποτε ζητήσει μήτε ἐπιθυμήσει, αλλά μίσησον ταυτην 


a. Cf. Matth. 23, f 


Cat — E FQh.Mr(238 ἐνταῦθα-319) D Or 25 = A*B*YOfitC- 


215-216 κεκρυμμένον δὲ Εχουσι : και κεκρυμμένον δὲ ἐχουσαι E κεκ- 
ρυμμέναι бе ἰχουσι F | 216 ἑαυται Y || 217 φυλάττων D it -'218 τη 
του Θεού (Χρίστου Y) : τοῦ Θεοῦ, καὶ τη τοῦ ‘Ayiov Πνεύματο O: | 
219 διαμένει F. FQhM : διαμένει O* diaueivn cot. | αὐτοῦ A*B*YiC*|| 
221 ei * > FQ D A*B*YC* || 222 γοῦν Or ταύτα > I | 223 κἀν > D 
C* D бегі (беп i δέοι h D) oe Cat it : δέοι σοι cet. || 224 οὐκ ἰσχύσει 
ἐκφυγειν txs Y " 225 φυλἀττοντὸ D Or || 227 καταγελάσουσι D Or | 
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engageants au premier abord, iis cachent en eux le 
venin de la mort. Qui m'en croit les fuira, et qui garde 
mes paroles avec l'aide de la gráce de Dieu derneure à 
l'abri et indemne de ces piéges, mais les autres choisissent 
de vivre sous l'habit monastique, sans le savoir, une vie 
mondaine, eux qui ne se rendent pas compte des abîmes 
et des précipices dans lesquels ils tombent. 

Pour toi, donc, Frére chéri, aie la volonté d'observer 
ces régles, te faudrait-il aller pour cela jusqu'à la mort, 
car autrement, tu seras incapable d'échapper au démon 
de la gourmandise. Mais sache que, si tu les observes, le 
démon ne supportera pas ta vue, qu'il excitera contre toi 
tous les négligents, qui te couvriront de reproches et de 
quolibets, te jalouseront, te brocarderont, te causeront 
mille tribulations, pour te faire renoncer à ton bon propos 
et à tes salutaires pratiques. Si tu supportes (tout) cela, 
bicn-aimé, tu trouveras auprés de Dieu notre Sauveur 
aide et consolation en abondance. Ainsi donc, méme si les 
autres pendant le repas sont assis et mangent, et que toi 
tu ne manges pas, que tu serves ou non, n'oublie pas de te 
répéter : « Si seulement j'avais fait pénitence, moi aussi, et 
si J'avais reçu le pardon de mes péchés, je me réjouirais 
également et je mangerais avec mes Fréres. Mais puisque 
je m'en suis rendu indigne, malheureux que je suis, par 
mes actions honteuses, je recevrai ici selon mes œuvres ! > 
Et ce disant, réprime ton estomac, autant que tu en es 
capable. Quant à la premiére place», loin de jamais la 


poursuivre ou la désirer, n'aie pour elle que haine du fond 


καὶ ἐμπαίζουσι > D-0 | 228 σοι > Or | ἐπενέγκουσιν О% | σε» M | 
229 προαιρέσεω t | 230 τοῦ > ΑΞ || 232 ετέρων (post καθημένων 
transp. Y) > td τῳ > Y D συγκαθημένων h | 232-233 μὴ ἐσθίοντο 
бе cv I 1 233 ἐπιλαθείν Y | 234 λέγειν D Or || оғаотду O*tC* || 235 
µου > E K 236 καὶ — µου : μετὰ тоу ἀδελφών µου καὶ oo h μετὰ T. 
ἀδ. µου Y | Ἐπεϊ hM || 238 -> г || kai > ΟὟ | 239 ocot > D | Прото- 
καθεδρία rJ) 240 μήποτε : μηδέποτε (ποτὲ > i) D Or μήτε h || ζητήση 
D П μήτε : ἡ 0*1 | ἐπιουμήση D. 
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ἀπδ pox о ὑπερηφανία αἰτίαν καὶ πρὀξενον oboav. 
Ἡ yàp ταπεϊἰνωσί σου ὑψώσει σε, καὶ τὸ ἐσχατον eivai σε 
πάντων протоу> σε ἀποκαταστήσει, επειδἠ γέγραπται : 
«По ὁ ὑψῶν ἑαυτὸν ταπεινωθήσεται, ὁ δε ταπεινῶν εαυτόν 
ὑψωθήσεται b. > 

Μετὰ γοῦν тб συναναστἠναὶ σε πάση τὴ ἀδελφότητι kai 
ἀποδοῦναι τἠν εὐχαριστίαν Θεώ καὶ παρὰ του ἱερέω 
ἀπολυθήναι, ἀπότρεχε σιωπῶν ἐν τὴ κέλλη σου, καὶ κλείσα 
τὴν Οὐραν ἐπιλαβοῦ τοὺ βιβλίου. Καὶ àvayvod ολίγον, et 
μὲν ἡμέραι τοῦ θέρου εἰσίν, ἀνακλίθητι ἐπὶ τὸ ψιάθιόν σου 
καὶ βραχυτάτου μετάλαβε ὑπνου -- ἁπεχόμενο γὰρ τού 
κόρου καὶ λιτή χρώμενο τὴ τραπἐζη μετὰ ἁρτου καὶ 
μεμετρημένου фбато καὶ λαχάνων ἡ οσπρίων, ἧττον 
ὑπνώσει καὶ θαττον ἐξαναστήση —, εἰ δὲ τοὺ χειμώνὀ 
εἰσι, μετὰ тб μικρὸν ἀναγνώναι ἐπιλαβοῦ тоо ἐργοχείρου 
σου καὶ προσκαρτέρησον ἐν αὐτῷ ёш οὐ τὸ ξύλον τὴν 
ὑμνφδίαν σημάνη τού λυχνικού. 

Εἴτα πάλιν εἰ τὴν σύναξιν εἰσελθών, στἠθι ἐν φόοω 
καὶ προσοχή ἐνώπιον TOO Θεού, ψάλλων αὐτώ καὶ ἐξομο- 
λογούμενο καὶ μηδενὶ ὁμιλῶν τὸ παράπαν. Καὶ τελεσθέντο 
τού λυχνικού, εἰ μὲν ἐγκρατεύσασθαι ἰσχύσει τοὺ μὴ φαγεῖν 
ἡ πιειν TO καθόλου, ἁπαξ κεκρικὠ TV ἡμέραν ἐσθίειν, 


a. Cf. Mallh. 19, 30 ; etc. Mc 9, 35 b. Le 18, 14 ; cf. 14, 11 
e. Cf. Matth. 6. 6 


Cal 2 E FQhMr D Or 25 - 1-262 хехріхӧ>;)С: 
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de Гате, comme pour une cause et une occasion d'orgueil. 
Car ton humilité t'élévera, et d'étre le dernier fera de toi 
le premier de tous*, puisqu'il est écrit : « Quiconque s'éléve 


sera humilié, et qui s'humilie sera élevé". » 


Une fois donc que tu t'es levé avec 
Aprés le repas Ja Communauté, que tu as dit à 
Dieu les gráces et recu le congé du prétre, cours en silence 
dans ta cellule, ferme la portel et prends ton livre. Après 
avoir lu un peu, si on est dans les jours d'été, étends-toi 
sur ta natte et prends un tout petit moment de sommeil ; 
Car, si tu as évité de te bourrer, si tu as été sobre à table, 
avec du pain, de l'eau en quantité mesurée et des herbes 
ou des pois chiches, tu dormiras moins et tu te reléveras 
plus vite. Mais si c'est l'hiver, aprés une courte lecture, 
prends ton travail manuel, et persévéres-y jusqu'à ce que 
le bois donne le signal des chants du lucernairel. 
А : Retourne alors à la synaxe, tiens-toi 
Les offices du soir қ s SEN . 
devant Dieu avec crainte et attention 
en lui adressant ton chant et ta confession, sans dire un 
mot à personne. Et une fois le lucernaire achevé, si tu as la 
force de te priver complétement de manger et de boirc, 


ayant décidé de ne manger qu'une fois par jour, tu tireras 


г 260 μηδὲν h || ὁμιλῶν : ἀμελών Οὔ || 261 ἐγκρατεύσασθαι Cat it : 
ἐγζρατεύεσοαι cet. || 262 I | tn ἡμέρα Or. 


1. L'office de vêpres est le début de l'ofUce quotidien (ἀκολουθία) 
selon Je rite byzantin (la journée ecclésiastique, comme chez les 
hébreux, commence le soir). Il so célébre à la tombée du jour, su 
moment où on allume les lampes, d'où le nom do lucernaire (λυχνικὸν) 
qu'on lui donnait généralement à l'époque ancienne (le nom ἑσττερινὸ , 
vépres au sens strict du mot, est d'usage plus récent) : E. Mercenikr, 
ор. cil, p. 3. Notons qu'on convoquait les moines aux vêpres avec 
lu simnndre (et infra, p. 208, n. 1), encore en usage au Mont Athos. 
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εὑρήσει οὐ TV τυχοῦσαν ὠφέλειαν ἐν τη παραστάσει τη 
ἑσπερινη σου ἁκολουθία καὶ ἐν τη νυκτερινή σου δεήσει 
καὶ ἀγρυπνία ' εἰ δ᾽ обу ἀλλ᾽ еуі παξαματίω ἁἀρκέσθητι καὶ 
ἑνί ποτηρίω ὅδδατο ἀνευ ἁἀσθενεία καὶ ἁτονία στομάχου 
σου. Καὶ μετὰ τὸ συνάμα тої ἀδελφοῖ σου ἁποδούναι τὰ 
ἑσπερινἁ εὐχὰ τω Θεώ, βαλῶν μετάνοιαν ει тоо тоба 
του προεστὠτο ὦ εἰ αὐτοὺ тоо πόδα του Χρίστου, 
καὶ εὐχὴν ἐκεῖθεν λαβών καὶ ἁσπασάμενο τὰ αγία μορφὰ 
των аүіоу, εἴσελοε σιωπῶν μηδενὶ µηδαμώ ὁμιλῶν εἰ τὸ 
κελλίον σου, καὶ κλείσα τὰ θύρα ἐπιλαβοὺ πρῶτον τού 
βιβλίου, καὶ ἀναγνού ὡσεί τρία φύλλα προσεχὠ ἐν αὐτώ 
στηθι εἰ προσευχήν, ἠσύχω ψάλλων καὶ προσευχόμενο 
τω Θεώ ὦ тора μηδενὸ ἀἁκουόμενο . Στηθι δὲ γενναἰω 
ἐπισυνάγων σου τοῦ λογισμού καὶ uñ £ov Λέμβεσθαι αὐτού 
αλλαχού, σφἰγξον σου τὰ χεῖρα, ἐνωσὸν σου тоо πόδα 
ἐπίση ἁσαλεύτου ἐν βάσει µια, καὶ тоо μὲν δφοαλμού 
μῦσον του Hñ πρὸ ἀλλο τι βλέπειν καὶ τὸν vobv διασκἰδνα- 
σθαι, τὸν δὲ vovv αὐτόν καὶ ολην σου τὴν καρδίαν ἁρον εἰ 
obpavob καὶ Θεὀν, ἐκεῖθεν μετὰ δακρύων καὶ στεναγμῶν 
τὸν ελεον ἐκκαλούμενο . Ἑστωσάὰν σοι δὲ ψαλμοί τεταγμένοι 
παρὰ τοὺ πνευματικοὺύ σου πατρὸ , οσοι ρήματα μετάνοια 
καὶ κατανύξεω φέρουσι καὶ οσοι τη δυνάμει ἐξικανοῦσι kai 


τη προθέσει σου. Δεῖ yàp σε μετρεῖν τη τε ἰσχύϊ καὶ τη 


Cat - E FQhMr D Ог 25 - A*B*YO*iC- 


263 εὐρήσει > r | 264 σου! > r Q 265 καὶ ἀγρυπνία > Е | παξα- 
μαδίω F | 266 ποτηρἰφ ὕδατι E потпрюо ὕδατο C* | àoOeveia 
καὶ > A* I 267 oov" > D Or | 269 εἰ αὐτύ > r | τοῦ» D R* | 
275 τω — ἀκουόμενο > E | лорд μηδενὸ : uñ παρ᾽ οὐδενὸ Or j] 
бе >r K276 ὦ [ἐπισυνάγων + i || 278 µια βάσει co D [| ὀφοαλμού 
+ σου Q 1 279 τοῦ : τω FQ | 279-280 καὶ тоу νοῦν διασκίδνασοαι 
(διασκεδἀζεσοαι М.), τὸν : τὸν h > г | 280 àpov > F.@ | 281 μετὰ 
δακρύων kai στεναγμών > т | 282 ἐγκαλούμενο A*B*YC* | бе σοι «p 
FQhMr 0% 1284 καὶ > hr | 285 καὶ [μετρεῖν + Q I| te > Q D Or. 


1. Ces prières du soir, offertes ü Dieu avec tous les frères, doivent 
correspondre à Γἀπόδειπνον, analogue aux complies latines. Cet office, 
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un profit non négligeable de ton assistance à l'office du soir, 
de ta priére nocturne et de ta veillée ; sinon, contente-toi 
d'un biscuit sec et d'un verre d'eau, sauf le cas de malaise 
et de faiblesse d'estomac. Et aprés avoir avec tes Frères 
offert à Dieu les priéres du soir', fais une métanie aux 
pieds de ton supérieur, comme aux pieds du Christ lui- 
méme, reçois sa bénédiction, baise les saintes effigies des 
saints et rentre en silence, sans dire un seul mot à personne, 


dans ta cellule. 


Et, une fois ta porte fermée, prends 


Lectures et Prières d»aborci tOn livre. Lis-en à peu près 
de la veillée ur r 


trois feuillets avec attention, puis 
mets-toi debout pour prier, en chantant paisiblement et 
en priant Dieu comme qui n'est entendu de personne. Tiens- 
toi courageusement, en concentrant tes pensées au lieu de 
les laisser tournoyer autre part, joins les mains, rapproche 
également tes pieds, immobiles sur un seul plan. Et ferme 
les yeux pour les empécher de regarder autre chose et 
d'éparpiller l'intelligence ; mais ton intelligence, elle, 
éléve-la, ainsi que ton cœur tout entier, vers les cieux et 
vers Dieu, en appelant de là-haut, avec larmes et gémis- 
sements, sa miséricorde. Que les psaumes soient fixés par 
ton pére spirituel, assez pour te fournir des expressions de 
repentir et de componction, et assez pour suffire à ta 


capacité et à tes dispositions : car tu dois mesurer à ta force 


inexistant dans les anciens monastères d'Égypte, a pris son origine 
on Asie Mineure vers 360 : S. Basile en a probablement été l'initia- 
teur. Il existe doux types d'apodeipnon, lo grand (µίγα, célébré 
principalement pendant le Grand Carême) et le petit (μικρὀν). П est 
souvent récité d'une maniére privée dans les cellules, mais A Saint- 
Mamas c'était, on lo voit, un office célébré avec la participation do 
tous les fréres, ó l'église. Il se terminait par une demande do pardon 
et do bénédiction au supérieur et par la vénération des Saintes 
Icónes. Ainsi s'achevait la journée du moine. Voir Apodeipnon par J. 
PftTBiDEs, DACI. I (1907), 2579-2589; A. Rat.$, s.j., «Les Complies 
dans les Rites orientaux: (OCP 17, 1951), p. 133-145. 
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ἀνδρεία σου τὴν τε των ψαλμῶν υμνωδίαν καὶ τὰ πλῆθο 
τὴ γονυκλισία και τὰν χρόνον τὴ στάσεω , iva HD τὴν 
συνείδησιν ἐξη ει ἐλεγχόν σου λέγουσαν : « “Еті ñv σοι 
δύναμι του στἠήναι και ὑμνήσαι καὶ Oeo ἐξομολογήσασοαι. » 
Про τούτοι ἑστωσάν σοι καὶ εὐχαὶ καὶ αὗται τεταγμέναι 
πρωἰα καὶ εσπἐρα , ἐξομολόγησιν εχουσαι πρὸ Θεόν. Kai 
τὴν ευχἠν συντελέσα ἀνάγνωθι πάλιν μικρόν, εἴτα ἐπιλαβου 
καὶ του ἑἐργοχείρου σου, και £O πρώτη φυλακὴ , ἤγουν 
go τρίτη ора διανυκτέρευσον τὴ νυκτὸ . ЕО’ оото 
ἀναστὰ καὶ ποιήσα τὸν ἁμωμον, ἀνακλίθητι σφραγισἁμε- 
vo ὅλον σου τὸ σώμα ἐπί τὰ ψιάθιον, µεταλαβών δὲ ὑπνου 
μέχρι του μεσονυκτίου καθεξἠ ποιήσει, O ὑπετυπώθη σοι 
ἀνωθεν. 

᾿Αλλὰ γὰρ καὶ τοῦ λογισμού τὴ καρδία σου τω 
πνευματικῷ σου πατρί καθ᾽ орау, εἰ δυνατόν, ἐξαγόρευε ! εἰ 
δέ ur, тео ἑσπέραν uñ παρέλθη , αγαπητὲ, ἁλλά καὶ μετὰ 
τὸν ὀρθρον τὰ συμβαϊνοντὰ σοι πάντα, σεαυτὸν ἀνακρίνων ·, 
ἐξαγόρευε. Καὶ πίστιν ἀδίστακτον ἐχε προ αὐτόν, κἀν 6 
κόσμο ἁπα αὐτὸν λοιδορἠὴ καὶ διασύρη, κὰν αὐτὸ σὺ 
τούτον TOi ὀφθαλμοῖ σου θεἁάση πορνεύοντα, μὴ σκαν- 
δαλισθἠ μηδέ τὴν πίστιν σου ελαττώση τὴν πρὸ αὐτόν, 
πειθαρχῶν τω εἰπόντι > < Μὴ κρίνετε καὶ οὐ uñ κριθήτε » 


Орото бе ποιοὐὑντὸ σου καθ᾿ ἑκάστην καὶ οὑτω ἀγωνιζο- 


a. Cf. I Cor. 4. 3 b. Le 6, 37 


Cat = E FQhMr D Or 25 = A.B. YO: 1O: 


288 συνεἰδησίν + σου Or | ἐξει D || εἰ > τῇ 289 τῳ [Oeo + 
FliMr i K τεταγμέναι καὶ αὐται со Q ΟὟ | 291 τὸν ; Θεὸν + F || 292 
τελέσα h || 296 σου > hr || ψιἀθιὸν + σου D Or | 297 tov > hr D Or | 
καὶ [καθεξἠ + E | етолоОп O*i || 299-300 καθ᾽ орау τῳ πνευματικὀ 
σου πατρὶ co O* | 300 καθ᾽’ орау > i | ἐξαγόρευε + καὶ тістіу 
ἁδίστακτον xE πρὸ αὐτὸν M | 301 τέω > O* μίαν [ἑσπέραν Ἱ- 
O Or d ἑσπέραν uñ παρέλθη : ἑσπέρα uñ παρἑλΌη σοι h | καὶ > Or | 
302 συμβάντα Е || σοι πάντα > О | 303 ἐξάγγελλε D Or | kai – αὑτὸν 
> M 1 304 αὐτὸν : αὐτοῦ O* | αὑτό où > h || 305 τούτον > h 0% | 
тої ὀφθαλμοῖ σου: сої ὀφθαλμοῖ h || 308 ποιοὐντὸ σου (σου ^ E 
h D) Cat IC* : ποιούμενο A*13*Y ποιούμενου ОЖ, 
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et à ton courage aussi bien le chant des psaumes que le 
nombre des génuflexions et le temps passé debout, pour 
ne pas te voir confondre par ta conscience qui te dirait 

«Tu étais encore capable de te lever, de chanter, de 
faire la confession à Dieu ! > En outre, aies aussi des prières 
qui soient fixées pour le matin et pour le soir et qui 
comportent une confession à Dieu. Aprés avoir fini la 
priére, lis encore un peu, puis prends ton travail manuel et 
prolonge la veillée jusqu'à la premiére veille, c'est-à-dire 
jusqu'à la troisiéme heure de la nuit. Puis, une fois levé et 
1 Απιοπιοςἱ récité, étends-toi sur ta natte après avoir 
signé tout ton corps, et aprés avoir pris ton sommeil 
jusqu'à minuit tu feras à la suite comme il a été réglé plus 


haut. 


Mais, également, il y a les pensées 
"ET — Zlpii.u'TL dc cœur <155 tu dois av?*er à 
chaque heure, si possible, à ton père 
spirituel : sinon, ne laisse au moins pas passer le soir, trés 
cher, mais dés aprés Matines examine-toia et avoue-lui tout 
ce qui t'est survenu. Aie en lui une foi sans hésitation, 
méme si le monde entier l'injuriait et le déchirait, méme 
si toi-même tu le voyais de tes yeux en train de forniquer, 
ne te scandalise pas et ne diminue pas ta foi en lui, par 
obéissance envers Celui qui a dit: « Ne jugez pas et vous 
ne serez pas jugés". » 


Si tu fais ainsi chaque jour et combats ainsi, Dieu ne 


1. C'est le Psaume 118 qui est généralement appelé du nom 
“Аноно («Immaculé) dans le langage liturgique byzantin, parce 
qu'il commence par les mots : Μακάριοι ot ἁμωμοι ἐν ὁδω. Ce psaume 
constitue une partie caractéristique de l'olficc quotidien de minuit 
(µβσονυκτικόν), le samedi et le dimanche exceptés, de sorte que cet 
office est souvent désigné par le nom боронро , comme ici vraisem- 
blablement. On voit que l'office de minuit a été récité d'une maniére 
privée dans les cellules des moines au monastére de Saint-Mamas. 


290 


295 


300 


305 


310 


315 


96 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


μένου oov, ου βραδύνει ὁ Θεὸ τού ἐπισκέφασθοαί ° σε ἁνωθεν, 
αλλ εξαποστελεῖ σοι βοήθειαν ἐξ ἁγιουί αὑτοῦ KATOL- 
κητηρἰου”, καὶ ἡ χάρι του Παναγίου αὐτοῦ Πνεύματο 
Ἐπισκιάσει σοια. Каі κατὰ βραχὺ προκόπτων ἐπὶ τὸ ἐργον 
σου τἠν πνευματικήν ηλικἰαν αυξήσει καὶ ει ἀνδρα τέλειον 
ἀναδράμη .ει μέτρον ηλικία τουπληρώματο του Χρίστου е, 
φοιτιζόμενο καὶ φωτίζων qo γνώσεω , δίκην ἡλίου, 
πάντα τοὺ πλησιάζοντα σοι καὶ ἐντυγχάνοντα , καὶ 
δοξάζων Θεόν καὶ βίω καὶ λόγω, τὸν δόντα σοι την δωρεὰν 
του 'Ayiov αὐτου και ζωοποιού Πνεύματο , ὦ πρέπει δόξα 


εἰ toù αιώνα . ᾽Αμήν. 


a. Cf. Sag. Sir. 32, 22.21. II Pierre 3, 9 b. Ps. 19, 3 c. Cf. 
Ps. 32, H d. Cf. Le 1, 35 e. Cf. Éphés. 4, 13 
Cat - E EQhMr D Ог 25 - A*B*YO'IC- 


309 σου» E M | βραδύνει FQ I Θεό : Κύριο E Q 100^ il 
311 αὐτοῦ ^ FQhMr || 311-312 επισκιάσει σοι Πνεύματο co D Or]] 
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(peut) tarder à te visiter> d'en haut, mais de sa sainte 
demeure”) il t'enverra son secours et la gráce de son 
Esprit trés Saint te couvrira de son ombre:l. Et, progressant 
peu à peu vers ton œuvre, tu croîtras selon ta taille spiri- 
tuelle et arriveras à l'état d'homme parfait, à la mesure 
de la taille de la plénitude du Christ., illuminé et illuminant 
de la lumiére de la connaissance, tel le soleil, tous ceux qui 
s'approchent de toi et te rencontrent, glorifiant Dieu par 
ta vie et ta parole, lui qui t'a donné le don de son Esprit 
Saint et vivifiant : à lui appartient la gloire dans les siécles. 


Amen. 


314 àvadpauñn O* | kai ігі + h | 316 καὶ ἐντυγχἀνοντὰ ootoo D 
A*B*YiC* 317 Oeo E B*C*|| καὶ (xai > Q) Bio καὶ λόγω : διὰ βίου καὶ 
λόγου D Or || διδόντα || τὴν > E | 318 αὐτοῦ > M | δόξα E : naca 
δόξα FQbMr πάσα δόξα, τιμἠ καὶ προσκύνησι νῦν kai aci καὶ O Or || 
319 той αιώνα : toù (+ ἐξη ἁπαντα καὶ διηνεκεὶ A*) αιώνα 
των αιώνων r D Or || 'Aunv > i. 
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Пері τοὺ ur ἁμελώὼ <у<іу περὶ τὴν εργασίαν των τού 
Өрой εντολών, μηδὲ καταφρονειν µια καὶ μόνη αυτών, 
ἀλλ᾽ αγωνἰζεσθαι τηρειν ὁμού ласа, iva uñ W$ καταφρο- 
νηταϊ εξω TOU νυμφώνο ἀποκλεισθώμεν2ᾖ. Και лері του 
ὑπομένειν γενναίω τοὺ πειρασμού . 


Λόγο KZ. 


᾿Αδελφοί καὶ πατὲρε , οὐκ ἀκούετε του Κυρίου καὶ 


' 


των αποστόλων одтоо βοώντων «"Eàv Ti, φησι, τὸν 
νόμον ολον φυλάξη, птаісп δὲ ἐν ἑνὶ, γέγον᾽ε πάντων 
ένοχο b >, καὶ πάλιν : < Ὁ ἀγωνιζόμένο πἀάντα ἐγκρα- 
τεὐεταιῶ. > Καὶ iva σαφέστερον ὃ λέγει ποιἠήσγ, ἐπάγει 
λέγων : < ΩΙ γὰρ τι ἡττηται, τούτῳ καὶ δεδούὐλωταιά. > 
"ώστε, αδελφοί, ὁ ἐνὶ καὶ τω τυχόντι πἀάοει δουλούμενο , 
ὑπ᾽ αὐτου καὶ δεσπὀζεται καὶ ται ἐντολαῖ του Κυρίου 
ὑπακούειν ob δύναται πω үйр, ὑπὸ ἀλλοτρίου δεσπότου 


κυριευόμενο >; Διὰ τὶ δὲ καὶ ἀφ᾽ εαυτὠν οὐ συνορωώμεν 


a. Cf. Matth. 22, 13: 25, 10 b. Jac. 2, 10 ο. I Cor. 9, 25 
d. П Pierre 2, 19 e. Cf. Matth. G, 24. Le 16, 13 


Cat = EC AFM D ΑΙ 13 (1-4 ἀποκλεισοφώιιεν: 6-244) — WU*: 
Or 31 (4 xal-6) — A*B*YO» 


1 ante Пері add. Tov αὐτου C ЕП Κείμενον ΑΙ | 3 ἀλλα C D | 
\ κατακλεισθώμεν ΑΙ | ΑΙ <- | —> Or | 4-5 Kai — πειρασμούὺ 
"Οτι δει τὸν χριστιανὀν γενναἰω καὶ μακροθύμω ὑποφέρειν πάντων 
των ἑπερχομένων αὐτῳ πειρασμῶν τὰ ἐπιφορὰ Ог | 5 πειρασμού2 
+ Εὐλόγησον, πάτερ СЕР | 6 — АІ | Λόγο (A. > D KC EFO: 
Λόγο κδ' А Λόγο ky C Λόγο 0Ο) Н Λόγο λα Or Ερμηνεία. 


XXVII 
JUSQU'AU PLUS PETIT COMMANDEMENT 


Sur ce point: ne pas montrer de négligence à pratiquer 
les commandements de Dieu, ni en mépriser un seul, mais 
lutter pour les observer tous ensemble, de peur d'étre mis 
à la porte de la salle du festin», en punition de notre mépris. 
— Sur la générosité pour supporter les épreuves. 


Discours XX VIII. 


Frères cl Pères, n'enlendez-vous 
jLqu'aurt pas le Sei8neur eL ses Apótres qui 


(vous) crient : u Si quelqu'un, est-il 


dit, observe toute la loi, mais succombe sur un seul point, 


il s'est rendu coupable de l'ensemble* », et encore : « Le 
lutteur se prive de tout".» Et, pour rendre plus clair ce 
qu'il veut dire, il ajoute : « En effet, ce par quoi on a été 


vaincu, c'est de cela qu'on est l'esclaveA » De la sorte, 
Fréres, celui qui est esclave d'une seule passion, n'importe 
laquelle, est sous sa domination et ne peut obéir aux 
commandements du Seigneur: comment en effet le pour- 
rait-il, dominé qu'il est par un maître étranger"? Mais 


pourquoi donc n'apcrccvons-nous pas de nous-mêmes la 


Κεφάλαιον тү* АТ) Or к | 7-9 Αδελφοί — еуі : Νόμον ἁπαντα ὁ 
φυλάξα , фпоіу ὁ απὀστολο . ἐν ἐνὶ δὲ μόνον πταἰσα Л! | 7 οὐκ > Е 
9 δλον : ἁπαντα D (А) > FH || 12 τούτω : ἐκείνω D | 15 οὐ δύναται : 
ἀδύνατον Е || ὑπδ: ἀπὸ W || 16 συνορώμεν + καὶ D00. 


I. Disc. 50 dans la traduction de Dionysio» Zagoraios. 
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ἡμεῖ TOV δεσποτικὠν καὶ ἀποστολικῶν ρημάτων τὴν 


ἀληθή δύναμιν. 


μενοι ; 


ἐκ TOV δρωμένων ταύτην καλώ отоҳабо- 


ῃ LA `. 


Βλέπομεν γὰρ οτι οἱ ἐν πελάγει πλέοντε οὐχὶ ἐὰν τόσα 


ἢ τόσα στάδια πλεύσωσιν, εἶτα ἐγγὺ που πρὸ τὸν λιμένα 


γενόμενοι κινδύνω περιπέσωσι, ἀλλ᾽ οἱ τον λιμένα φθάσαντε 


καὶ τη χέρσω ἀποδοθέντε σωθήναι λέγονται ᾽ οὐτω καὶ 


οἱ ἐν ὁδω περιπατοῦντε 


καὶ лро πόλιν τινὰ καταλαβεῖν 


σπεύδοντε . οὐχὶ ἐὰν τόνδε τὸν ποταμόν διαπεράσωσι 


καὶ τόδε TÒ 


διαβάντε ἐκφύγωσι, 


όρο διὲ 


λθωσι κἀκείνου τού ληστα 


μετὰ δὲ ταῦτα ἑτέρω тіуі ἁνδροφόνφ 


ἡ θηρίω ἐντυχόντε тор” ἐκείνου ἀναλωθώσιν ñ καὶ βοθύνφ 


τινὶ περιπεπτωκὸότε 


πόλιν ἐκείνην καταλαβείν, 


O1 πάντα πειρασμὸν καὶ 


Θεοῦ βοήθεια διαφυγόντε 


ἁποπνιγώῶσι, διασωθήσεσθαι καὶ τὴν 


П n 


£v ἡ ἐπορεύοντο, λέγονται, ἀλλ᾽ 
πᾶσαν Οανατηφόρον ἐπιβουλήν 
Καὶ οὐδέ οὗτοι ! Ei γὰρ μετὰ 


τὸ διαφυγεῖν πάντα τὰ εναντἰα ἀμελήσουσιν ἡ ραθυμήσουσι, 


καὶ νὺξ abTOD 


καταλάβη * καὶ αἱ πύλαι κλεισθώσι τη 


πόλεω καὶ ἑξωθεν αὐτή 


ἢ επιούὺσα Б ημέρα. 
Νόει οὖν μοι πόλιν τὴν βασιλείαν тоу οὐρανῶν, νύκτα 


εὐρεθώσιν, οὐκ οιδασι Ti τέξεται 


τὸν ἑκάστου ημών θάνατον, ἐπιούσαν δὲ ημέραν τὴν τού 


Κυρίου καὶ Θεοῦ παρουσἰαν, ἠτι ἐστιν ἡ пиёра тп κρίσεω 


Ὁ τοίνυν uñ φθάσαι σπουδάσα τού ἐν αὐτη γενέσθαι τη 


βασιλεία τῶν οὐρανῶν ёо 
ἐν τη ἐξόδω τη ψυχἠ αὐτοῦ εὑρεθή., νύξ 


ἀλλ᾽ ¿ëw ταύτη 


ἐν τὴ ημέρα toù τὴδε βίου ἐστίν, 


ет” αὐτώ του θανάτου γίνεται, καὶ οὐκ οἶδεν ἐν τη ἐπιούση 


a. Ct. Jn 9,4: II. 10; 12. 35 b. Prov. 27. I 


Cat - Ες AFH D 


Al 13 — WU: 


21.4: και EC i στὰδια πλεύσωσιν : διαπλεύσωσιν ΑΙ || που ἐγγὺ 
co ЛІ K τὸν > C A 1 22-23 γενόμενοι κινδύνφ περιπέσωσι, ἀλλ᾽ οἱ τὸν 
λιμένα φθάσαντε καὶ τὴ xépoo ἀποδοθέντε (καὶ τὴ X. ἀποδ. > А) | 


σωθήναι λέγονται : 


φθάσαντε 


— λέγονται E φθὰσ. кіуб. περιπ. 000. 
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véritable portée des paroles du Maître et de ses Αρθίτες, 
en la mesurant de facon exacte d'aprés ce que nous avons 
sous les yeux? Nous voyons en effet que ceux qui naviguent 
sur mer, ce n'est pas pour avoir parcouru tant et tant de 
milles, si ensuite ils viennent à se trouver en péril et 
succombent tout prés du port, qu'on les dit tirés d'affaire, 
mais ce sont ceux qui ont atteint le port et sont rendus à 
terre : de méme aussi ceux qui suivent une routc et se 
hátent d'arriver à une ville, ce n'est pas pour avoir traversé 
tel fleuve, franchi telle montagne et échappé au passage à 
ces brigands, si aprés cela ils rencontrent un autre meurtrier 
ou un fauve qui cause leur perte ou bien s'ils tombent 
dans un fossé et y sont asphyxiés, qu'on les dit hors de 
danger et arrivés à cette ville qui était leur but, mais ce 
sont ceux qui avec le secours de Dieu ont échappé à toute 
épreuve et à tout attentat criminel. Et méme eux, pas 
encore ! car si, aprés avoir échappé à toutes les adversités, 
ils sont négligents ou paresseux, que la nuit les surprenne:, 
que les portes de la ville soient fermées et qu'ils se trouvent 
en dehors, ils ne savent ce qu'apportera le jour suivantl:; 

Je te demande de voir, dans cette ville, le Royaume 
des cieux ; dans la nuit, notre mort à chacun ; dans le jour 
suivant, la venue du Seigneur Dieu, qui est le jour du 
jugement. Celui donc qui ne s'est pas háté vers ce but — se 
trouver à l’intérieur même du Royaume des cieux — tant 
qu'il est encore dans le jour de la vie d'ici-bas, mais qui se 
trouve en dehors du Royaume au moment du départ de son 


áme, pour lui arrive la nuit de la mort, et il ne sait pas ce qui 


Aéy. {+ Ai. 9060. και τη x. παραδοΟέντε Cn*) C | 
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ημέρα τη κρἰσεω ті ёра αὐτώ συμοήσεται, καν τε εἰσελΌειν 
ἐν αὐτὴ συγχωρηθἠ καν TE μὴ. ᾿Αλλὰ καὶ ἡ борко ἡ ἡ 
ελαφο 4 ἡ ἑτερὸν τι τούτων тоу ζφων, οὐχ ὅταν τούτου μὲν 
ἡ ἐκείνου τοῦ θηρευτού коі τοῦ коуо διαφύγη ἡ τη лоүібо b 
τησδε ἡ τησδε ἀνώτερον γένηται, ὑπὸ δὲ ἑτέρου τἰνο 
κατασχεΟέἑν εἰ τὰ χεῖρα αυτών ἐμπέση, διαδραναι καὶ 
σωοΟήναι λέγεται, αλλά τὸ unO' оло ἀγριευθὲέν ἡ ὑπὸ tivo 
μηχανἠ κρατηθέν. Νόει οὖν μοι πάλιν Οηρευτὰ τοὺ πονη- 
роо δαίμονα , κύνα δὲ τοὺ πλάνου καὶ ψευδοδιδασκάλου 
ἀνορούπου , οι διεστραμμένοι іуте και πονηροὶ οὐχ εαυτού 
διορθώσασθαι ἀλλα ἑτέρου διδάσκειν ἐπιχειροῦσιν, οὗ c 
ὑλακτοῦντα κύνα λογἰζεσοαιχρἠ καὶ φεύγειν тоо τοιούτου , 
о διὰ тоу λόγων δάκνοντα καὶ διασπαράσσοντα τὰ 
πρόβατα τοῦ Χριστού καὶ rai тоу θηρευτῶν χερσί προδι- 
δόντα αὐτὰ ' ληστὰ δὲ той πονηροὺ λογίζου καὶ αισχρού 
λογισμού οἵτινε αιφνιδίω ἐπιπίπτοντε TO ἀγωνιζομένφ, ἡ 
φυγεῖν kai ἁπορραγήναι τὴ συνοδία αὐτόν παρασκευάζουσιν, 
εαυτόν οἰόμενον διασώσασοαι, ἡ κρατῆσαντε то συνδυασµω 
καὶ тоі συγκαταθέσεσι τοῦ λογισμού συνδήσαντε ἀσφαλώ 
καὶ περισφἰγξαντε , τύπτουσιν αὑτὸν oiovei тої γαργαλισ- 
μοι καὶ TOT κινησεσι τη σαρκὀ, καὶ διὰ τη ἁτοπου 
επιθυμία τούτον ἑλκοντε τὴ δυνάμει, τω фоОро TÅ 


αμαρτία καὶ то κρημνὼ τὴ πρὰξεω ἀπορρίπτουσι. 


a. Cf. Deui. 12, 15.22; etc. b. Cf. Sag. Sir. 27, 20 


Cat = EC AFH D Al 13 = WU. 
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pourra bien lui arriver dans le jour suivant, celui du juge- 


ment, et s'il lui sera accordé d'y entrer, ou non. 


Soit encore la gazelle ou la biche- 

i [αἱ ou quelgue autre de ces bétes, quand 
qui ne se laisse pas ? 

capturer elle a échappé a tel ou tel chasseur ou 
à son chien, quand elle a franchi l'un 
ou l'autre filet*», mais qu'un autre l'a arrétée et qu'elle est 
tombée dans leurs mains, on ne dit pas alors qu'elle s'est 
enfuie et sauvée, mais seulement quand jusqu'au bout 
elle n'a pas été capturée et qu'aucun engin ne l'a retenue. 
Je te demande donc, encore une fois, de voir dans ces 
chasseurs, les mauvais démons ; dans les chiens, les trom- 
peurs et les pseudo-maitres qui, eux-mêmes égarés et 
mauvais, au lieu de se corriger, entreprennent d'instruire 
les autres, et qu'il faut regarder comme des chiens aboyants, 
une espéce à fuir, comme des gens qui par leurs paroles 
mordent et déchirent les brebis du Christ et les livrent 
aux mains des chasseurs. 

Quant aux brigands, regarde comme tels les mauvaises 
et honteuses pensées, qui tombent subitement sur le lut- 
teur et le disposent à fuir ou à se détacher de la caravane 
en s'imaginant se tirer lui-méme d'affaire, ou bien qui le 
contraignent à s'unir et à consentir à cette pensée, le 
ligotent solidement, l'étranglent, lui infligent comme 
autant de coups les chatouillements et les mouvements 
de la chair et, en l'entrainant de force par la convoitise 
déréglée, le jettent dans le gouffre du péché et dans le 


précipice de la (mauvaise) action. 
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Χρή обу ztàoy) δυνάμει των μὲν πονηρῶν πασῶν ἀπέχεσθαι 
πράξεων, тоу δὲ αγαθών ἔργων Яна πάντων ἀντέχεσθαι, 
καὶ τὰ ἑντολὰ του Θεού ζέοντι πόθω καὶ προθυμία πάση 
ποιεῖν καὶ μηδεμιὰ καὶ τη τυχούση өз ελάχιστη 
καταφρονεῖν. Ὁ yàp λέγων ' «Εἰθε uñ τόδε μοι πέπρακται 
τὸ κακόν, τόδε HT πέπραχα τὸ αμάρτημα, ἐπεὶ τόδε ἡ τόδε 
οὐδέν ἐστι» qavepo ἁπάσα ὁμοῦ ανατρέπει τὰ ἐντολά 
του Θεού καὶ ταύται ἀνθίσταται. Ἔπονόει μοι, ἀνθρωπε, 
OKEDO τίμιον ἐκ πασών γενόμενον τῶν εντολών του Θεού, 
οιον EK тіотео , ἐκ φόβου Θεού, ἐκ ταπεινώσεω , ἐκ 
σιωπὴ τη ἀπό ἀργοῦ λόγου b, ἐξ ὑπακοὴ μέχρι θανάτου °, 
ἐκ τη ἐκκοπὴ του ἐνδοθεν τὴ καρδία θελήματο καὶ 
κινήματο , ἐκ τὴ αδιἀάλειπτου μετάνοια καὶ κατανύξεω , 
ἐκ τὴ ἀεννάου ευχή , ἐκ τὴ τῶν οφθαλμών ακρίβεια , ἐκ 
τὴ πρὸ τὸν πλησίον ἁπροσπαθεία καὶ τὴ προ πάντα 
ἐξ ἰσου ἀγάπη . ἐκ τὴ ἀφιλαργυρία καὶ σωφροσύνη , ἐκ 
τὴ πρὸ τὸν Θεὸν ἐλπίδο καὶ τελεία ἀγάπη . ἐκ πασών 
ἁλλων TOV ταύται συνεπομένων ταϊ ἀρεται. Μία γὰρ 
ἑκαστη τούτων, οιονεἰ πέταλον обоа καθ᾽ ἑαυτήν ἐν, ἡ 
μέν χρυσοῦν, ἡ бе ἀργυρούν, ἀλλη χαλκουν, ἑτέρα ἐκ λίθου 
τιμίου, καὶ καθεξἠ αἱ λοιπαί ἐξ ετέρων ἁλλων υλών, ἐνούμεναι 
διάτου Πνεύματο καὶ ἀλλήλαι εἰ ἐν ἁπασαι συγκολλὠμεναἰ 
τε καὶ συναρμολογούμεναι, εὐδχρηστὀν τι, ὦ εἰρηται, τὸν 
ἀνθρωπον κατασκευάζουσι OKEUO , ἐν w ἡ του Θεού χάρι 
ὦ оіуо νέο ἐμβάλλεται о. Είπε ovv μοι, ἐὰν μία ἐκ πασῶν 
τῶν εἰρημένων ἀρετῶν ἐπιλείψη, ἐξ ὧν καὶ δι ov συνετέθη 
καὶ ovvnpuóoOn τὸ σκεὐο , ара ἀνέξεται ὁ OEÙ ἐμοαλείν 
ἐν аото OAW τι TOV χαρισμάτων του Πνεύματο αὑτοῦ, εἰ 


a. Cf. Matth. 5, 19 b. Cf. Matth. 12, 36 c. Cf. Phil. 2, 8 
d. Cf. Matth. 9, 17. Mc 2, 22. Le 5, 37-38 
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On doit donc, de toutes ses forces, 


Le vase précieux s'abstenir de toutes les mauvaises 
qui contient 


toutes les vertus actions, s attacher par contre a toutes 
les bonnes oeuvres, pratiquer avec un 

désir brülant et une ardeur entiére les commandements de 
Dieu sans en mépriser aucun, quel qu'il soit, comme 
minime». Car si l’on dit : « Plût à Dieu que je n'eusse jamais 
fait tel mal, jamais commis telle faute, puisque celle-ci 
ou celui-là ne sont rien », manifestement ce sont tous les 
commandements de Dieu qu'on renverse d'un coup et 
contre lesquels on s'insurge. Je Le demande, homme, 
d'imaginer un vase précieux fait de tous les commande- 
ments de Dieu, c'est-à-dire de la foi, de la crainte de Dieu, 
de l'humilité, du silence à l'égard de toute parole vaincli, 
de l’obéissance jusqu'à la mort®, du retranchement de 
(tout) vouloir et mouvement intérieur du coeur, de la 
pénitence et de la componction continuelles, de la priére 
perpétuelle, de la garde des yeux, de l'absence d'attache- 
ment au prochain et de la charité égale envers tous, de 
l'absence d'avarice et de la chasteté, de Геѕрёгапсе et de 
la parfaite charité envers Dieu et de toutes les autres vertus 
qui suivent les premiéres. En effet, toute et chacune de 
celles-ci est pour sa part comme une feuille, soit d'or, soit 
d'argent, une autre de bronze, une autre de pierre précieuse, 
et ainsi de suite les autres de différentes matières — (toutes) 
unies par l'Esprit et mutuellement soudées et adaptées en 
une seule feuille, elles font de l'homme, je le répéte, un 
vase en bon état dans lequel est versée, comme un vin 
nouveaul, la gráce de Dieu. Dis-moi donc : s'il manque 
une seule de toutes les vertus énumérées, dont est composé 
et par lesquelles est constitué ce vase, Dieu acceptera-t-il 


d'y verser tant soit peu des charismes de son Esprit, le trou 
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και δοκεῖ πάνυ μικρὰ ἡ τρυμαλιὰ εἰναι тоо ἐπιλείποντο 
δήθεν πετάλου ἠτοι του τόπου τὴ aper] ; Οὐδαμώ |! 
Πάντω γὰρ ἐκ τοὺ кот” ὀλίγον διὰ τὴ μικρα ἐκείνη οπἠ 
τὸ ἐμβληθὲν ἀγνώστω ρεῦσαν χυθήσεται. 

llo οὖν ἡμεί και δίχα πολλῶν αρετών, Ov τὸν ἀφθαρτον 
καὶ ἁκένωτον οὐ κεκτηµεθα πλούτον ἐκ τὴ των εντολῶν 
εργασία, διὰ των ὀλίγων κατορθωμάτων καὶ τούτων 
διεσπασµένων бл ἀλλήλων Tai ἁμαρτίαι, ὦ σκεύη 
εαυτού εἰναι νομίζομεν τέλεια καὶ ολόκληρα, καὶ τὸ "Αγιον 
Πνεύμα ὦ θησαυρόν ἐνδον ἐν ἡμίν φέρειν οἰόμεθα; Ἀλλ᾽ 
ὀντω κατὰ τὸν εἰρηκότα < ἐματαιώοΟημεν £v тої διαλογισμοί; 
ημών καὶ ἐσκοτισθη ἡ ἁσύνετο ημών καρδία καὶ φάσκοντε 
εἶναι σοφοὶ ἐμωράνοημεν * >. Εἰ γὰρ καὶ Паоло ὁ θεῖο 
poa: < *0 Θεὸ ὁ εἰπών ёк σκότου фо λάμψαι, Ó ἐλαμ- 
шеу ἐν TAi καρδίαι ημών ”, και ἐχομεν τὸν θησαυρόν τούτον 
ἐν ὁστρακίνοι OKEDEOIV C >, ἀλλὰ < σκεύη > μὲν τὰ ἡμέτερα 
σώματὰ φησι, ҡаОй καὶ ἀλλαχοῦ λέγει ' < Οὐκ οἴδατε οτι 
τὰ σώματα ὑμῶν vað εἰσι τοὺ ἐνοικοῦντο ἐν ὑμῖν ᾿Αγίου 
Πνεύματο καὶ οὐκ ἐστὲ εαυτώὠν] >, < ὀστράκινα» δὲ 
εἰπὼν τὸ τὴ φύσεω ημών ἠνίξατο ασθενὲ . А Ораоота 
τοίνυν καὶ ἁδιἀρρηκτά εἰσι τὰ τοιαύτα σώματα διὰ την τού 
ἐν αὐτοὶ θησαυροὺὐ ἀκαταμάχητον δύναμιν. Διό καὶ ἐπιφέρων 
Qnoiv 
ἀλλ᾽ ἐκ τοὺ Θεοῦύβ » Kai iva ὑμῖν αὐτό ἐκδηλότερον 


' 


< "Iva τὸ πλεῖστον τὴ δυνάμεω μὴ ἡ ἐξ ἡμών, 


' 


ἀπεργάσωμαι, τοιουτὸν ἐστιν ὁ φησι ' < Mñ vouion οτι ὑπὸ 
σοῦ, φησὶ, συνέχεται καὶ τηρείται ὁ ἐν ooi θησαυρό , αλλά 


ὑπό тоо ἐν ooi θησαυρού αὑτὸ σὺ μάλλον τετηρησαι, ὑπὸ 


a. Rom. 1, 21-22 b. II Cor. 4, 6 c. II Cor. 4, 7 
<1. I Cor. 6, 19. Cf. Rom. 8, 11 c. II Cor. 4,7 
Cal - EC AFH D ΑΙ 13 - WU- 
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apparaíilrait-il méme tout petit que crée la feuille qui 
manque, c'est-à-dire la place de la vertu? Jamais de la 
vie ! A coup sûr, en effet, en s'écoulant peu à peu par cette 


petite fente, le liquide versé, insensiblement, s'épuisera. 


Pour notre part, donc, sans (ces) 
qufc^nsoiidenUevascnombre^es vertus, richesse incorrup- 
qu'est notre corps tible et inépuisable que nous n'avons 
pas encore acquise en pratiquant les 

commandements, comment donc nous croyons-nous, avec 
nos quelques bons résultats — et encore, séparés les uns 
des autres par les péchés ! —, des vases parfaits et entiers, 
comment avons-nous la prétention de porter au-dedans de 
nous le Saint-Esprit comme un trésor ? Oui, en vérité, selon 
la parole, « nous sommes devenus vains dans nos raisonne- 
ments et les ténébres ont couvert notre coeur insensé et, 
prétendant étre sages, nous sommes devenus fous* ». Certes 
Paul, cet homme divin (nous) crie : « Dieu qui a dit que des 
ténèbres brillát, la lumière, lui qui a brillé dans nos cœurs»», 
et nous possédons ce trésor dans des vases d'argile0 » ; 
mais s'il appelle vases nos corps, comme il dit encore 
ailleurs : a Vous ne savez pas que vos corps sont le temple 
du Saint-Esprit qui habite en vous et que vous n'étes plus 
à vous-mémes*? », en disant « d'argile » il a fait allusion 
à la faiblesse de notre nature, infrangibles et incassables 
sont donc de tels corps, gráce à la puissance invincible du 
trésor qu'ils enferment. C'est pourquoi il ajoute ces mots : 
B Pour que la surabondance de la puissance ne vienne pas 
de nous, mais de Dieu(.» Et, pour vous rendre cela plus 
évident, voici ce qu'il veut dire : « Nc crois pas, dit-il, que 
c'est par toi qu'est contenu et gardé le trésor qui est en toi, 


c'est plutót toi qui as été gardé par le trésor qui est en toi, 
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τὴ ἐν σοι χάριτο κατεσκευάσθη εἰ то εἰναι σκεὺο 
εὐχρηστον τῳ ΘΌεω *. То δἠ θαυμαστόν, ὅτι και ἐὰν ur 
ὑφ᾽ ημών ἀλλ᾽ ὑφ᾽ ετέρων εχθρών τινων συντριβή τὸ σκεὺο , 
ὁ неу θησαυρό μένει ακένωτο , τὸ δὲ σκεὺο ἰσχυρότερόν 
τε καὶ ἁσφαλέστερον ὑπὸ τη тоо θησαυρού ἑνεργεία 
κατασκευάζεται ' ὁ Ogó γὰρ ἐστιν. > "Οθεν περὶ τούτου ὁ 
αυτό απόστολο λέγει: < Πάντα ισχύω ἐν то ἐνδυναμοῦντὶ 
µε Χριστώ *. > 

АЛА’ opa uoi по διὰ тоу τοιούτων λόγων πανταχού τὴν 
Τριάδα ἀχώριστον eivai φησι καὶ ἐν ἡμίν μένουσαν ' «ʻO 


Θεὸ γὰρ. φησίν, ὁ εἰπὼν Ек σκότου фо λάμψαι, ὃ 


ἔλαμψε — τὸ "Αγιον Πνεύμα δηλονότι — ἐν Tai καρδίαι 
ημώνο» — οὕτω καὶ ὁ Κύριο εφη « Κἀγὼ Παράκλητον 
ἁλλονπέμφψω ὑμῖν, τὸ Πνεύματη ἀληθεία d> —, καὶ πάλιν · 


«Ἔχομεν δὲ τὸν θησαυρόν τούτον ἑν σκεύεσιν ὀστρακίνοι * » 
εἶτουν καρδίαι σαρκίναι f. Βουλόμενο δὲ δεῖξαί σοι 
τὸν θησαυρόν, ὅτι οὐκ ἀλλο τι ἐστι παρὰ τὸν λάμψαντα 
ἀλλὰ ομότιμο καὶ ὁμοούσιο αὑτοῦ ὑπάρχει, προσέθηκε 
λέγων : < "Iva τὸ πλεῖστον τη δυνάμεω μὴ ἡ ἐξ ημών 


E 


ἀλλ᾽ ёк Tob Θεού Ἰ >, τοῦ ἐν ἡμἰν διὰ τη ἑλλάμψεω δηλον- 
ότι τοὺ Πνεύματο σκηνώσαντο Τούτο γὰρ ἐστιν ὁ 
θησαυρό , ἡ Αγία Τριὰἀ , συνεχόμενο μὲν ὑφ᾽ ἡμών διὰ 
τὴ τῶν εντολών, © εἰρηται, πασών ακριβοὺ φυλακή, 
συνέχων δὲ βλου циа διὰ τὴ αὐτοῦ φιλανθρωπία τε καὶ 
δυνάμεω καὶ XAPITO , πάντοθεν ἁάτρωτου καὶ ἀκλινεῖ 


καὶ ἀσαλεύτου συντηρῶν καὶ διαφυλάττων NU : οὐ καὶ 


a. CL II Tim. 2, 2 b. Phil. 4, 13 c. II Cor. 4, 6 d. CL 
Іп 14, 16-17; 15,26; 16,7 о. II Cor. 4, 7 L Cf. II Cor. 3, 3 
g. I1 Cor. 4, 7 h. Cf. Jn 1, 14 
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et disposé par la gráce qui est en toi pour étre un vase 
utilisable pour Dieu*. Et, ce qui est admirable, c'est que 
méme si le vase est brise, non par nous mais par d'autres, 
des ennemis, le trésor reste inépuisable et, quant au vase, 
l’action du trésor le rend plus solide et plus sûr : car il 
n'est autre que Dieu. » De là, à ce sujet, la parole du méme 


Apótre : « Je puis tout en celui qui me fortifie, le Christl. » 


Mais vois, je le prie, comment, en 

Le trésor du vase parjant f)e la sorte, il déclare que la 
Trinité est partout indivisible, meme 

demeurant en nous. « Dieu en effet, dit-il, qui a dit que des 
ténèbres brillát la lumière, lui — c’est-à-dire le Saint- 
Esprit — qui a brillé dans nos ceurs@, n Ainsi s'est égale- 
ment exprimé le Seigneur : « Et moi je vous enverrai un 
autre Paraclet, l'Esprit de vérité. 1», et encore : «Or nous 
avons ce trésor dans des vases d’argilec'’est-à-dire dans 
nos cœurs de chairl. Mais, voulant te montrer le trésor, et 
qu'il ne consiste еп rien d'autre qu'en Celui qui brille, qu'il 
ala méme dignité et la méme essence, il a ajouté ces mots : 
«Afin que la surabondance de la puissance ne vienne pas 
de nous, mais de Dieu»», c'est-à-dire de celui qui habite en 
nous'* par l'éclat de l'Esprit. C'est cela en effet le trésor — 
la Sainte Trinité — possédé par nous, on Га dit, grâce à 
Гехасіе observation de tous les commandements, et qui 
nous posséde tout entiers par son amour pour les hommes, 
sa puissance et sa gráce, nous gardant et nous conservant 


de toute part intacts, stables et inébranlables : nous que, 


τὸν θησαυρὸν τούτον С"* ἐν таї κ. ñ. kai ix. τὸν Ono. τοῦτον, тб 
Пу. тӛ "Ay. δηλαδἠ, & vai καρδίαι ἡμών AF || 134 οὕτω + yàp 
D Al I 136 dé > AF Alfl δστρακἰνο.. σκεύβσιν ео AFH 3 139 ἀλλ᾽ AF | 
καὶ ᾽ομότιμο + ΑΙ | 139-140 δμότιμο καὶ δμοούσιο αὐτοῦ (αὐτω 
A) ὑπάρχει (отт. αὐτοῦ eo D Al), προσέθηκε λέγων : δμότιμο καὶ 
(+ ὁμοοὺσιο αὐτφ ὑπ. т:роо. Cm) λέγων C ὁμόοη καὶ λέγω Е | 
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о ἁἀσθενούντα καὶ εὑολίσοου , μικρὸν τι ἑλλείψαντα ἡ 
σφαλέντα , AUTO εὐθὺ ὁ θησαυρὸ συσφίγγει καὶ προ 
εαυτόν ἑνοῖ τε καὶ συγκολλὰ ἑαυτω καὶ ἀναπληροϊ τα ημών 
ὑστερήματα * καὶ στερεοὶ καὶ παγιωτέρου ua απεργάζεται. 

Δια δἠ тобто παρακαλώ она, ἐν Χριστώ αδελφοὶ, 
παραστησαι εαυτού αμέμπτου то Κυρίως ἐκ πάση 
αµαρτἰα , ἐπιφερομένου LEO εαυτών την φυλακὴν πασῶν 
τῶν σωτηρίων αυτού ἐντολῶν. Οὐὗτω γὰρ ταύτα Ó τεχνίτη 
Осо Λόγο λαβόμενο, ὦ ὑλην τινὰ διὰ χρυσού καὶ αργύρου 
καὶ λίθων τίμιων συμπεφορημένην, αυτό ὁμοῦ тоса 
ἑνώσει καὶ ει εὐχρηστα δια. тоу το.ιοὗτων σκεύη ° KATA- 
σκευάσει ἧμα . АЛАА μὴ τὰ μέν κομίσωμεν αὐτῶ, τὰ δὲ 
καταλείψωμεν, μηδὲ отау πᾶσα αὐτῶ προσενέγκωμεν, περὶ 
μίαν καὶ μόνην ἀμεληταὶ καὶ καταφρονηταί φανώμεν то 
Δεσπότη Χριστώ τῳ Θεώ, iva μὴ ὀργισθεί προσρίψη 
κἀκείνα uiv καὶ ἐἑκοληθήναι ἡμα ëw τοὺ νυμφώνο 
κελεύση d. Τούτο δὲ παθόντα οὐδέν npa ὑστερον, εἰ καὶ 
πολλὰ κρούσαντε εἴπομεν : «Κύριε, Κύριε, ἀνοιξον 
ἡμῖν -! >, ωφελήσει. Epei γὰρ: < Υπάγετε бл’ εμού | | 
Οὐδέ γὰρ οιδα ора 8 co πιστοῦ, οὐδέ μέχρι θανάτου 
ὑπακούσαντα h καὶ ἐκπληρώσαντὰ μου το πρόσταγμα. 
Διό ἀπέλθετε блг éuobl! > 

ΤΓαὗτα μὲν οὖν, οιδα, πρώτο ὁ ταπεινό ἐγὼ καὶ πανάθλιο , 
о р.пбе μίαν πεπληρωκώ εντολήν τοὺ Θεού µου, ἀκούσομαι. 


Εἴτα καὶ ὁσοι кат εμὲ ανυπότακτοι καὶ παρήκοοι тоу 


a. Cf. I Cor. 16, 17. Col. 1. 2-1. Etc. b. Cf. Le 2, 22. I1 Cor. 
11, 2. Col. 1, 22 e. Cf. II Tira. 2, 21 d. Cf. Matth. 22, 13; 
25,10 e. Matth. 25, 11 f. Cf. Matth. 7, 23. Le 13, 27 


g. Matth. 25, 12; cf. 7, 23. Cf. Le 13, 27 h. Cf. Phil. 2, 8 
i. Cf. Matth. 7, 23. Le 13, 27 
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faibles et chancelants et pour un peu défaillants ou 
tombés, cc trésor aussitót, en personne, enlace, s'unit et 
fait adhérer à lui, suppléant à nos déficiences., nous 
affermissant et nous rendant plus solides. 

C'est pour cela que je vous demande, Fréres dans le 
Christ, de vous présenter vous-mémes au Seigneur irrépro- 
chables* de tout péché, apportant avec vous l'observation 
de tous ses commandements salutaires. Ainsi en effet 
ГАгазап, le Verbe-Dieu, s'en saisissant comme d'une 
matiére premiére composée d'or, d'argent et de pierres 
précieuses, les unira lui-meme tous ensemble et, gráce à 
ces commandements, fera de nous des vases*i utilisables. 
Mais n'allons pas lui en fournir certains en laissant de 
côté les autres, ni tout en les lui offrant tous montrer 
pour un seul négligence et mépris aux yeux du Maître, du 
Christ-Dieu, de peur que dans sa colére, il ne nous jette à la 
figure méme les premiers et n'ordonne de nous chasser de 
la salle des noces4. Si cela nous arrive, rien ne nous servira 
plus à rien, — méme si nous frappons longtemps en disant : 
«Seigneur, Seigneur, ouvre-nous- ! > Car il dira : «Allez- 
vous-en loin de moi-, car je ne vous connais pas* comme 
des fidèles, ni pour avoir obéi jusqu'à la mort. * et accompli 


mes ordres ! Aussi, allez-vous-en loin de moil ! > 


Voilà donc, je le sais, ce que moi 


tout.Ic premier, Pauvre el misérable 
que je suis ! pour n'avoir pas accompli 
un seul commandement de mon Dieu, je devrai entendre ! 


Et aprés (moi) tous ceux qui, comme moi, insoumis et 


f* y 153 Kvpio : Θεώ Н 154 μεθ’: καθ’ D 1 156 Λόγο > FQ 157 
συμπεριφερομένην ЛЕ | 159 κομίσωμεν (-σομεν D) : κοσμήσωμεν C | 
160 ζαταλείψοιιεν D | 163 коі: t W | ñua > Al | 165 «ἰπωμεν D | 
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εντολών του Θεοῦ, οἱ λέγοντε йфроу λογισµω ' «Είθε ur 
πεπόρνευκα ! Тб yàp ὁμόσαι οὐδέν ἐστιν. EiOge uñ μεμοὶ- 
χευκα ! Τὸ yàp ὑβολὸν ἡ κλάσμα κεκλοφέναι ἁρτου, ποία 
αµαρτἰα ἐστίν ; > Eita πάλιν ' < Μακάριο αν ἡμην, φησὶν, 
ғау uñ αἰσχροὶ καὶ βεοήλοι τη ἀρσενοφθορία “περιεπάρην 
κακοῖ . Тб yàp λοιδορήσαι ἡ φθονήσαι, παιξαὶ τε καὶ 
γελάσαι, ὁποια ара ἐστίν ἁμαρτία; » οἱ πάλιν ἑαυτού 
ηγούμενοι, διὰ τὸ ἐκ σαρκικών τη αμαρτία πράξεων 
καθαρεύειν, ὦ ἀγγέλου Θεού καὶ μεγάλα тері εαυτῶν 
ἀφρόνω οἰόμενοι, μὴ ποιούμενοι δὲ λόγον TOV ψυχικών 
αρετών καὶ παθῶν, αλλὰ καὶ τῶν ἁλλων ἁπασῶν ἐντολῶν 
тоо Κυρίου καταφρονοῦντε καὶ mp τὴν ἐκπλήρωσιν αὑτῶν 
ur βιαζόμενοι ἑαυτοῦ , παραιτούμενοι δὲ καὶ ὑπὲρ εντολἠ 
Θεοῦ πάσαν επίπονον πρἀξιν καὶ κακοπάθειαν, καὶ ἁμερίμνω 
διάγοντε . 

Ti γὰρ ὀφελο , αδελφοί, τὸ πορνεία μὲν ἁπέχεσθαι καὶ 
άλλη ἀκαθαρσία σωματική . δόξη δὲ ἀντιποιεῖσθαι καὶ 
χρημάτων ἐφίεσθαι; H неу γὰρ τὸ σώμα, ἡ δὲ τὴν 
ψυχήν διαφθείρει. Οὐ μόνον δέ, ἀλλὰ καὶ ἄπιστου ημὰ 
κατὰ τὴν του Κυρίου φωνήν ἡ δόξα тоу ἀνθρώπων καὶ 
τδ ταύτη ἐρὰν απεργάζεται ° < По δύνασθε, qnoi, 
πιστεύειν, δόξαν лорд ἀνθρώπων λαμβάνοντε καὶ τὴν 
δόξαν τὴν παρὰ тоо μόνου Θεοὺ οὐ ζητοῦντε |; > Ті δὲ 
τὸ ἀρρενοφθορία μέν καθαρεύειν, φθὀνορ δέ και μίσει και 
ζήλω κατὰ тоо πλησίον ἐκτήκεσθαι; Тб γὰρ πρὸ τὸν 
ἀδελφὸν gioco φονέα τὸν κεκτημένον ἀποτελει < О γὰρ 
μισῶν τὸν ἁδελφὸν αὐτού, φησίν Ó ἁπόστολο , ανθρωπο- 


ο 


κτόνο ἐστὶν ^. > Ἀρρενοκοίτη δὲ καὶ φονεὺ vi πάντω 


a. Cf. I Tim. 1,9.10 b. Jn 5, 44 c. I Jn 3, 15 
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désobéissants aux commandements de Dieu, disent par un 
calcul insensé : « Pourvu que je ne fornique pas! — en 
effet, jurer, ce n'est rien », « Pourvu que je ne commette 
pas d'adultére ! — еп effet, voler une obole ou un 
morceau de pain, quel péché y a-t-il à cela?» ou au 
contraire : « Bienheureux serais-je, dit-on, si je n'étais pas 
transpercé par le vice honteux et sacrilége de la sodomie» ! 
En effet, injurier ou jalouser, m'amuser et rire, quel péché 
y a-t-il bien à cela ?» et ceux qui par contre se considèrent, 
pour étre restés purs des actions charnelles du péché, 
comme des anges de Dieu, et se font d'eux-mémes — les 
insensés | — une haute idée mais sans tenir compte des 
vertus et des passions de l'àme, n'ayant méme que mépris 
pour tous les autres commandements du Seigneur et ne 
se faisant aucune violence pour les accomplir, refusant 
toute action pénible, toute souffrance qu'exige un com- 
mandement de Dieu et vivant sans aucun souci... Quel 
avantage en effet, Fréres, à s'abstenir de la fornication et 
des autres impuretés du corps, si on revendique la gloire, 
si on aspire à la fortune? car l'une corrompt le corps, 
l’autre l'âme ; et ce n'est pas tout : nous sommes même 
rendus incrédules, d'aprés la parole du Seigneur, par la 
gloire des hommes et le désir qu'elle nous inspire 

«Comment pouvez-vous croire, dit-il, vous qui recevez la 
gloire qui vient des hommes et ne cherchez pas la gloire 
qui vient de Dieu seul»? > Qu'est-ce donc que rester pur 
de toute sodomie, si on se consume d'envie, de haine et de 
jalousie contre le prochain? car la haine pour son frére rend 
meurtrier celui qui la ressent : « Celui en effet qui hait son 


frére, dit l'Apótre, est un assassin' » ; or le sodomite et le 
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κατὰ той ιεροὺ κανόνα και TỌ abro ἐπιτιμίω καθυπο- 
οάλλονται καὶ ὑπόδικοι κρίσεω αιωνίου αμετανόητοι διαμὲ- 
νοντε үіуоутал. Ті δὲ ғау μὴ μεοΟὐσκεταί τι οἰνω, λοιδορεὶ δὲ 
τὸν ἀδελφόν αὑτοῦ ; Ἀμφότεροι γὰρ KATA тоу θεῖον алоотолоу 
τὴ βασιλεία ἐξωθούνταιτων obpavov * < Mrj πλανασθε yàp, 
φησίν, OÙTE πόρνοι, οὐτε ἀρσενοκοῖται >, καὶ ἐπιφέρει 

«ob μέθυσοι, οὐ λοίδοροι, οὐχ арлаүё βασιλείαν Θεού 
κληρονομήσουσι > Ti δὲ τὴ νηστεία ὀφελο , εἰπε μοι, 
μὴ zpooobon πραότητο ; Ti δὲ τὴ πραότητο ὀφελο, 
Бау ἐπὶ ὀλέθρω ψυχἠ ἐστι καὶ παραβάσει µια καὶ Tr 

αὐτὴ ἐντολἠ του Θεού ; "Ωσπερ γὰρ ὁ то τύπτοντι AVTI- 
πίπτων καὶ ἀντιτύπτων, αυτόν τον εἰπόντα Θεόν ατιμἁζει 
— < То τὺπτοντὶ σου τὴν σιαγόνα”, φησὶ, στρἐψον αὐτώ 
καὶ τὴν ἀλλην 0 » —, οὕτω καὶ ὁ του βλασφημοῦντο ει Θεόν 
μακροθύμω ανεχόμενο , ει τὸν βλασφημούμενον αμαρτάνει 
ὦ συνηδόμενο то βλασφημοῦντι καὶ συνευδοκών αὐτὼ διὰ 
τὴ νομιζομένη μακροθυμία. Ti τὴ ὑπακοὴ Oappei, 
ἀδελφέ, γαστριμαργία δουλούμενο ; < Οὐδεὶ γὰρ. «qnoi, 
δυσὶ κυρίοι δουλεύειν δύναται * > ' γαστρὀ δοῦλον Θεού 
δοῦλον γενέσθαι ἀμήχανον. Ti ἐγκαυχα τὴ πολλή тоу 
ψαλμῶν μελέτη, μετεωριζομένου μὲν του νοὸ σου, uñ 
ἐπισταμένου δὲ τῶν λεγομένων τὴν δύναμιν ; εἰ δὲ καὶ διὰ 
τοῦτο тозу ἐπιτασσομένων σοι διακονιών αμελεί καὶ тоу 
тора του προεστὠτο ἐπιταχθεισών σοι δουλειῶν τὴ μονή , 
ἐγὼ μέν σιωπῶ, σὺ δὲ οἵδ᾽ ότι ἁκήκοα τὴ Osia Γραφἠ 


λεγούση < ᾿Επικατἁρατο πα ὁ ποιῶν τὰ έργα Κυρίου 


a. I Cor. 6, 9-10 b. Le 6, 29. Cf. Matth. 5, 39 e. Matth. 
5, 39. Cf. Le 6, 29 d. Matth. 6, 24 
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meurtrier, selon les saints canons, tombent absolument 
sous la mëme sanction et, s'ils restent sans se repentir, 
deviennent justiciables du jugement éternel. 
. 7 Et que dire si l'on ne s'enivre pas de 
Ne rien négliger | N ὃ Қ Ἢ ος ἕω 
vin, mais qu on insulte son frere? car 
tous deux, selon le divin Apótre, sont exclus du Royaume 
des cieux : a Ne vous y trompez pas, dit-il en effet, ni les 
fornicateurs, ni les sodomites », et il ajoute : «ni les 
ivrognes, ni les insultcurs, ni les voleurs n'hériteront du 
Royaume de Dieu*. » Quel est donc, dis-moi, le profit du 
jeûne, si l'on n'y joint la douceur? quel est le profit de la 
douceur, si elle aboutit à perdre l'àme et à transgresser 
un seul et unique commandement de Dieu? Car, si celui 
qui s'oppose et répond aux coups par des coups déshonore 
Dieu méme qui a dit : « A celui qui te frappe la joueb, tends 
encore l'autreü», il est aussi vrai que celui qui supporte 
patiemment les blasphémes contre Dieu péche contre celui 
qui est blasphémé, comme prenant plaisir et tombant 
d'accord avec le blasphémateur par sa soi-disant patience. 
Pourquoi comptes-tu sur ton obéissance, Frère, étant 
lesclave de ta gourmandise? « Nul eu effet, dit-il, ne peut 
servir deux maitres*] >, il est impossible à l'esclave de son 
ventre de devenir esclave de Dieu. Pourquoi te glorifies-tu 
de tes longues récitations de Psaumes, alors que ton intelli- 
gence divague et ne se rend pas compte du sens des mots 
prononcés? et si, méme pour ce motif, tu négliges les 
services qui te sont prescrits et les offices du monastère que 
ta imposés le Supérieur, pour moi, je me tais — mais toi, 


je sais que tu as bien entendu la divine Ecriture dire 
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ἀμελώ -. > Ti ἐπερείδη то ἐν тої σωματικού; £pyot 
коло, τη ἐνδοθεν αμελών ἐργασία ; οὐκ ακούει Παύλου 
λέγοντο ` < “Н μὲν γὰρ σωματική γυμνασία лро ὀλίγον 


ἐστὶν ωφέλιμο , ñ δὲ εὐσέοεια πανταχού ὠφέλιμὸ ἐστιν b > ; 
Ti δὲ, ἐὰν καὶ τὰ ἁμφότερα κατορθώση τι , τοὺ δὲ συνόντα 
αὐτω ἡ καὶ τοὺ ἐν τω κόσμω αδελφοὺ κατακρίνη ; «ΤΩι 
γὰρ, φησὶ, κρίματι κρίνετε κριθήσβσθε, καὶ ἐν ὦ μέτριο 
μετρεῖτε ἀντιμετρηΟήσεται ὑμῖν«.» Ὁ δὲ καὶ πάντα τὰ 
εἰρημένα κατορθωκώ καὶ μήτε ποιων τι των ἁπηγορευ- 
μένων μήτε τοὺ αμελεὶ ἁδελφοὺ κατακρίνων, ἐν δὲ καιρω 
πειρασμοὐά, ἐπελθόντων αὐτω ἐμπτυσμάτων καὶ ραπισ- 
μάτων ᾽ καὶ ύβρεων, £àv uñ ὑπενέγκη ταύτα ἁταράχω , ἡ 
ταραχθεἰ μὲν τὴν καρδίαν οὐ προφέρει δὲ ρήμα απρεπὲ , 
алла BAw ἐνδείξεται διὰ τού ἐξωθεν σχήματο προ ὑργήν 
κινηθεῖσαν αὐτοῦ τὴν ορµήν τὴ ψυχἠ καὶ λόγον ὑβριστικὸν 
ἀντιφΟ έγξεται ἡ ÉTEPÔV τι πρὸ ἀμυναν διαπρἀάξεται, то 
δοῦλον ἑαυτὸν καὶ μιμητήὴν τοὺ ἰδιου Δεσπότου оло εἰπεῖν ὁ 
τοιοὑτο τολμήσει καὶ οὐχὶ μάλλον ἁπεναντία ἐχθρὸν ; 

Οἱ φίλοι τοίνυν τοὺ ΘΟεοὺ καὶ οἱ ἁγαπῶντε αὐτόν, ἐν 
ἑαυτοῖ αυτὸν ἐχοντε οἷα δἠ θησαυρὸν тоу ἀγαθών ἀἆσυλον, 
μετὰ χαρὰ ἀφάτου καὶ θυμηδία τὰ τοιαύτα pei καὶ 
ἐξουδενώσει προσυποδέχονται, ὑπεραγαπώντε ὦ εὐεργέτα 


ἐν εἰλικρινεῖ διαθέσει TOÙ ταύτα εἰ αὐτοῦ ἐνδεικνυμένου 


à.Jér. 31,10 b. I Tim.4,8 c. Matth. 7, 2. Cf. Le 6, 38 
d. Le 8, 13 e. Cf. Is. 50, 6 
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« Maudit soit quiconque fait avec négligence les œuvres 
du Seigneur-, і Pourquoi t'enorgueillir de la fatigue qui 
vient des œuvres corporelles, alors que tu négliges l’activité 
intérieure? n'entends-tu pas Paul (te) dire : «L'exercice 
corporel est profitable pour une petite part, mais la piété 
est profitable en tout" »? Qu'en sera-t-il, si meme quelqu'un 
réussit dans les deux mais condamne les Fréres qui sont 
avec lui ou méme dans le monde? « Avec le méme jugement 
dont vous jugez, est-il dit, vous serez jugés, et avec 
la méme mesure dont vous mesurez, on vous mesurera 
en retour*. » — Mais celui qui a réussi tout ce que nous 
avons énuméré, sans rien faire de ce qui est défendu, ni 
condamner ses Fréres négligents, mais qui au moment de 
l’épreuve-*, lorsqu'il reçoit les crachats, les gifles- et les 
injures, au lieu de les supporter sans trouble — ou du 
moins, méme troublé dans son cœur, sans prononcer une 
parole déplacée --, montrera sans équivoque par son 
attitude extérieure l'élan de son áme qui se porte à la 
colére et répondra par une parole d'injure ou fera quelque 
autre chose pour se venger, — lui, aserviteur et imitateur 
de son Maître» : comment un tel homme aura-t-il l'audace 
de prendre ce titre, et non pas plutót, inversement, celui 


d'ennemi? 


Ceux donc qui sont amis de Dieu et 


des tablettes qui | aiment, qui le possèdent en eux 


ой tout peut s'inscrire, comme le trésor inviolable de tout 


le pire comme le bon ,. 54,2 
5 bien, vont au devant de telles injures 


et humiliations avec une joie et un bonheur ineffable, 
en redoublant d'amour et d'un amour sincére envers 


ceux qui leur montrent et leur font subir tout cela, comme 


φέρει А προφέἑρει Or || βήματα ἀπρεπη E | 240 ἀλλὰ δλω : ἡ δλω 
Or ἀλλ био AFH | 241 τη ψυχἠ τὴν брийу oo ЕС || 244 ΑΙ m<- || 
245 φίλοι τοίνυν : b/ ἀληθεία δούλοι Or || 246 αὑτὸν : ἑαυτὸν А Α | 
τὸν àyaOóv ЕН || àovAov + ἐν коро πειρασμού Or | 247 τοιαῦτα > 
Or fl 249 ταύτα Or i| ἐνδεικνυομένου E H. 
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καὶ πρἁάσσοντα . Oi δὲ γε λέγοντε βτι᾽ < Κατὰ μὲν τὸν τη 
Φφιλονεικίὰἀ και μάχη καιρὸν κινούμεθα ὦ ἀνθρωποι πρὸ 
δργἠν καὶ θυμὸν, καὶ ἐσθ᾽ ὅτε καὶ ἀμυνόμεθα ἐν λόγοι καὶ 
αὐτοὶ ἐργοι тоо ἀδελφοῦ , ὑστερον δὲ οὐκ εχομεν κατ᾽ 
αὐτῶν εχθραν ἐν τη ψυχή, алла πάντα ἀφίεμεν καὶ μάλιστα 
ἐὰν καὶ συγχώρησιν πρὸ ἀλλήλου ποιήσοιμεν >, £oikaoi μ.οι 
ἀγράφω тәбіор ἐν о ὅταν λάβη καιρὸν ὁ εχθρὀ καὶ πολέμιο 
των ψυχών ἡμῶν εγγράφει δι αὐτῶν ἐκείνων τὰ πονηρὰ καὶ 
μιαρὰ αὑτοῦ δόγματα καὶ ὑπάγει ' αὐτοὶ δὲ πάλιν τὰ ANEP 
ἐγραψαν ὑπὸ του πονηροὺ κινηθέντε ἐξαλείφοντε , οὐ προ- 
αιρούνται ἐγγράψαι τὰ του Χριστού ἀντ᾽ αὐτῶν, ινα ελθὼν 
ὃ ὑπεναντίο εὐρήση ἐγγεγραμμένα τὰ πλάκα τῶν καρδιών 
αὐτῶν: καὶ ἁποστραφὴ ἠττημένο καὶ κατησχυμένο , ἀλλ᾽ 
ὑκνηρία καὶ ραθυμία ἀγράφου ἑκαστο αὐτῶν ἐῶν ταύτα , 
όταν ἀποστείλη ὃ Κύριο γράψαι τὰ ἑαυτοῦ δόγματα εν τινι 
τῶν τοιούτων, εὐθὺ εκεἰνοι γράφουσι προθύμω τὰ τού 
ἐχθροῦ : καὶ τὰ μὲν πικρὰ καὶ θανατηφόρα προσίενται, τὰ 
δὲ ζωοποιὰ καὶ ὑπὲρ μέλι γλυκέα ἐξ εαυτών ἁπωθοῦνται. 
Ὁ μηδὲν οὖν ἑπταικ Κύριο 6 цоор καὶ Ogó ἡμῶν 
ἐτύφθη, iva οι μιμούμενοι αὐτὸν αμαρτωλοί HD μόνον 
ἀφεσιν тозу ημαρτημένων λάβωσιν, ἀλλὰ καὶ τη Θεότητα 
αὑτού συγκοινωνοἰ διὰ τὴν ὑπακοὴν αὐτῶν γένωνται ᾽ καὶ ὃ ur 
τούτο ἐν ταπεινώσει καρδία εκαταδεχόµενο , O ἐπαισχυνό- 


µενο τὰ тоо Δεσπότου πάθη μιμήσασθαι, ἐπαισχυνθήσεται 


a. Cf. Il Cor. 3, 3 b. Cf. Ps. 18, U ; 118, 103 c. Cf. Ps. 50, 
19. Matth. 11, 29 


Cal = Ες ΑΕΙ D Or 31 = A*B-YO* 


250 πράττοντα Е | 252καί > СЕР j| 253 αὐτοῖ 4- тої C j| тої 
ἁδελφοῖ EC | 257 тоу ψυχών ἡμών (ὑμών F) > O* || 257-258 καὶ 
μιαρὰ > Οὔ I 258 αὐτοῦ δόγματα : αὐτῶν Ó. E αὐτδ 6. C ἀντιδόγ- 
ματα F | ἀπάγει AF | 261 ὑπεναντίο (-тіоу A): ὑπεναντίο H D Or | 
εὑρήσει D | 262 αλλά Or || 263 аотоу > AF | 265 προθύμω γρὰ- 
φουσι co À | 267 αὑτὼν F | 268 Κύριο ó (ó > Н) ооо |: Ιησού 
о Κύριο co O Or 270 тоу ἡμαρτημένων (ñu. : αμαρτημάτων А 


CATÉCHESE XXVII 119 


envers des bienfaiteurs. Car ceux qui disent : « Oui, sur le 
moment méme de la querelle et de la lutte, nous sommes 
entrainés comme des hommes que nous sommes à la colére 
et à la révolte, quelquefois méme nous nous vengeons en 
paroles, voire en action, contre nos fréres ; mais aprés nous 
ne gardons pas envers eux de haine dans notre áme, au 
contraire nous leur pardonnons tout, surtout si nous nous 
réconcilions ensemble », me font l'effet d'une tablette sans 
inscription oü, s'il trouve l'occasion, l'ennemi qui fait la 
guerre à nos âmes écrit, par leur intermédiaire, ses sentences 
méchantes et corrompues, puis s'en va : eux à leur tour, 
tout en effaçant cela méme qu'ils avaient écrit sous 
limpulsion du Méchant, ne se décident pas à inscrire à la 
place les sentences du Christ, pour qu'en revenant l'adver- 
saire trouve inscrites les tables de leurs coeurs. et s'en 
retourne vaincu et couvert de confusion. Mais par paresse 
et négligence, chacun d'eux les laisse sans inscription et, 
quand le Seigneur envoie inscrire sur l'une des tables ses 
sentences, eux aussitót d'inscrire avec ardeur celles de 
Геппеті ; et, acceptant celles qui sont amères et mor- 
telles, ils rejettent loin d'eux celles qui sont vivifiantes 


et plus douces que le mielb. 


Celui donc qui n'a connu aucune 
L'imitation du Christ I Б А 
chute, le Seigneur Jésus notre Dieu, a 
été frappé, afin que les pécheurs qui l'imitentl, non contents 
de recevoir le pardon de ce en quoi ils ont péché, devinssent 
encore, par leur obéissance, participants de sa divinité 
qui n'a pas accepté cela dans l'humilité de son cœur® 
verra, pour avoir eu honte d'imiter les souffrances du 


Maître, le Christ aussi avoir honte de lui, en présence des 


αμαρτιών F) λάδωσιν : λάβωσιν тоу ἡμαρτημένων oo D ἐζουσι тоу 
ἡμαρτημένων Or | 271 τη ὑπακοή Or i 272 τούτον E || καταδεξἀ- 
μενο O*. 


1. Sur l'imitation du Christ, cf. Tome II, p. 41, n. 2. 
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καὶ αὐτὸν ὁ Χριστὸ ἐνώπιον των αγγέλων * και του Πατρὀ 
αὐτου του ἐν тої οὐρανοῖ *. Τὸ δὲ λεγόμενον τοιοῦτόν 
ἐστιν ' Θεὸ wv εκεῖνο ἐγένετο δι᾽ ημὰ ἀνθρωπο . Eppa- 
πίσθη, ἐνεπτύσθη καὶ ἑσταυρώθη, διδάσκων  oiovei καὶ 
λέγων ἑκάστω ἡμῶν Or ov πέπονθεν ὁ nað τη Θεότητι | 
«'Eàv βούλη, φησίν, ἀνθρωπε, γενέσθαι Θεὸ καὶ Con 
ἐπιτυχεῖν αιωνίου και σὺν ἐμοί εἰναι, οὗπερ ὁ бо προπάτωρ 
ποτὲ како ἐπιθυμήσα οὐκ ἐτυχεν, οὕτω ταπεινώθητι, W 
ἑταπεινώθην eyw διὰ σὲ ' καὶ ἀποθέμενο τὸ ἁλαζονικὸν 
τε καὶ ὑπερήφανόν του δαιμονιώδου φρονήματο , δέξαι 
ραπῖίσματα. δέξαι ἐμπτύσματα °, κολαφίσµατα. καὶ ὑπόμεινον 
тоото μέχρι θανάτου καὶ μὴ ἐπαισχυνθὴή . Εἰ δὲ σὺ παθεῖν 
αἰσχυνθη διὰ τὰ EU ἑἐντολάἀ , ὦ εγῶ ὁ Θεό ἐπαθον διὰ 
σὲ, αισχύνην KAYO ἠγήσομαι тоо σὺν ἐμοὶ εἰναί σε ἐν τη 
μετὰ боёп ἐλεύσει µουά kai ёро тої ἀγγέλοι μου 
< Οὗτο ἐν τη ταπεινῶσει µου ἐπησχύνθη µε καὶ καταλιπεῖν 
τὴν δόξαν тоо κόσμου καὶ ὁμοιωθήναί μοι οὐ κατεδέξατο, 
νυνί δὲ Ore τη δόξη μὲν τὴ «φθαρτὴ αὐτό ἐγυμνώθη, 
ἐγώ δὲ ἐν τη τοὺ Πατρὸ μου ἀθανάτω δόξη δεδόξασμαι, 
καὶ τὸ ὅλω Орау αὐτὸν ἐπαισχύνομαι ! Ἐκβληθήτω τοι- 
γαροῦν ἐξω ", ἀρθήτω ὦ οἱ ἀσεβεῖ ἵνα uñ ἴδη τὴν δόξαν 
Κυρίου! ! > Таото τοίνυν ἀκούσονται οἱ πᾶσα μὲν τὰ 
ἐντολὰ κατὰ τὸ δοκοὺν τηρουντε, δι᾽ αισχύνην δὲ καὶ 
ἐντροπήν ἀνθρώπων ur καταδεχόμενοι τὰ ἐξ αὐτῶν ἐπι- 
φερομµμἑνα αὐτοὶ ὑβρει καὶ ατιμἰα ἡ λοιδορία, μηδὲ 


тоо ραπισμοὺ μηδέ τὰ ἐξ αὐτῶν πληγὰ ὑποφέροντε . 


a. Mc 8, 38. Le 9, 26; et. 12, 9. Cf. Matth. 10, 33 b. Matth. 
10. 33 C. Cf. Is. 50, 6 4]. Cf. Matth. 24, 30. Mc 8, 38 ; 13, 


26. Le 9, 26 ; 21, 27 e. Cf. Matth. 22, 13 ; 25, 30. Le 13, 28 
f. Is. 26, 10 
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anges: et de son Père qui est dans les cieuxb. Et voici 
ce que je veux dire : étant Dieu, Lui s'est fait, à cause de 
nous, homme. I) a été giflé, couvert de crachats, crucifié, 
comme s'il nous enseignait et disait à chacun d'entre 
nous, par tout ce qu'il a souffert, lui impassible selon la 
divinité : < Si tu veux, homme, devenir Dieu, atteindre 
la vie éternelle et étre avec moi — ce que ton ancétre, 
ayant jadis convoité de la mauvaise maniére, n'a pas 
obtenu ——, (alors) humilie-toi comme moi je me suis 
humilié à cause de toi, rejette la vanité et l'orgueil des 
sentiments démoniaques, reçois les  gifles, reçois les 
crachats®, les soufflets, et supporte tout cela jusqu'à la 
mort sans en avoir honte. Mais si tu as honte, toi, de 
souffrir à cause de mes commandements comme moi, 
Dieu, j'ai souffert à cause de toi, je considérerai moi 
aussi comme une honte que tu sois avec moi lorsque je 
viendrai avec gloirell, et je dirai à mes anges : < Celui-ci, 
dans mon humiliation, a eu honte de moi et n'a pas accepté 
d'abandonner la gloire du monde pour me devenir sembla- 
ble ; maintenant que lui est dépouillé de la gloire périssable, 
et que moi j'ai été glorifié dans la gloire immortelle de mon 
Pére, j'ai honte méme de le voir! Qu'il soit donc jeté 
dehors*, óté comme les impies pour ne pas voir la gloire 
du Seigneurli» Voilà donc ce qu'entendront ceux qui en 
apparence gardent tous les commandements, mais par 
honte et timidité devant les hommes n'acceptent pas les 
injures et les déshonneurs ou les moqueries qu'ils leur 


infligent, ne supportent pas leurs gifles ni leurs coups. 
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Φρίξατε, ἀνθρωποι, καὶ τρομάξατε, καὶ τὰ ὑβρει à ^ò 
Осо ὑπέστη δια TV σωτηρίαν ημών, μετὰ χαρὰ καὶ оці 
ὑπομείνατε | Ὁ Θεὸ оло αἰσχίστου δούλου ραπἰζεται · 
υπὀδειγμὰ σοι νίκη διδοὺ , καὶ σὺ παρα του Ομοιοπαθού 
σου ανθρώπου οὐ καταδέχη τούτο παθεῖν : Θεού uiuntñ 
αισχύνη γενέσθαι, καὶ πῶ συμβασιλεύσει 0 αυτώ καὶ 
συνδοξασθήση À ἐν τη тоу οὐρανῶν βασιλεία, µη υπομεινα 
αὐτὸν; Ei γὰρ κἀκεῖνο, ὁσον τὸ ἐπὶ ooi, ἀνθρωπο 
ἐπησχύνθη γενέσθαι διὰ σὲ καὶ ἐν то τη παραβάσεω 
πτώματι κεἰμενὸν σε μέχρι τοὺ παρόντο κατέλιπεν, οὐχὶ 
μετὰ TOV ἁπιστων : καὶ ἁἀσεβὼν ἐν тої τοὺ обоо μυχοῖ * 
ἐναπέμεινα , ἀθλιε ; Πιστεύει ὅτι Θεὸ ὁ Χριστὸ ; 
< Ναὶ >, φησίν. Ei οὖν πιστεύει Оті ὁ Θεὸ ὁ ποιήσα τὸν 
οὐρανόν καὶ τἠν γην K ἐστιν ὃ ἀἁκενώτω ЕкеуоӨп h ἐκ τῶν 
κόλπων TOV πατρικῶν, ο κατῆλθεν ἐπὶ τη уу ἐκ TOU 
ἀπείρου ὑψου τη Θεότητο καὶ τη ἀφράστου боёп αὑτοῦ 
καὶ γέγονεν ἀνθρωπο εὑτελὴ καὶ πτωχὸ διὰ σὲ, σὺ πηλὸ 
ὧν καὶ τέφρα καὶ κόνι , οὐ καταδέχη τού νομιζομένου ὑψηλού 
σου θρόνου κατελθεῖν καὶ ταπεινωθῆναι то ἁδελφώ σου, TW 
κάτω μὲν ἱσταμένω κατὰ γε τούτο δη τὸ ὁρώμενον, ioo 
δὲ ταῖ ἀρεταῖ ὑπερκειμένω ооо ; Οὐκ απορρίπτει τὴν 
στολἠν την δοκοῦσαν εἰναι λαμπρὰν, ἐκείνου τὸ τρίχινον 
καὶ τὴν ταπείνιοσιν δυσωπούμενο ; Οὐ παρορα πάντα à 
παίγνιον ὀντω ἐστὶ καὶ προσωπεῖον μάλλον ἀσχημοσύνη 
καὶ οὐ δόξα λαμπρότητο ; Οὐχ орою γίνη KATA πάντα то 
σφ πλαστουργ καὶ Θεώ, тої ἀδελφοῖϊ σου συνταπεινούμε- 


νο ; Εἰ οὖν ὁμοιωθηναι αὐτώ οὐκ ἀνέχη, μείζονα σεαυτόν, 


a. Cf. Jn 18, 22 b. Cf. Épbés. 5, | c. Cf. II Tim. 2, 12 
d. Cf. Rom. 8, 17 e. Le 12, 46 f. Cf. Sag. 17, 14 g. Act. 
4, 24 h. Cf. Phil. 2, 7 
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Frémissez, hommes, et tremblez, et 

L'humilité du Christ J injures que Dieu a subies pour notre 
salut, supportez-les vous aussi avec 

joie. Dieu reçoit une gifle du dernier des esclaves., il te 
donne un exemple de victoire : et toi tu n'acceptes pas le 
méme traitement d'un homme soumis à la méme condi- 
tion que toi ! Tu as honte de devenir imitateur de Dieu” : 
comment régneras-tu avec lui® et seras-tu glorifié avec luill 
dans le Royaume des cieux. si lu ne patientes pas en l'at- 
tendant? Si en effet lui aussi, en ce qui te concerne, avait 
eu honte de devenir homme pour toi et t'avait abandonné 
gisant, jusqu'à présent, là ой la transgression t'avait fait 
tomber, ne serais-tu pas, avec les incrédules* cl les impies, 
demeuré dans les fosses de l'enferl, malheureux? Crois-tu 
que le Christ est Dieu? «Oui», dis-tu. Si donc tu crois 
que le Dieu qui a fait le ciel et la terre», c'est celui qui s'est 
anéantih sans s'anéantir hors du sein paternel, qui de la 
hauteur infinie de sa divinité et de sa gloire indicible est 
descendu sur la terre et s'est fait homme vil et pauvre à 
cause de toi — Loi qui es boue, cendre et poussiére, 
n'acceptcras-tu pas de descendre de la soi-disant hauteur de 
ton Iróne et de t'humilier devant ton frére, qui sans doute, 
au moins quant à ce qu'on voit, se tient en bas, mais que 
ses vertus peut-étre mettent au-dessus de toi? Ne vas-tu 
pas rejeter ta robe et sa splendeur apparente, par égard 
pour l'habit de crin et l'humilité de l'autre? Ne vas-tu pas 
mépriser tout ce qui n'est en réalité qu'un jouet, masque 
sur la laideur bien plutót que gloire de la splendeur? 
Ne vas-tu pas devenir semblable en tout à celui qui t'a 
modelé, à Dieu, en t’humiliant avec tes Frères? Si tu ne 


daignes Le faire semblable à lui, tu te rends donc, loi, plus 
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оз οὐκ оїба , καὶ ἐνδοξότερον εκείνου κατασκευάζει, 
ἀλλο ἡμῖν "Άννα ἡ και Καϊάφα ἡ Πιλάτο καὶ τύραννο 
δεικνὑὺμένο , οὐ συγκἀοΟεδρον ἀλλ᾽ ὦ EVA τῶν κατακρίτων 
βουλόμενο παρεστἆναι σοι TOv Ποιητήν τοῦ παντὸ . 
Ταῦτα τοίνυν πρὸ τοὺ πλουσίου και ἀρχοντα καὶ тоу 
ἁλλων ὑπερκαθεζομένου καὶ τὰ ὀὁφρῦ ἀνασπώντα μεθ᾽ 
ὑπεροπτικοῦ τοῦ φρονήματο . Ті δὲ πρὸ τοὺ πάντα δήθεν 
καταλιπόντα καὶ διὰ τὴν тоу οὐρανῶν βασιλείαν πτωχεύ- 
σαντα ; ті οὖν ἐροῦμεν ; Ιδού ἐπτώχευσα , αδελφὲ, καὶ 
ἐμιμήσω τὸν Δεσπότην σου Χριστόν καὶ Θεόν", Βλέπε 
τοιγαροῦν ἁρτι συνόντα σοι τούτον καὶ συναναστρεφόμενον 5 
μετὰ σου, τὸν ὑπεράνω πάντων τῶν obpavov c. ᾿Ιδοὺ ὀδεύετε 
οι δύο ὁμοῦ ' συνἠντησέ τι ὑμῖν ἐν τὴ τοῦ βίου обо, δέδωκε 
τῶ Δεσπότη σου ὀάπισμα, δέδωκεν ὁμοίω καὶ ooi. Ὁ 
Δεσπότη οὐκ ἀντιλέγει καὶ σὺ ἀντιπίπτει ; — Nai, φησίν, 


εἰπε γὰρ то ραπἰίσαντι «᾽Εὰν како ἐλάλησα, uap- 
τύρησον лері τοῦ κακοῦ ' εἰ δὲ καλώ , ті µε δέρει 4; > 
Τούτο οὐχ ὡ ἀντιλέγων ειπεν, ὥσπερ ὑπέλαβε , ἀλλ᾽ 
ἐπειδὴ εκείνο αμαρτίαν οὐκ ἐποίησεν, οὐδέ εὑρέθη δόλο ἐν 
TO στόματι αὑτοῦ *' ἁλλω те бе καὶ iva μὴ νομισθὴ οτι 
о αμαρτίαν πεποιηκότα δικαίω αὐτὸν ετυφεν ὁ εἰπών 
αὐτώ ° « Оото ἀἁἀποκρίνη то ἀρχιερειί >, τούτου χάριν 
ἀνεύθυνον ἑαυτὸν ἀποφαίνων τούτο ἐφθέγξατο. ᾿Αλλ᾽ οὐχὶ 
πάντω καὶ ημεἰὶ τοιοῦτοι оі πολλαι ἁμαρτίαι ὑπεύθυνοι. 
Kai γὰρ ὑστερον πολλώ χείρονα τούτου ὑποστὰ οὐδέν 
οὐδαμώ λαλήσα εὑρίσκεται, μάλλον μὲν οὖν καὶ ὑπέρ TOV 


σταυρωσάντων αὑτόν ευχόμενο * δείκνυται. ᾿Εκείνο παιζὸ- 


a. Cf. II Cor. 8, 9 b. Cf. Bar. 3, 38 ο. Éphés. 4, 10 d. Jn 
18, 23 e. I Pierre 2, 22 f. Jn 18, 22 g. Cf. Le 23, 34 
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grand — lu n’y penses pas ! — et plus glorieux que lui, et 
tu nous montres en toi un autre Anne ou Caiphe, un autre 
Pilate ou tyran, et ce n'est pas pour le faire siéger avec toi 
mais comme un quelconque accusé que tu veux faire 


comparaître devant toi le créateur de l'Univers. 


Voilà donc pour les riches et les 

uiro'ix'avir'KChrL.! chefs: РОСТ Ceux «1 siéK«!nt ^-dessus 
des autres et qui froncent les sourcils 

avec des regards et des sentiments hautains. Et ceux qui 
sont censés avoir tout abandonné et s'étre faits pauvres 
à cause du Royaume des cieux? que leur dirons-nous donc? 
Voici que tu t'es fait pauvre, Frére, et que tu as imité ton 
Maitre, le Christ-Dieu». Regarde-le donc maintenant, par- 
tageant ton existence, ta vie", auprès de toi, lui qui est 
au-dessus de tous les cieux0. Voici que vous cheminez tous 
les deux ensemble : quelqu'un vous a rencontrés sur le 
chemin de la vie, il a donné à ton Maitre une gifle, il t'en a 
donné une aussi. Le Maitre ne réplique pas, et toi tu 
regimbes? « Mais si ! — dis-tu — il a bien répondu à celui 
qui l'avait giflé : Si j'ai mal parlé, prouve le mal, mais si 
jai bien parlé, pourquoi me frappes-tull? > — S'il a dit 
cela, ce n'est pas par maniére de réplique, comme tu l'as sup- 
posé ; mais parce que lui n'avait point commis de péché et 
qu'il ne s'est pas trouvé de mensonge en sa bouche’ ; d'un 
autre côté, afin qu'on пе crüt pas que - comme s'il avait 
commis un péché - l’autre avait eu raison de le frapper 
en lui disant : «C'est ainsi que tu réponds au grand* 
prétre'? » — c'est pour cela qu'il a, par ces mots, démontré 
son innocence ; mais nous ne sommes sürement pas dans 
le méme cas, avec tant de péchés dont nous sommes 
coupables. En effet, méme aprés avoir, par la suite, supporté 
bien pis encore que cela, il ne laisse pas une fois entendre 


un seul mot, au contraire on l'entend méme prier pour ceux 
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μένο οὐκ αγανακτεἰ καὶ σὺ δυσχεραίνει ; ᾿Εκείνο èu- 
πτύσματα καὶ колафіората * και φραγγελῶσει b ὑφίσ- 
ταται καὶ σὺ οὐδέ λόγον ἀνέχη σκληρόν καταδέξασθαι ; 
Ἐκείνο σταυρὸν καὶ θάνατον ἁτιμον καὶ τὰ ἐκ τῶν ἠλων 
ὀδύνα δέχεται καὶ OÙ τὰ ἁτιμοτάτα διακονία οὐ καταδέχη 
ποιεῖν ; Kai πώ τη δόξη αὐτοῦ συγκοινωνόὸ ° γενήση, του 
ἁτιμου θανάτου αὐτοῦ συγκοινωνὸ γενέσθαι un καταδεχόµε- 
νο ; Ὄντω εἰ μάτην τὸν πλούτον κατέλιπε , τὸν σταυρὸν 
аро, ὦ ἐκεῖνο ἐκέλευσε, μετὰ тоо λόγου τὴ ἀληθεία 
uñ βουληθεἰ ' < Πὠλησὸόὸν σου τὰ ὑπάρχοντα καὶ Oo 
πτωχού | >, τω νεανίσκω καὶ ἡμῖν ὁ Χριστὸ ἐνετείλατο 


ο 


σὺν αὐτώ, < καὶ ἀρον τὸν σταυρὸν σου καὶ бедро ἀκολούθει 
μοι Í| ! > Σὺ δὲ τὸν πλούτον ἑσκόρπισα , ἆραι δὲ τὸν σταυρὸν 
uñ καταδεξάμενο , ὥσπερ εἴρηται, олер ἐστί τὸ τὴν πάντων 
ὑπενεγκεῖν TOV πειρασμών ἐκθύμω ἐπιφορὰν, ἐναπελείφθη 
ἐν τη του βίου обо καὶ ἐχωρίσθη δυστυχὠ τού γλυκυτάτου 
Δεσπότου σου καὶ Θεού |! 

Άλλα παρακαλώ, тотере καὶ αδελφοί, φυλάξωμεν πὰσα 
τὰ ἐντολὰ του Χριστού, ὑπομείνωμεν τοῦ ἐπερχομένου 
ἡμῖν πειρασμού μέχρι θανάτου διὰ τὸν πόθον τὴ βασιλεία 
TOV οὐρανών, ινα καὶ τὴ боёп τοὺ Ιησού κοινωνοί * καὶ 
τὴ αιωνίου ζωὴ μέτοχοι καὶ τὴ ἀπολαύσεω τῶν απορ- 
ρήτου αγαθών κληρονόμοι γενώμεθα ἐν Χριστώ ᾿Ιησοὺ то 
Κυρίω nucov, ὦ ἡ δόξα ει тоо αιώνα . ᾽Αμήν. 


a. Cf. Is. 50, 6. Matth. 26. 67 h. Cf. Matth. 27, 26. Μο 15, 15 
ο. Cf. I Pierre 5. | d. Matth. 19, 21 e. Cf. Matth. 16, 24 
f. Matth. 19, 21 ; cf. 16, 24 g. Cf. 1 Pierre 5, | 
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qui le crucifient». Lui. livré à la dérision, ne se met pas en 
colére, et toi tu t'énerves? Lui se soumet aux crachats, 
aux gifles», aux coups de fouet", et toi tu ne peux méme 
pas accepter une parole dure? Lui subit la croix, une mort 
déshonorante, la torture des clous, et toi tu n'acceptes 
pas de remplir les services les moins honorables? Et 
comment deviendras-tu participant de sa gloire&, si tu 
n'acceptes pas de devenir participant de sa mort 
déshonorée? En vérité, c'est pour rien que tu as abandonné 
la richesse, si tu ne veux pas, comme il l'a lui-méme 
ordonné, prendre la croix, fort de cette parole de vérité 
«Vends ce qui t'appartient et donne-le aux pauvres*l >, а 
prescrit le Christ au jeune homme, et à nous avec lui, « et 
prends ta croix*, viens et suis-moi'. » Mais toi. tu as bien par- 
tagé tes richesses, mais sans accepter de prendre la croix, 
comme je l'ai dit, ce qui signifie supporter de bon cœur 
l'assaut de toutes les épreuves, tu t'es abandonné dans le 
chemin de la vie, tu t'es, pour ton malheur, séparé de ton 
trés doux Maitre et Dieu. 

Mais je vous en prie, Péres et Fréres, observons tous les 
commandements du Christ, supportons jusqu'à la mort, 
pour l'amour du Royaume des cieux, les épreuves qui 
nous assaillent, afin d'avoir la communion à la gloire de 
Jésus», la participation à la vie éternelle, l'héritage de la 
jouissance des biens ineffables, dans le Christ Jésus Notre 


Seigneur : à lui la gloire dans les siécles. Amen. 
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XXVIII 


Περὶ τὴ ἐκ του Πνεύματο ἐγγινομένη тої ἀγωνιζομένοι 
καὶ προ тоо θανάτου ζωοποιοὺ νεκρώσεω . Καὶ ὅτι οἱ ἐν 
Τη χάριτι ὑπὲρ τον νόμον γενόμενοι την τοὺ θείου фото 
χάριν γνωστώὠ ἐν ἑαυτοῖ λαμβάνουσιν * οἱ yàp uñ λαζόντε 
ἤδη τούτο то фо κατὰ τὴν παρούσαν ζωήν, μηδὲ καθορώντε 
αὐτὸ, еті ὑπὸ τὴν σκιὰν του νόμου * εἰσὶ καὶ κριθήσονται ὑπ᾽ 
αὐτου 0. Καὶ ὁὀποιον δει εἶναι τὸν τ« προηγούμενον καὶ τὸν 
ιερέα, τον δεσµειν καὶ λύειν 0 άνωθεν λαζόντα τὴν éGovoiav. 
Καὶ ὅτι τω ἀληθώ ἱερουργοῦντι καὶ ὑπδ του θείου κατα- 
λαμπομένω фото πάντε κατάδηλοι, αὐτοὶ τε οἱ Πνεύματι 
περιπατούντε d θεοὺ καὶ oi μήπω τὸν χοϊκόν ἐκβυσάμενοι 
άνθρωπον 0. 


Λόγο КН” 


᾿Αδελφοί καὶ тотере , βλέπετε mw ακούετε. Φησί γὰρ ὁ 
Χριστό καὶ Θεὸ * «᾿Ερευνάτε τὰ Графа ' > — "Iva τὶ 
φησίν; "Iva ἐν πρῶτοι μὲν την ἐπὶ σωτηρίαν άγουσαν ὁδὸν 


бібахОонеу, ἐπειτα καὶ διὰ τη πρἀάξεω ТОУ ἐντολῶν 


a. Cf. Le 1, 79. Gal. 3, 10.23. Hëb. 10, | b. Cf. Rom. 2, 12 
c. Cf. Mallh. 16, 19; 18, 18 d. Cf. Gai. 5, 16 e. Cf. I Cor. 
15, 47-49. Ephés. 4, 22 f. Jn 5, 39 
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DISCERNEMENT, LUMIERE ET SACERDOCE 


Sur la vivifiante mortification produite par l'Esprit, dés 
avant la mort, en ceux qui luttent. — Que ceux qui sont 
dans la gráce élevés au-dessus de la loi regoivent en eux 
consciemment la gráce de la divine lumiére : en effet, ceux 
qui n'ont pas encore reçu cette lumière pendant la vie 
présente et qui ne l'apergoivent pas, sont toujours sous 


l'ombre de la loi» et seront jugés par еПеб. — Quelles 
qualités doit avoir le supérieur et le prétre, ayant recu 
d'en-haut le pouvoir de lier et de délierü. — Que pour celui 


qui exerce authentiquement la prétrise et qui est éclairé par 
la lumiére divine, tous sont transparents, aussi bien ceux 
qui marchent selon ГЕѕргій de Dieu que ceux qui ne se sont 
pas encore dépouillés de l'homme terrestre.. 


Discours XXV IIII. 


Fréres et Péres, observez comment 


Courir dans la vole vo écoutez. Le Christ-Dieu dit en 
du salut "n 
effet : «Scrutez les Ecritures'. » — Et 


pourquoi dit-il cela? D'abord, pour que nous soyons 


instruits de la voie qui méne au salut ; ensuite, pour qu'en 


Χριστό : Κύριο AEQ | 15-16 Ερευνάτε - фпоіу : Ερευνάτε, 
έφησε, τὰ Γραφά , ὁ Κύριο καὶ Θεὸ ημών Ιησού Χριστὸ Ог | 17 
ἐντολών + αὑτοῦ Or. 


1. Disc. 79 dans la traduction de Dionysios Zagoraios. C'est la 
seule Catéchése qui contienne des passages communs avec les Chapi- 
tres (Κεφάλαια) de Syrnéon (v. l'apparat critique). 
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ἁμεταστρέπτω βαδίσαντε , ἐπ᾽ αυτὴν TV σωτηρίαν тоу 
ψυχών ἡμών “ καταντήσοιμεν. Ті οὖν ἐστιν ἡ σωτηρία 
ἡμῶν ; ᾿Ιησοὺ ὁ Χριστό, ҡобӨо ὁ ἀγγελο ἐπιστὰ тої 
ποιμέσιν £Agygv* < Ιδού εὐαγγελίζομαι ὑμιν χαρὰν μεγάλην, 
MTL ἐσται παντὶ то Лао, 611 ἐτέχθη ὑμιν σήμερον Σωτήρ 
ο ἐστι Χριστό Κύριο ἐν πόλει Δαυίδυ. » Σπεύσωμεν οὖν 
ἑκαστο ἡμῶν, ἀγαπητοί, δράμωμεν εὐτόνω μηδὲν φορτικὸν 
ἢ βιωτικὸν ἡ δυσβάστακτου ἐπιφερόμενοι, ἵνα ий oxoAaió- 
τερον βαδίζειν Ек τούτου ἀναγκαζόμενοι, οὐ δυνηθώμεν 
φθάσαι και εἰσελθεῖν ἐν τη πόλει Δαυίδ. Παρακαλώ она 
διὰ τη ἐνεργούση ἐν ὑμῖν χάριτο un ἀμελήσαι τη 


ο 


σωτηρία υμών, ἀλλὰ ἀναστάντε ὦ ἐξ ὑπνου τη πονηρὰ 
οἰήσεω και ἀμελεία,, μὴ στώμεν μηδὲ καθίσωμεν $w àv 
ἑξω τοῦ κόσμου γενώμεθα καὶ τὸν Σωτηρα ἡμών καὶ Θεόν 
εὑρόντε καὶ κατιδόντε ἐκει, προσκυνήσωμεν αὐτω καὶ 
προσπέσωμεν d, καὶ μηδέ μέχρι τούτου στῶμεν, ἀλλ᾽ £o 
οὐ κἀκεῖνο προ ἡμα εἴπη ᾽ «Yusi οὐκ ἑστὲ ἐκ τοῦ 
κόσμου, ἀλλ᾽ ἐγώ ἐξελεξάμην ὑμὰ Ек τοῦ κόσμου ·. > 

По δὲ τι ἐρχεται εἰ τὸ μὴ εἰναι Ек τοῦ κόσμου ; Ἐάν 
ἑαυτὸν σταύρωση τω κόσμω καὶ τὸν κόσμον ἑαυτῶ, кадо 
και ὁ Паоло φησιν ' < Ἐμοί κόσμο ἐσταύρωται κἀγὼ то 
κόσμω f. > - Καὶ τὶ ταῦτα, φησι, πρὸ εκείνα συνάδει τὰ 
ρήματα; — Τὰ μὲν ρήματα, φησίν, ἀλλα, ἡ δὲ δύναμι тоу 
ἀμφοτέρων μία καὶ ἡ αὐτὴ. "Ωσπερ yàp ὁ ἐξω τη οικία 
азу, TOÙ ἐνδοθεν ἐγκεκλεισμένου ob καθορά, οὑτω οὐδέ ὁ 


ἑσταυρωμένο τω κόσμῳ TOIL νενεκρωμένο αἴσθησίν τινα 


a. Cf. I Pierre 1. 9 b. Le 2, 10-11 ο. Cf. Héb. 2. 3 
d. Ps. 91, 6 e. Jn 15, 19 f. Gai. 6, 14 
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marchant sans nous détourner, par la pratique des com- 
mandements, nous arrivions jusqu'au salut de nos ámes*. 
Et qu'est-ce donc que notre salut? Jésus, le Christ; 
comme l'ange, se dressant devant les bergers, le leur dit : 
« Voici que je vous annonce une bonne nouvelle, une grande 
joie, qui sera pour tout le peuple : c'est qu'il vous est né 
aujourd'hui un Sauveur, qui est le Christ Seigneur, dans 
la ville de David6.» Hâtons-nous donc tous et chacun, 
bien-aimés, courons énergiquement sans nous charger de 
rien de lourd, de mondain, d'encombrant, qui risquerait de 
nous faire ralentir le pas et de nous empécher d'arriver et 
d'entrer dans la ville de David. Je vous en prie, par la gráce 
qui agit en vous, ne négligez pas votre salute, mais debout! 
tréve ü cette espéce de sommeil de la présomption mauvaise 
et de la négligence, ne nous arrétons pas, ne nous asseyons 
pas : jusqu'à ce que, sortis du monde, nous trouvions et 
apercevions là-haut notre Sauveur et Dieu, pour nous 
prosterner et tomber à ses piedsd. Et d'ici-là, пе nous 
arrétons pas, jusqu'à ce que lui aussi nous dise : « Vous, 
vous n'étes pas du monde, mais c'est moi qui vous ai choisis 


du monde-.. > 


P 


» Comment donc arrive-t-on à ne pas 
Etre crucifié 


étre du monde? En te crucifiant pour 
au monde 


le monde, et le monde pour toi, comme 
Га déjà dit Paul : a Pour moi le monde а été crucifié et moi 
pour le monde'. > — < Et quel est le rapport, demandes-tu, 
de ces paroles-ci avec les premières? > — Réponse : « Autres 
sont les paroles, mais unique et identique le sens des unes 
et des autres. » De méme en effet que celui qui est en dehors 
de la maison ne voit pas ceux qui sont enfermés à l'intérieur, 


celui qui est crucifié au monde ou mortifié n'a devant les 
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πρὸ та ἐν κόσμω πράγματα κεκτηται. Καὶ ὥσπερ πάλιν 
τὸ νεκρὸν σώμα οὐτε πρὸ τὰ ζώντα OÙTE πρὸ τὰ σὺν αὐτώ 
νεκρὰ κείμενα σώματα τὴν οἰανοῦν αισθησιν έχει, οὑτω 
οὐδέ ὁ ἐξω тоъ κόσμου ἐν Πνεύματι Θείω γεγονὼὠ καὶ σὺν 
Θεώ оу δύναται πρ τὸν κόσμον αισθησιν ἐχειν ἡ πρῦ τα 
тоо κόσμου πράγματα. 

OdTw τοιγαρούν, αδελφοί, καὶ πρὸ θανάτου θάνατο και 
προ τὴ ἀναστάσεω TOV σωμάτων ψυχών ἀνάστασι γίνεται 
ἐργω καὶ δυνάμει καὶ πεῖρα καὶ αλήθεια. Tob Өуптоо yàp 
φρονήματο 
τὴ νεκρότητο ὑπὸ τὴ ζωὴ διωκομένη ἡ ψυχή τότε, о 


“ 


оло тоо ἀθανάτου vod ἐξαφανιζομένου καὶ 


ἐκ νεκρών ἀναστάσα, ἑαυτήν ὁμολογουμένω ὀρα, καθάπερ 
οἱ ἐξ ὑπνου ἀναστάντε εαυτοὺ βλέπουσι, καὶ τὸν αὐτήν 
ἀναστήσαντα ἐπιγινώσκει Ogóv, ὃν κατανοούσα καὶ o 
εὐχαριστούσα, προσκυνεὶ καὶ δοξολογεὶ τὴν ἀπειρον αυτοῦ 
αγαθότητα. Τὸ δὲ σώμα οὐκ ἐχει πρὸ τὰ ἰδια ἐπιθυμία 
τὴν οἰανοῦν ἔμπνευσιν ἡ κἰνησιν ἡ ἐνθύμησιν, ἀλλὰ νεκρὸν 
ολον καὶ ἁπνουν ἐν τοὗτοι γίνεται. 

"Ἔστιν ὅτε καὶ αυτών εἰπεῖν πολλάκι τῶν κατὰ PÜOIV ὁ 
ἀνθρωπο ἐπιλανθάνεται τηνικαῦτα διὰ TO ἐν той ὑπὲρ 
φύσιν ἀεὶ ἐνδιατρίβειν νοερῷ τὴν ψυχὴν. Καὶ εικότω | 
« Πνεύματι γὰρ, φησί, περιπατεῖτε καὶ ἐπιθυμίαν 
σαρκδ οὐ μὴ τελέσητευ. > Νεκρὰ yàp ἡ σάρξ, ὠσπερ 
εἰρηται, διὰ τὴ ἐπιφοιτησεω γινομένη τοὺ Πνεύματο , 


ἀνενοχλήτου ημὰ τού λοιποὺ ἐάσει καὶ ἀνεμποδίστω 


a. Ct. Rom. 8,6 h. Gal. 5, 16 


Cat - EC AEQ D Or 20 = А.В.ҮО. 
Сар 3, 36-38(41-58 εὐχαριστούσα) 
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choses du inonde aucune sensation. El de méme encore 
que le corps mort, ni devant les corps vivants ni devant les 
morts qui gisent avec lui, ne ressent la moindre sensation, 
celui qui dans l'Esprit divin est sorti du monde, étant еп 
compagnie de Dieu, ne peut ressentir aucune sensation 
devant le monde ou les choses du monde. 

C'est ainsi, par conséquent, Fréres, que se produit, dés 
avant la mort, la mort, et dés avant la résurrection des 
corps la résurrection des âmes, еп œuvre, en puissance, en 
expérience et en vérité. Car les sentiments mortels; étant 
éliminés par l'intelligence immortelle et la mortalité chas- 
sée par la vie, Гате alors, comme ressuscitée d'entre les 
morts, se voit elle-méme sans doute possible, de méme que 
se voient ceux qui s'éveillent du sommeil, et elle reconnait 
celui qui l'a ressuscitée, Dieu ; et, le comprenant et lui 
rendant gráces, elle adore et glorifie son infinie bonté. Le 
corps, au contraire, par rapport à ses propres désirs, n'a 
pas le moindre souffle, mouvement ou souvenir, mais il se 
trouve en pareil cas absolument mort et inanimé. Il arri- 

vera fréquemment dans ces conditions 

par* labgráce que *^ommc oublie pour ainsi dire 
jusqu'à scs (facultés) naturelles, son 

áme poursuivant une existence tout intellectuelle dans ce 
qui est au-dessus de la nature. Et c'est normal : 4 Marchez 
par l'Esprit, dit en effet (ГЕсгісаге), et vous n'accomplirez 
pas le désir de la chair*.» Car morte, comme je l'ai dit, du 
fait de la venue de l'Esprit, la chair nous laissera désormais 


sans ennuis et vous vivrez sans entraves, puisque « Іа loi 
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βιώσετε, ἐπειδὴ « νόμο то δικαἰφ οὐ κεῖται - >, κατὰ TOV 
Οεἴον ἀπόστολον, ὦ ὑπὲρ νόμον δηλονότι πολιτευομένω, 
«Όπου yàp, φησὶ, Πνεύμα Κυρίου, ἐκεῖ ἐλευθερίαό >, 
ελευθερία ἐκ τὴ του νόμου πάντω δουλεία °. Ὁ γὰρ 
νόμο οδηγὸ και παιδαγωγὸ d και χειραγωγὸ καὶ διδάσ- 
καλο δικαιοσύνη £oTiv ἑντω λέγειν ` «Ποιήσει τὸ καὶ τὸ» 


καὶ αὖθι «Τὸ καὶ τὸ οὐ ποιήσει >, ἡ δὲ χάρι καὶ ἡ 


αλήθεια : οὐχ οὑτω , алла ло ; < Καὶ ποιήσει πἀὰάντα καὶ 
cinn κατὰ την δοθεῖϊσὰν σοι χάριν ' καὶ λαλουσαν ἐν ooi« > 
καθὰ γέγραπται ' < Καὶ εσονται πάντε διδακτοὶ Θεοῦ h >, 
OÙ διὰ γραμμάτων και χαραγμάτων! τὸ калоу ἐκμανθάνοντε 
ἀλλ᾽ ἐν Ἁγίω Πνεύματι τούτο ἐκδιδασκόμενοι, οὐδέ ἐν 
λόγω μόνω ἀλλ᾽ ἐν φωτὶ λόγου καὶ ἐν λόγω фото μυστικώ 
τὰ Osia μυούμενοι. < Τηνικαύτα yàp καὶ ἑαυτοῖ καὶ тої 
πλησίον, φησί, διδάσκαλοι ἐσεσθε, OÙ рду ἀλλα καὶ фо 
той κόσμου καὶ Фла τη үп À > 

Οι οὖν προ τὴ χάριτο ὦ ὑπὸ νόμον “ буле , καὶ ὑπὸ 
τὴν αὐτοῦ σκιὰν ὑπήρχον καθήἠµενοι! : οἱ бе μετὰ τὴν χάριν 
καὶ ημέραν γενόμενοι, τὴ σκιὰ ἡἧτοι τη δουλεία του 
νόμου ἠλευθερώὠθησανώῶ, ὑπεράνω δηλονότι γεγονὸτε αὐτοῦ, 
о διὰ κλἰμακόὸ TiVO , τὴ εὐαγγελικὴ πολιτεία, ει ὑψο 
ἀρθέντε και τω νομοθέτη συμοιοτεύοντε , νομοθέται καὶ 
αὐτοί μάλλον OVTE ἡ νόμου φύλακε.. 

А ро yè ἐστιν ὃ εχει ота ἀκούεινη, iva δυνηθἠ των 


ὑπὸ τοὺ Πνεύματο λεγομένων ἐνωτισθήναι τὴν δύναμιν δ ; 


a. I Tim. 1.9 b. II Cor. 3, 17 ο. Cf. Rom. 7, 25. Gal. 3, 23; 
4,3 d. Gal. 3,24 e. Jn 1, 17 f. Cf. Rom. 12, 6. I Cor. 3, 10 
g. Cf. Matth. 10, 20. Mc 13, 11 h. Jn 6, 45 1. Cf. II Cor. 3,3.6 
j. Matth. 5, 14.13 k. Gai. 3, 23 1. Cf. Le 1, 79. Héb. 10, | 


m. Cf. Rom. 7, 2.25. Gai. 3, 23 ; 4, 3; 5, I n. Matth. 11, 15 ; 13, 
9 ; etc. o. Cf. Apoc. 2, 7.11 ; etc. 
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n'est pas portée pour le juste- >, selon le divin Ардбіге, 
c'est-à-dire pour celui qui a une conduite au-dessus de la 
loi. a Là en effet, dit-il, ой est l'Esprit du Seigneur, là aussi 
est la liberté*» >, liberté à coup sûr de l'esclavage de la 101%. 
Car la loi est un guide, un pédagogue", un conducteur et un 
maitre de justice, par le fait de dire : « Tu feras ceci et 
cela » et par contre : « Ceci et cela, tu ne le feras pas ». Mais 
pour la gráce et la vérité., il n'en est pas ainsi : mais 
comment, alors? а Tu feras et diras tout selon la grâce qui 
t'a été donnée' et qui parle en toi», comme il est écrit: Et 
ils seront tous instruits par Dieuh », non pas en apprenant 
le bien par des lettres et des caractéresl, mais en s'en 
instruisant dans le Saint-Esprit, et non dans la parole 
seulement mais, dans la lumiére de la parole et la parole 
de la lumiére, mystiquement initiés aux choses divines. 
« C'est alors en effet que pour vous-mémes comme pour le 
prochain, est/il dit, vous serez des maîtres >, et plus que 


cela : la lumiére du monde, le sel de la terret 


Ceux donc d'avant la gráce, en tant 
à VlumUre de Dieu’ ?UC vivant sous la 101% se trouvaient 
également assis sous son ombrel ; mais 
ceux qui sont arrivés aprés la gráce et le jour, ont été 
libérés de l'ombre ou esclavage de la Ioim, c'est-à-dire 
élevés au-dessus d'elle, comme par une échelle — la vie 
évangélique —, transportés dans les hauteurs et partageant 
la vie du législateur, législateurs eux-mémes plutót qu'ob- 
servateurs de la loi. 
Y a-t-il donc quelqu'un qui ait des oreilles pour en- 
tendre", qu'il puisse percevoir par l'ouie le sens de ce que 


ditl'EspritO? Y a-t-il, maintenant, quelqu'un qui possède le 
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τΑρα και νυν ἐστιν ὁ vovv κεκτημένο Χρίστου % ινα νοήση 
καλώ καὶ Οεοπρεπὠ τὰ ὑπὸ τούτου γραφόμενα ; ΤΑρα 
καὶ νυν εὑρεθήσεταὶ τι έχων λαλοῦντα ἐν αὐτω τὸν Χριστὸν b, 
iva καλώ ἰσχύση διερµήνευσαν τὰ ἐγκεκρυμμένα той 
λόγοι μυστήρια ; < Σοφίαν yàp λαλούμεν, φησίν, οὐ του 
αἰώνο τούτου τὴν καταργουμένην, ἀλλα σοφίαν ἐν μυστηρίω, 
τὴν ἀποκεκρυμμένην” » μέν TOT πολλοῖ , ἡμῖν δὲ καὶ λίαν 
ἀποκαλυπτομένην καὶ γινωσκομένην, TOÍ τω «φόοω TOU 
Θεοῦ στοιχειουμένοι καὶ йё βλέπουσι про αὐτόν. Οὐ γὰρ 
δ οὐκ οἴδαμεν λαλοῦμεν, à)X Ó οἰδαμεν μ.αρτυρούμεν % оті 
TO po ἐν τη σκοτία ἠδη φαίνει " καὶ ἐν νυκτὶ καὶ ἐν ἥμερα 
καὶ ЕУТО καὶ εκτὸ , ἐντὸ μὲν ἐν таї καρδίαι ἡμῶν'. 
£KTO δὲ ἐν τω νοι περιλάμπον rua ἀνεσπέρω , ἁτρέπτω , 
ἀναλλοιώτω , ἀσχηματίστω , λαλούν, ενεργούν, Gov καὶ 
ζωοποιοὺν καὶ фо τού λαμπομένου ἀπεργαζόμενον. 
'Huei μαρτυροῦμεν οτι ὁ Θεὀὁ фо ἐστι:, καὶ oi αὐτον 
καταξιωθέντε ἰδεῖν πἀντε о Фо ἐθεάσαντο, καὶ oi 
λαοόντε αὐτὸν ὦ фо αὐτόν ἐλαοον, οτι προπορεύεται 
ἐμπροσθεν αὐτοὺ TO Фо τη боёп αὑτοῦ || καὶ δίχα фо>то 
ἀμήχανὸν ἐστι φανήναι αὐτόν, καὶ oi uñ ἰδόντε τὸ фо 
αὐτοὺ οὐδέ ἐκεῖνον εἶδον, οτι εκείνο τὸ фо) ἐστι, καὶ 
οἱ ий λαοόντε TO фо) οὕπω τὴν χάριν ελαδον ' oi γὰρ τήν 
χάριν λαβόντε pw Огоо καὶ Θεὸν ἐλαοον, кабо εἰπε τὸ 
Фо, ὁ Χριστό * « Ἑνοικήσω ἐν αὐτοῖ καὶ ἐμπεριπα- 


' 


τήσω 2» 


а. Cf. I Cor. 2, 16 b. Cf. H Cor. 13, 3 c. I Cor. 2, 6-7 
d. Cf. Jn 3, 11 e. Cf. Jn 1.5. 1Jn2,8 f. Cf. П Pierre 1, 19 
g. Uni, 5 h. Cf. Ps. 96, 3. Is. 58, 8. Bar. 5,9 i. II Cor. 


6, 16 
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sens du Christ, pour bien sentir, d'une façon digne de 
Dieu, ce qu'il écrit? Se trouvera-t-il, maintenant, quel- 
qu'un qui ait le Christ parlant en luib, pour étre capable de 
bien interpréter les mystéres cachés dans les paroles? 
a Car nous parlons d'une sagesse, est-il dit, non de celle de 
ce siécle-ci qui s'évanouit, mais d'une sagesse dans le mys- 
tère qui a été dissimulée®» sans doute à la plupart, mais 
est pour nous révélée, oh combien ! et connue, pour nous 
qui cheminons dans la crainte de Dieu et regardons sans 
cesse vers lui. Nous ne parlons pas en effet de ce que nous 
ne savons pas, mais nous témoignons de ce que nous 
savons* : que déjà dans les ténèbres brille la lumière:, 
dans la nuit et le jour, dedans et dehors, dedans dans nos 
cœurs', dehors dans notre intelligence ; nous baignant 
d'un éclat sans déclin, sans vicissitude, sans changement, 
sans contour, parlante, agissante, vivante et vivifiante et 
transformant en lumiére ceux qu'elle éclaire. Nous, nous 
témoignons que Dieu est lumiére' ; que ceux qui ont été 
jugés dignes de le voir l'ont tous contemplé comme 
lumière ; que ceux qui l'ont reçu l'ont recu comme lumière, 
parce que devant lui marche la lumière de sa gloire* et qu'il 
est impossible qu'il apparaisse sans lumiére ; que ceux qui 
n'ont pas vu sa lumière ne l'ont pas vu non plus, parce que 
c'est lui la lumière ; que ceux qui n'ont pas reçu la lumière 
n'ont pas encore reçu la grâce, car ceux qui ont reçu la 
grâce ont reçu la lumière de Dieu et Dieu lui-même, comme 


l'a dit la lumière, le Christ : «J'habiterai en eux eL m'y 


promènerail. > 
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ΟΙ δὲ μήπω τούτο лабдуте ἡ ἀξιωθέντε , πἀάντε οι 
τοιοῦτοι оло τὸν πρὸ τη χάριτο νόμον гісі”, δούλοι b καὶ 
μαθηταί δούλων καὶ ἀκροαταὶ νόμου ° καὶ τέκνα παιδίσκη d 
και LIOi σκότου : τυγχάνουσι. κὰν βασιλεί κὰν πατριάρχαι, 
καν ἀρχιερεῖ κὰν Ἱερεί , κὰν ἀρχοντε κὰν ἀρχόμενοι, κὰν 
λαϊκοί κὰν μονάζοντε , κὰν ἀσκηταὶ κὰν ηγούμενοι, κὰν 
πτωχοὶ κἀν πλούσιοι, κἀν ασθενεὶ κὰν ὑγιεῖ то σώματι 
πέλωσι. Πάντε γὰρ οι ἐν σκότει καθήμενοιῖ vioi σκότου 
εἰσὶ καὶ μετανοήσαι οὐ βούλονται. Ἡ үйр μετάνοια Oùpa 
ἐστίν ἐξάγουσα ало του σκότου καὶ εἰσάγουσα ει τὸ фо . 
О οὖν πρὸ τὸ po μὴ εἰσελθών < οὐ διήλοε την θύραν τη 
μετάνοια καλώ * εἰ γὰρ διήλθεν, ἐγένετο ἀν ἐν φωτί. 
Ὁ δὲ ий μετανοῶν αμαρτάνει, διότι OÙ µετανοεί ' < То 
γὰρ εἰδότι καλόν ποιεῖν καὶ uñ ποιοῦντι, pnoiv, αμαρτία 
αὐτώ ἑστινῆ. > ‘О δὲ ποιῶν τἠν αμαρτίαν δούλο ἐστι 
τη αμαρτία | καὶ μισεῖ τὸ фо καὶ οὐκ ἐρχεται πρὸ то 
Фо, iva HD φανερωθἠ αὐτοῦ τὰ ἐργαῖ. Νῦν μὲν γὰρ 
ἑκουσίω καὶ αὑτοπροαιρέτω διὰ μετάνοια εισερχόμενοι 
про τὸ фо) , ἐλεγχόμεοα μὲν καὶ κρινόμεθα *, ἀλλά μυστικώ 
τούτο καὶ ἀποκεκρυμμένω ἐν то ἐνδοτέρω ταμείω | τῶν 
ψυχών ἡμῶν тро καθαρισμὸν μὲν καὶ ἀφεσιν τῶν ἁμαρτη- 
μάτων ἡμῶν, ἐλέει καὶ φιλανθρωπία Θεού, ὑφιστάμεθα, 
μόνου δηλαδή Θεού — καὶ ἡμῶν — TA каб’ MU ἐπισταμένου 
καὶ βλέποντο * τότε δὲ, yovv ἐν τη παρουσία τοὺ Κυρίου, 
πρὸ τού uñ θέλοντα νὺν ἐλθεῖν лро τὸ фо), ἀλλὰ 


μισούντα αὐτό, то ἁρτι κρυπτόμενον фо ἀποκαλυφθήσεται 


a. Cf. Gal. 4, 5.21 b. Cf. Gai. 4, 7 c. Rom. 2, 13 d. Gai. 
4, 31 e. Cf. Éphós. 5, 8. I Thess. 5, 4-5 f. Le 1, 79 g. Cf. 
Jn 3, 20 h. Jac. 4, 17 i. Jn 8, 34 ; cf. 3, 20 1. Jn3, 20: 
cf. 21 k. Cf. Éphés. 5, 13. 1 Cor. 14, 24 1. Cf. Matth. 6, 6 
m. Cf. Jn 3, 20 
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Mais ceux qui n'ont pas encore 

tail l'épreuve ni été jugés dignes 

dans la lumière de cela, sont tous, dans ce cas, 
sous la loi* d'avant la grâce : escla- 

vesl*, disciples d'esclaves, auditeurs de la 1019, enfants 
de la servante*, fils des ténèbres', voilà leur sort, qu'ils 
soient empereurs ou patriarches, pontifes ou prêtres, 
gouvernants ou gouvernés, laïcs ou moines, ascètes ou 
supérieurs, pauvres ou riches, malades ou en bonne santé 
physique. Car tous ceux qui sont assis dans les ténèbres! 
sont fils des ténèbres et ne veulent pas faire pénitence. La 
pénitence, en effet, est la porte qui fait sortir des ténèbres 
et entrer dans la lumière. Celui donc qui n'est pas entré 
à la lumière- n'a pas franchi de la bonne manière la porte 
de la pénitence ; car, s'il l'avait franchie, il serait dans la 
lumière. Mais qui ne fait pas pénitence péche, du moment 
qu'il ne fait pas pénitence : < Car pour qui sait faire le 
bien et ne le fait pas, est-il dit, il y a péché*. > Or, qui fait 
le péché est esclave du péché', hait la lumiére et ne vient 
pas à la lumiére, pour que ses ceuvres ne soient pas mani- 
festées*. Pour le moment en effet, entrés volontairement et 
de notre plein gré, par la pénitence, vers la lumiére, nous 
sommes sans doute convaincus et jugés*, mais cela c'est 
en secret et d'une fagon dissimulée, dans la chambre 
intérieure' de nos ámes, gráce à la pitié et à l'amour de 
Dieu pour les hommes, que nous le subissons pour la 
purification et la rémission de nos fautes, je veux dire que 
Dieu seul — avec nous-mémes — sait et voit notre sort ; 
alors au contraire, c'est-à-dire à l'avénement du Seigneur, 
contre ceux qui refusent maintenant de venir à la lumière 


et la haïssentl3, la lumière qui se cache pour le moment sera 
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καὶ τὰ κρυπτὰ τούτων πάντα φανερὰ yevnoovraiN Καὶ 
oioi ἐσμεν kaoto ἡμῶν νυνί τών ανθρώπων, ἑαυτού 
περικρύπτοντε καὶ διὰ μετάνοια φανερῶσαι τὰ εαυτών 
urn βουλόμενοι, τότε оло του фото δήλοι καὶ φανεροὶ Θεώ 
καὶ тої πὰσι γενὠμεΟὰ τε καὶ γενησόμεθα. 

Καὶ θέα μοι ἐνταῦθα τὴ αισχύνη TÒ µέγεθο . "Ωσπερ 
γὰρ ἐν οικἰα ἐνδον τὰ θύρα ἐχούση συγκεκλεισμένα , ἐὰν 
ἐξ ἡμῶν τι υπάρχων καὶ o παρά rivo тоу ἐξωθεν ur 
καθορώμενο, ἀφειδώ αμαρτάνει, μοιχεία δήθεν ποιῶν 
καὶ παιδοφθορία ἡ ἑτερά τινα μυσαρὰ ἐργαζόμενο , εἴτα 
φανερωθεί αἰφνη то πονηρὀν ἐργαζόμενο , μεγάλην τὴν 
αισχύνην ὑφίσταται ' ἡ καὶ πάλιν ἀἁλλω , ἐάν κατὰ τού 
βασιλέω τι μελετά καὶ τὰ ҡот” αυτοὺ ἐγγράφω ἐκτίθησιν 
ἢ ἐάν λέγη τι καὶ βουλεύηται τῶν μὴ δεόντων ATAW , ἐνδον, 
ὦ εἰρηται, κεκρυμμένο οικία --, εἴτα тоо βασιλέω μετὰ 
τὴ συγκλήτου ἀπάση καὶ τὴ συνήθου ἀλλη δορυφορία 
ἐπιστάντο καὶ τὴν οικίαν περικυκλώσαντο , αἰφνη τού 
οικήματο ἀρθέντο ὀὁλου, αὐτὸ φανερωθήἠ καὶ πάντα αὑτού 
τὰ βουλεύματα, μεγάλην τὴν τιμωρίαν καὶ τὴν καταδίκην 
καθυπομένει, OÙTW καὶ τότε τὸν αὐτὸν τρόπον εἰ πάντα 
τοὺ ἐν TỌ κόσμω γενήσεται ' καὶ νὺξ μεν © ἡμέρα φωτισ- 
θήσεται b, oikia δὲ паса καὶ σπήλαιον καὶ ουρανό αὐτό καὶ 
yr] ἀρθήσονται, καὶ πάντε οἱ μὴ τὸν Χριστόν ἐνδεδυμένοί °, 
ἤγουν oi ur λαδόντε τὸ фо , ὦ προείπομεν, καὶ ἐν αὐτω 


προόντε καὶ фо οντε d, γυμνοὶ φανήσονται καὶ πολλή 


a. Cf. I Cor. 14, 25 b. Pe. 138, 12 c. Cf. Gal. 3, 27 
4l. Cf. Éphés. 5, 8 
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révélée et tout ce qu'ils ont caché sera manifesté-. Et tels 
nous sommes maintenant entre les hommes, tous et 
chacun, nous qui nous dissimulons et refusons de mani- 
fester notre état par la pénitence, tels alors la lumière 
nous fait et nous fera apparaître et manifester, pour Dieu 


et pour les autres. 


Regarde un peu, à ce moment, 


WA K^ Dniv"i quelle honte ! C'est comme une maison 
la honte ciétre 


dans les ténèbres | qui a ses portes fermées en dedans et 
oü se trouve l'un d'entre nous : si, 

parce que personne ne le voit du dehors, il péche sans se 
géner, en se livrant à l'adultére ou à la pédérastie ou en 
faisant d'autres ignominies, et qu'ensuile, tout à coup 
on le surprenne en train de faire le mal, de quelle honte 
il est couvert] Ou encore, autre exemple, si quelqu'un 
complote contre l'empereur et expose par écrit ses projets 
contre lui, ou simplement dit et projette quelque chose 
de défendu — en se tenant caché, encore une fois, au-dedans 
d'une maison — et qu'alors, l'empereur se présentant 
avec tout le sénat et en plus sa garde ordinaire pour 
entourer la maison, le bátiment soit tout à coup enlevé 
d'un seul bloc et l'homme en question dévoilé avec tous 
ses projets, quel châtiment et quelle condamnation il subit | 
Eh bien, il en sera alors de méme pour tous les habitants 
du monde : tandis que la nuit sera illuminée comme le 
jourb, toute maison et caverne et le ciel méme et la terre 
seront enlevés, et tous ceux qui n'ont pas revétu le Christ, 
c'est-à-dire qui n'ont pas reçu la lumière dont nous avons 
parié et ne se sont pas trouvés d'avance en elle, lumière 


eux-mémesd, tous apparaîtront nus et seront de tous côtés 
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τη αισχύνη πάντοθεν πληρωθήσονται OÙ μόνον δὲ ἀλλὰ 
καὶ MAOA πρἀξι ἑκαστου, калі τε καὶ κακἠ, καὶ πα λόγο 
καὶ πᾶσα έννοια καὶ ἐνθύμησι, ἡ IT αυτὴ δηλαδή τη 
γεννήσεω ἑκάστου ημών καὶ μέχρι ἐσχάτη ἀναπνοὐὴ ἐν 
ἡμῖν γεννηθεῖσα, εκεὶ συνηγμένω τότε ἐν ἑκάστω των 
ανθρώπων φανήσονται. Καὶ ті дара sota ἡ σύγκρισι, 
ἀδελφοί, ταύτη καὶ μόνη τη αισχύνη τότε; “ТІ ποία 
τιμωρία μείζων του φόβου ἐκείνου καὶ τη εντροπὴ тої 
τηνικαύτα ODTO εὐρισκομ.ἐένοι, ὦ ειρηται, σκοτεινοῖ καὶ 
δίχα του φωτίζοντο Πνεύματο ; Όποιον δὲ τὸν βίον, 
ὀποιαν την διαγωγἠν εξει ὁ ауброло , ὁ ἐν τω σκότει 
καθήμενο b, iva uñ τη αἰφνιδίω του фото ἐπιλάμψει 
poro που διαλογισμούὺὐ ἡ лраево Tivo εὑρεθη ἐν αὐτω ; 
Διό σπουδάσωμεν, ἀδελφοὶ µου, IT Еутедбеу nón διὰ 
μχτανοία τὴν στενὴν πύλην εἰσελθεῖν < καὶ то ἐνδον ταύτη 
θεάσασθαι pw . Nai, παρακαλώ, μὴ ἐκκακήσωμεν τοῦ 
κρούειν καὶ тоо ζητεῖν καὶ rob αἰτεῖσθαι πρὸ τού ἀνοιγηναι 
ἡμῖν καὶ δοθήναι-! καὶ εισακουσθηναι, Еті δὲ καὶ μέχρι àv 
εἰσέλθωμεν καὶ λάβωμεν po καὶ ἁάσοεστον αὐτὸ σχώμεν 
ἐν Tai καρδίαι ἡμών. 

᾿Αλλὰ μηδὲ ἑξαπατώμεν εαυτοὺ * MU καὶ, ὀπίσω тозу 
τη σαρκὸ ἡμῶν θελημάτων ἁκολουθούντε Г, ἐκπορνεύσωμεν 
ἐν toi ἐπιτηδεύμασίν " ἡμῶν, διδασκάλου AUA εαυτοὺ 
καθιστώντε,, ἠγοὑμενοὶ τε καὶ ἀρχιερεῖ καὶ ιερεὶ ἐν 
καταφρονήσει Θεού καὶ τη εαυτῶν σωτηρία δηλονότι 


γενόμενοι. Ei γὰρ εἰπόντο ооо τω Νικοδήμω : « 'Eàv 


a. Cf. Apoc. 3, 18 b. Cf. Le 1, 79 c. Cf. Matth. 7, 13 
d. Cf. Matth. 7, 7-8. Le 11, 9-10 e. Cf. I Cor. 3, 18 t Cf. ll 
Pierre 2, 10. Éphés. 2, 3 g. Ps. 105, 39 
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emplis d'une honte extréme.. Et il y 8 plus : toute action 
de chacun, bonne aussi bien que mauvaise, toute parole, 
pensée et souvenir, tout ce qui a pu naítre en nous dés 
linstant de notre naissance et jusqu'à notre dernier souffle 
apparaîtra alors rassemblé là-haut, en chaque homme. 
Et à quoi donc comparer, Fréres, cette honte, cette seule 
honte, à ce moment? Ou quel chátiment plus grand que 
cette peur et cette confusion, pour ceux qui, je le répéte, 
se trouveront alors dans cet état, ténébreux, sans l'Esprit 
pour les illuminer? Quelle est la vie, quelle est la conduite 
que doit tenir l'homme assis dans les ténébres6, pour qu'à 
léclat soudain de la lumière пе se découvre pas en lui la 
tache de quelque pensée ou action? Hátons-nous donc, mes 
Frères, dés à présent, d'entrer grâce à la pénitence par la 
porte étroite et de voir la lumière du dedans. Oui, je vous 
en prie, ne nous décourageons pas de frapper, de chercher, 
de demander, avant qu'on nous ait ouvert et donné0 et 
prété l'oreille : bien plus, jusqu'à ce que nous entrions, 
recevions la lumiére et la possédions, inextinguible, en 


nos cœurs. 


Mais ne nous trompons pas non 
Ж >< d‘‘t'X Plus nous-mêmes., ne marchons pas à 


dans la lumiére la suite des désirs de notre chair' en 
forniquant dans nos machinations*, 

en nous établissant nous-mêmes docteurs, c'est-à-dire en 
devenant supérieurs, pontifes et. prétres, au mépris de Dieu 


et de notre propre salut. Si en effet, aprés la parole de 
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uñ τι γεννηθἠὴ ἁνωθεν, οὐ δύναται Tv βασιλείαν ἴδειν τοῦ 
Θεού > και τοῦ Νικοδήμου ἀνταποκριοέντο αὐτώ : < По 
δύναται ἀνθρωπο γεννηθήναι γέρων ov; HD δύναται εἰ 
τὴν κοιλίαν τη μητρὸ αὐτοῦ δεύτερον εἴσελοεῖν καὶ γεννη- 
6θήναι” ; > ἐμέμφατο αὐτὸν ὁ Ἰησοῦ καὶ εἰπε * < XO gi ὁ 
διδάσκαλο тоб Ισραήλ καὶ ταῦτα οὐ γινώσκει * ; )) καὶ 
τοι μήπω μηδαμώ πιστεύσαντο μηδὲ τὰ τὴ χάριτο 
ἐπισταμένου, πόση аро κατακρἰσεώω ἐσμεν ημεὶ ἀξιοι, οἱ 
μετὰ τὴν χάριν ὄντε διδάσκαλοι καὶ urj τὰ μυστήρια тӯ 
χάριτο ἐπιστάμενοι, οἱ τοσαύτη ἁπολαύσαντε διδασκαλία 
καὶ καθ᾿ ἑκάστην δι᾽’ αποστόλων καὶ προφητῶν καὶ dao- 
κάλων καὶ αὐτοῦ τοῦ Κυρίου διδασκὀμενοί τε καὶ προμαρ- 
τυρούμενοι ; 

Εἰ γὰρ οὐκ οἴδαμεν ло δει nga ἐν тобе то fip 
ἀναστρέφεσθαι”, οὐδέ OT ἐν ἐργοι πρότερον ἀγαοοῖ 
ἐντρέφεσθαι δει καὶ παριστάνειν ἑαυτοὐ MU δούλου τὴ 
δικαιοσύνη“, ὦ ἐνώπιον Κυρίου καὶ οὐκ ἀνθρώπων ἰστα- 
μένου "καὶ ἀμέμπτω Θεώ δουλεύειν ζῶντι: συνταξαμένου , 
οὐδέ ὁποίοί τε καὶ лоталоі ὀφείλομεν πρῶτον γίνεσοαι καὶ 
ουτω TOV ФАА оу προἰστασθαι, то , εἰπὲ μοι, τοῦ δεσποτικοῦ 
ποιμνίου τὴν φυλακὴν ἐγχειρισθώμεν καὶ ἐπιμέλειαν ; По 
ποιμάνωμεν αὐτο κατὰ τὸ θέλημα τοῦ ἀρχιποιμένο * 


Χριστοῦ καὶ ἐπί voud ἐξαγάγωμεν αὐτο h ἀειζώου ; АЛА’ ὦ 


a. Jn 3, 3-4 b. Jn 3, 10 ο. Cf. I Tim. 3, 15 d. Cf. 
Horn. 6, 16-19 e. Cf. II Cor. 8, 21. Épilés. 6, 7 f. I Thess. 1,9 
g. Cf. I Pierre 5, 4 h. Cf. Jn 10, 9.3 
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Jésus à Nicodéme : < Si quelqu'un ne renaît d'en haut, il 
ne peut voir le Royaume de Dieu », et la réplique de 
Nicodéme : < Comment l'homme peut-il renaître, une fois 
vieillard ? Peut-il entrer à nouveau dans le sein de sa mére 
et паїте?®», Jésus Іш adressa un reproche en ces termes : 
« C'est, to1 le Docteur d'Israél et tu ne connais pas cela"? » 
bien qu'il n'eüát pas encore fait le moindre acte de foi ni 
rien su des choses de la gráce —, quelle condamnation 
ne méritons-nous pasl, nous qui sommes Docteurs après 
la gráce et ne savons pas les mystéres de la gráce, nous qui 
avons bénéficié d'un tel enseignement, sommes chaque jour 
enseignés par les Apótres, les Prophètes, les Docteurs, le 
Seigneur lui-méme, et recevons d'avance leur témoignage? 
Si en effet nous ne savons pas comment nous devons nous 
conduire en cette vie), ni comment nous devons pour 
commencer croître dans les bonnes œuvres et nous offrir 
comme serviteurs à la justice*|] — comme des serviteurs qui 
se tiennent devant le Seigneur et non devantles hommes* et 
ont promis de servir sans reproche le Dieu vivant* —, ni 
quelles conditions et quelles qualités sont d'abord exigées 
de nous pour étre à la téte des autres, — comment, dis-moi, 
nous charger de la garde et du soin du troupeau du Maître? 
comment le paître selon la volonté du chef des pasteurs*, 


le Christ, et l'emmener vers les pâturagesil toujours verts? 


1. Nous trouvons exprimées dans ce passage les idées de Syméon 
sur la relation entre la sacerdoce et la direction spirituelle. On peut 
comparer ce passage avec la lettre sur la Confession (Ep. 1], éditée 
par K. Hoi.b (v. tome 1, p. 63, n. 4). Syméon ne nie aucunement, 
dans la Catéchése présente, la nécessité de l'ordination sacerdotale, 
mais il veut faire comprendre qu'en elle-méme elle n'est pas suffisante 
pour exercer avec fruit les fonctions de confesseur ou do directeur 
spirituel, et qu'il faut lui joindre la sainteté dela vie selon les commen- 
dements cl l'expérience spirituelle. Ce sont, d'ailleurs, des idées 
traditionnelles dans le monachisme ancien etla spiritualité byzantine 
en général, mais Syméon les exprimo avec une vivacité et une chaleur 
particuliéres, caractéristiques de ses écrits. 
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τη πωρώσεω ημών καὶ τη του Θεοῦ καὶ тоу θείων 
καταφρονήσεω | остер yàp ἁσπὶ τὰ ота βύσαντε », 
ὡσεί кофоі τε καὶ ἁλαλοιῦ γεγονότε δίκην νεκρῶν καὶ 
πεπηρωμένοι ὃντε τὰ τη ψυχἠ αισθητήρια, οὐδέ тоу 
λαλουμένων λαμβάνομεν αἴσθησιν, οὐδ᾽ ӛлі ποτὲ ἐστι 
χριστιανισμὸ ἐπιστάμεοα, алла και τὸ τη οικονομία 
μυστήριον ἀγνοοῦντε καὶ ἁἀκριβὼ τα TOV χριστιανῶν 
μυστήρια μὴ εἰδότε, ἀλλ᾽ о περὶ τοὺ фото τη γνώσεω , 
μάλλον δὲ αυτὸ то τη γνώσεω фо δεικνύειν TOT πολλοῖ 
ἀναισχύντω ἐπιχειροῦμεν. Ἡ γνώσι οὐκ ἐστι τὸ qo, 
алла τὸ фо ἡ γνώσι υπάρχει, ἐπειδή ἐν αὐτώ καὶ δι᾽ αὐτοῦ 
καὶ ἐξ αὐτοῦ τὰ πάντας« * οὐ ἡμεῖ την ορασιν ἀπαρνούμενοι, 
δήλου ἑαυτοὺ ποιοῦμεν μήτε γεννηθέντα μήτε εἰ po 
τὸ ἁνωθεν προε7Έθόντα , ἀλλ᾽ еті ἐμβρυα буте ἡ ἐκτρώματα % 
εἰπεῖν ἀληθέστερον, тої ἱεροῖ τόποι ἐπιπηδώμεν καὶ тоу 
ἀποστολικῶν ἐπιοατεύομεν θρόνων καὶ, τὸ δὴ χαλεποδτερον, 
χρήμασιν οἱ πλείου τήν ἱερωσύνην ἀφοβία Θεού ἐξωνούμεθα 
καὶ τη βασιλικὴ ποίμνη Ὁ ποιμένε, οἱ μηδέ ἀρνε 
ποτὲ γεγονότε , ζητοῦμεν προΐστασθαι ' καὶ ταῦτα лро то 
μόνον ἐμπλήσαι δίκην Onpov τὰ ἑαυτῶν γαστέρα καὶ 
τἀλλα πὰντα τελέσαι ὅσαπερ ἡ ἐφεσι тоо χεἰρονο ἁπαιτεῖ 
καὶ ἡ πρὸ τα като ἐπιθυμία καὶ δρεξι . 

Оото ὑπήρχον 26 αρχή , ἀδελφοί, οἱ ἀπόστολοι ; obTO 
οἱ τῶν ἀποστόλων διάδοχοι; OÙTW οἱ πατέρε ἡμῶν καὶ 
διδάσκαλοι ; Βαβαί τὴ τόλμη тоу τοιούτων τη φοβέρα, 


ὃτι οὐ μόνον εἰ τὰ χρήματα προδόται τὰ αισθητὰ καὶ 


a. Cf. Ps. 57, 5 b. Cf. Mc 9. 25 c. Cf. Rom. 11, 36 
d. Cf. I Cor. 15, 8 
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Mais, oh ! quel endurcissement est le nótre, quel mépris 
do Dieu et des choses divines ! Tel l'aspic, en effet, nous 
nous bouchons les oreilles», devenus semblables à des 
sourds et à des muets6 à l'égal des morts, aveugles pour les 
sens de notre áme, sans percevoir les paroles prononcées, 
sans savoir s'il existe seulement une religion chrétienne 
nous ignorons jusqu'au mystère de l'incarnation, nous 
ne savons rien au juste des mystéres des chrétiens, mais 
c'est comme au sujet de la lumière de la connaissance, 
ou plutót c'est la lumiére méme de la connaissance que 
dans notre impudence nous entreprendrons de faire voir 
à la foule ! La connaissance n'est pas la lumiére, mais 
c'est la lumiére qui constitue la connaissance, puisqu'en 
elle et par elle et d'elle tout (vient)0 : c'est elle dont pour 
notre part nous refusons la vision, dénongant par là que 
nous ne sommes ni renés, ni venus à la lumiére d'en haut, 
que nous sommes encore des embryons ou, pour parler 
plus exactement, des avortons*| — nous qui usurpons 
les places sacrées et envahissons les trônes apostoliques, 
nous qui, et c'est le plus terrible, à 
MalfuiUrtAfiquenttrCS prix d'arg«nt. P°ur la plupart, sans 
des choses saintes nulle crainte de Dieu, achetons la 
prétrise et qui, comme des pasteurs, 
— alors que nous ne sommes jamais seulement devenus 
agneaux --, cherchons à gouverner le troupeau royal, et 
cela dans le seul but d'emplir notre ventre, comme des 
bétes sauvages, et d'accomplir toutes les autres actions 
que réclame la soif du mal, ainsi que le désir et l'instinct 
tourné vers les choses d'en bas. 
Étaient-ils ainsi au commencement, Frères, les Apôtres? 


Etaient-ils ainsi, les successeurs des Apôtres? et nos Pères 


et Maîtres? Malheur à l’audace effrayante de telles gens | 


Car ce n'est pas seulement en matière de biens sensibles 
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ιερόσυλοι γίνονται, οἱ πρὸ μόνον τὸ γλωσσόκομον: 
ἀπονεύοντε , ἁλλα καὶ αὐτοῦ του θείου πλούτου κατατολ- 
μώσιν ἐφάψασθαι, οθεν οὐδέ αἰσχύνονται λέγειν ' < Ἡμέτερὀόν 
ἐστι τὸ δεσμεῖν καὶ λύεινῦ, καὶ τούτο κατὰ τὴν παρούσαν 
ἐλάβομεν ζωὴν ἡμεῖ ἀνωθεν. > *O τη ἀναισχυντία , iva uñ 
λέγω τη ἐσχάτη παραπληξία ! ᾽Απὸ Tivo , ὦ οὐτο, 
εἰπὲ μοι, καὶ διατὶ τὴν εξουσίαν ταύτην ἀνωθεν ἐλαβε 0 ; 
"Оті πάντα καταλιπών τω Χριστώ ἠκολούθησα ^"; "Οτι 
τη επιγεἰου δόξη καταπεφρόνηκα ; "Οτι ταπεινό то 
πνεύὐματι) γέγονα ; Ὅτι πάντα πωλήσα τοὺ πένησι 
δέδωκα |; «От τὴν σεαυτοῦ ψυχήν ἀπώλεσα ἠτοι то 
κόσμω ἐνέκρωσα < καὶ ἐν οὐδενὶ σαρκὀ θελήματι h ταύτην 
εὐρηκα |; ЯН καὶ σὺ, ὥσπερ πἀλαι οἱ μαθηταί τοῦ Χριστού, 
ἠκουσα παρ᾽ αὑτοῦ, ἐμφυσὴήσαντὸό σοι δηλονότι καὶ st- 
πόντο ' < Доре Πνεύμα "Αγιον ! "Αν τινων ἀφήση τὰ 
αμαρτία, ἀφίενται αὐτοῖ ' ἂν τινων κράτηση , ἐπισχε- 
θήσονται] » ; 

«Αλλά τών ιερέων ἡ ἐξουσία >, φησίν. Οἶδα κἀγώ ᾿ τούτο 
γὰρ αληθὲ . Оо πάντων δὲ καὶ тоу amaw Ιερέων, άλλα тоу 
ἐν πνεύματι ταπεινώσεω k ἱερουργούντων τὸ Εὐαγγέλιρν 
καὶ ἐν ἁμέμπτω Bio πολιτευόμενων, τῶν εαυτοὺ πρότερον 
то Κυρίω παραστησάντων| καὶ θυσίαν τελείαν, αγἰαν, 
εὐάρεστον'', τὴν καθαρὰν αὐτῶν λατρείαν! ἐν то ναώ του 
εαυτώῶν σώματο 0 ἐνδον πνευματικὠ ἐπιδειξαμένων καὶ 
προσδεχθέντοΣ»ν καὶ ἐμφανισθέντωνξ εἰ τὸ àvo θυσιαστήἠ- 


ριον καὶ тора тоо ἀρχιερέω Χριστού προσφορὰ τελεία τω 


a. Cf. Jn 12, 6 b. Cf. Maith. 16, 19; 18, 18 c. Cf. Jn 19, 11 
«I. Cf. Matth. 19, 27. Mc 10, 28 o. Cf. Matth. 5, 3 ; il, 29. P». 
33, 19 f. Cf. Matth. 19,21. Mc 10, 21 g. Cf. Col. 3, 5. Gai. 6, 14 
h. Cf. Jn 1, 13. Éphés. 2, 3 |l. Cf. Matth. 10, 39 j. Cf. Jn 20, 
22-23 k. Dan. 3, 39 1. Cf. Rom. 6, 16;12, 1. Col. 1, 22.28 
m. Rom. 12, 1.с#.2. Cf. Col.1, 22.28 n. Cf.Rom. 12, 1. Jac. 1, 
27 o. Cf. I Cor. 6. 19 p. Cf. Héb. 9, 24 
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qu'ils deviennent des traîtres et des trafiquants sacriléges, 
eux qui n'ont d'yeux que pour leur bourse», — c'est 
sur la richesse divine elle-même qu'ils vont jusqu'à 
porter la main ! Aussi ne rougissent-ils méme pas de dire : 
«G'est à nous qu'il appartient de lier et de délierb, c'est 
cela que nous avons, pour la vie présente, reçu d'en haut. > 
Oh, quelle impudence, pour ne pas dire quel comble d'éga- 
rement! De qui donc, eh dis-moi, toi' et en vertu de quoi, 
as-tu recu d'en haut ce pouvoir0? Est-ce pour avoir tout 
abandonne et suivi le Christd? pour avoir méprisé la gloire 
terrestre? pour être devenu humble d'esprit&? pour avoir 
tout vendu et donné aux pauvresl? pour avoir perdu ta 
vie ou l'avoir fait mourir au monde*, sans la trouver' en 
aucune volonté de la chair»? Ou bien est-ce que toi aussi, 
comme jadis les disciples du Christ, tu l'as entendu de sa 
bouche, aurait-il souillé sur toi et dit : < Reçois l'Esprit- 
Saint. Ceux à qui tu remettras leurs péchés, ils leur sont 


remis ; ceux à qui tu les retiendras, ils seront maintenus» »? 


«Mais ce pouvoir appartient aux 

Sainteté intérieure étres dit.on je le sais moi aussi . 
du prétre évangélique N ; 
cest la vente. Mais pas a tous les 


prétres purement et simplement : à ceux qui exercent le 
sacerdoce de l'évangile en esprit d'humiliték et mènent 
une vie irréprochable, qui se vouent tous les premiers au 
Seigneurl et, comme une victime parfaite, sainte, agréable 

rendent intérieurement dans le temple de leur corps, de 
façon spirituelle, un hommage puro, accueillis et présentés» 


sur l'autel d'en haut, offerts par le Christ pontife comme 
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Θεώ: καὶ Πατρὶ προσενεχθέντων καὶ δυνάμει Πνεύματο 
«Αγίου μεταποιηθέντων καὶ ἀλλαγέντων καὶ εἰ Χριστόν, 
τὸν δι цио ἀποθανόντα καὶ ἐν боёп ἁναστάντα Θεότητο , 
μεταμορφωθέντων * τῶν ἐν ταπεινώσει τελεία νυκτὸ καὶ 
ημέρα μετανοούντων καὶ πενθούντων καὶ μετὰ δακρύων 
οὐχ ὑπὲρ ἑαυτῶν μόνων δεομένων, ἀλλὰ καὶ ὑπὲρ τη 
ἐμπιστευθείση αὐτοῖ ποίμνη καὶ ὑπὲρ πασών τῶν ἐν τω 
κόσμω ἁγίων εκκλησιών τοῦ Θεοῦ В” οὐ μόνον δέ, ἀλλὰ καὶ 
τῶν офобро κλαιόντων ὑπὲρ ἀλλοτρίων αμαρτημάτων 
ἐνώπιον τοῦ Θεοῦ, тоу μηδέν πλέον τη αναγκαία τροφἠ 
καταχρωμένων, μηδέ ἐν μηδενὶ θεραπείαν ἡ ἀπόλαυσιν 
ἐπιτηδευόντων τοῦ σώματο ἀλλά, καθῶ γέγραπται, 
«πνεύματι περιπατούντων καὶ ἐπιθυμίαν μὴ ἐπιτελούντων 
σαρκὀ e > ' Ёт δὲ τὸν μήτε πτωχὸν μήτε πλούσιον μήτε 
ἀρχοντα μήτε ἀρχόμενον μήτε avTOv εκεἰνον τὸν τὸ διάδημα 
περικείμενον ἑνεκα τοῦ δικαίου καὶ τη ἐντολὴ τοῦ Θεού 
προτιμωμένων, τῶν μὴ προφάσει ἐλέου ἡ δώρων δόσεω 
ἑνεκα ἡ φόβου ἡ ἀγάπη ἡ vivo ετέρου δρωμένου ἡ ἀοράτου 
πράγματο καταμαλακιζομένων καὶ παραβλεπόντων ἡ παρα- 
βαινόντων τὴν εντολἠν τοῦ ἐπὶ πάντων Θεοῦ d. 

Τῶν τοιούτων ἐστὶ τὸ δεσμεῖν καὶ λύειν : καὶ ἱερουργεῖν 
καὶ διδάσκειν, οὐχὶ δὲ тоу ἐξ ἀνθρώπων τὴν ψήφον καὶ 
τὴν χειροτονίαν μόνον λαμβανόντων : < οὐ yàp ἀφ᾽ ἑαυτοῦ, 
noi, τι τὴν τιμήν λαμβάνει, ἀλλ᾽ ὁ ὑπὸ τοῦ Κυρίου καλοὺ- 
μὲνο '». Οὐκ гілеу. ὃ ἐξ ἀνθρώπων τἠν ψήφον δεχόµενο , 
ἀλλ᾽' δ ἐκ Θεοῦ εἰ τοῦτο προορισθεὶἰ καὶ προχειρισθεἰ . 


OI yàp ἐξ ἀνθρώπων καὶ δι ἀνθρώπων κλέπται εἰσὶ καὶ 


a. Cf. Éphés. 5,2 b. Cf. I Cor. 11, 16; 14, 33 c. Gai. 5, 16 
d. Cf. Rom. 9, 5 e. Cf. Matth. 16, 19 ; 18, 18 f. Cf. Héb. 5,4 


Cat - EC AFQ D ΑΙ 24 7" W 


271-273 xai* — μεταποιηθέντων > W || 276 μόνον F D J| 277 avtov 
ЕС Κπάντων D W 1279 tov > AW | 280 τροφή : xpeia D W [ 281 


CATÉCHESE XXVIII 151 


une offrande parfaite à Dieu» le Pére, changés et trans- 
formés par la puissance de i'Esprit-Saint et transfigurés 
dans le Christ qui pour nous est mort et ressuscité dans la 
gloire de la divinité ; qui jour et nuit, dans une humilité 
parfaite, font pénitence, s'affligent et prient avec larmes, 
non seulement pour eux, mais pour le troupeau qui leur a 
été confié et pour toutes les saintes Églises de Dieul qui 
sont dans le monde. Et ce n'est pas tout : ils pleurent 
amèrement en présence de Dieu sur les fautes d'autrui, ils 
ne consomment rien de plus que la nourriture nécessaire, 
ils ne se ménagent aucune espéce d'égard ou de jouissance 
corporelle mais, comme il est écrit, « marchent en esprit et 
n'accomplissent pas le désir de la chair® d ; en outre, pour 
personne, ni pauvre ni riche, ni gouvernant ni gouverné, 
ni méme celui qui porte le diadéme en personne, ils ne font 
de privilége, au prix de la justice et du commandement de 
Dieu ; aucun prétexte de pitié, aucun motif de cadeau 
recu, de crainte, d'amour ou d'autre réalité quelconque, 
visible ou invisible, пе les amollit ni ne les entraîne à 
laisser de cóté ou à transgresser le commandement du 
Dieu qui est au-dessus de toutd. 

Voilà ceux à qui il appartient de lier et délier-, d'exercer 
le sacerdoce et l'enseignement, non à ceux qui ont seule- 
ment recu des hommes suffrage et nomination, a Car ce 
n'est pas de soi-même, est-il dit, qu'on reçoit cet hon- 
neur, mais quand on est appelé par le Seigneur'.» П 
n'est pas dit : quand on accepte le suffrage des hommes, 
mais : quand on a été de la part de Dieu prédestiné et pré- 
ordonné pour cela. Car ceux qui viennent de la part des 


hommes et par les hommes sont des voleurs et des brigands, 
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Anorqi, кабо εἴπεν ὁ Κύριο ' « Буф εἰμι ñ θὐραλ 
Πάντε οσοι ἦλθον b και έρχονται οὐ δι᾽ ἐμοῦ, AAA ἀλλαχόθεν 
ἐπιβαίνοντε °, κλέπται εἰσί καὶ λησταἰ d. > 

М οὖν πλανασθε, αδελφοί ὁ ἐν σκὀτει διάγων εξω τὴ 
θύρα ἐστίν, ὁ δὲ δοκῶν εἰσελοεῖν και οὐ διὰ του Фото 
εἰσήλθεν, ἐξω και αὐτὰ τὴ μάνδρα ἐστἰν. Ei γὰρ фо) του 
κόσμου | καὶ Οὗρας ὁ Χριστό, φωτοειδὴ πάντω Οὐρα 
ἐστὶ καὶ οὐχί Οὐρα μόνον алло , καὶ ὁ ἐν ταύτη γεγονώ 
£v τῷ του κόσμου фо^ті γέγονε. Фо δέ του κόσμου ἐστὶν 
οὐχ o αἰσθητώ ὀρώμενο,, ἀλλ᾽ ὦ νοερώ θεωρούμενο. 
Ὁ γὰρ αισθητὀ o μόνον φωτίζει τὰ σωματικὰ ὄμματα 
οὐκ ἀνορώπων алла καὶ ἁλόγων ζώων. τετραπόδων ἁμα 
καὶ πετεινῶν : ὁ δὲ νοητό Ao , ὁ ἐν то κόσμω ἐπιφανεί , 
puxa λογικὰ μόνον. ААА οὐδὲ ταύτα ἁἀκρίτω πὰᾶσα 
καὶ дуабію φωτἰζειν οἶδεν: οὐ yàp ἀψυχο ἡ, μάλλον 
εἰπεῖν, οὐκ ἀἁζωό ἐστιν, ὥσπερ οὐδέ δούλο ἡ κτίσμα ει 
ὑπηρεσίαν ἀλλων ταχθεὶ , καθὰ Oñ ὁ αισθητὀ οὐτο Mo 
ἀνατέλλων ἐπὶ δικαίου καὶ ἁδικου καὶ ἐπὶ πονηρούὐ ἁμα 
καὶ ἀγαθοὺ 7. Ἀλλ᾽ εἰ καὶ фо καλείται καὶ o | 
ονομάζεται, ἄλλα καὶ ὑπέρ фо ἁπαν καὶ ὑπέρ ἡλιον, ὦ 
фото καὶ ἡλιου ποιητὴ καὶ Δεσπότη , ὑπάρχει ζωὴ ) καὶ 
ζωοποιό , αλήθεια *, δικαιοσύνη καὶ αγιασμὸ ἁπλοῦ , 
ἀσύνθετο , αγαθὀ καὶ παν ἀγαθόν καὶ ὑπέρ παν ἀγαθόν. 


о οὖν ἀλήθεια καὶ cov καὶ καλούμενο, тот ἁληθώ 


a. Jn 10. 7.9 b. In 10, 8 c. Cf. Jn 10, 1 d. Jn 10, 
S.cf.l ο. Ci. I Cor. 6. 9 ; etc. f. Jn 8, 12; 9,5 g. Jn 10, 
7.9 h. Cf. Matth. 5, 45 1. Cf. Mal. 4, 2 1. Jn 11, 25; 14, 
6 ; etc. k. Jn 14,6 1. 1 Cor. 1, 30 


Cal - EC AFQ D ΑΙ 24 (190-306 γέγονε) — W 
Or 20 (301-334) - A*B*YO* 


301 -> Or j yovv Or | окото A || 302 оо: uñ Or | 303 εἰσελθών ЕС 
Or D фо > E | 304 Obpa лауто co D W Or || 305 οὐχί — ἐν : ó 
W K 306 ЛІ <- P 307 ὀρώμενον В“ | ἀλλ᾽ ὦ : άλλα С | θεωρούμενο 
Οεώμενο (-vov B*) Or | 309 ανθρώπων + μόνον Q ἁλόγων + xal Е || 
τετραπόδων ара ^ O* | 311 ταύτα йкріто πάσα : πάντα й. (+ 


CATÉCHESE XXVIII 153 


comme Га dit le Seigneur : < Je suis la porte*. Tous ceux qui 
sont venus! et qui viennent, non par moi, mais d'aillcurs, 


par escalade-), sont des voleurs et des brigandsll. < 


Le Christ, Ne vous y trompez donc pas, 
Lumière du monde fréres., celui qui vit dans les ténèbres 
est en dehors de la porte, et celui qui croit entrer et qui 
n'entre pas par la lumiére est, lui aussi, en dehors de la 
bergerie. Si en effet le Christ est la lumiére du monde*, 
et la porte», c'est à coup sür une porte lumineuse et pas 
purement et simplement une porte ; et qui se trouve en elle, 
se trouve dans la lumiére du monde. Mais, lumiére du 
monde, il l'est non de façon sensible aux yeux, mais de 
façon intelligible pour la contemplation. Car le soleil 
sensible n'illumine que les yeux corporels, non des hommes 
seulement mais aussi des animaux sans raison, quadrupèdes 
aussi bien qu'oiseaux ; le soleil intelligible, celui qui est 
apparu dans le monde, seulement les âmes raisonnables. 
Mais méme celles-ci, il ne saurait les illuminer toutes sans 
distinction et sans (égard aux) mérites. Car il n'est pas 
inanimé ou pour mieux dire sans vie, pas plus qu'il n'est 
un esclave ou une créature, mis au service des autres, à la 
facon de ce soleil sensible qui se léve sur les justes et les 
injustes et sur les méchants en méme temps que sur les 
bonsil. Mais méme si on l'appelle lumière, si on lui donne le 
nom de soleil, il est pourtant au-dessus de toute lumière 
et au-dessus du soleil, comme l'auteur et le Maitre de la 
lumière et du soleil, lui qui est vieJ et vivifiant, véritél, 
justice et sanctificationl, simple, sans composition, bon, 
toute bonté et au-dessus de toute bonté. Ainsi, en tant 


qu'il est et est appelé vérité, pour ceux qui se convertissent 
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ἐπιστρέφουσιν ἁλήθοεια γίνεται · ὦ δὲ δικαιοσύνη ὑπάρχων, 
тої тасау ἀδικίαν µισησασι δικαιοσύνη ἐστὶν > ὦ αγιασμὀ, 
TOi ἐκπλυθεῖσι καὶ καθαρθεῖσι διὰ δακρύων ' ὦ алло? , 
тої μηδεμίαν πονηρίαν ἡ κακίαν * ἐνδοθεν ἐπιφέρουσιν ᾿ ὦ 
ἀσύνθετο , Toi μηδεμίαν διπλόην ἡ διφυχίαν ἡ δυσπιστίαν 
ψυχἠ ἐχουσιν ὦ αγαθὀ , тої τη μετανοία πνευματικοῖ 
ἐργοι σωματικὰ τινα ἡ βιωτικὰ μέριμνα b καὶ φροντίδα 
uñ συνεπαγομένοι καὶ τούτοι ἀναμιγνύουσι καὶ ἀναφύρουσιν 
αὐτὰ . ἀλλα γυμνοῖ τη γνώμη καὶ τη τη ψυχἠ προθέσει 
ἐν ἀκακία προσερχομένοι αὐτω, оу καὶ ἀποδεχόμ,ενο τὸ 
ἀπερίεργον παντὸ ἀγαθοὺ συντόμω τούτου ἐμπίπλησι 
καὶ των ὑπὲρ vovv καὶ ὑπὲρ ἐννοιαν ἀγαθῶν κοινωνοῦ 
εὐθὺ τω ἀποκαλυφθῆναι καὶ φανήναι ἀποκαθοίστησι. 

< Kai ti , qnoi, тоо τοιούτου , εἰ ἁρατοιοῦτοί εἰσι καἰ νῦν, 
ἐπιγνώσεται; > Ὁ ἁνωθεν ὑπὸ του Πνεύματο ἑλλαμπόμενο . 
Ὁ δὲ λέγων καὶ nur γινώσκων αὑτοῦ , ті καὶ μαρτυρίαν 
παρὰ ἀλλων καταδέχεται δέξασθαι; Οὐκ οἵδεν Вті, καν 
&yvoov εἰσαγάγη λύκον ει τὰ πρόβατα του Χρίστου, αὐτὸ 
των προβάτων τὸ κρίμαλήψεται; « Kaiti γινώσκει; φησίν ' 
ἀνθρωπο ὑπάρχει καὶ ἀγνοεῖ τὰ ἐν καρδία. > Ei ur] τυφλὸ 
ἐστιν, οὐκ àv αγνόηση τὸν τοιοῦτόν ποτἐ. По γὰρ ὁ βλέπων 


οὐ διαχωρίσει πρόβατον καὶ λύκον °, ληστήὴν καὶ ποιμένα d ; 


a. Cf. I Cor. 5,8 b. Cf. Le21, 34 c. Cf. Matth. 7, 15 
d. Cf. Jn 10, 1-14 
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véritablement il se fait vérité ; en tant que justice, pour 
ceux qui haissent toute injustice il est justice ; en tant 
que sanctification, pour ceux qui se sont lavés et purifiés 
par les larmes, (sanctification) ; en tant que simple, pour 
ceux qui ne portent en eux nulle malice ou méchanceté: 
(П est simple) ; en tant que sans composition, pour ceux 
qui n'ont aucune duplicité ni l'âme partagée ou incrédule 
(il est sans composition) ; en tant que bon, (bon) pour ceux 
qui aux ceuvres spirituelles de la pénitence ne joignent pas 
des soucis et des préoccupations corporelles ou mondaines*», 
qui пе mêlent pas aux premières le levain des secondes mais, 
dans la nudité de leur conscience et de leur âme résolue, 
sapprochent de lui sans nulle malice —, eux dont il 
accueille l'absence d'artifice, qu'il emplit sur-le-champ de 
toute espéce de bien et qu'il rend aussitót, en se révélant et 


en leur apparaissant, participants des biens qui dépassent 


l'intelligence et la pensée. 


« Et qui, dis-tu, тесоппайта les 


La lumiére spirituelle hommes comrne ceux-ci, SI du moins 
et le discernement 7 ft None. . 
il y en a encore? » — Celui qui est 


éclairé d'en-haut par l'Esprit. Mais celui qui parle sans les 
connaître, pourquoi donc accepte-t-il méme de recevoir 
lattestation d'autrui? Il ne sait donc pas que, méme si 
c'est par ignorance qu'il a fait entrer le loup parmi les 
brebis du Christ, c'est lui qui sera tenu pour responsable 
des brebis? « Et qui les connait? dis-tu : il est homme et il 
ignore ce qu'il y a dans le cœur. > А moins d'étre aveugle, 
il n'ignorera jamais l'homme en question. Comment donc 
celui qui y voit ne distinguera-t-il pas une brebis d'un 


loupc, un brigand d'un pasteurll? Mais s'il est aveugle en 
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Et δὲ τυφλό ἐστι πρὸ ταῦτα, χειραγωγὀν και οδηγὸν 
ἐπιζητησάτω, μάλλον και τη τοιαύτη ἐργασία καὶ διακρὶ- 
μήτε 
οδηγὀν ἑτέροι ἀποκαθιστῶν, κὰν ὁλον ἐχη τὸν κόσμον 


“ 


ocw παυσάσθω. μήτε OÙNYO ἁλλων γενόμενο 


συμμαρτυρούντα αὐτώ. Τούτο yàp εγώ λέγω, οτι ὁ βλέπων 
πνευματικῶν και ἁκούων ωσαύτω , ὃν àv Εδη καὶ συντυχη 
καὶ πολλάκι προσομιλήση, αυτήν αὐτοῦ βλέπει τὴν ψυχήν, 
εἰ καὶ ий ҡал” οὐσίαν, ἀλλα ҡал” ιδέαν, omoia ἐστι καὶ 
ποταπη. Τοίνυν, εἰ καὶ Πνεύματο  Ayiov μεταλαβεῖν 
κατηξιώθη, ἐξ αὑτὴ αὐτοῦ τη βψεω τοῦτο γινώσκει! εἰ 
бе еті ATEAN ὁ βλεπόμενο πρὸ TV χάριν ἐστι καὶ οὑπω 
θεοειδὴ ἐχρημάτισε, διὰ тозу λόγων αὐτοῦ μάλλον ὁ τούτον 
βλέπουν καὶ ὁμιλῶν ἐπιγνώσεται — каба ӧң καὶ арто ὁ 
Δεσπότη ἡμών καὶ Θεὸ ἀπεφηνατο εἰπών : « Ек τῶν 
καρπῶν αὐτῶν ἐπιγνῶσεσοε abTOD b >, καὶ πάλιν : < “Ωσπερ 
δένδρον ἐκ του καρπού, OÙTW ἀνθρωπο ἐκ τοῦ λόγου αὐτοῦ 
όποιο ἐστι γινώῶσκεταις > —, πλὴν καὶ οὐτο παρὰ тоу 
ὑγιαινόντων τὸν λόγον καὶ τὰ τη ψυχἠ αισθητήρια * οι 
γὰρ λοιποὶ тоу ανθρώπων καὶ πρὸ αὐτὰ τὰ έργα ἀναισ- 
θητω καὶ ἁδιακρίτω διάκεινται. 

Νηστεύοντα yàp τινα μετὰ κενοδοξία ορώντε ἀποδέχονται, 
καὶ τὸν £oOiovra μετὰ ταπεινώσεω κατακρίνουσιν. Ἄλλον 
ἐν ταπεινώσει ἐγκρατευόμενον υποκριτὴν εἶναι λογίζονται, 
τὸν δὲ μετὰ γαστριμαργία ἐσοίοντα ὦ ἁπλοῦν ηγούνται 
καὶ ἀνεπιτήδευτον, ὦ καὶ συνεσοΟἰειν συχνοτέρω ηδύνονται, 
τα εαυτὠν πάθη παραμυθούμενοι. Άλλα yàp καὶ τοὺ τὸν 


σαλόν ὑποκρινομένου καὶ αστεία καὶ φλυαρία λέγοντα 


a. CL Matth. 15, 14. Le G, 39. Rom. 2, 19 b. Matth. 7, 16.20 
c. Cf. Le G, 43-45 


Cat — EC АЕО D Or 23 (356 каба-388) - А*В.ҮОЙ 


346 γινόμενο D 1 349 (Soi D | 352 kai ei eo CD 353 καταξιωοἠ 
E γινώσκει тобто τη ὀψεω eo D | 354 обло : ὁπου A || 356 Or | 
καὶ! > O* j 357 Ек : ᾽Απὸ Or || 358 καὶ πάλιν : "Oozep : Q yàp τὸ 
Or [| 369 καὶ [τὰ + Q || παραμυθούμενοι πάθη co O* | 369-375 gl. 
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cette matiëre, qu'il cherche un conducteur et un guide, ou 
plutót qu'il cesse d'agir et de distinguer de la sorte, sans se 
faire le guide des autres: ni leur donner quelqu'un comme 
guide, quand méme il aurait le témoignage du monde 
entier pour lui. Car voici ce que je dis : c'est que celui qui 
voit de façon spirituelle et entend de méme, quand il 
aperçoit quelqu'un, le rencontre et l'entretient fréqucm- 
ment, voit son áme, sinon quant à son essence, au moins 
quant à son état, et quelles sont ses qualités et ses disposi- 
tions. Si donc il a été jugé digne de participer à l’ Esprit- 
Saint, c'est dans la vision méme de celui-ci qu'il trouve 
cette connaissance. Mais si celui qu'il voit est encore 
imparfait au point de vue de la gráce et n'est pas encore 
devenu déiforme, c'est à ses paroles surtout que le 
reconnaîtra celui qui le voit et l'entretient, comme notre 
Maître et Dieu Га lui-même signifié par ces mots : «A 
leurs fruits vous les reconnaítrezb», et encore : < Comme 
l'arbre au fruit, de méme, pour l'homme, c'est à sa parole 


qu'on connaît ce qu'il estc. > 


En outre, lui aussi (est reconnu) 

JUSdeTesprits>n&l Par ccux «lont ra'son Ics scns de 
sans discernement Гате sont sains : саг le reste des 
hommes, devant les œuvres elles- 

mémes, reste privé de sensibilité et de discernement. En 
effet, voyant quelqu'un qui jeüne avec de la vanité, ils 
lapprouvent, et condamnent celui qui mange avec de 
lLhumilité. Un autre qui fait abstinence avec humilité est à 
leur avis un hypocrite ; quant à celui qui mange avec 
gourmandise, ils le jugent simple et sans artifices, ils 
prennent méme plaisir à manger souvent avec lui, s'encou- 
rageant ainsi dans leurs propres passions. Bien plus, 


méme ceux qui jouent les fous et parlent à tort et à travers 


Xnusiooa* оті κατηγορεὶ à ἁγιο οὐτο τοῦ τὸν σαλὀν ὑποκρινο- 
μένου 
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акоіро , σχἠματὰ τε ἀπρεπη διαπραττομένου και τού 
λοιποὺ κοινοῦντα лро γέλωτα, ὦ την ἁρετην αὐτών καὶ 
ἀπάθειαν διὰ тоу τοιούτων δήθεν ἐπιτηδευμάτων καὶ 
σχημάτων και λόγων καλύπτειν σπουδάζοντα λογισάμενοι, 
о απαθεὶ καὶ αγίου τιμῶσι, TOD δὲ ἐν εὐλαβείφ καὶ 
ἀρετὴ καὶ ἀφελότητι καρδία : διάγοντα καὶ αγίου τω 
βντι πέλοντα , o οἷα ñ тоу ἁλλων ανθρώπων £va παρα- 
λογίζονται τε καὶ παρατρέχουσιν. Ἄλλοι πάλιν τὸν λἁλον 
καὶ ἐπιδεικτικόν διδακτικὀν μάλλον καὶ πνευματικὸν εἶναι 
λογίζονται, τὸν δὲ σιωπηλόν καὶ лері ἀργολογίανῦ ἁκρι- 
βαζόμενον ἀγροικον καὶ ἁφωνον ἀποφαίνονται. "Ετεροι τὸν 
ἐν Πνεύματι Ἁγίφ φθεγγόμενον c ὑψηλόφρονα καὶ 
ὑπερήφανον ἀποστρέφονται, тої λόγοι αὐτοῦ πληττόμενοι 
μάλλον ἡ κατανυσσόμενοι, τὸν бе ἀπὸ κοιλία ἡ ἐκ μαθημάτων 
τορνολογοῦντα καὶ Tñ αὐτῶν σωτηρία καταψευδόμενον 
ὑπερεπαινοῦσι καὶ ἀποδέχονται. Καὶ оото οὐδεί ἐν тої 
τοιούτοι ἐστιν ὁ καλώ καὶ ὦ ἐχει τὸ πράγμα ἰδεῖν καὶ 
διακρῖναι δυνάμενο . 

ʻO yàp ἁπαξ τυφλό πρὸ πάντα τυφλὸ ἐστιν, OÙTW καὶ 
ὁ кофо оу про πάντα κωφόὸ ἐστιν. Οὐ γὰρ ὁ τυφλό τὸν 
μὲν ора, τὸν δὲ οὐ, οὐδέ ὁ κωφόὸ του μέν ἁκούει τὴ φωνὴ, 
του δὲ οὐ, ἀλλὰ καθόλου κἀκεῖνο καὶ обто πηροὶ τὰ αισ- 
θήσει εἰσίν. Οὐτω τοιγαροῦν πὰ ἀναίσθητο лро τὸ ἐν 


про πὰντα ἁναϊσοητὸ ἐστιν, ὦ καὶ ὁ ἐχων αἰσύησιν лро 


a. Act. 2, 46 b. Ct. Matth. 12, 36 


Or 23 (356-388) - A*B-YO: 
Cat — EC AFQ D Cap 3, 26-28(375 τοὺ -388) 
Cap 2, 4(393 πα -422) 


ὦ — тоу ^ ЕС:0 (scr. Cm«) | 375 ὦ — : toù O* | -> Сар | 
376 ἀδελφότητι E | 376-377 καὶ αγίου τω іуті πέλοντα : к. à. 
όντα τω ivm Cap > C | 377 ola δὴ > Сар [| ¿va > Cap | 378 τε EC 
р: > cet I καὶ + καταφρονούντε αὐτῶν Cap | Άλλοι πἀλιν > Cap U 
379 διδακτικὀν + δὲ O* | 380 οἱ τοιοῦτοι φλογίζονται + Cap | 
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de sottises et de futilités, qui affichent des maniéres 
incongrues et invitent les autres à rire, ils les regardent 
comme si, par de pareilles ruses ou censées telles, maniéres, 
paroles, ils s’efforçaient de dissimuler leur vertu et leur 
impassibilité, et ils les honorent comme impassibles et 
saints. Mais ceux qui vivent dans la dévotion, la vertu, la 
simplicité de cœur», ceux qui sont réellement des saints, 
ils les négligent, comme un homme quelconque parmi les 
autres, et les laissent de cóté. D'autres encore regardent le 
bavard et le prétentieux comme instructif au contraire et 
spirituel, mais le silencieux et celui qui se fait scrupule 
d'une parole vaineb, ils le déclarent un sauvage et un muet. 
D'autres se détournent de celui qui parle dans l'Esprit- 
Saint comme d'un outrecuidant et d'un orgueilleux, 
blessés par ses paroles plutót que portés à la componction, 
mais pour celui qui, de son propre fonds ou de ce qu'il a 
appris, débite de belles paroles et les trompe sur leur salut, 
ils n'ont pas assez de louanges et d'approbations. Et ainsi 
entre eux tous il n'y en a pas un capable de voir et de 


discerner droitement et conformément à la réalité. 


En effet ui est aveugle sur un 
(Eil aveugle a. š 


ne saurait voir point est aveugle pour tout, et de 


ni entendre méme qui est sourd est sourd pour 


oreille sourde , А 
tout. П n'est donc pas vrai que 


laveugle voie celui-ci, non celui-là ; que le sourd entende 
la voix de celui-ci, non de celui-là ; ils sont totalement, 


l’un comme l’autre, privés de sensations. Pareillement, 


^ 


par suite, quiconque est insensible à l'Un est insensible à 


tout et de méme qui a la sensation de l'Un est en état de 


ἀργολογία AFQ | 381-382 àypotxov — φθεγγόμενον > С | 381 Ἕτεροι; 
Cap P 382 φθεγγόμενον + οἱ ὑψηλόφρονε καὶ τὴν ὑπερηφανίαν νοσοῦν- 
τε του διαβόλου Cap 384 konia : ποικιλία С || 385 τορνολογούντων 
A U καταψευδόµενοι А | 388 Or Cap *— | 389-392 gl. "Ора D“*[ 
389 лауто D | 393 τοιγαροῦν > ЕС || — Сар | πα + ὁ D || 394-395 
про | — τὸ fv > А H 394 αἰσθησιν έχων oo D Cap. 
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τὸ ἐν ἐν αἰσθήσει πάντων ἐστι καὶ τη αἰσθήσεω αὐτῶν 
EKTO ἐστιν. "Еу τη αἰσθήσει τῶν πἀντών ἐστι καὶ ὑπὸ τη 
αἰσθήσεω αὐτῶν οὐ καταλαμβάνεται. Ὁ κωφόὸ πρό τὸν 
λόγον κωφὀ πρὸ πάσαν φωνὴν ἐστιν, ὦ καὶ ὁ ἀκούων 
той λόγου τῶν πάντων ακούει. Орто κωφεύων ἐστι про 
πᾶσαν φωνήν ' πάντων ἀκούει καὶ οὐδενὸ , εἰ HÚ τῶν ἐν 
λόγω μόνων TOD λόγου ποιούμενων, καὶ οὐδ᾽ αὐτῶν αλλά 
тоо λόγου μόνου, TOD ἐν τη φωνή ἀφώνω φθεγγομένου. 
Ὁ τυφλό πρό то ἑν τυφλὸ Вло πρὸ πάντα ἐστιν, ὁ δὲ 
βλέπων ἐν τω vi ἐν θεωρία тоу πάντων ἐστι каі тп θεωρία 
τῶν πάντων ἀπέχεται καὶ ἐν τη θεολρία τῶν πάντων γίνεται 
καὶ ἐξω тоу Οεωρουμένοἰίν ἐστιν. Ἐν то ἑνὶ oùto оу τα 
πάντα ора, καὶ ἐν πὰσιν ov οὐδέν тоу πάντων ора. O bro 
οὖν ὁ βλέπων ἐν то ἐνὶ διὰ τού EVO καὶ ἑαυτὸν καὶ πάντα 
καὶ ἁπαντα ҡаборд, καὶ κεκρυμμένο wv ἐν αὐτω οὐδέν τῶν 
πάντων ὀρα. ‘О τοίνυν ἁκούων καὶ βλέπων καὶ αισθανόµενο 
οἶδε τῶν λεγομένων την δύναμιν, ὁ δὲ uñ εἰδώ πρὀδηλὀ 
ἐστιν оті οὔτε τὰ αισθητήρια τη ψυχἠ τετρανωμένα καὶ 
ὑγιὰ ἐπιφέρεται. Ὁ δὲ οὗτω εχων οὕπω ἑγνω ὁτι «προσ- 
κυνητἠ μικτὀό ἐστιν, ἐπίγειο καὶ οὐράνιο, πρόσκαιρο 
καὶ αθάνατο, βασιλεύων τῶν ἐπὶ yn, βασιλευόμενο 
ἁνωθεν, επόπτη τη ὁρωμένη κτίσεω , μύστη τη 
νοουμένη >, ὦ ποὺ τὶ φησιν ἐν θεολογία βεβοημένο . 
"АЛА £v τιμὴ оу παρασυνεβλήθη Toi κτήνεσι тої ἀνοήτοι 
καὶ ороо Опр αὐτοῖ *, καὶ Ομοιωθεὶ μένει TOIOÙTO ὁτι, 


uñ ἑπαναστραφεί , uñ ἐπανακληθεί ἡ ἐπὶ τὸ πρώτον αξίωμα 


a. Ps. 48, 13.2] 


Cat = EC AEQ D Cap 2, 4.5; 1, 51.52; 2, 6 


395-396 καὶ — ἐστι" > ЕО | 395 avtov : тоу πάντων D πάντων 
Cap 1 396-397 Ἐν — καταλαμβάνεται > C*? (scr. Cms) | 396 тоу > 
Cap I 397-403 gl- Opaiov όλον D “K 398 ó > A | 399 тоу > 
Cap U 399-400 Оото — ἀκούει Lt Cap : > cet. || 401 ποιούμενο Ç| 
402 ἀφώνωε : ἀφθόγκω С 403 оло C | 404 καὶ » Ü || 406 тоу 
Οεωρουμένων ἐξω oo Cap | 406-407 τὰ тауто орӣ, κθἰ & πὰσιν ὧν > 
D П 407-408 Oùtw οὖν > Cap 408 ἐν то > E | 409 καὶ’ > C | 410 
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tout sentir, hors de portée de toute sensation : il est en état 
de sentir tous les étres, et ne tombe pas sous leurs sens. 
Qui est sourd à la Parole est sourd à toute voix, de méme 
qui entend la Parole entend tout : ce dernier est atteint de 
surdité pour toute voix, il entend tout et il n'entend rien, 
sauf ceux-là seuls qui dans la Parole forment leurs paroles, 
ou plutót non, pas eux, mais seulement la Parole qui dans 
leur voix parle sans voix. Qui est aveugle pour l'Un est 
absolument aveugle pour tout; qui voit clair dans l'Un jouit 
de la contemplation de tout, s'abstient de la contemplation 
de tout, se trouve dans la contemplation de tout, est en 
dehors de ce qu'il contemple. Étant dans l'Un, il voit tout 
et, étant en tout, du tout il ne voit rien. Ainsi, qui voit dans 
l'Un aperçoit par l'Un et lui-même et tous les hommes et 
toutes choses, et caché en lui du tout il ne voit rien. Par 
conséquent, qui entend, voit et sent, sait le sens de ce qui est 
dit, mais qui ne le sait pas manifeste qu'il n'a méme pas 
les sens de l'áàme éclairés et sains, et dans ces conditions, 
il ne sait pas encore qu'il est à un adorateur mixte, terrestre 
et céleste, passager et immortel, régnant sur les choses de 
la terre et sujet de la royauté d'en-haut, spectateur de la 
création visible, initié à la création intellectuelle » comme 
Га dit quelqu'un de réputé dans la théologiel. Mais, étant 
à l'honneur, il a été mis au rang des bétes sans intelligence 
et leur est devenu semblablel. Et, devenu leur semblable, 


il reste toujours tel, tant qu'il n'a pas été converti, rappelé 


τοΐνυν 1+ καὶ EC) ἀκούων : ἀκούων οὕτω Сар [ 412 ὁτι > A | οὐτε: 
οὐδέ Cap Il τἀ > E | 413 dyin E F Cap | *O бе οὕτω : одто δὲ Cap | 
413-416 προσκυνητἠ — άνωθεν > Сар || 416 επόπτη + ἐκτίσθη Cap || 
καὶ μύστη + Сар | 417 ὦ — βεβοημένο > Cap | 418 ἐν > Dec || ov 
+ ob συνηκε E | παρεσυνεβλἠΟη D (лароо. D-1) πάλιν ovvefanOn F | 
418-419 тої — αυτοῖ : καὶ ὡμοιώθη тої ἀνοήτοι καὶ ἀχοοφόροι 
κτήνεσι Сар | 419 μένει τοιουτο : μὲν τοιούτοι AQ | ἰτι : ἐστι E | 
420 ἐπαναστραφεί : ἀνατραφεί АЕО. 


1. S. Gkicgojrr os NAZu xc, Or. 38, II (PG 36, 324 A). 
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ἀναχθεί κατὰ τὴν τη οικονομία δωρεὰν του Δεσπότου καὶ 
Κυρίου ἡμῶν ᾿Ιησοὺ Χριστού, τοὺ "Πού тоо Θεού. “Елі 
δὲ κτήνο ὧν ἁλογον, ὥσπερ Δαυιτικώ εἴρηται, ὀνο , τυχόν, 
ἢ Bob ἡ χοῖρο , οἱ oi μαργαρίται τη ἀπορρήτου γνώσεω 
ob δίδονται πρὸ Θεού +, τὴν εικόνα τοὺ Κυρίου ἡμῶν ᾿Ιησού 
Χριστού, τοὺ ἐπουρανίου ανθρώπουῦ τε καὶ Θεού, ἐν τω 
λογικώ καὶ νοερώ ἀνθρώπω οὑδαμώ ἐνεδύσατο. Ταύτην δὲ 
μὴ εὐαισοήτω καὶ γνωστώ ἐνδυσάμενο , αἷμα μόνον ἐστὶ 
καὶ σὰρξα«, πνευματικὴ боёп αισΟΌησιν uñ δυνάμενο διὰ 
тоо λόγου λαυεῖν, καθάπερ καὶ οἱ ἐκ γεννητὴ τυφλοί διὰ 
λόγου μόνου τὸ τοὺ ἠλιου фо ἰδεῖν οὐ δύνανται. ᾿Αλλὰ 
δεὺτε οἱ τό фо τὸ νοητόν Еу ἐαυτοῖ ἐχοντε . δώμεν δόξαν 
δι᾽ αὐτοῦ τω Πατρί kai τω Tic καὶ τώ 'Αγἰω Πνεύματι, vov 


καὶ ἀεὶ καὶ εἰ τοὺ αιώνα τῶν αιώνων. Αμήν. 


a. CL Maith. 7, 6 b. Cf. I Cor. 15, 49 c. Cf. I Cor. 15, 50 


Cat — EC AFQ D Сар 2, 6(393-422 Θεού) 
Cap 1, 53(425 тђу-431 δύνανται) 


421 δωρεὰν τὴ οικονομία oo Cap | 422 του" : καὶ Е f Cap | 
425 про : παρὰ А | Cap -» | Ὁ uñ [τὴν + Сар || 427-428 
οὐδαμώ — ur > Cap | 428 ἐστὶ + ἔτι Cap || 430 καὶ > А | 
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ou ramené à sa première dignité selon le don que dispense 
notre Maitre et Seigneur Jésus-Christ, le Fils de Dieu. 
Étant encore une béte sans raison, pour m'exprimer comme 
David, âne peut-être ou bœuf ou porc, de ceux à qui Dieu 
ne (veut pas qu'on) donne les perles* de la connaissance 
ineffable, il n'a en aucune façon, dans l'homme rationnel 
et intellectuel, revétu l'image de Notre Seigneur Jésus- 
Christ, homme célesteh et Dieu. Mais faute d'avoir pris, 
en toute conscience et connaissance, ce vétement, il n'est 
que chair et sange, ne pouvant recevoir par la parole le 
sentiment de la gloire spirituelle, de méme que les aveugles 
de naissance sont incapables de voir par la parole seule la 
lumiére du soleil. Mais venez, vous qui possédez en vous 
la lumière intelligible, et par elle rendons gloire au Père, 
au Fils et au Saint-Esprit, maintenant et toujours et dans 


les siécles des siécles. Amen. 


430-431 тб τοῦ ἡλίου фо διὰ λόγου μόνου oo Сар | 431 λόγου μόνου 
A D (Cap) : του λόγου μόνου EC μόνου λόγου FQ || ἰδεῖν : γνώναι 
D Cap y Cap <- || 433 Πνεύματι 4- αὐτώ τῳ vi poti καὶ OEP, τη 
µια δυνάμει καὶ Васі, η πρέπει каса δόξα, τιµή καὶ προσκύνησι 
D U 434 тоу αἰώνων. Αμήν > A. 


425 


430 


| 


10 


15 


XXIX 


Пері του uñ δεῖν λέγειν, ὅτι αδύνατον νυν ci? ακρον 
ἐλθεῖν ἀρετη) τὸν βουλόμενον καὶ тої πάλαι ἀμιλληθήναι 
ἁγιοι7. Καὶ ӧт лаф ὁ τὰ εναντία διδάσκων των θείων 
Γραφών ν«αν αἱρεσιν Toi? πειθομενοι7 αὐτω δογματίζει. 
Kai лері δακρύων, ὅτι εκ Qóoso? ἡμὶν τὰ δάκρυα πρὀσεστι. 


Λόγο» КӨ” 
Αδελφοί καὶ πατέρε , πολλοί καθ᾽ ἑκάστην λέγουσιν — ov 
ἀκούομεν καὶ ἡμεῖ λεγόντων — · < Εἰ ἡμεν ἑν таї ἡμεραι 


των αποστόλων καὶ τὸν Χριστόν, ὦ εκείνοι. κ.ατιδεῖν 
ἠξιώθημεν, ἁἅγιοι àv ἐγενόμεθα καὶ ημεὶ о ἐκεῖνοι > 
— ἀγνοουντε ӧті αὐτδ ἐκεῖνό ἐστιν, ὁ καὶ τότε καὶ νυν ἐν 
оло τω κόσμω λἁλων. Ei yàp un ὁ πάλαι καὶ νυν ἐστιν ὁ 
αὐτό, ωσαύτω ὧν κατὰ πάντα Θεὸ καν таї ἐνεργείαι 
καν тої τελέσμασι, по ἐν Yio λέγων asi φαίνεται ὃ Πατἠρ 
καὶ ὁ Y10 £v то Патрі! διὰ Πνεύματο ταύτα ' < Ὁ πατήρ 


μου £o ἀρτι εργἁἀζεται κἀγῶ εργἁζομαι ' > ; 


, 


a. Cf. Matth. 23, 30 b. Cf. Jn 10, 38 ; 11, 10-11 c. Jn 5, 17 


Cat-EFQD Or30 - A*B*YO*C* 


| Τοῦ αὐτοῦ [Περί + ЕС” || 2 ἀρετη ἐλθεῖν co FQ ' 3-4 τὰ-- 
Γραφών : διδάσκων των θείων Γραφών &vavria E τὰ ἐναντία διδάσ- 
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δογματἰζει FQ) add. Εὐλόγησον. πάτερ F D Εὐλόγησον Q | 6 Λόγο 
(A. > D) κθ' E F D : Λόγο )/ A*13*YO* Λόγο ν οσοι 
'Αδελφοἰ καὶ латёр= > Or || 8 λεγόντων + ἀδελφοί καὶ πατἑρε  ὁτι 
Or I 11-12 ἐν δλφ > O* || 12-13 ὁ αὐτὸ ἐστιν co O* || 14 φαίνεται 
λέγων ἀεὶ co O*. 


XXIX 


UNE NOUVELLE HÉRÉSIE : LA PUSILLANIMITÉ 


Sur une chose à ne pas dire : qu'il est impossible actuel- 
lement, à qui le veut, d'atteindre la cime de la vertu et 
de rivaliser avec les Saints d'autrefois. — Que quiconque 
enseigne le contraire des divines Écritures est, pour ceux qui 
le suivent, professeur d'une nouvelle hérésie. — Sur les 
larmes : que par nature les larmes sont à notre portée. 


Discours ΧΧΙΧΙ. 


Fréres et Péres, beaucoup ne cessent 

L abscnce^corporelle de dire — et leurs paroles ne nous 
nous est profitable échappent pas — : «Si nous avions 

vécu aux jours: des Apótres, si nous 

avions été jugés dignes de contempler, comme eux, le 
Christ, nous aussi nous serions devenus saints comme 
eux» : ignorant qu'il est le méme, Lui. qui maintenant 
comme alors parle dans le monde entier. Si en effet il n'est 
pas, jadis et maintenant, le méme, demeurant Dieu, 
identiquement et en tout, que ce soit par ses opérations, 
que ce soit par les rites, comment le Père apparaît-il 
toujours (agissant) dans le Fils et le Fils dans le Père% par 
l'Esprit, еп ces termes : < Mon Père travaille jusqu'à présent 


et moi aussi je travaille® >? 


1. Identique à ГОг. 30 qui est traduite par Dionysios Zagoraios 
comme Disc. 47. 
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"АЛА iow ἐρεῖ τι * « Οὐκ ἐστιν ἰσον το ἐκεῖνον αὐτόν 
τότε σωμµατικὠ ἰδέσθαι και τὸ ἀκούειν νυν μόνον τῶν 
λόγων αὐτοῦ καὶ τὰ περὶ ἐκείνου καὶ τη βασιλεία αὐτοῦ 
ἐκδιδάσκεσθαι.» Κἀγώ φημι μή εἶναι πάντω ісоу τὸ убу 
καὶ τὸ τότε, G (OA хата πολὺ то ἁρτι καὶ τὸ νῦν μεῖζον καὶ 
εὐκόλω μάλλον πρὸ πίστιν πλείονα και πληροφορίαν ἀἁγον 
MH υπὲρ то τότε σωματικὠ καὶ ἰδεῖν καὶ ἁκοῦσαι αὐτου. 
Τότε μὲν yàp ἀνθρωπο тої ἀἁγνώμοσιν Τουδαίοι ἐφαίνετο 
εὐτελὴ , vóv δὲ Θεὸ κηρύττεται ἡμῖν αληθή . Τότε тої 
τελὠναι καὶ тої ἁμαρτωλοῖ συνανεστρέφετο σωματικώὠ 
καὶ συνήσθιε ", νῦν δὲ Ек δεξιὼν κἀβηται τοῦ Θεοῦῦο καὶ 
Потро , ὁ μηδέποτε καὶ μηδαμοῦ χωρισθεἰὶ αὐτοῦ, καὶ τὸν 
κόσμον ἁπαντα τρέφειν πιστεύεται, καὶ XOpi αὐτοῦ οὐδὲν 
γίνεσθαι λέγομεν — εἰ δὲ καὶ πιστεύομεν —. Τότε καὶ ὑπὸ тоу 
εὐτελεστάτων κατεφρονεῖτο λεγόντων · < Οὐχί οὑτὸ ἐστιν 
ò vió Μαρία d καὶ τοῦ тёктоуо ᾿Ιωσήἠφ 0; > νυνὶ бе ὑπὸ 
βασιλέων καὶ αρχόντων ὦ тоб ἀληθινοῦ Θεού Үю καὶ 
ἀληθὴ Θεὀ προσκυνεῖται, καὶ ἐδόξασε καὶ δοξάζει τοὺ 
προσκυνούντα αὐτὸν ἐν πνεύματι καὶ ἁληθοεία ' -- εἰ καὶ 
παιδεύει πολλάκι αὑτοὺ ἁμαρτάνοντα -- σιδηροῦ αὐτοὺ 
ὑπέρ πάντα τα έθνη, τὰ ὑπὸ τὸν οὐρανὸν K, avri ὁστρακίνων 
momoa b. Τότε ὦ ει τῶν λοιπῶν ἀνθρώπων фӨарто 
καὶ θνητὸ ἐνομίζετο, καὶ μέγα ñv ἐν ἀνθρωπίνω σώματι 
ἀναλλοιώτω καὶ ἁτρέπτω τον ἁμορφον καὶ ἁόρατον, 
μορφωθέντα Θεὸν καὶ ἀνθρωπον ὅλον βλεπόμενον, μηδὲν 
πλέον TOV ἄλλων ἀνθρώπων ἐν тої ὑρωμένοι ἔχοντα, 


ἀλλ᾽ ἐσθίοντα καὶ πίνοντα | καὶ κοιμώμενον J, ἱδροὐντὰ k TE 


a. Cf. Matth. 9, 11. Mc 2, 16. Le 15, 2 b. Cf. Mc 16, 19 


c. Cf. Jn 1, 3 d. Mc 6, 3. Cf. Matth. 13, 55 c. Cf. Matth. 
13, 55. Le 4, 22. Jn 6, 42 f. Jn 4, 24 g. Cf. Act. 2, 5 
h. Cf. Dan. 2, 33. Pa. 2, 8-9. Apec. 2, 27 1. Cf. Matth. 11, 19. 


Le 7, 34 j. Cf. Matth. 8, 24. Mc 4, 38 k. Cf. Le 22, 44 


Cat - E FQ D Or 30 - A*B*YO*C* 
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Mais peut-étre dira-t-on : « Ce n'est pas la méme chose 
de l'avoir vu alors, lui, corporellement, ou d'entendre seule- 
ment aujourd'hui ses paroles et de recevoir un enseignement 
sur lui et sur son Royaume. > Et moi je vous le dis : sûre- 
ment ce n'est pas la méme chose maintenant qu'alors, — 
mais (la situation de) maintenant, du présent, est beaucoup 
plus belle, et nous conduit plus facilement à une plus grande 
foi et certitude, que le fait méme de l'avoir alors vu et 
entendu corporellement ! Alors en effet c'était un homme 
qui apparaissait aux Juifs ingrats, un homme de rien, mais 
maintenant c'est un Dieu qui nous est préché, un Dieu 
véritable. Alors il fréquentait corporellement les publicains 
et les pécheurs et mangeait avec eux*, maintenant il est 
assis à la droite de Dieub son Pére, sans s'étre jamais nulle 
part séparé de lui ; c'est lui — croyons-nous — qui nourrit 
le monde entier, et sans lui — disons-nous — rien ne se fait®, 
si du moins nous croyons. Alors tous jusqu'au dernier 
disaient de lui avec mépris : a N'est-ce pas lui le fils de 
Maried et du charpentier Joseph’? >, maintenant les rois et 
les chefs l'adorent comme Fils du Dieu véritable et vrai 
Dieu, et il a glorifié et il glorifie ceux qui l'adorent en 
esprit et en vérité' — méme s'il les corrige souvent quand 
ils péchent —, en les rendant, par-dessus toutes les nations 
qui sont sous le ciel», de fer au lieu de terreh. Alors, comme 
nimporte quel homme, il passait pour corruptible et 
mortel, et c'était une affaire, — dans ce corps humain 
oü sans changement et sans altération il avait, Dieu sans- 
forme et invisible, pris forme en se montrant totalement 
homme, sans rien offrir d'autre au regard que les autres 


hommes, mais mangeant, buvant et dormant*, suant*, 


18 μόνων F U 20 ἰσον >0% 22 πλείονα καὶ πληροφορίαν : καὶ πλη- 
рофоріау μείζονα EQ || 23 τὸ > Е || 24 μὲν > O* || 30 εἰ δὲ καὶ : οἱ δὲ 
καὶ E D οὐδέ FQ οὐδε C* || kai' > (;*ao (ser> c*.jj y 31 01}x Q | 3 
Tob ^ F U vóv D || 37 ол'оорауоу D ὑπὸ τὸν οὐρανόν сей. | 
δστρχκίνου F | 39 καὶ Өупто > O* | τῳ (σώματι + Or. 
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και κοπιώντα * ҡап τὰ ἁνορώπινα πάντα πλήν αμαρτία b 
ποιούντα, τὸν τοιούτον ἐπιγνώναι και πιστεῦσαι εἶναι Ogóv, 
τὸν τὸν οὐρανόν αὐτὸν και τὴν γην και τὰ ἐν αὗτοι πάντα 
ποιήσαντα f. 

Διά yàp τούτο καὶ τὸν Πέτρον εἰπόντα ὅτι ' < Σὺ εἰ ὁ 
Yi τοῦ Θεοῦ τοῦ ζώντο d > ἐμακάρισεν ὁ Δεσπότη 
εἰπὸν ' «Μακάριο εἰ, Σιμµών рар ᾿Ιωνὰἁ, οτι σαρξ καὶ 
αἱμα οὐκ ἀπεκὰλυψὲ σοι -- ταῦτα δηλονότι ἰδειν καὶ εἰπειν --, 
ἀλλ᾽ ὁ Πατήρ μου ὁ ἐν тої οὐρανοῖ :. > "ωστε ὁ νῦν 
ἀκούων αὐτοὺ διὰ τῶν αγίων Εὐαγγελίων καθ᾽’ ἑκάστην 
βοώντο καὶ τὸ τοῦ εὐλογημένου Потро αὐτοῦ θέλημα 


διαγγέλλοντο , καὶ μὴ φόβω καὶ τρόμω ὑπακούων ' αὐτοῦ 
καὶ φυλάττων τὰ лор αὑτοῦ προστασσόµενα. οὐδέ τότε, εἰ 
тарту καὶ εκείνον αὐτὸν ἐθεάσατο καὶ διδάσκοντα ἤκουσε, 


πιστεῦσαι аото блош ἠνέσχετο àv ' δέο μὴ καὶ παντάπασιν 
ἁπιστησα, ὦ ἀντίθεον αὑτὸν καὶ οὐ Θεὸν αληθινόν λογι- 
σάμενο , ἐβλασφήμησε. 

Καὶ ταῦτα μὲν οι πάντη τῶν ἁλλων παχύτεροι. Ті δὲ οἱ 
τούτων σεμνότεροι ; « Ei ἡμεν, φησίν, £v тої χρόνοι τῶν 
αγίων πατέρων, ἠγωνισάμεθα àv καὶ ἡμεῖ . Βλέποντε γὰρ 
τὴν ἀγαθήν αὐτῶν πολιτείαν καὶ τού ἀγῶνα αὐτῶν, 
ἐζηλώσαμεν àv αὐτού . Νυνὶ δὲ μετὰ ραθύμων καὶ ἁμελών 
συναναστρεφόμενοι, συναπαγόμεθα τούτοι καὶ ἁβουλήτω 
συναπολλύμεθα >, — ἀγνοοῦντε, ὦ &iKÓ , καὶ αὐτοὶ οτι ἐν 
λιμένι μᾶλλον nusi ὑπέρ εκείνου ἐσμέν. Ἐν тої χρόνοι 
TOV πατέρων ἡμών πολλαὶ — ἀκουέτωσαν καὶ οὗτοι ! — 


αιρέσει ὑπηρχον, πολλοί ψευδόχριστοι », πολλοί χριστοκάπη- 


а. Cf.Jn 4,6  b.Cf. Héb.4,15 c. Cf. Ac. 4,24 d. Matth. 
16, 16 e. Matth. 16, 17 f. Cf. Éphós. 6, 5 g. Cf. Matth. 
24, 24. Mc 13, 22 


E FQ D Cat 30 — A’B*YO*C: 


44-45 κοπιώντα -- ποιοῦντα : κοπιοῦντα ΑΞ | 44 πλὴν αμαρτία > 
Y 1 45 Θεὸν εἰναι co FQ | 46 αὐτὸν > С? | 50 εἴ 4- σὺ E || 51 δηλονότι 
εἰπεῖν καὶ ideiv co Q εἰπεῖν δηλονότι καὶ Ιδεῖν eo Е | 53 ayiov > E | 
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se fatiguant* et accomplissant, sauf le péchéb, toutes les 
actions humaines --, c'était une affaire de le reconnaitre 
dans ces conditions et de croire qu'il était Dieu, celui qui 
a fait le ciel meme, la terre et tout ce qu'ils enferment*. 
C'est en effet pour cette raison que Pierre ayant dit 
a Tu es le Fils du Dieu vivant*! >, le Maître le déclara bien- 
heureux en disant : «Tu es bienheureux, Simon Bar Jona, 
car ce ne sont pas la chair et le sang qui te l'ont révélé — 
c'esb-à-dire te l'ont fait voir et dire —, mais mon Père qui 
est dans les cicux&.» De la sorte, celui qui maintenant 
l'écoute proclamer chaque jour par les saints évangiles et 
annoncer la volonté de son Pére béni, mais sans lui obéir 
avec crainte et tremblement* ni observer ce qu'il prescrit, 
n'aurait pas davantage alors, s'il avait été présent et 


lavait lui-méme vu et entendu précher, à aucun prix, 


accepté de croire en lui. ll y a méme des risques que, dans 
sa totale incrédulité, le jugeant ennemi de Dieu — au lieu 
de Dieu véritable -, il l'aurait blasphémé. 


Voilà ce que (disent) les gens à tous 

des tempsl passés ё^агаѕ Ies Plus P^siers : et ceux qui 
sont plus religieux? «Si nous avions 

vécu, disent-ils, du temps des saints Péres, nous aurions 
combattu nous aussi. Car au spectacle de leur belle conduite 
et de leurs combats, nous les aurions enviés : au lieu qu'à 
présent, à force de fréquenter des paresseux et des négli- 
gents, nous sommes entraînés avec eux et sans le vouloir 
nous nous perdons ensemble» — ignorant eux aussi, 
apparemment, que c'est nous, bien plutót que ceux de 
jadis, qui sommes dans le port. Qu'ils écoutent donc à leur 
tour : du temps de nos Péres, nombreuses étaient les 


hérésies, nombreux les faux christs», nombreux les trafi- 


55 одто F | 56 προσταττόμενα D Or (| 58 aóvo > ЕО | óéo + δὲ E | 
xal > ΟὟ y 68 πατέρων + ἡμών F || 66 ἑπαναστρεφόμενοι E || ἁδουλή- 
"w + συναναστρεφόμµενοι συναπαγόµεοα τούτοι καὶ ἁβουλήτω C*. 
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λοι, πολλοὶ ψευδαπόστολοι *, πολλοί ἦσαν φευδοδιδἁἀσκαλοιῦ, 
παρρησία τα τοῦ πονηρούὺ ζιζάνια περιϊόντε και олгіроуте ° 
και πολλού TOi ғкаотоу συνήρπασαν λόγοι . ἐξαπατήσαντε 
αὐτοὺ , καὶ αὐτῶν τὰ ψυχὰ ἁπωλείφ παρέπεμψαν. 

Καὶ τοῦτο ἐκ тозу τοῦ ἁγίου πατρὸ ημών Εὐθυμίου kai 
Αντωνίου καὶ Хара βίων ἀληθέ εἰναι εὑρήσετε. Γέγραπται 
γὰρ τον ᾿Αντώνιον τότε λαμπροτέραν στολὴν ὑπέρ τὴν 
συνήθη ἐνδυσάμενον καὶ ἐπὶ τόπου ὑψηλοῦ ἀνελθόντα 
φανερώσαι εαυτόν καὶ ἐπιδείξασθαι, iva ἐμφανἠ γεγονώ 
πάντω ὑπὸ TOV αιρετικών κρατηθἠ καὶ ἁναιρεθή ' εἰ οὖν 
μὴ ñv διωγμὀ . οὐκ αν τοῦτο ἐποίησεν. Ermi δὲ τη γεννήσει 
τοῦ αγίου латро ἡμών Ευθυμίου, οὐ γέγραπται εὐθυμίαν 
τηνικαῦτα πρυτανευθηναι rai ἐκκλησίαι παρὰ Θεοῦ, тоу 
διωγμῶν δηλονότι τότε καταπαυθέντων καὶ τῶν αιρέσεων ; 
Ἐπί бе то τέλει τοῦ ὁσιου πατρὀ uwv Σάβα οὐκ ακοὺετε 
όσα ὑπὲρ τῶν ἐκκλησιῶν καὶ κατὰ TOV τότε αιρέσεων 


ἠγωνίσατο, καὶ ὁσοι τότε τῶν μοναχῶν τοῖ αἱρετικοῖ 


a. Cf. П Cor. П, 13 b. Cf. H Pierre 2, I ο. Cf. Mattb. 
13, 25 


Cat — E FQ D Or 30 = A*B*YO*G* 


71 πολλοί ψευδαπόστολοι ante 70 πολλοί ψευδόχριστοι transp. E | 
73 πολλοὺ Cat Οὔ : πολλού С* πολλοῖ A*B*Y || 75 ἁγιου > Οὔ 11 
75-76 ᾽Αντωνίου καὶ Εὐθυμίου co D Or 76 Σάββα FQ Y [| ἀληθὼ 
F U εὑρήσεσαι E | 82 ἁγίου D Ог; > cet. ‘| οὐ γἐγραπται εὐθυμίαν > 
E I 85 Σάββα FQ Y. 


1. Comme nous le savons par S. Athanase, S. Antoine quitta le 
désert et so rendit à Alexandrie en 311 pendant la persécution de 
Maximin, désirant étre martyrisé pour le Christ (Vie, 46, PG 26, 
909 B-912 B). Malgré ses efforts pour se faire remarquer (il lava ses 
vêtements et monta sur une hauteur : πλῦναι τὸν ἐπενδύτην καὶ 
τη ἐξη ἐμπροσθεν ἐφ᾽ ὑψηλοῦ στήναι καὶ φαίνεσθαι τῳ ἠγεμόν" 
λαμπρὸν, ibid., 912 A), los autorités ne le touchërent pas et il revint 
dans son désert à la fin de la persécution. Il se rendit uno seconde 
fois à Alexandrie vers la fin de sa vie, en 354-355, à la demande de 
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quants du Christ, nombreux les faux apôtres-, nombreux 
les faux maîtres*, qui en toute confiance circulaient en 
semant livraie du Malin®, capturant et égarant par leurs 
paroles des (victimes) nombreuses dont ils envoyaient les 
ámes à la perdition. 

Que telle est bien la réalité, vous le constaterez dans les 75 
Vies de notre Père saint Euthyme, d'/Antoine, de Sabas 
il est écrit en effet que jadis Antoine, vétu d'un habit plus 
beau que d'habitude, monta sur une hauteur oü il se 
montra et se produisit, sürement pour étre bien en vue et 
se faire arrêter et tuer par les hérétiques : ce qu'il n'eüt 80 
pas fait s'il n'y avait pas eu de persécutionl. А propos 
de la naissance de notre Pére saint Euthyme, n'est-il pas 


écrit qu'à ce moment-là la joie fut accordée par Dieu aux 
Eglises, en ce sens qu'alors prirent fin les persécutions et 


les hérésies2? A propos de la mort de notre bienheureux 85 


Pére Sabas, n'entendez-vous pas (lire) combien de combats 


il avait soutenus pour les Eglises contre les hérésies du 


temps, et combien de moines alors se laissérent entraîner 


S. Athanase pour combattre les ariens (Vie, 69, ibid., 941 AD). 
Bien que Syméon parle ici de la persécution des « hérétiques », la 
comparaison des textes « habit plus beau », etc., montre clairement 
qu'il a on vue la persécution de Maximin et non les disputes avec les 
ariens. Il est intéressant de noter que, dans la Cal. 20, 37, Syméon 
caractérise aussi le temps des persécutions paiennes comme une 
époque <où sévissaient les hérésies · (ἐπικρατουσώυ тоу αἱρέσεωυ) : 
« persécuteur » ес. hérétique > étaient pour Syméon à peu près la 
méme chose. 

2. La naissance d'Eulhymc (cf. T. IL, p. 23, n. 1) précéda de 
quelques mois la mort violente de l'empereur arien Valens (9 aoót 
377 à Adrianopolis), qui mit fin à la longue persécution de plus do 
quarante ans exercée contre l'Églisc par les ariens et les paiens. Cet 
heureux changement fut annoncé aux parents d'Euthyme au moment 
de sa naissance dans une vision : Ευθυμείτε, ευθυμεῖτε | боо үйр 
χεχἀάρισται ὑμιυ ὃ Θεδ τταΐδα εὐθυμία φερώνυμου, ὅτι τη γεννήσει 
αὐτοῦ εὐθυμίου Tai ἑαυτοῦ ἐκκλησίαι δωρήσεται (Vie de S. Euthyme, 
ch. 2, p. 9, 6-8, éd. Ed. Schwartz, Kyrillos von Skylhopolis (Texte 
und Untersuchungon 49, 2), 1930. 
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συναπήχθησαν ; Τὰ δὲ ἐπὶ τοῦ αγίου Στεφάνου τοῦ Νέου 
γεγονότα, Ti οὐ διωγμοὺὐ βαρυτάτου καὶ χαλεποὺὐ ὑπῆρχον ; 
*H οὐκ ἐννοεῖτε τὸν τότε γεγονότα χειμώνα kai τὸν ὑπερβάλ- 
λοντα σάλον τῶν μοναχῶν ; Ті бе πειρῶμαι τὰ πάντα 
διεξελθεῖν ; "Οταν γὰρ προ τούτων ἀναμνημονεύσω τῶν επἰ 
του μεγάλου Βασιλείου γεγονότων, O ὁ μέγα διηγείται 
Γρηγόριο, καὶ τῶν ἐπὶ τοὺ χρυσορρήμονο Ἰωάννου καὶ 
τῶν καθεξἠ πατέρων ἁγιων, αὐτό τε ἐγώ ἐμαυτόν ταλανἰζω 
καὶ TOD ταῦτα шП) ἁἀναλογιζομένου κατελεώ. Οὐ γὰρ 
ακριβώ ἐπίστανται ὅτι Ола ὁ παρελθών χρόνο δεινότερο 
ЛУ καὶ тоу ζιζανίων του πονηροῦ : πεπλησμένο ἀναφανδόν. 

"Оро ооу, εἰ καὶ δεινὰ τὰ παρεληλυθότα, αλλὰ καὶ убу 
ἔχει πολλού ὁ βίο ŒIPETIKOÙ , πολλού λύκου , ἀσπίδα 
καὶ OPEL συναναστρεφομένου ἡμῖν. πλὴν οὐκ ἐχοντα 
ἐξουσίαν τινὰ καθ᾽’ nucovb, ἀλλ᾽ οἷον ὑπὸ νύκτα εἰσίν οἱ 
τοιούτοι τὴ πονηριὰ αὐτῶν ' καὶ тоо μὲν συνερχομένου 
καὶ ὑπὸ то окото γινομένου αὐτῶν ἁρπὰζουσί τε καὶ 
κατεσθίουσι, тої δέ ἐν то φωτὶ περιπατοῦσις тоу θείων 
Γραφῶν καὶ τὴ обо πορευομένοι τῶν ἐντολών TOD OEoùd* 
οὐδέ προσυπαντήσαι τολμῶσιν, ἀλλα καὶ διερχομένου 


ἰδόντε бло τοὺ προσώπου αὐτῶν W оло лоро φεύγουσι : 


a. Cf. Matth. 13. 38 b. Cf. Jn 19, 11 c. I Jn 1, 7. Cf. Ps. 
118, 105. Etc. d. Cf. Bar. 4, 13 c. Cf. Ps. 67, 2-3 


Cat - E FQ D Ог 30 = A*D*YO*C. 


89 τὶ ob ^ Q; 89 βαρυτάτου καὶ χαλεπού : χαλεπού καὶ (καὶ χαλεπούὺ 
A*) βαρυτάτου co D Or | ὑπηρχεν A* [| 90 τότε » FQ || 95 αγίων 
πατέρων co E || 96 uñ Cat O* : μοι cet. | 100 ὁ βίο πολλοὺ oo A* || 
101-102 gl. Ора O*«| 104 καὶ! > O* || τοῦ σκότου F || 106 πορευο- 
μένου E | 107 καὶ > Or. 


1. Surles discussions origénistes qui ont provoqué tant de troubles 
parmi les moines de Palestine aprés la mort de S. Sabas (5 décembre 
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par les hérétiques1? Ce qui s'est passé du temps de saint 
Étienne le Jeune, est-ce que ce ne fut pas une persécution 
extrêmement dure et sévére2? Ne faites-vous pas attention 
à la tempête qui sévit alors, à l'ouragan déchainé contre les 
moines? A quoi bon tenter d'énumérer tous (les exemples)? 
Oui, quand, en remontant plus haut, je rappelle à ma 
mémoire l'histoire de Basile le Grand comme la raconte 
Grégoire le Grand3, celles de Jean aux paroles d'or4 et des 
autres Péres saints à leursuite, je me ravale moi-méme dans 
ma misére ; quant à ceux qui n'en font point de cas, je les 
prends en pitié, de ne pas voir à l'évidence que le temps 
passé dans sa totalité a été plus terrible que le présent et 
manifestement empli de l'ivraie du Méchant». 

П reste pourtant, si terrible qu'ait été le passé, que 
maintenant aussi la vie montre bien des hérétiques, bien 
des loups, des vipéres et des serpents mélés à notre exis- 
tence, cependant dépourvus de tout pouvoir contre 
ποις! ; mais ces gens sont pour ainsi dire cachés par la 
nuit de leur méchanceté : qui fait route avec eux et pénètre 
dans leur obscurité est par eux saisi et dévoré mais, devant 
qui marche à la lumière) des divines Écritures et suit la 
voie des commandements de Dicud, ils n'osent méme pas 
faire face, et rien qu'en le voyant passer, ils fuient devant 


son visage comme devant le feu*. 


532), voir les détails dans la Vie de S. Sabas, c. 84-90 (Schwartz, 
p. 189-200). 

2. Étienno le Jeune, moine du Mont Saint-Auxonce, fut martyrisé 
en 764 sous l'empereur Constantin V Copronyme pour la vénération 
des saintes imagos (féte le 28 novembre). Sa vie a été écrite on 808 
par lo diacre Étienne de Constantinople (PG 100, 1069 A - 1185 D). 

3. Dans VÉloge funéraire de Basile le Grand (Grégoire de 
Nazianze, Or. 43, PG 36, 493-605). 

4. Syméon a probablement en vue le Dialogue do Pallade, 
évéque d'Hélénopolis (mort avant 431), sur la vie de. S. Jean (écrit 
en 408. Éd. : P. R. Coleman-Norton, Cambridge 1928). 
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Tiva οὖν ора ὑπενοήσατε εἰπβιν µε αιρετικού ; Mn τού 
ἀρνουμένου τὸν Ὑιόν του Θεοὺ; Mñ тоо βλασφημούντα 
εἰ τὸ "Αγιον Πνεύμα καὶ λέγοντα μὴ εἰναι τούτο Θεόν ; 
Mr vob μείζονα λέγοντα тоо Υιού τὸν Πατέρα ; Μὴ τού 
τὴν Τριάδα εἰ ἐνάδα συγχέοντα ἡ τὸν ἑνα Θεὸν εἰ τρει 
0zob διατέμνοντα ; Mñ τοὺ Yióv μὲν εἶναι тоо Θεού τὸν 
Χριστὸν λέγοντα , ἐκ γυναικὀ δὲ λαβεῖν τὴν σάρκα τούτον 
μὴ πιστεύοντα ; Μὴ τού σάρκα μὲν αὐτόν ἀναλαβεῖν, 
алла άψυχον φλυαροῦντα ; М τοὺ ἐμψυχον μὲν ταὐτην, 
о ov ἀνθρωπον, οὐχ éva бе κατὰ τὴν ὑπόστασιν τὸν 
Yidv τοὺ Θεού, τὸν καὶ Ὑιὸν τὴ Θεοτόκου Μαρία χρημα- 


τίσαντα, Θεὸν εἶναι λέγοντα, ἀλλ᾽ εἰ δὺο vioù τὸν ενα 


Cat = E FQ D Or 30 = A.B. YO*O* 


109 àpa > FQ || 109-110 gl. "Opa Dm« || 111 τὸ Πνεύμα τὸ "Αγιον 
D 1112 μείζονα > Q | 113 εἰ ἐνάδα > Q | ἡ: uj Q uñ τοὺ Е || 114 
TOU : τὸν D || 115 λέγοντα : ονομάζοντα D Or || λαβεῖν τὴν σάρκα 
τούτον (τούτον > Б) : τούτον τὴν σάρκα λαδεῖνοο Г) Or || 116 αὐτὸν > 
O*C* J 117 ἀλλ᾽ A*YO*C* | 117 μὲν > Or || 119 καὶ τὸν oo Y | 
Μαρία > FQ. 


1. Syméon énumère ici une série d'hérésies, aux erreurs des- 
quelles il fait allusion sans les nommer. Il se base probablement, 
et encore de mémoire, sur une liste courante d'hérésies, comme celle 
que donne S. Jean Damascéne (PG 94, 677-780). П n'est pas toujours 
possible d'identifier exactement les allusions trop générales. Les 
premiers hérétiques qu'il nomme sont probablement les anoméens 
ou cunomiens (Hérésie 76 chez S. Jean Damascéne, ibid., 725 AB). 

2. Les pneumatomaques (πνευματομάχοι) qui, tout en admettant 
la divinité du Christ, niaient celle de l'Esprit-Salnt. Hérésie du 
iv' siécle dont Macédonius, archevéque de Constantinople (342-348), 
était considéré comme le chef, elle fut condamnée au Deuxiéme 
Concile Œcuménique, à Constantinople, en 381. Cataloguée comme 
soixante-quatorziéme hérésie dans la liste de S. Jean Damascéne 
(ibid., 724 A). 

3. Probablement les semi-ariens. Ils n'affirmaient pas, comme 
Arius, que le Fils était créé du néant, mais ils n'acceptaient pas sa 
consubstantialité avec le Pére. Opinion trés répandue en Orient 
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Qui supposiez-vous donc que j'ap- 
Hérétiques 


autrefois pelle hérétiques? ceux qui renient le 


Fils de Dieul? ceux qui blasphëment 
contre le Saint-Espriten disant qu’il n'est pas Dieu*? ceux 
qui disent que le Père est plus grand que le Fils3? ceux qui 
confondent la Trinité dans l'unité ou divisent le Dieu 
unique en trois dieux4? ceux qui disent que le Christ est 
bien le Fils de Dieu, mais ne croient pas qu'il a pris chair 
d'une femme5? ceux qui divaguent ainsi : il a bien assumé 
une chair, mais une chair sans âme- ? ceux qui disent qu'elle 
était bien animée, comme (celle dun homme complet, 
mais que le Fils de Dieu, qui est aussi Fils de Marie, Mère 


de Dieu, n'est pas un seul Dieu selon l'hypostase, et qui 


entre le Premier et le Deuxiéme Conciles, mais combattue par les 
orthodoxes (Athanase, les Cappadociens, etc.). Soixante-treizième 
hérésie de la liste de S. Jean Damascéne (ibid., 721 B). 

4. C'étaient les sabcllions, hérétiques du ni- siècle, qui confon- 
daient les Personnes de la Trinité et les considéraient comme de 
simples manifestations d'une Divinité unique (soixante-deuxiéme 
hérésie dans la liste de S. Jean Damascéne, ibid., 713 B). Quant à 
ceux qui divisaient le Dieu unique en trois dieux, c'étaient d'abord 
les ariens qui niaient l'unité de substance entre les trois Personnes 
de la Trinité. Ensuite, et d'une maniére plus explicite, les trilhéistos 
(τριθεἰται), partisans de Jean Philopon, philosophe aristotélicien 
et écrivain monophysite du vi* siécle, qui enseignait qu'il y a trois 
essences dans la Trinité. S. Jean Damascéne les mentionne dans son 
ouvrage (83* hérésie, ibid., 744 AB). 

5. H s'agit de certains des tenants de l'hérésie apollinarienne 
(partisans d'Apollinaire de Laodicée, 310-390), qui «niaient que le 
Christ assuma la chair d'une chair créée, c'est-à-dire de Marie » 
(S. Jean Damascène, 77% hérésie, ibid., 728 A). Ou bien il s'agit 
plutdt des sectateurs d'Eutychés, fondateur du monophysisme 
extréme, condamné au Concile do Constantinople en 448 et au Concile 
de Chalcédoine en 451. D'aprés S. Jean Damascéne, les eutychiens 
*niaient que notre Seigneur Jésus-Christ avait assumé la chair 
de la Sainte Vierge Mario » (82: hérésie, ibid., 740 AB). 

6. Probablement, une autre tendance dos apolllnariens. D’après 
S. Jean Damascène «Ils niaient qu'il avait assumé l'áme * (77. hérésie, 
ibid., 728 A). 
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Χριστὸν διατέµνοντα ; ᾿Αλλὰ ur τοὺ то ἀνάρχφ Πατρὶ 
αρχήν περιγράφοντα καὶ τὸ « TIIv, ὅτε οὐκ ñv > λέγοντα ; 
"H τοὺ τον Πατέρα μεν ἀναρχον, τὸν δὲ Υιόν, ὦ εξ αὑτοῦ 
γεννηθέντα, ἀρχὴν μετὰ τινα χρόνον λαοεῖν ὦ κτίσμα, 
како και νοοῦντα και δογµατίζοντα ; — Οὐκ ñv yàp ποτὲ, 
φησἰν, ὁ Πατὴρ uñ συνόντο αὑτω τοῦ Υἱοῦ: και по 
Πατήρ ὁ ἁπαι ὀνομασΟήσεται ; — ᾿Αλλὰ ur τοὺ ἁλλον μὲν 
τὸν παθόντα, ἀλλον δὲ εἶναι τὸν ἀναστάντα κηρύττοντα ; 
"Απαγε | Οὐδένα τούτων σοι των ασεβὼν καὶ ἀθέων, οὐδέ 
των ἁλλων αιρέσεων τινα λέγω, των ὦ OKÓTO μὲν φανέντων, 
ὑπό δὲ των τότε λαμψάντων ayiov πατέρων ἐξαφανισθέντων. 
Ἐπὶ τοσοῦτον γὰρ ἡ χάρι τοῦ Παναγίου Πνεύματο 
ἐλαμφε δι αὐτῶν καὶ των εἰρημένων αιρέσεων τὸ окото 
ἐδίωξεν, оті καὶ μέχρι τοῦ VÜV τὰ θεόπνευστα αὐτῶν συγγρὰμ- 
ματα λάμπουσιν ὑπέρ ἡλίου αὐγὰ, o μηδέ τολμὰν αὐτοῖ 
τινα ἀντιφΟέγγεσοαι. 

Άλλα περὶ εκείνων λέγω καὶ εκείνου ὑνομάζω αιρετικοὺ , 
TOD λέγοντα μὴ eivai τινα ἐν тої καθ᾽ ημὰ χρόνοι καὶ 
ἐν μέσω ἡμὼν τὸν δυνάμενον φυλάξαι τὰ εὐαγγέλικα 


ἐντολὰ καὶ κατὰ TOD ἁγιου γενέσθαι πατέρα : πρῶτον μὲν 


πάντων πιστὸν καὶ πρακτικὸν — διὰ yàp τῶν ἐργων ἡ тісті 
Cal = E FQ D Or 30 = AaB*YO*C* 
123 μὲν » F U 125 Οὐκ: [[—J] C* > FQ O* [| 126 καὶ [тоб + Ог | 


127 ó > F j| 128 εἰναι > F O* || 131 πατέρων > F | 132 "Αγίου E ΟὟ] 
133 ἐζέλαμψε FQ | 134 ovyypauuara > E 135-136 τινα αὐτοῖ co D 
Or[| 136 ἀντιφοέγξασύαι E | 137-149 gl. “Ороиғу πἀντε οι εἰ то 


катокріугіу πρὀχειροι Е» | 138 καὶ > F | 140 φωνὰ ἠγουν τὰ 
[ἐντολὰ + А* || 141 και > F. 


1. Syméon expose ici la doctrine christologique de Nestorius, 
qui a été condamné au Troisième Concile Œcuménique d’Éphèse 
en 431 pour avoir divisé le Christ unique en deux Fils et deux 
hypostases (S. Jean Damascene, 81- hérésie, PG 94, 737 C-740 A). 

2. On peut se demander quels étaient ces hérétiques dont Syméon 
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divisent en deux fils l'unique Christl? ou bien ceux qui 
assignent un commencement au Pére sans commencement 
et qui disent : « Il y eut un temps oü il n'était pas »2? ou 
ceux pour qui le Pére est bien sans commencement, mais 
le Fils, en tant qu'engendré par lui, comme une créature, 
a commencé au bout d'un certain temps? — opinion 
perverse et perverse doctrine : «car jamais, est-il dit, ne 
fut le Pére, sans qu'avec lui füt aussi le Fils : comment 
nommerait-on Père celui qui n'aurait pas d'enfant3?» — 
Ou encore ceux qui proclament qu'autre est celui qui a 
souffert, autre celui qui est ressuscité4? Jamais de la vie. 
Ce n'est d'aucun de tous ces impies et athées que je te parle, 
ni d'aucune des autres hérésies qui ont apparu comme les 
ténèbres, mais qu'ont fait disparaître les saints Pères qui 
ont alors brillé. Car la gráce de l'Esprit trés Saint a si bien 
brillé par eux et chassé les ténébres des dites hérésies — 
eux dont maintenant encore les traités divinement inspirés 
brillent plus que les rayons du soleil —, que nul n'oserait 


seulement les contredire. 


La nouvelle hérésie : Mais voici ceux dontjC Park el à P" 
se croire Incapable je donne le nom d'hérétiques : ceux qui 


d'observer l'évangile disent qu'il n'v a personne, à notre 


comme les Anciens , Je. j 2 : 
époque, au milieu de nous, qui puisse 


observer les commandements évangéliques et se rendre 
conforme aux saints Péres ; avant tout, qui soit croyant 


et pratiquant — car c'est aux œuvres que se montre la 


parle ici et qui, selon lui, assignaient un commencement au Pére. 
L'expression qu'il leur attribue < Il y eut un temps où il n'était pas > 
ótait appliquée par les ariens au Fils, et non au Pére comme Syméon 
semble le dire. Cf. Athaxasr, Contra Arianos, 1, 11 (PG 26, 33 C). 

3. Syméon vise ici les ariens et répéte contre eux les arguments 
de S. Athanase. Cf. aussi οὐ γὰρ ñv ὅτε àAoyo Ду, οὐδέ ñv οὐ Πατὴρ 
(Gr égoirb de Ναζιανζβ, Or. Theol. 3, 17 (PG 36, 97 A). 

4. H s’agit vraisemblablement de quelque secte gnostlque à 
tendances docétiques. 
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δείκνυται:. о бій тоо ἐσόπτρου ñ TOU προσώπου ἐμφέρεια —, 
ἐπειτα θεωρητικὠτατὸν τε ороо καὶ θεόπτην, ἐν то φωτισ- 
θήναι δηλαδή καὶ λαβειν Πνεύμα "Αγιον καὶ δι αὐτοὺ τον 
Ὑιὸν σὺν τω Πατρὶ κατιδεῖν. ΟΙ τοίνυν τούτο αδύνατον 
εἶναι λέγοντε οὐ µερικἠν τινα αἰρεσιν κέκτηνται, ἀλλα 
πάσα , εἰ οἷόν τε εἰπειν, Ф ταύτη πὰσα ἐκεῖνα τη 
ἀσεβεία καὶ τη τη βλασφημία ὑπερβολὴ ὑπεραιρούση 
καὶ καλυπτούση . Ὁ τούτο λέγων ἀνατρέπει πάσα τὰ 
θεία Графа . Ει μάτην, οἶμαι, λέγει ὁ μάταιο το ἁγιον 
ἁρτι λέγεσθαι Εὐαγγέλιον, ει μάτην τὰ тоо Μεγάλου 
Βασιλείου καὶ тоу λοιπῶν Ἱερέων καὶ ὁσιων πατέρων 
ημῶν ypapà ἀναγινώσκεσθαι ἡ καὶ γραφήναι διαμαρ- 
τύρεται. Ei οὖν à ὁ Θεὸ λέγει και πάντε οἱ ἁγιοι πρῶτον 
реу ἁπαντα ἐπραξαν, citra καὶ γράψαντε ει νουθεσίαν 
ημώνῦ κατέλιπον, ἀδύνατον ἡμιν ἐργω ταῦτα ποιήσαι kai 
ἀπαραλείπτω φυλάξαι, ті οτι καὶ τότε εκεἰνοι κοπιάσαντε 
έγραψαν καὶ убу ἐπὶ ἐκκλησία ἀναγινώσκονται ; Oi ταῦτα 
λέγοντε τον ουρανὀν, ὃν ὁ Χριστό "uiv ἠνοιξε, κλεἰουσιῶ 
καὶ τὴν лро ἐκεῖνον ἀνοδον, ἠν αὐτό ÉKEIVO ἡμιν 
ἐνεκαίνισε 5, διακόπτουσιν. "Ανωθεν үйр εκείνου τοῦ ἐττι 
πάντων Θεού * лро τη πύλη oiovei тоо οὐρανού ἱσταμένου 
καὶ διακύπτοντο καὶ ὑπὸ τῶν πιστῶν δρωμένου καὶ διὰ 
тоо αγίου Ευαγγελίου βοώντο καὶ λλέγοντο * < AEDTE лро µε 
πάντε οἱ κοπιώντε καὶ πεφορτισμένοι κἀγὼ ἀναπαύσω 
bua '», οἱ αντἰθεοι οὗτοι ἡ, μάλλον εἰπειν, ἀντἰχριστοὶ 


λέγουσιν: «᾿Αδύνατον τούτο, ἁδύνατον ! » 


a. Cf. Jac. 2, 18 b. Cf. I Cor. 10, П c. Cf. Matth. 23, 13 
d. Cf. Héb. 10, 19-20 e. Cf. Rom. 9, 5 f. Matth. 11, 28 


Cat = E FQ D Or 30 = A*B*YO#C-: 


142 ἡ Too προσώπου > ΛΞ | 145 ΟΙ; ΕΙ D*@ | 147 &xeiva > ΟὟ} 
148 τὴ Cal O* : > cet. || ὑπερδολη > FQ || 150 καὶ [λέγει + Y | τὸ 
ἁγιον ^ Οὔ Ι 152 λοιπών : ἄλλων O* || 154 oi^ E | 155 ἐπραξαν 
ἁπαντα oo Οὔ | 156 κατέλιπον > 0% || ταῦτα ἐργφ 9 0% || 157-158 
ті — ἀναγινώσκονται > Е | 157 ἐκεῖνοι > F || 159-167 gl. Τούτα 
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foi*, comme dans le miroir les traits du visage — ; ensuite, 
grand contemplatif en móme temps que voyant-Dieu, — 
ce que l'on devient en étant illuminé, en recevant l'Esprit- 
Saint et par lui en apercevant le Fils avec le Pére. Ceux 
donc qui prétendent cela impossible, ce n'est pas en une 
hérésie particulière qu'ils sont tombés, mais, si je puis 
dire, dans toutes à la fois, celle-ci les dépassant toutes par 
l'impiété εί Гехсев du blasphème, et les recouvrantl* Qui 
parle ainsi renverse toutes les divines Écritures : c'est en 
vain, — ainsi, sans doute, doit s'exprimer sa vanité -, 
qu'on récite encore le saint Évangile ; c'est en vain, assure- 
t-il, qu'on lit les textes du grand Basile et de nos autres 
Péres Saints et Hiérarques, ou méme qu'ils ont écrit. Si 
donc, ce que Dieu dit et ce que tous les Saints ont d'abord 
entiérement accompli, puis écrit et laissé pour notre ins- 
truction6, il nous est impossible de le réaliser effectivement 
et de l'observersans défaillance, à quoi bon se sont-ils alors, 
pour leur part, fatigués à l'écrire, et maintenant encore le 
lit-on à l'église? Ceux qui parlent ainsi ferment le ciel* que 
le Christ nous a ouvert et interrompent le chemin qu'il nous 
a lui-méme frayéd pour y remonter. Alors en effet que, 
là-haut, lui, Dieu au-dessus de tout., debout comme à la 
porte du ciel, se penche et que, par le saint Évangile, aux 
fidéles qui le voient, il crie ces mots : a Venez à moi vous 
tous qui étes fatigués et accablés et je vous soulagerai'», 
ces ennemis de Dieu ou pour mieux dire ces antichrists 


affirment : « C'est impossible, impossible ! » 


(Aeyov np τὸν ἁγων οἱ τηνικαῦτα ἁάρχιερει , Σέργιο ὃ πατριάρχη , 
Στέφανο ὃ τη ᾿Λλεξίνη καὶ τινβ тоу ὁμοφρόνων αὐτῶν Dm« 
159 κατελθὠν [ἠνοιξε + D Or | 160 ἡμῖν ékeivo eo FQ || 161 
àvekaivioe Or. 





1. Cf. Macairb, Epistula Magna : Тоо γὰρ ἀδύνατον ἡγουμένου 
τὴν κατδρθωσιν ταύτην διὰ του Πνεύματο ἐν ἀνοΟρώποι γἱνεσύαι 
"T! ἐστὶν ἡ ὀντω καινἠ κτίσι τη ҡабард καρδία (éd. W. Jaeger, 
p. 298, 10-12). 


145 


150 


155 


160 


165 


170 


175 


180 


185 


190 


180 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


Про οὐ εικότω ὁ Δεσπότη μεγαλοφώνω φησὶν : 
«Οὐαί ὑμῖν. γραμματεὶ καὶ papioaiot * I Οὐαί ὑμῖν, 
οδηγοἰ τυφλοὶ τυφλών”, ὅτι ὑμεῖ εἰ την βασιλείαν οὐκ 
εἰσέρχεσθες καὶ τού θέλοντα εἰσελθεῖν κωλύετε » 
Εκείνου τοὺ Ууру πενθούντα αναφανδόν накорісоуто ϐ, 
οὗτοι абоуатду φασι каб’ ἑκάστην πενθεῖν καὶ κλαίειν τινὰ. 
“Q τη αναισθησία καὶ του ἁπυλώτου στόματο , μιαρὰ 
ἐκπέμποντο κατὰ του Θεού тоо Ὑψίστου φωνὰ καὶ τὰ 
тоо Χριστού πρόβατα ποιούντο γίνεσοαι θηριάλωτα, ὑπέρ 
cov αὐτὸ ὁ Μονογενἠ Үіо τοῦ Θεού τὸ αἷμα ἑκένωσεν. 
"Όντω καλώ περὶ тоу τοιούτων ὁ θεοπάτωρ προφητεύων ' 
λέγει Δαυίδ. < Υἱοὶ ἀνθρώπων, οἱ ὀδόντε αὐτῶν олла καὶ 
βέλη > καὶ ἡ γλῶσσα αὐτῶν μάχαιρα οξεία”. > 

Διατὶ yàp, εἰπέ μοι, αδύνατον ; διὰ tivo бе άλλου O1 ἁγιοι 
ἐπί τη үп ἐλαμψαν καὶ φωστήρε ἐν κόσμωϊΐ! γεγόνασιν ; 
Ei ñv αδύνατον, οὐδ᾽ αν ἐκείνοι ταύτα κατορθώὠσαί MOTÈ 
ἠδυνήθησαν. "Άνθρωποι γὰρ ὑπηρχον κἀκεῖνοι, Go καὶ 
ἡμεῖ , καὶ οὐδὲν πλέον ἡμών ἐκέκτηντο, εἰ ий προαίρεσιν 
εἰ τὸ ἀγαθόν, σπουδήν τε καὶ ὑπομονὴν καὶ ταπείνωσιν 
καὶ ἀγάπην πρὸ τὸν Θεὸν. Тоота τοιγαροῦν κτησαι καὶ 
αὐτὸ , καὶ γενἠσεταἰ σοι πηγὴ δακρύων ἡ νυνί πετρώδη | 
ὑπάρχουσα ψυχἠ. Ei δὲ σὺ uñ θέλει Ολιβήναι καὶ στενοχω- 
pnOnvai, καν τὸ πράγμα μὴ λέγε εἶναι ἀδύνατόν. Ὁ γὰρ 


' 


τούτο λέγων ἀπαρνεῖται τὴν κἀθαρσιν ' хорі γὰρ δακρύων 


οὐκ ἠκούσθη ἁπὸ тоо αἰώνο καθαρθήναι ψυχήν тоо ρύπου 


a. Matth. 23, 13.15. Etc. b. Cf. Matth. 23, 16; 15, 14 
c. Matth. 23, 13. Cf. Le 11, 52 d. Cf. Le 11, 52. Matth. 23, 13 
e. Cf. Matth. 5, 4 f. Cf. Matth. 15, 7. Mc 7, 6 g. Ps. 56, 5 
h. Phil. 2, 15 1. Cf. Ex. 17, 6. Ps. 113, 8 j. Cf. II Cor. 4, 8 
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C'est bien à eux, naturellement, que le Maître dit en 
élevant la voix : « Malheur à vous, scribes et pharisiens* ! 
malheur à vous, guides aveugles des aveuglesb, parce que 
vous n'entrez pas vous-mémes dans le Royaume® et que 
vous empéchez ceux qui le veulent d'entrer*l. > Alors qu'il 
proclame explicitement bienheureux ceux qui sont mainte- 
nant affligés*, eux déclarent impossible à qui que ce soit 
de s'affliger chaque jour et de pleurer. Oh, quelle insensi- 
bilité, quelle bouche sans retenue qui lance ses paroles 
immondes contre le Dieu trés haut et fait des brebis du 
Christ la proie des fauves — ces brebis pour qui lui- 
méme, le Fils unique de Dieu, a versé son sang. Oui, c'est 
bien avec justice que de telles gens David, l'ancétre de 
Dieu, prophétise' en ces termes : «Les fils des hommes, 
leurs dents sont des armes et des traits, et leur langue, 
un glaive aigu*. » 


Et pourquoi donc, dis-moi, est-ce 
Ne pas refuser 
la purification 
ni les larmes saints ont-ils brille sur la terre et 


impossible? Par quel autre moyen les 


sont-ils devenus des flambeaux dans 
le mondel*? Si c'était impossible, jamais ils n'eussent pu 
y réussir : car eux aussi étaient des hommes, tout comme 
nous, et n'avaient rien de plus que nous, sinon la volonté 
(tournée) vers le bien, le zéle, la patience, l'humilité, la 
charité pour Dieu. Tout cela, acquicrs-le donc toi aussi, et 
еп toi deviendra source de larmes cette âme aujourd'hui 
de pierre*. Mais si tu refuses de souffrir langoisse et la 
détresse^, au moins ne dis pas que la chose est impossible. 
Car celui qui parle ainsi renonce à la purification : sans 
larmes, en effet, on n'a jamais, au grand jamais entendu 


dire qu'une áme ait été purifiée de la crasse du péché, 
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τὴ ἁμαρτία, τὴν μετὰ τὸ βάπτισμα ἁμαρτήσασαν. διά 
γὰρ του βαπτίσματο ἀφεῖλεν Ó Әво παν δάκρυον ало 
προσώπου: τη γη ", ἐκχέα τὸ Πνεύμα τὸ '"Ἅγιον αὑτοῦ 
πλουσίω 9 Ἀλλὰ, ὦ παρὰ τη θεἰα Γραφή ἀκήκοα, 
καὶ ἐν αὐτῶ τω βαπτίσματι ἠλικιώταί τινε βαπτιζόμενοι, 
τὴ ἐπελεύσει κατανυγέντε τοὺ Πνεύματο , ἐδάκρυσαν ' 
οὐχὶ ἐνώδυνα και επίπονα δάκρυα, ἀλλ᾽ ἐνεργεία του Αγίου 
Πνεύματο καὶ δωρεὰ τὴ ἐκείνου γλυκέα олёр uÈ, 
ἀπονητὶ πω καὶ ἀψοφητὶ διὰ тоу οφθαλμών ταῦτα κενώ- 
σαντε. ΟΙ οὖν καταξιωθέντε ποτὲ ἐν πείρα τοιούτων 
δακρύων γενέσθαι τα εἰρημένα γνωρίσουσι καὶ αληθή ταύτα 
εἶναι συμμαρτυρήσουσιν, O μοι καὶ ἡ θεολόγο συμµαρτυ- 
ρήσει φωνἠ. Φησί γὰρ ' < Προσφερέτω τι, ὁ μὲν τόδε, 
ὁ δὲ τόδε >, καὶ πολλά ἐν μέσω ἁπαριθμησάμενο , ὑστερον 
πάντων ἐβόησε ' < Πάντε δάκρυα, πάντε κάθαρσιν, πἀάντε 
ἁνάοασιν καὶ τὸ тої ἐμπροσθεν ἐπεκτείνεσθαι +. > 

MÌ τι обу διεστείλατο ἡ διεχώρισεν ἐν τούτω τῶν ἁλλων 
τινὰ , καὶ ТОТ μὲν ὦ δυνατὸν εἶναι τούτο ἐφησε, тої δὲ 
ὦ ἀδύνατον ; Μή, ὦ ὑμεῖ φάτε ἁσυνέτω — iva καὶ ἀξίω 
καθάφωμαι υμών, ἀπερίτμητοι тай καρδίαι καὶ τοῖ 
ὠσίν Í —, οτι τινὲ ελαχον φύσεω σκληρὰ καὶ οὐκ àv ποτ« 
δυνηθεῖεν κατανυγήναι καὶ κλαύσαι, τούτο καὶ ὁ μέγα 
Γρηγόριο εἰρηκε; Mñ γένοιτο ! Οὐτε φύσι ανθρώπου 


ἐστι μή φυσικὠ ἐχουσα μάλλον τὰ δάκρυα καὶ TÓ κλαίειν 


a. Is. 25,8 b. Gon. 67; 7, 4; 8, 13. Ct. Is. 25, 8 C. Cf. Tito 
3,6 d. Cf. Ps. 18, 11 ; 118, 103 e. Cf. Phil. 3, 13 f. Act. 7,51 
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quand elle a péché aprés le baptéme, car c'est par le bap- 
ёте que Dieu a ôté toute larme de la face: de la terreb, 
répandant en abondance son Esprit-Saint. Mais comme je 
lai appris de la divine Écriture, au moment du baptéme 
certains adultes que l'on baptisait ont pleuré, frappés de 
componction par l'Esprit qui survenait en eux : non des 
larmes douloureuses et pénibles, mais, par /'action et le 
don du Saint-Esprit, plus douces que le micld, coulant sans 
peine et sans bruit de leurs yeux. Ceux donc qui ont été 
dignes d'avoir un jour l'expérience de semblables larmes, 
comprendront mes paroles et rendront témoignage à leur 
vérité, comme aussi me rendra témoignage la voix du 
Théologien, quand il dit : « Que l'on offre, l'un ceci, l'autre 
cela », et qu'aprés avoir cité et énuméré bien d'(autres) 
choses finalement il s'écrie : « tous des larmes, tous la 
purification, tous (l'effort pour) s'élever et tendre à ce 
qui est en avant-l». 
Aurait-il, sur ce point, distingué ou 
inélftabiTbesoin | séParé certains parmi les autres, et 
de la vie présenté ceci aux uns comme possible, 
aux autres comme impossible? Serait- 
ce donc, comme vous étes assez insensés pour le prétendre 
— car je veux m'en prendre à vous comme vous le méritez, 
incirconcis de cœur et d'oreilles]! —, que certains aient 
reçu une nature dure et soient à jamais incapables de 
componction et de larmes2? est-ce là ce qu'a dit le grand 
Grégoire? à Dieu ne plaise ! П n'est pas vrai que la nature 


de l’homme soit naturellement moins portée vers les 


2. L'opinion de S. Jean Climaque sur ce point était, cependant, 
un peu différente : * La force de la nature est prise on considération 
par notre bon et juste Juge en toute chose et notamment dans les 
larmes. Car j'ai vu de petites gouttes, versées comme du sang avec 
beaucoup de peine, et j'ai vu des sources, versées sans aucune peine. 
Cependant, j'ai jugé celui qui fait l'effort d'aprés sa peine et non 
d'aprés ses larmes : et je pense que Dieu fait de mémo.» Scala 
Paradisi, 7, PG 88, 805 C. 
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καὶ τὸ πενθεῖν, οὐτε Ó ἁγιο OÙTO , OÙTE ÉTEDO τι των 
αγίων, τούτο εἶπεν ἡ ἐγραψεν. Ὅτι бе ἐκ φύσεω TÒ κλαἰειν 
πὰσιν ἡμῖν πρόσεστιν, αυτὰ τὰ γεννώμενα βρέφη σε διδα- 
ξάτωσαν. "Αμα yàp τω προελθεῖν τὴ γαστρὀὸ καἰπεσεῖν ἐπὶ 
τὴ үп κλαίουσι-. καὶ τούτο σημεῖον ζωὴ Tai μαίαι καὶ 
таї μητράσιν ἐνδείκνυται. Ei γὰρ uñ κλαύσει τὸ βρέφο , 
οὐδέ ζην λέγεται ` κλαύσαν δὲ δείκνυσιν αὐτόθι оті συνεχό- 
μενον ἡ φύσι ἐχει бло γεννήσεω τὸ леубо δὃδμοῦὺ καὶ τὰ 
δάκρυα. X») δὲ καὶ 6 ἁγιο πατήρ ἡμῶν ἐλεγε Συμεών ὃ 
Στουδιώτη . ὁτι μετὰ του τοιούτου κλαυθμοὺ οφείλει καὶ 
ζήσαι τὸν παρόντα βίον ὃ ἀνθρωπο καὶ μετ᾽ αὐτου συναπο- 
θανεῖν, εἰ àpa καὶ σωθήναι βούλεται καὶ εἰ την μακαρίαν 
ζωήν εἰσελθεῖν ", ἐπειδὴ τὸ τη γεννήσεω δάκρυον δηλωτικὸν 
ἐστι των δακρύων τη παρούση ἡμών ενταὺθα Gon. Ὁ 
γὰρ ή τροφή καὶ ἡ TOOL ἀναγκαία ἐστι τῷ σώματι, οὕτω 
καὶ τὰ δάκρυα τὴ ψυχή, ὥστε ὃ un каб’ ἑκάστην κλαίων 
— δκνώ γὰρ εἰπεῖν καθ᾽ орау, iva uñ δόξω βαρὺ --, Мио 
τὴν ψυχήν διαφΟεἰρεται καὶ ἀπόλλυται. 

Εἰ τοίνυν συνεπὀμενὸν ἐστι τὴ φύσει τὸ κλαίειν ὁμού καὶ 
τὰ δάκρυα, καθὼ ἀποδέδεικται, μηδεἰ τὸ τὴ φύσεω 
ἀγαθόν ἁπαρνήσηται, µηδεἰ бкуо καὶ ραθυμία τού τοιούτου 
καλού στερήσειεν εαυτόν, μηδεὶ κακία καὶ πονηριὰθ καὶ 
ὑπερηφανία ψυχὴ ἁλαζών γένηται καὶ εἰ ἀντιτυπίαν λίθου 
παρὰ φύσιν μετενεχθὴ, ἀλλὰ σπουδὴ τὴ καλλίστη πρὸ та 
ἑντολὰ χρησάμενο тоо Θεού, фола ἁτω τὸ μέγα τούτο 
δώρον, παρακαλώ, ἁἆσυλον ἐν τὴ εαυτού καρδία, διατηρῶν 


αὐτὸ ἐν εὑὐτελεία καὶ ταπεινώσει, ἐν акакіа ψυχἠ καὶ 


a. Cf. Sag. Z, 3 b. Cf. Matth. 19, 17 ο. Cf. I Cor. 5,8 
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larmes, les pleurs, /'affliction ; 1 n'est pas vrai que ce saint 
ou aucun autre saint ait dit ou écrit cela. Mais que, par la 
nature, il nous soit donné à tous de pleurer, les enfants 
méme, en naissant, te l'apprendront. Car en méme temps 
qu'ils sortent du sein et tombent à terre, ils pleurent., et 
c'est cela qui apparait comme un signe de vie pour les 
sages-femmes et pour les méres. Car si l'enfant ne pleure 
pas, on ne le dit pas vivant: mais en pleurant il montre 
par le fait même que la nature comporte comme une suite 
(nécessaire), dés la naissance, /'affliction ainsi que les 
larmes. Mais comme l'a dit aussi notre Pére saint Syméon 
Studite, c'est avec les mémes pleurs que l'homme doit 
passer la vie présente, avec eux il doit mourir, pour peu 
qu'il veuille étre sauvé et entrer dans la vie bienheureuseb, 
puisque les larmes de la naissance sont le symbole des 
larmes de notre vie présente ici-bas. Non moins en effet 
que la nourriture et la boisson au corps, les larmes sont 
necessaires à l’âme : au point que celui qui ne pleure pas 
chaque jour — j'hésite à dire : à chaque heure, de peur de 


paraître excessif — fait mourir de faim et perd son âme. 


Si donc, ainsi que je l'ai démontré, 

garantes dlTa* vision c'cst unc suite (nécessaire) de la nature 
de Dieu que les pleurs et les larmes, (alors), que 
personne ne renonce à ce bien de la 

nature, que personne, par nonchalance et paresse, ne 
se prive d'un tel avantage, que personne par malice, 
méchanceté® et orgueil, ne fasse le fanfaron, pour être au 
rebours de sa nature transformé en la dureté d'une pierre ; 
mais que (chacun) consacre son plus beau zéle aux com- 
mandements de Dieu et garde ce grand don, je vous en prie, 


inviolable dans son cœur, en le conservant dans la pauvreté 
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ἁπλότητι, ἐν υπομονή τῶν πειρασμῶν καὶ διηνεκεῖ μελέτη 
тозу θείων Γραφῶν, μετανοῶν ἀεὶ και διαπαντὸ тоу οικείων 
μνημονεύων σφαλμάτων, και unsi τη τοιαύτη εργασία 
ἀμβλείτω. Εἰ δὲ τι ἀπεγνωκώ τη εαυτοὺ σωτηρία ἐπὶ 
κλίνη ραθυμία ἀνάκειται, κὰν HD λεγέτω καὶ TOT σπου- 
δαίοι τούτο εἶναι αδύνατον. «Ὁ γὰρ τούτο λέγων αυτήν 
ἡμῖν πὰσιν ἀποκλείει τὴν πύλην τη βασιλεία тоу οὐρανῶν. 
᾿Ανελε yàp τα δάκρυα και συνανεῖλε τούτοι τὴν κἀΌαρσιν 

καθάρσεω δὲ δίχα οὐδεί ὁ σωζόμενο , οὐδεί ὁ ὑπὸ τού 
Κυρίου µακαριζόμενο , οὐδεί ὀψεται τον Θεὸν.. 

Ei δὲ ταύτα οὑὗτω επακολουθεἰ тот ur] πενθοῦσι κατὰ 
τὴν εντολἠν τοὺ Κυρίου, та) οὐχ αιρετικών πάντων, εἰπὲ 
μοι, χείρων αὐτη ἡ αἴρεσι ; ᾿Αλλὰ γὰρ διὰ κενή , τὸ 
καθ᾽’ ора, λοιπὸν ἡ τοὺ Огоо συγκατάβασι καὶ ἀνάβασι 
γέγονεν, ἤργησε τῶν αποστόλων τὸ κήρυγμα, ἤργησαν тоу 
αγίων απἀάντων αἱ κατηχήσει, αἱ πρὸ τὸ πένθο ἡμὰ ёі 
ἐκκαλούμεναι. Πάσα Γραφή θεόπνευστο * ἀνωφελἠ ει 
ὑμὰ тоо оото ἐχοντα καὶ φρονούντα , ὦ бро, γέγονεν. 
"Оо γὰρ ἁσπὶ коф καὶ τὰ ота βύσαντε 0 καὶ ὑμεῖ , то 
τριβωνίω μόνω καὶ τῷ κουκουλίω καὶ ἀναλάβω — οι δὲ καὶ 
TP βαθυτάτω καὶ σεμνώ tO yo vi -- τὴν σωτηρἰαν τῶν ψυχών < 
ὑμῶν, ὦ οἴομαι, ἐπιγράφεσθε καὶ τούτοι Οαρροῦντε 


ἐγκαλλωπίζεσθε. ᾿Αλλὰ θαρσεῖτε, γυμνοὶ καὶ τετραχηλισ- 


μένοι * — εἰ καὶ uñ ἀκούειν ἐθέλοιτε καθ᾽ ἑκάστην ἐκβοώση 
ὑμῖν μεγάλα τὴ θεἰα Γραφὴ -- παραστησόμµεθα то βήματι 
a. Cf. Maith. 5, 8. Héb. 12, 14 b. II Tim. 3, 16 c. Cf. Ps. 


57,5 d. Cf. I Pierre 1, 9 e. Cf. Héb. 4, 13 
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et l'humilité, dans une âme simple et sans malice, dans la 
patience à supporter les tentations et la méditation inces- 
sante des divines Écritures, en faisant toujours pénitence 
et en se rappelant continuellement ses propres faux-pas. 
Que nul ne néglige une telle activité ; mais si quelqu'un 
désespére de son salut et reste étendu sur la couche de la 
paresse, au moins qu'il n'aille pas dire que c'est impossible 
méme à qui a du zéle. Car celui qui parle ainsi, ce qu'il 
nous ferme à nous tous, c'est tout simplement la porte du 
Royaume des cieux. En effet, supprime les larmes : tu as 
supprimé du méme coup la purification ; et sans purifica- 
tion 1 n'y a personne qui se sauve, personne de bienheureux 
au jugement du Seigneur, personne ne verra Dieu*. 
Si c'est là le sort attaché à ceux qui 
la divine Ecriture πο s'affli9enl selon le commande- 
ment. du Seigneur, chez lequel, dis-moi, 
de tous les hérétiques trouverait-on pire que cette hérésie? 
Car d'aprés vous c'est pour rien, alors, qu'auront eu lieu la 
condescendance et l'ascension de Dieu ! échec, la prédica- 
tion des Apótres, échec, les leçons de tous les saints qui 
nous appellent sans cesse à Vaffliclion ! Toute Écriture 
divinement inspirée6 est devenue pour vous inutile, dans 
l'état et dans les idées où je vous vois. Tout comme l'aspic 
sourd, en effet, vous vous bouchez vous aussi les oreilles® | 
c'est, uniquement au manteau, à la cuculle et au scapulaire 
d'aucuns meme à une ample et majestueuse barbe — 
que vous attachez, je pense, le salut de vos ámesd, c'est 
en cela que vous mettez votre confiance et votre orgueil. 
Mais faites(-moi) confiance, c'est nus et dépouillés. — vous 
avez beau refuser d'entendre la divine Écriture qui chaque 


jour vous le répète à grands cris | — que nous сотрагаї- 


босауте D βύσαντε τὰ ота F kai βύσαντα τὰ ота Q || 263 то 
(ἀναλάβω + D Or | 264 σεμνφ καὶ βαΟυτάτφ co FQ || 265 ἡμὼν E 
C* y οἴμαι E || θαρρούντω ЕО || 266 yvavoi + те E | -* O* | 
267 θέλετε FQ O* | ἐμβοώση D YC*. 


245 


250 


255 


260 


265 


270 


275 


280 


285 


290 


188 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


τοῦ Χρίστου a, ινα καὶ λήψητα». ἑκαστο то διὰ τοῦ σώματο 
про ἀ επραξεν, citre αγαθὀν gite πονηρὸν b. 

Εἰ δὲ ὁσον οὕπω ει πάντα τοῦτο γενήσεται, ποῦ ἐσται 
τότε ἡ τὰ σώματα ἡμών καλύπτουσα καὶ κοσμοῦσα στολή ; 
Поб oi ἀνάλαβοι οἱ περιφανεἰὶ ; Πού τα στίλβοντα marria 
και διαφανή ; 1100 τὰ εὐειδὴ σανδάλια καὶ στερρἁ ; Ποὺ οἱ 
λώροι, οἱ γυναικείαι ζώναι παρόμοιοι ; Ποῦ тоу αρχόντων 
ἡ ἁπαντὴ ; Ποῦ тоу ασπασμών ἡ προτίμησι ; Ποὺ οἱ rrj 


» 


πρωτοκαθεδρία " ἀγώνε ; Ποῦ ἡ тоу τραπεζών πολυτέλεια; 
Поб — iva καὶ τοῦτο εἴπω — τὸ προλάβειν τὸν αδελφὀν καὶ 
τῶν προκειμένων λαβείν τὰ πλείω και τιμιώτερα, οπερ εγὠ 
πρώτο καὶ oi ὦ ἐγὼ πάσχομεν μάταιοι ; Ποῦ τότε ὁ 
τύφο καὶ ἡ αλαζονεία ἡμῶν καὶ τὸ ἀρχειν καὶ ἀρχεσθαι ; 
Поб αἱ εὑρύχωροι κἐλλαι καὶ ὦ παστοὶ κεκαλλωπισμέναι 
λαμπρῷ ; Ποῦ тоу διακονιών καὶ διακονητών ἡ προτίμησι , 
ἐν ой тоу ἄλλων προτερεὺειν νομίζομεν ; Ποῦ ὃ ἀκρατη 
και ἀσεμνο y£Ac ; Ποῦ τὰ δείπνα τὰ πολυτελή καὶ βραδέα 
τὰ ἀριστα καὶ αἱ ἐν τούτοι ἁκαιροι ὁμιλίαι ; Ποῦ τὰ μεγάλα 
τότε ονόματα; Ποῦ ἡ ἁγιωσύνη ñv ἐχειν νῦν νομιζόμεθα ἡ 
νομίζομεν ; Ποὺ оі убу κόλακε καὶ ἑμπαίκται, οἱ ἁγιου 
nu ἁποκαλούντε kai την τρίβον тоу лобоу ἡμῶν ἑκταράσ- 
σοντε ; Ποὺ οἱ ἑπηρμένοι θρόνοι kai οἱ ἐκ τούτων δοκοῦντε 
εἶναι TOV ἁλλων περιφανέστεροι; Ποῦ ἡ περιδρομἠ καὶ 
σπουδὴ τοῦ ἐν κατασχέσει γενέσθαι туо ἡ τη μειζοτέρα 


àpxr ; Ποῦ ἡ αντιλογἰα καὶ ανυποταξία καὶ τὸ μὴ Οἐέλειν 


a. Rom. 14, 10. Cf. H Cor. 5, 10 b. H Cor. 5, 10 ο. Cf. 
Matth. 23, 6. Etc. 
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trons devant le tribunal du Christ, pour que chacun 


reçoive selon qu'il a agi avec son corps, en bien ou en malb. 


Les défauts Si cela est sur le point d'arriver 
des moines pour tous, οἳ sera alors la robe pour 
au tribunal de Dieu recouvrjr orner nos согрѕ1? où 


donc les scapulaires somptueux? oü donc les manteaux 
resplendissants et transparents? oü donc les sandales 
élégantes et robustes? oü donc les cordons tout semblables 
à des ceintures de femme? oü donc la fréquentation des 
grands? oü donc le protocole des salutations? oü donc les 
luttes pour la première place? où donc le luxe des tables? 
ой donc pour parler également de ce sujet — (cette 
façon) de passer avant son frère et de prendre, dans ce qui 
est servi, le plus gros et le plus recherché — notre dé- 
faut, à moi toutle premier et aux vaniteux comme moi? oü 
donc, alors, notre enflure et notre jactance, (cette facon) 
de commander et d'étre commandé? oü donc les cellules 
spacieuses, parées avec luxe comme des chambres nup- 
tiales? ой donc les préséances des offices et des officiers, 
par quoi nous nous imaginons dépasser les autres? oü 
donc ce rire effronté et indécent? oü donc les diners 
somptueux, les soupers prolongés, accompagnés de conver- 
sations déplacées? oü donc alors ces grands noms? oü 
donc la sainteté que pour le moment on s'imagine que 
nous avons, ou que nous-mémes nous imaginons avoir? 
oü donc les flatteurs d'à présent et les plaisantins, ceux qui 
nous traitent de saints et essuient la tracc de nos pas? oü 
donc les siéges élevés et ceux qui par là se croient plus 
glorieux que les autres? οἳ donc les démarches empressées 
pour obtenir quelque chose ou un pouvoir plus grand ? oü 


donc l'esprit de contradiction, d'insubordination, le refus 


ὁ (ἀσεμνο + A*B* | 286 αἱ ἐν D : ai Or ἐν cot. 1] 289 ποδὠν : οδὼν 
Y’ 292 ἡ (σπουδἠ + Or | 293 то: τοῦ E || ἐθέλειν ΟὟ. 


1. Le pas&age qui suit donne un nouvel exemple de la critique 
mordante des moeurs monastiques contemporaines, propre à Syméon. 
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τινὰ τοὺ ετέρου φανήναι δεύτερον ; Πού тоу συγγενών η 
προσπάθεια; Ποὺ тоу πρῦ цио παραγενομένων κοσμικῶν 
καὶ ἀρχόντων ἡ περιφάνεια, OU оу οἰομαι καὶ боко πρῶτο 
ἐγὼ ὁ ταλαίπωρο τῶν ἁλλων περιφανέστερο γίνεσοαι ; 
Ποὺ ἡ δοκοῦσα φρόνησι тоу περιφανών ἐν τὴ γνώσει καὶ 
τη σοφία τοὺ κόσμου: ; По? ἡ οιησι καὶ τὸ δοκεἰν εἰναί τι, 


“ 


μηδέν οντων "^ ἡμῶν ; Πού ñ εὐστροφο τότε γλῶσσα καὶ 


τα ὦ ἀπδ πηγὴ ρητορεύματα ; Ποὺ τότε, μάλλον δὲ viv, 
σοφό , ποὺ γραμματεὺ , ποὺ συζητητὴ τού αἴώνο τούτου °, 
ινα ἐπανιὼν ἐλθη καὶ καθεσθώμεν ёра και περὶ τὴ φοβέρα 
ἡμέρα καὶ opa εκείνη συμβουλευσώμεθα καὶ πάντα κἁλων 
-- τὸ δἠ λεγόμενον — ἐν ἑαυτοῖ ἡμῖν καὶ ἐν vai θείαι 
Графаї κινῆσαντε καὶ акр Во ἐρευνήσαντε à, διδαχθώμεν 
ἐκεῖθεν καὶ μάθωμεν ті ἐστιν. ὃ MU ὠφελήσαι ἰσχύσει τότε, 
κἀκεῖνο πολλἠ τη σπουδὴ ἐκλεξώμεθα ; 

"Оуто , ἀδελφοὶ µου ἀγαπητοί, w πὰσα Γραφἠ διαρρήδην 
Bod, µεγάλη ανάγκη, μέγα φόβο καὶ τρόμο $ λήψεται ἐν 
τὴ ора ἐκείνη τοὺ кат ἐμὲ ραθύμου καὶ χαύνου καὶ 
Ὀκνηρούὐ . Μακάριο δὲ ἐστιν, ἀδελφοὶ, ὁ ὑποκάτω NAON 
κτίσεω κείμενο νῦν, πενθὠν τε καὶ κλαίων ' νύκτα καὶ 
ἡμέραν ἐνώπιον τοῦ Θεού ”, ότι Ек δεξιὼν h αὐτοῦ ἑστολισ- 
uévo | τότε σταθήσεται. Μακάριο ὁ ταῦτα ἀκούων καὶ uñ 
μόνον στενάζων μηδέ, ἡμέραν ἐξ ἡμέρα αναβαλλόμενο , 


παρατρέχει τὸν χρόνον αὑτοῦ τὴ ζωή ἀνωφελώ , ἀλλ᾽ ὁ 


a. Cf. Col. 2, 3. I Cor. 1, 20; olc. b. Cf. Gal. 6, 3 e. I 
Cor. I, 20 d. Cf. Jn 5, 39 e. Cf. Ps. 54, 6 f. Cf. Matth. 
5, 4. Le 6, 21 g. Cf. Ps. 94, 6 h. Cf. Matth. 25, 33 j Cf. 
Matth. 22, 11. Le 15, 22. Apoc. 7, 9 
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de paraître inférieur à l'autre? ой donc l'attachement 
pour les proches ? oü donc la gloire des gens du monde et 
des grands qui nous rendent visite et gráce à qui je me 
figure et je prétends, moi le premier, misérable que je suis, 
me rendre plus glorieux que les autres? oü donc la soi- 
disant prudence de ceux qui tirent gloire de la science et de 
la sagesse du monde»? oü donc la prétention et l'illusion 
d'étre quelque chose, quand nous ne sommes rien"? oü 
donc, alors, la langue bien pendue et les mots qui coulent 
comme de source? oü donc, alors — ou plutót dés mainte- 
nant —, le sage, où donc le scribe, ой le chercheur de ce 
siécleÜ : qu'il approche, qu'il vienne, que nous siégions 
ensemble et que nous délibérions sur le Jour et l*Heure 
redoutable et qu'en faisant mouvoir comme on dit tous 
les ressorts en nous-mémes et dans les divines Écritures, 
en les scrutant.| attentivement, nous en tirions un ren- 
seignement, nous apprenions ce que c'est qui sera alors en 
mesure de nous profiter, pour mettre tous nos soins à nous 


le procurer. 


En vérité, mes Fréres bien-aimés, 
Exhortation finale 

comme le proclame expressément 

toute l'Écriture, grande angoisse, grande crainte et trem- 
blement* saisiront en cette Heure les paresseux, les mous 
et les láches comme moi. Mais bienheureux, Fréres, celui 
qui gît maintenant au-dessous de toute créature, ^affligeant 
et pleurant! nuit et jour en présence de Dieu', parce 
qu'alors il se tiendra debout, paré d'une robel, à sa droite". 
Bienheureux celui qui écoute ces mots et ne se contente pas 
de gémir et de différer de jour en jour, laissant passer 


inutilement le temps de sa vie, mais qui, à peine a-t-il 


[ἀνάγκη + FQ || φόβο > (scr. D-") | 313 πενθὼν τε: καὶ πενθὼν 
Е | 314-315 ἐστολισμένο τότε Е : τότε ἑστολισμίνο oo D A*B*Y*C* 
ἐστολισμένο FQ O* | 315 κατασταθήσεται FQ | 317 ἀνωφελὼ τὸν 
χρόνον αὑτοῦ τὴ ζωὴ oo D Or τὸν xp. αὐ. ἀνωφ. τὴ C. co Е | ὁ 
Ü Or : > cet. 
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ἁμα то ἁκοῦσαι τοῦ Κυρίου λέγοντο ' < Μετανοείτεα ! >, 
εὐθὺ τοῦ έργου ἀρχόμενο . Ὁ τοιοῦτο yàp ὦ υπήκοο καὶ 
320 ευγνώμων δούλο ” ἐλεηθήσεται καὶ οὐχί μετὰ тозу ἀνηκόων 
κατακριθήσεται, καὶ νῦν μὲν ἐκ πάντων ἁπαλλαγήσεται τὼν 
παθών, πασῶν δὲ τῶν ἀρετῶν εργάτη γενήσεται δόκιμο , 
Еу δὲ тоз αἰώνι TO μέλλοντι κατατρυφήσει τῶν ἀπορρήτων 
ἀγαθῶν τοῦ Θεοῦ μετὰ πάντων тоу απ’ αἰώνο εὐαρεστη- 
325 саутоу αὐτώ, ὧν γένοιτο πάντα ημὰ ἐπιτυχειν χάριτι τοῦ 
Κυρίου ἡμών Ἰησοῦ Χρίστου, о ἡ δόξα εἰ τοὺ αιώνα 


TOV αιώνων. ᾽Αμήν. 


a. Matth. 4, 17 b. Cf. Matth. 24, 45 : etc. 
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2 


entendu le Seigneur dire : « Faites pénitence- >, se met à 
l'œuvre. C'est cet homme en effet, qui, comme un servi- 
teur! obéissant et reconnaissant, obtiendra miséricorde, 
au lieu d'étre condamné avec les désobéissants. Pour le 
moment, il sera affranchi de toutes ses passions et deviendra 
artisan éprouvé de toutes les vertus, et dans le siécle 
à venir, il sera comblé de délices avec les biens ineffables 
de Dieu, en compagnie de tous ceux qui depuis toujours 
lui ont été agréables : puissions-nous tous les obtenir par 
la gráce de Notre Seigneur Jésus-Christ, à lui la gloire dans 


les siécles des siécles. Amen. 


τρυφήσεται FQ ἐντρυφήσει D Ог | 325 χάριτι + xcd φιλανθρωπία D 
Or p 326 Фф n δόξα : uc0* οὗ τῳ Πατρί ёра (+ καὶ Or) то ‘Ayip 
Πνεύματι δόξα, ҡрато , τιµή коі προσκύνησι νυν καὶ ἀεὶ καὶ D Or. 
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Περὶ μετανοία και αρχή ἐῑταινετου βίου, ὅττω δει τὸν 
μετανοούντα καθ᾽ εκἁστην Toiv. Ἐν o και лері δακρύων 
αμα καὶ κατανύξζεω . 


Λόγο Λ'. 


᾿Αδελφοί µου ἀγαπητοί, ἀκούσατέ µου τῶν λόγων τὴν 
δύναμιν καὶ ὦ εἰ ἀγαθήν οὖσαν ὑμῖν συμβουλὴν mpoo- 
δέξασοε ασμένω αὐτὴν καὶ ποιήσαι προθυμήοητε εἰ 
κοινήν ἐμοῦ τε και ὑμῶν ὠφέλειαν. Οὕτω γὰρ κατὰ βραχὺ 
διὰ τῶν δοκούντων μικρῶν βαδίζοντε, ἐπὶ τὰ τελεώτερα 
προκόπτοντε ἀνερχόμεθα καὶ аубре γινόμµεοα τέλειοι ἐν 
Χριστῷ : 

ʻO δὲ около τοῦ λόγου ἐστί τοιοῦτο ' ἐξερχόμενοι TÅ 
εκκλησία un ἀρξησοε μετεωρίζεσοαι εἰ μάταια καὶ 
ανωφελή, iva uñ ἑλοών ὁ διάβολο καὶ ἐν τούτοι ἐνασχολου- 
μένου εὑρίσκων DU , ὥσπερ τι εὐθὺ κορώνη τὸν κόκκον 


τοῦ σίτου ἐκ τοῦ πεδίου πριν ἡ ὑπὸ τὴν γην καλυφθήναι 


a. cr. Col. 1, 28 
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ΧΧΧ 
UNE MÉTHODE POUR FAIRE PÉNITENCE 


Sur le repentir et l'entrée dans une vie louable, com- 
ment doit chaque jour se comporter le pénitent. — Oü l'on 
parle également des larmes ainsi que de la componction. 


Discours XXXI. 


Mes bicn-aimés Fréres, écoutez le 

de l'effoHUtspiritue! sens de mes Paroles» rccevcz-les avec 

joie comme un conseil donné pour 

votre bien et ayez à cœur de les réaliser pour notre 

commun profit, à vous et à moi. C'est ainsi que petit à 

petite, par des étapes apparemment insignifiantes, pro- 

gressant vers le plus parfait, nous montons et devenons 
hommes parfaits dans le Christ. 

Voici à quoi tend mon discours : quand vous sortez de 
l'église, ne commencez pas à vous dissiper en choses vaines 
et inutiles, de peur que le diable ne vienne et ne vous 
trouve absorbés en ces objets et qu'alors il ne fasse tout de 
suite comme un corbeau : dans les champs, le grain de blé 


n'est pas encore recouvert par la terre qu'il le prend et 


ἀγχοδν E [| ἡμῖν Е О || 8-18 gl. Βλέπε, αδελφἑἐ. Σκόπει, кӛрі rubris 
litteris F**« | 10 καὶ > D || 14 ἀσχολουμένου FQ CA'BL || 15 пиа 
E B j| εὐθὺ > A'|| 16 καλυφθη F D. 


1. Disc. 69 dans la traduction de Dionysios Zügoraios. Sur les 
deux types de celte CnUchése, voir T. 1, Introduction, p. 137. 
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αἱρουσα πέταται, оото καὶ αὐτό ἀρη TV μνήμην τῶν 
λόγων τούτων τη κατηχήσεω ἐκ τη καρδία ὑμῶν: καὶ 
πάλιν διαμείνητε κουφοἰ коі κενοίτη σωτηρίου διδασκαλἰα 
20 ἀλλα εἰ μὲν τι ἐξ ὑμῶν ἐργόχειρον ἡ διακονίαν ἐπετράπη 
ποιεῖν καὶ ἐργάζεσοαι, ἀπελθέτω κάτω νεύων καὶ προσέχων 
ἑαυτώ, ἐργαζόμενο δὲ καὶ διακονῶν λεγέτω v ἑαυτῶ : 
« "О πόσα ηµέρα παρήλθον καὶ χρόνου τὴ ζωή μου 
μετεωριζόμενο ὁ ἀθλιο καὶ γελῶν ! *O πώ ἐματαιώθην 
25 ἁκούων μέχρι του νυν τὰ θεία Графа καὶ uñ καθόλου 
γνοὺ τὸ ἐκ τούτων ωφέλιμον ! Ti µε ὠφέλησεν ἡ παρούσα 
ζωή ; Ιδού παρήλθον έτη τὴ ζωὴ μου τόσα καὶ τόσα. 
Ti οὖν οἰδεν, εἰ ζήσομαι ёш τὴ adpiovb ; Ἔφαγον елі 
έτη πολλά, ἐνέπλησὰ µου τὴν γαστέρα κρεῶν, οἰνου καὶ 
30 ἁδηφαγία πολλή . Ἑκαλλωπίσθην ἱματίοι , ἐπαιξὰ TE 
ὁμοῦ καὶ ἐγέλασα кат ἐμοῦ, ἐπερισσεύθην ἐν νομίσμασι 
τόσοι ἡ τόσοι καὶ ἑξοδιὰσα αὐτὰ ἐπί ματαίοι ἁνάλωσα, 
μετὰ ταυτα πάλιν ἐκτησάμην ἕτερα. Λοετροὶ ἐχρησάμην 
εἰ ҡороу καὶ μύροι,, ἵππου καὶ ἡμιόνου ἐπιβέβηκα, 
35 τραπεζῶν πολλών καὶ πολυτελών ἀπήλαυσα, то πλησίον 
ἐφθόνησα, ἑλόιδόρησα, πεπόρνευκα, ἐκλεψα, ἐφευσάμην. Συν- 
ἠΌΟεσι καὶ φίλοι συνανεστράφην περιδὀόξοι καὶ πλουσίοι 
καὶ ἀρχουσι συνηυλίσθην. "Όνομα ἐν τω fio περιφανὲ 
ἐκτησάμην, ἐπὶ απαλώὠν στρωμνῶν ἀνεκλίθην, ἀνέπαυσα TÒ 


40 σώμα τούτο τὸ γἠϊνον, ὑπνον ει κόρον ὑπνωσα. 


a. Cf. Matth. 13, 4.19. Le 8, 12 b. Cf. Jac. 4, 14 
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s'envole ; — que l'autre n'aille pas de méme prendre en 
votre cœur* le souvenir des paroles de cette Catéchése, et 
vous vous retrouveriez vidés et dépouillés do l'enseigne- 
ment salutaire. Mais l'un d'entre vous a-t-il recu l'ordre de 
travailler, travail à faire ou office à remplir : qu'il se retire 
le visage baissé, attentif à soi-méme, et tout en travaillant 


ou en remplissant son office qu'il se dise à part soi 


« Oh, combien de jours j'ai laissé 

passer, combien d années de ma vie, 

dans la dissipation, malheureux que je suis, dans le rire... 
Oh, comment j'ai perdu mon temps jusqu'à présent en 
écoutant les divines Écritures, sans rien connaítre du tout 
à leur utilité ! A quoi m'a servi la vie présente? Voici que 
jai laissé passer tant et tant d'années de ma vie, et qui 
sait si je vivrai jusqu'à demain6? J'ai mangé pendant de 
longues années, j'ai rempli mon ventre de viande, de vin, 
avec la pire goinfrerie. J'ai brillé par mes habits, je me suis 
aussi amusé et j'ai ri tout seul, je me suis enrichi de tant 
et tant de piéces de monnaie, je les a1 dépensées, gaspillées, 
pour des futilités, aprés quoi j'ai recommencé à m'en pro- 
curer. J'ai usé tout mon soûl des bains et des parfums, 
j'ai monté des chevaux et des mulets, j'ai profité de bien 
des tables somptueuses, j'ai envié le prochain, je l'ai insulté, 
j'ai forniqué, j'ai volé, J'ai menti. J'ai fréquenté comme 
compagnons et amis des gens célébres et riches, et j'ai logé 
chez des princes. Je me suis fait un nom illustre dans 


le monde, je me suis vautré sur de molles couches, j'ai 


20 
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35 


donné du repos à ce corps de boue, j'ai pris tout mon soûl 40 


de sommeil. 


περιεσσεύθην νομισμάτων τόσων ἡ τόσων D || 33 ταύτα : τούτω (forte 
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< Ti obv µε τούτων απἀντων ὠφέλησε μέχρι του νυν ñ ἐν 
τη ἐξόδῳ τη ταλαίπωρου pox uov ὠφελήσει με, et 
αὗριον Ó ἐχων ἐξουσίαν πάση πνοή  ànó τοὺ κόσμου 
τούτου κελεύσει ἀρθήναί µε; Ὄντω οὐδὲν ! Λοιπὸν οὖν 
μὴ μάτην καν τὰ υπολοίπου διάξω ηµέρα τὴ ἐνταῦθα 
ζωὴ µου, алла βάλλω алб τοῦ лордуто ἀρχήν και πάντα 
καταλιπών ἐκεῖνα, τὰ ἐναντία τούτοι ὦ οι ἁγιοι πατέρε 
κἀγὼ διαπρἀξοµαι. Και νηστεύσω μὲν ἐπι τοσοῦτον ἀντὶ 
τὴ προλαβούση ἀἁδηφαγία μου, £o οὐ μηδὲ την γλῶσσαν 
προ συντυχίαν κινήσαί µε δύνασθαι, θλίψω δὲ τὴν γαστέρα 
ἐν πεἰνη καὶ iyn, καὶ δαμασΌησεται πάντω ἡ ἀδάμαστο 
YAWOO* µου, αλλά µην καὶ εἰ στυγνότητα και ὠχρότητα 
καὶ λύπην ἁμα τούτοι ἐλεύσομαι και тоо γαυριάματο των 
λογισμῶν ἐλευθερωθήσομαι καὶ τοὺ μετεωρίζεσθαι καὶ 
παίζειν καὶ γελὰν σὺν τούτοι ευκόλω παύσομαι. Περιβα- 
λοῦμαι εὐτελή καὶ τὰ πολύτιμα δώσω тої πένησι, σκορπἰσω " 
σὺν αὐτοῖ καὶ ὁσον χρυσίον κέκτημαι εἰ χεῖρα τών 
δεομένων : Ti γὰρ μοι καὶ T μεριμνὰν περὶ τούτοιν ἀπὸ τοῦ 
νῦν, εἰ τω τὰ πάντα τρέφοντι ολον ἐμαυτὸν ἀναθήσομαι ; 
"Ίππου ἐπιβαίνειν καὶ ἡμιόνου ἁποτάξομαι, тоо συγγενεἰ 
καὶ φίλου καὶ συνήθει ἁπαντα ἀρνήσομαι ' ὁ γὰρ πλέον 
τοῦ Θεοὺ πἀάντω τινα ἁἀγαπών οὐκ ἐστιν αὐτοῦ ἐκείνου, 
о αὐτδ λέγει, ἀξιο 0. Λοετροὺ οὐχ ἁψομαι, ἐπι κλίνη 
στρωμνὴ μου οὐκ ἀναβήσομαι а, ἀλλα χαμευνἰφ καὶ ξηρο- 


κοιτἰα ἐμαυτὸν προθύμου ἐκδῶώ, (va δλίγον ὑπνώσω καὶ 


a. CL Jac. 3, ἃ b. CL Ps. 111, 9 c. CL Matth. 10, 37 
<l. CL Ps. 131, 3 
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Moyens de répare « Dans tout cela, qu'y a-t-il donc 
le temps perdu: qui m'ait servi jusqu'à présent ou 

mortification qui, au départ de mon áme misérable, 

et pauvreté 
(pourra) me servir, si demain celui à 
qui appartient tout ce qui respire ordonne qu'on m'arrache 
à ce monde? rien pour sûr. Désormais donc, au moins pour 
les jours qui me restent à vivre ici-bas, je nc les passerai 
pas en vain, mais à dater de maintenant je pars (pour de 
bon) et renonce à tout ce que dessus pour faire l'inverse, 
moi aussi, comme les Saints Péres. Oui, je jeünerai pour 
compenser ma goinfrerie passée, je jeünerai jusqu'à ce 
que je ne puisse méme plus bouger la langue pour une 
conversation ; je mortifierai mon ventre par la faim et la 
soif, et elle finira bien par étre domptée ma langue indomp- 
table- ! sans compter qu'en méme temps j'arriverai à étre 
sombre, pále, chagrin, je serai libéré de l'exubérance des 
pensées, et du coup, sans peine, je cesserai de me dissiper, 
de m'amuser et de rire. J'aurai des habits pauvres et je 
donnerai les luxueux aux misérables, je distribuerai' en 
méme temps tout l'or que je me suis procuré entre les 
mains des indigents : à quoi bon, en effet, me soucier 
dorénavant de tout cela, une fois que je me serai remis 
entièrement à celui qui nourrit l'Univers? Monter chevaux 
et mulets, j'y renoncerai. Parents, amis et compagnons, je 
les renierai tous : car pour peu qu'on aime quelqu'un 
plus que Dieu, de ce (Dieu) — comme lui-méme l'a dit — 
on n'est pas digne0. Je ne toucherai plus à un bain, je nc 
monterai pas sur le lit de mon repos**, mais par terre et sur 


la dure, voilà la couche à quoi je me vouerai de bon cœur, 


49 ἁδδηφαγία D || 51 δίνη καὶ ττείνη eo E | 53 καὶ” > L || 53-54 τὸν 
λογισμὸν FQ L [| 56 δώσω Е L : боз cet. | 57 χρυσίου F fl 58-59 µερι- 
μνὰν — ὅλον : μέλον E fl 60 "ἴπποι ... ἡμιόνοι Е С |, 61 συνήθει 
ἵπαντα : Tob συνήθει ἁμα zàvra D [| 62 αὐτοῦ > L || Λουτρού 
CA'BL fl 63-64 ènl — ἀναβήσομαι > E. 
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ur βουλόμενο , ὑπὸ τὴ ξηρασία στενοχωρούμενο . Ti yàp, 
ἐάν καὶ ἀποθάνοιμι, ёра δὲ бду εἰμι ἀξιο ; 

< OÙTW γὰρ ποιων, εγειρόὀμενο HEOOVÜKTIOV À, προσπέσοι 
καὶ κλαύσω ἐν θλίψει τὴ ἁμαρτησάση  wuyxr μου καὶ 
πρὸ τὸν Θεὸν ἐν στεναγμού καὶ δάκρυσιν ειποιµι * Δέσποτα, 
Κύριε του οὐρανοῦ καὶ τὴ y b, οἶδα οτι ἡμαρτον ὑπὲρ 
πᾶσαν φύσιν ἀνθρώπων καὶ αὐτῶν τῶν ἁλόγων ζώων καὶ 


° ενώπιον σου, του φοβερού καὶ απροσίτου Θεοὺὐ 


ερπετὠν 
μου, καὶ οὐκ giui аёо ελέου τυχεῖν βλω ποτὲ παρὰ σου. 
Διὰ γὰρ τούτο οὐδὲ ἐτόλμων προσελθεῖν ἡ προσπεσεῖν σοι, 
φιλάνθρωπε βασιλεὺ, εἰ μὴ ἠκουσα τὴ αγία Фоуй σου 
λεγούση ' < Οὐ θελήσει θέλω τὸν θάνατον TOÙ αμαρτωλού, 
о το ἐπιστρέψαι καὶ CV αὐτὸν й >, καὶ πάλιν ὅτι «χαρά 
γίνεται ἐν то οὐρανώ ἐπὶ еуі ἁμαρτωλώ μετανοούντι °. > 
᾿Αλλὰ γὰρ μνησθεὶ καὶ τὴ περὶ тоо ασώτου VIOÙ NAPA- 
Вол ἠνπερ ειρηκα , Δέσποτα, — Ола) ερχομένου αὐτοῦ, 
πρὸ тоо πλησίον σου γενέσθαι αὐτόν, σὺ ὁ εὐσπλαγχνο 
προσελθών ἐπέπεσα τω τραχήλω αὐτοῦ καὶ κατεφίλησα 
αὐτὸντ —, Ὀαρρήσα ει τὸ πέλαγο τὴ orn ἀγαθότητο 
προσἠλθόν σοι Еу οδύνη καὶ λύπη καὶ στυγνότητι τὴ 
καρδία μου, πεπωρωμένο OV καὶ τετραυματισμένο 
δεινο καὶ ει πέταυρον αδου B тоу ἐμῶν ανομιὼν χαλεπώ 
κείμενο. Γ]λἠν ἀπδ τοὺ νυν λόγον σοι δίδωμι, Κύριε, οτι 
¿w κελεύσει εἶναι µε £v TO pio καὶ τούτω TO σώματι, 


οὐκ ἐγκαταλείψω σε, οὐδὲ ει τὰ ὀπίσω στραφήσομαιϊἴ, 


a. Cf. Ps. 118. 62 b. Maith. H, 25 c. Cf. Sag. 11, 15 
d. Éz. 33, 11 ; Cf. 18, 32 e. Le 15, 7.CÍ.10 f. Cf. Le 15, 20 
g. Cf. Prov. 9, 18 h. Cf. Gen. 19, 17. Mc 13, 16. Le 17,31 
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pour que, bon στο mal gré, sa dureté me géne εί m'empëche 
de dormir longtemps. Eh quoi, méme si je meurs : est-ce 


que je suis seulement digne de vivre? 


« Ce faisant, en me levant à minuit 
Confiance 


et attachement 
à Dieu langoisse de mon âme pécheresse 


je me prosternerai et je pleurerai dans 


et, au milieu de mes lamentations et 
de mes larmes, je dirai à Dieu : « Maitre, Seigneur du ciel 
et de la terreb, je sais que j'ai péché plus que toute créature 
humaine, plus méme que tous les animaux sans raison et 
les reptiles0, sous tes yeux ! mon redoutable et inaccessible 
Dieu, et je ne suis plus digne d'obtenir miséricorde, plus 
jamais, auprès de toi. Aussi n'aurais-jc méme pas osé m'ap- 
procher on me prosterner devant toi, Roi ami des hommes, 
si je n'avais entendu ta sainte voix (me) dire : ‘Je ne veux 
pas, ma volonté n'est pas la mort du pécheur, mais qu'il se 
repente et qu'il уіуе%”, et encore : ‘Car il y a de la joie 
dans le ciel pour un pécheur qui se repent*.' Et je me suis 
aussi rappelé la parabole de lenfant prodigue, que tu as 
racontée, Maître, et comment à son retour, avant qu'il 
füt arrivé prés de toi, toi le compatissant tu es allé à sa 
rencontre, tu t'es jeté à son cou, tu l'as couvert de 
baisers' —, et mettant ma confiance dans l'océan de ta 
bonté je suis venu à toi, dans la douleur et le chagrin et 
l'accablement de mon cecur, endurci et griévement meurtri 
comme je suis, gisant misérablement au fond de l'enfer* 
de mes iniquités. Mais à partir de maintenant je te donne 
ma parole, Seigneur, qu'aussi longtemps que tu me 
prescriras de demeurer en cette vie, en ce corps, je ne 


tabandonnerai pas, je ne me retournerai pas en arriére»», 
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οὐκ Еті ἁψομαι τῶν ματαίων καὶ πονηρῶν. Σὺ δέ, о Oso 
μου, ἐπιγινώσκει μου τὴν ἀσθένειαν, τὴν ταλαιπωρίαν, 
τὴν ὀλιγοψυχίαν µου και τὰ μελλούσα µε τυραννεῖν καὶ 
ἐκθλίβειν προλήψει. BoñOnoóv μοι, προσπίπτο) σοι, και 
uñ ἐγκαταλίπη με, μηδέ ἐπί πολὺ καταγελασοαί µε ἐάση 
καὶ καταπαἰζεσθαι ὑπό του ἐχορού, τὸν бло τοῦ παρὀντο 
δούλον σόν, αγαθέ. > 

Ταῦτα τοίνυν δι όλη τη ἡμέρα διαλογίζεσοαι καὶ 
βουλεύεσθαι ὀφείλει ἐν ἑαυτῶ ὃ ἁρτι τον κόσμον ἁἀποφυγών 
καὶ μετανοῆσαι προθυµηθεἰ , ἀδελφοί, ὁ μαθεῖν βουληθεἰ 
τὴν τέχνην ταύτην τῶν τεχνῶν τη ἐναγωνίου ζωὴ καὶ 
ἀσκήσεω , καὶ διὰ τοῦτο πρὸ τὸ отобу τη ἀθλήσεω 
αυτή εἰσελθών. Διὸ καὶ про τὸν τοιοῦτον ποιήσομαι τὴν 
παραίνεσιν, εἶπου καὶ μέσον ἡμῶν εστηκε καὶ τὰ Nl- 
πονώτερα παρ᾽ ἡμῶν ἁκοῦσαι διψἰ! καὶ τοῦ έργου επεἰγεται 
τὴ αληθινἠ μετανοία ἀπάρξασθαι. 

Про yovv той εἰρημένοι , ἀγαπητέ, μηδὲ τροφή 
µεταλάβη £o εσπἑἐρα . Εσπέρα δὲ εἰσελθών ἐν τω κελλίἰφ, 
κάθισαν ἐπὶ τη κλίνη σου καὶ, ἁπαντα τα εἰρημένα ἐν 
σεαυτώ ἀναλογισάμενο, εὐχαρίστησον ἐν πρῶτοι ὃτι 
φθάσαι κατηξιώΟη τὸ τέλο τὴ ἡμέρα καὶ τὴν αρχήν 
τὴ νυκτὸ . Εἴτα κατανόησον σεαυτὸν καὶ ἐνθυμήθητι оса 
ἥμαρτε то ποιἠσαντἰ σε Θεώ καὶ πόσα ετη ἑμακροθύμησεν 
ἐπὶ ooi, ғаса σε CV καὶ χαρισἀμενὸὀ σοι ἁπαντα τα лро 
ἀπόλαυσιν τοῦ σώματο , τροφήν λέγω καὶ πόσιν, ἐνδύματα 
καὶ σκεπάσματα καὶ αὐτὴν τὴν κέλλαν καθίσαι, καὶ οὐκ 


ὠργίσθη, οὐκ ἀπεστράφη σε διὰ τὰ ἁμαρτία σου, οὐδὲ 
a. Cf. Jn 1.26 
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je ne m'attacherai plus aux vanités mauvaises. Pour toi, 
mon Dieu, tu connais ma faiblesse, ma misére, ma pusilla- 
nimité et les vieux penchants qui vont me tyranniser et 
m'écraser : viens à mon secours, je tombe à tes pieds, et ne 
m'abandonne pas, ne me laisse pas trop longtemps en 
butte à la dérision, le jouet de l'ennemi, moi qui suis 
désormais ton serviteur, (б Trés) Donl. > 
Voilà ce que doivent étre, toute la journée, les pensées 
et les débats intérieurs de celui qui vient d'échapper au 
monde et a pris la pénitence à cœur, Frères, de qui a décidé 
d'apprendre cet art des arts, celui de la vie de lutte et 
d'ascése, et dans cette intention se dirige vers le stade du 
combat. Aussi est-ce à un tel homme que j'adresserai mon 
exhortation, pour le cas oü il se tiendrait déjà au milieu 
de nous:, où il a soif d'entendre de notre (bouche) ce qui 
réclame davantage d'efforts et se sent pressé d'inaugurer 
la véritable pénitence. 
En plus de ce que j'ai dit, bien- 
Consklérations aimé, reste sans prendre de nourriture 
jusqu'au soir. Le soir, entre dans ta 
cellule, assieds-toi sur ta couche et, repassant en toi-méme 
tout ce que j'ai dit, rends gráce avant tout d'avoir été jugé 
digne d'atteindre le terme de la journée et le début de la 
nuit. Ensuite examine-toi et songe à tous les péchés que tu 
as commis contre Dieu qui t'a fait, à toutes les années qu'a 
duré sa patience envers toi, te laissant vivre, te gratifiant 
de tout ce qui (sert) à la satisfaction de ton corps, je veux 
dire la nourriture et la boisson, le vêtement, les couvertures 
et jusqu'à la cellule pour y demeurer, — sans se mettre en 


colére, sans se détourner de toi à cause de tes péchés, sans 


εἶσελθε ἐν TO κελλίω Е) U 110 εὐχαρίστησε L | 114 ёте 
ool: oe EK 116 καὶ» F || καθίσαι: ἐν η κεχάθισαι D | 117 τὰ : тп B. 


1. Comparer cette prière (70-97) avec une prière semblable, mais 
bien plus développée, dans la Cal. 23, 67-94. 
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TO θανάτω ἡ тої δαίμοσι παραδέδωκε του ὀλέσαι σε. 
Τούτων οὖν απἀντων ἀναμνημονεύσα καλώ , ἀνάστα καὶ 
τὸ ψιάθιον Osi ἐπὶ γη καὶ μικρὸν τινα λίθον εἰ mpoo- 
κεφάλαιον, προευτρέπισον τὴν κοίτην ἐν ἡ μέλλει ауа- 
κλιθήναι. 

Kai àxovoov I “ГлотіО прі σοι καὶ ἑτερον τρόπον θερµή 
ὦ αληθώ µετανοία , πρὀξενὸν σοι γενόμενον διὰ τάχου 
δακρύων καὶ κατανύξεω , καὶ μάλιστα εἰ λιθώδη τι εἰ τη 
καρδία» καὶ πρὸ πένθο βραδὺ καὶ ἁκατάνυκτο . Αλλά 
ur παρὰδοξὸν σοι καὶ ἀσύνηθε тої πιστοῖ , ὃ μέλλω σοι 
συμβουλεύσασθαι, ἁοασανίστω καταφανήἠ. 

Ὁ μὲν γὰρ ἑαυτὸν φυλάξα μετὰ τὸ βάπτισμα ἁσπιλον 
τῷ Όεω καὶ τὸ кат εικόνα διατηρῆσα то лощоауті*» 
καὶ πλάσαντι ἀχραντον, οὐδενὸ ετέρου лро ἀνάκλησιν 
ἐπιδεηθὴ тоу ἱσταμένων, тоүхоуоу ἐν τω Θεώ. Ὁ δὲ 
μολύνα ἑαυτὸν μετὰ τούτο πράξεσιν ἁτόποι καὶ ἀνομίαι 
καὶ τὸν vaóv Tob σώματο αὑτοῦ, τὸν oikóv φημι του Θεού, 
οἶκον ηδονῶν καὶ παθῶν καὶ δαιμόνων! ἁσώτω ἀἁπεργασά- 
µενο , οὐ μόνον οὐ μέλλω εἶπειν σοι καὶ συμβουλεύσασθαι 
τρόπου πρὸ μετάνοιαν χρῆζει, αλλά καὶ ἑτέρων μεθόδων 
πολλών καὶ ἐπινοιὼν μετανοία εἰ τὸ ἐξιλεώσασθαι τὸν 
Θεόν καὶ ἀνακαλέσασθαι про ἑαυτόν, Өлер διὰ τὴ ἐφαμὰρ- 
του ζωὴ ἀπώλεσε, θειον αξίωμα. Καὶ πειθέτω σε τοιαύτα 
πολλὰ περιέχων ὁ < Пері μετανοία > λόγο τὴ Κλίμακο 


Ἰωάννου, Tob θείου πατρὀ . 


B. Cf. Éz. 11, 19; 36, 26 b. Cf. Gen. 1, 27 C. Cf. Gen. 2, 7 
d. Cf. Matth. 21, 13. Jn 2, 16. I Cor. 3, 16; 6, 19 
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tavoir livré à la mort ou aux démons pour te perdre. 
Souviens-toi donc düment de tout cela, puis léve-toi, mets 
ta natte par terre et une petite pierre comme oreiller, pour 


préparer la couche oü tu dois t'étendre. 


Ecoute encore. Je vais te proposer 
pourUiálrTépéidtecnce aussi une auLre méthode de pénitence 


fervente, vraiment fervente, qui te 
procurera bientót larmes et componction, surtout si tu as 
un cœur de pierre. , lent à s'affliger et incapable de componc- 
tion. Mais ne regarde pas comme extraordinaire et insolite 
chez les fidéles, avant d'en avoir fait l'expérience, ce que 
je vais te conseiller. 

Quiconque en effet aprés le baptéme s'est gardé sans 
tache pour Dieu et a conservé sans souillure la (conformité) 
à l’image de celui qui Га fait*» et modelé0, n'aura besoin de 
ricn d'autre pour retrouver sa condition (premiére), puis- 
qu'il est en Dieu. Mais celui qui aprés le baptéme s'est 
souillé par des actions inconvenantes et des iniquités, qui 
a fait du temple de son corps, je veux dire de la demeure 
de Dieu, par ses débauches, la demeure des plaisirs, des 
passions et des démonsd, a besoin pour se repentir non 
seulement de la méthode que je vais te dire et te conseiller, 
mais de bien d'autres moyens et inventions de pénitence, 
en vue de se rendre Dieu propice et de retrouver pour 
lui-méme cette meme dignité divine qu'il a perdue par sa 
vie de péché. Crois-en un texte qui abonde dans ce sens : 


«Sur la Pénitence >, dans | Échelle > de (notre) Père 


divin Jean. 


оо Е, 131 ἀχραντον > E || ἀνάκλισιν Q BL | 134 του σώματο > 
С*°(5сг. C-«)A'BL | 135 коі» > D | 136 μόνου L || o E FQ L D : ó 
col. D 139 πρὸ + μετάνοιαν E || ἐφαμαρτούση C. 


1. Scala Paradisi 5, PG 88, 764 B-78I A. 
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Ti δὲ ἐστιν ὁ τρόπο, бу σοι πατρικοὺ συμθουλεύων 
ὑποτίθημι, τη μετάνοια, ἀάκουσον ἀσκανδαλίστω καὶ 
συνετὼ . αδελφέ. Μετὰ γοῦν τδ προευτρεπἰσαι, OTEP 


ειρηται, τὸ τη κοἰτη ψιάθιον ἐν ἡ μέλλει ἀνακλιθήναι, 
στηθΟι ει προσευχήν ὦ κατάκριτο. Ποίησον ἐν πρῶτοι 
Τρισάγιου, citra ғілау tT Πάτερ ἡμὼν ' καὶ τοῦτο λέγων 
μνήσθητι τὶ ὧν ὁποιον καὶ τίνα πατέρα καλει . "Оте δὲ 
εἰπεῖν ἐλθη τδ Κύριε ἐλέησον καὶ ἐκτεῖναι θέληση τὰ 
χειρὰ σου εἰ тӛ ὑψο τοῦ οὐρανοῦ, mp αὐτὸν ἐμβλέψα 
тої  aiobnroi ὑφθαλμοῖ καὶ προσχών αὐταῖ καὶ τή 
διὰνοῖα ἑαυτὸν ἐπισυνάξα , μνήσθητι тоу φαύλων σου 
έργων, καὶ οσα ἡμαρτε δι᾽’ αὐτῶν καὶ οποίων ποτὲ ἠψω 
ἔργων ioo αισχρών δι᾽ αὐτῶν, καὶ φοβήθητι λέγων £v 
σεαυτώ ' «Οὐαὶ μοι то акоОарто καὶ шаро ! Μήποτε 
ἰδών µε ὁ Θεδ τὰ χειρὰ µου ἁπλοῦντα ἀναιδὼ ἐμπροσθεν 
αὐτοῦ μνησοήἠ µου тоу ἁἀνομιών, оу επραξα δι αὑτὼν. καὶ 
πυρ ἐκπέμψει κατ᾽ ἐμοῦ καὶ ἐκλείξει µε. > Στρἑψα οὖν αὐτὰ 
εἰ τὰ οπἰσω καὶ συνδήσα,, w ἐπὶ θάνατον αγόµενο , ἐκ 
βάθου στενάξα ψυχἠ εἶπον ελεεινἠ τὴ фоуй ' < Ἑλξησόν 
µε τὸν αμαρτωλὸν * καὶ ανάξιον τοῦ ζην, ἀξιον δὲ πάση 
βντω κολάσεω > καὶ ἀλλα ὅσα ἡ τοῦ Θεοῦ χάρι боп σοι 
τοῦ εἰπεῖν. Ἀναμνημονεύων δὲ тоу ἐφαμάρτων σου πράξεων, 
τύπτε σφοδρώ καὶ αφειδώ σεαυτὸν λέγων: «IIo τὰ καὶ τὰ, 
πονηρἑ καὶ ἀθλιε, πέπραχα ;» καὶ πάλιν στρέψον τὰ χειρὰ 
καὶ ἵστασο δεόμενο τοῦ Θεού. Εἶτα ρἀπιζε πάλιν τὸ 
πρὀσωπὸν σου, τίλλε τὰ τρίχα σου, σύρων αὐτὰ, о 
ξένου туб καὶ ἐπιοούλου σοι γεγονότο ἐχθροῦ, kai εἰπὲ ' 


< Διατὶ τὰ καὶ τα πεποίηκα ; > καὶ οὕτω μαστίξα σεαυτὸν 


a. Cf. Le 18, 13 
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Mais quelle est la méthode que je le 
d?rnnirhiAH inÜ vA conseille comme un père et te propose 
pour faire pénitence? écoute sans te 
scandaliser, avec réflexion, Frère, Une fois donc que tu as 
préparé, comme je l'ai dit, la natte de couchage oü tu dois 
t'étendre, rnels-toi debout pour prier, comme un condamné. 
Récite d'abord le Trisagion ; ensuite, dis le Notre Pére ; et 
en le disant rappelle-toi qui tu es, qui et quel Pére tu 
invoques ; lorsque tu en es à dire le Kyrie eleison et que tu 
veux tendre tes mains vers les hauteurs du ciel, regarde 
dans cette direction avec tes yeux matériels et, en te 
concentrant dans ta pensée et en (la) fixant sur tes mains, 
rappelle-toi tes viles actions, tout ce que tu as commis 
de péchés avec tes mains et peut-étre à quelles actions 
honteuses elles tont servi, tremble, et dis en toi-même 
< Malheur à moi, impur et souillé ! Pourvu qu'en me voyant 
étendre impudemment mes mains devant lui, Dieu n'aille 
pas se souvenir de mes iniquités, que j'ai commises avec 
elles, et envoyer contre moi un feu qui me dévorera ! » Méta- 
lés donc derriére ton dos, réunies, comme si tu étais con- 
duit à la mort, et en gémissant du fond de l’âme dis d'une 
voix pitoyable : « Aie pitié de moi, pécheur* et indigne de 
vivre, mais digne en vérité de tout chátiment ! » et encore 
tout ce que la gráce de Dieu te donnera de dire. Au souvenir 
de tes actions de pécheur, frappe-toi violemment, sans 
pitié, avec ces mots : « Comment, méchant, misérable, 
as-tu fait ceci, et cela? > Puis remets tes mains (derrière 
ton dos) et tiens-toi debout en suppliant Dieu. Ensuite, 
gifle-toi encore le visage, tire-toi les cheveux, arrache-les, 
comme à un affreux ennemi qui aurait comploté contre toi, 


en te disant : « Pourquoi donc as-tu fait ceci et cela? » Et, 


ἐκλεί η D 162 µε + Δέσποτα Q | καὶ: τὸν D || 163 ivrw > E | 
Θεού: Χρίστου CA'BL | σοι δφη со F j 164 τοῦ > L | Ἀναμνημονεύων 
бе: Ἀναμνημονεύοντε Λ' | 165 opoôpw καὶ» CA'BL j| ἑαυτὸν F | 
166 χειρὰ + σου CA'BL | 168 ооо’ > CA'BL | 170 ἐποίησα L. 
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ἱκανώ , δήσον τότε τὰ χεῖρὰ σου ἐμπροσθεν καὶ στηθι ἐν 
ілара τη ψυχἠ. Ποιήσα δὲ фалроо δύο ἡ τρει νουνεχώὠ 
καὶ προσκυνήσει, οσα νοήσει σεαυτόν δύνασθαι, στηθι 
πάλιν σύννου καὶ τὰ προειρημένα ἀναλογίζου ἐν σεαυτω, 
εἴποτε καὶ боп ὁ Оғо ἐλθεῖν ἐπὶ σὲ δάκρυα καὶ κατάνυξιν. 
Καὶ εἰ μὲν τούτο γένηται, μὴ ὑποχωρήση £o ау παρὲλ- 
θωσιν ᾽ εἰ © οὖν, uñ OMPA , ἀλλ᾽ εἰπὲ ταύτα лро ἑαυτόν : 
« Ἡ κατάνυξι καὶ τὰ δάκρυα των ἀξίων καὶ лро ταύτα 
ηὐτρεπισμένων εἰσί. Хо δὲ πόσα ἐτη παρεκάλεσα τον Θεὸν 
ἡ ἐδούλευσα αὑτω ; Διά ποιων σου ἐργων ηὐτρέπισα πρὸ 
ὑποδοχήν αὐτῶν σεαυτὸν ; Οὐκ ἀρκεῖ σοι οτι καὶ C] ; > 
Тоота εἰπὼν καὶ εὐχαριστήσα κατασφραγισάμενο троо- 
ὠπὸν TE καὶ στῆθο καὶ ολον τὸ сора σου τω σημείω τού 
τιμίου σταυρού, ἐπὶ тоо ψιαθίου σου πεσών ἀνακλίθητι. 
"Оте бе ἐξυπνο γένη, uñ OTpap ἐπὶ τὸ ἐτερον uépo , 
000 ἁἀναστὰ πάλιν εὖξαι τω προειρηµμένω τρόπῳ 
καὶ μηκέτι ὑπνωση , αλλά εὐχή καὶ ἀναγνωάει καρτέρησον, 
¿w ου то ξύλον κρούσει, καὶ τότε μετὰ πάντων εἰ τὴν 
σύναξιν ἀπελοε καὶ στηθι ἐν τω vap, ὦ μετὰ ἀγγέλων ἐν 
τω оороуід, σύντρομο , ανάξιον ἑαυτὸν ηγούμενο καὶ τη 
ἐκεισε μετὰ των ἀδελφῶν παραστάσεω . Τστάμµενο δὲ 


πρόσεχε σεαυτω, τοῦ urn βλέπειν ὧδε κἀκεἰίσε καὶ 
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170-171 ікауо σεαυτὸν oo D || 171 τότε > Q | oov > D || 173 
προσκυνήσα CA'BL |νοήσει : voci D ἐννοήσει А. || ἑαυτὸν FQ i| εἶτα 
[στηθι + Q , 174 b/» FQ || 175 εἰποτε: μήποτε CA'BL || δώη + σοι 
Q CA'BL || 177 σεαυτὸν E CB || 179 ло ταυτα οὕτω θέλει λαβεῖν 
[πόσα + Е || ἐπαρακάλεσα С | то Θεφ А” | 181 kai > E | 182 kata- 
σφραγισάµενο E D : καὶ oppayioäuevo ool.|| 183 στήθη A'BL'| σημεἰφ 
E FQ BML D : τύπω Λ Βρθ tiui CM то onueip C** " 183-184 του 
τιμίου σταυρού: отаоро L || 184 oov E D : > cot. | 187 ἀλλ᾽ E || εὐχή 
καὶ ЕР: ἐπὶ τὴ cet. | 188 оо: otov СА ВІ || κρούση E A'L D || 190 
тр ΣΕ D || 192 σεαυτφ : σεαυτὸν I. > D || τοὺ > CA'BL. 


1. Dana lea monastères on so servait do la simandro (oñnuavôpov) 
pour convoquer aux offices. C'était une longue planche ou báton 
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une fois que tu te seras ainsi suffisamment flagellé, joins les 
mains devant toi et mets-toi debout, l’âme en joie, dis deux 
ou trois psaumes avec attention et fais des prostrations, 
autant que tu t'en sentiras capable, puis, à nouveau, 
debout, sois attentif et repasse en toi-méme tout ce que 
jai dit, au cas ой Dieu te donnerait de recevoir larmes et 
componction. Etsi cela arrive, ne te reláche pas jusqu'à ce 
qu'elles soient passées ; dans le cas contraire, ne te tour- 
mente pas, mais parle-toi ainsi : « La componction et les 
larmes appartiennent à ceux qui en sont dignes et s'y sont 
préparés ; mais toi, durant combien d'années as-tu invoqué 
Dieu ou l'as-tu servi? Quelles sont les ceuvres par quoi tu 
t'es préparé à accueillir ces (biens)? est-ce que cela ne te 
suffit pas d'étre vivant? » Cela dit, aprés avoir rendu gráce 
et t'étre marqué le front, la poitrine et tout le corps du signe 


de la précieuse croix, mets-toi sur ta natte et étends-toi. 


Sentiments Puis, une fois éveillé, ne te tourne 
de contrition pas de l'autre cóté, mais, tout de suite, 
durant 1 office reléve-toi et recommence à prier de la 


facon que j'ai dite, sans te rendormir, en tenant bon dans 
la prière et la lecture, jusqu'au moment ой la simandre 
sonneral : alors, va avec tous (les autres) à l'Office2. Tiens- 
toi debout dans le temple, comme (tu ferais) avec les anges 
dans le ciel, tremblant, te jugeant indigne méme de te 
tenir là avec les Fréres. Tout en restant ainsi, sois attentif 


à toi-même, pour ne pas regarder çà et là ou t'inquiéter des 


équarri, percé de petits trous aux doux extrémités, sur lequel on 
frappait avec un marteau do fer ou un maillot de bois. Pour les 
matines, on frappaitla simandre à trois reprises : d'abord, au réveil; 
puis, tandis que les moines s'ébranlaient ; enfin, au commencement 
de l'office môme (la grande simandre). Cf. H. Leclercq, Cloche ... 
chez Us Grecs, DACL III, 2° partie (1914), 1970-1976. 

2. Il s'agit, évidemment, de la synaxe do l'orthros (matines), 
voir Cat. 26, p. 70, n. I. Ces deux Catéchéses (26 et 30) contiennent 
dos descriptions qui se complétent de la vie quotidienne du moine. 
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περιεργἁἀζεσθαι τοὺ ἀδελφοῦ, по ἑκαστο ἰσταται ἡ 
TU ψάλλει, ἀλλὰ σεαυτω μόνω καὶ τη фалиобі^ καὶ ται 
ἁμαρτίαι σου πρόσεχε. Μιμνήσκου бе kai τη ἐν τω κελλίω 
εὐχὴ , μὴ συντύχη Оло ἐν τη συνάξει Tivi λόγον αργὀν >, 
ur ἐξέλθη ἐκεῖθεν πρὸ τη ἐσχατη ευχή . Εἰ δυνατόν, 
μηδέ ει ἀνάγνωσιν καθίση , ἀλλ᾽ ἐν τόπω κρύπτω ὑποχώρει 
καὶ ιστασο ἁκούων, € εκείνου αὐτοῦ σοι λαλοῦντο διά τοῦ 
ἀναγνώστου, τοῦ ἐπὶ πάντων Θεοῦῦυ. Et δὲ καὶ αυτό 
προτραπη ει ἀνάγνωσιν, ὦ ἀνάξιο ov τοῦ ἐκδιηγεισθαι 
διὰ του στόὀματὁ σου τὰ θεόπνευστου тої ἀδελφοῖ σου 
Графа , ουτω διἁάκεισο, καὶ τελειώσα TV θείαν ἀνάγνωσιν 
καὶ τὴν συνήθη μέλλων ει ἁἀμφοτέρου тоо хороо βαλεῖν 
μετάνοιαν, uñ καταφρονητικὠν μηδὲ ραθύμω , ἀλλ᾽ w 
vioù Θεοῦ καὶ ayiov ἁπαντα λογιζόμενο,, προσπεσών 
καὶ τω ἐδάφει προσεγγίσα τὴν κεφαλήν σου, λέγε μυστικῶ 
ἐν τη καρδία σου προ πάντα аотоо ' «Εὐξασθε καὶ ovy- 
χωρἠσατέ μοι, τω ἁμαρτωλω καὶ ἀναξίω τοῦ οὐρανοῦ καὶ τη 
yn . ἁγιοι τοῦ Θεού.» Ἐάν δὲ καὶ κανοναρχήσαι προσ- 
тохӨй . μὴ ραθύμω μηδὲ ἐκλυομένω τοῦτο TOI . ἀλλα 
νουνεχὠ καὶ νηφόντω ὦ ἑνώπιον τοῦ ἐπὶ πάντων βασιλέω 
Χριστού τὰ θεία λόγια διὰ τη ой qovr ὦ διὰ χειρὸ 
тої ἀδελφοῖ διανέμων, καὶ φοβοῦ uñ τινι καταφρονητικών 
παραλείφη δούναι τὸν ζωοοποιόν ἁρτον < ἧτοι τὸν λόγον, о 
εἴρηται, τοῦ Θεου΄ καὶ ἐκδληθήση εξω ὦ καταφρονητη . 
οὐ λέγω σοι ταύτη ἐξω τὴ ἐκκλησία , ἀλλα τὴ ᾖβασιλεία 
тоу οὑρανών. Ἐξελθών οὖν μετὰ τὴν ἀπόλυσιν, μνήσθητι 
оло τὴν x0 ημέραν διήνυσα καὶ, εἰ ἐσφάλη ἐν τινι, 


διόρθωσαι σήμερον. 


a. Cf. Matth. 12, 36 b. Cf. Hom. 9, 5 c. Cf. Matth. 24, 
45. Le 12, 42 d. Cf. Matth. 4, 4. Jn 6, 33.35 
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Fréres, comment chacun se tient ou comment il psalmodie : 
ne fais attention qu'à toi, à la psalmodie et à tes péchés, 
souviens-toi aussi de ta priére dans ta cellule ; ne cause 
absolument avec personne pendant lOflice, pas une 
parole oiseusell ; n'en sors pas avant la derniére priére. Si 
possible, ne t'assieds méme pas pour la lecturel, mais 
retire-loi dans un endroit caché et reste debout en écoutant 
— comme s'il te parlait lui-méme par le lecteur — le Dieu 
qui est au-dessus de tout6. Mais si c'est toi qui es désigné 
pour la lecture, aie l'attitude d'un homme indigne de 
proférer par sa bouche pour ses Егегев les Écritures divine- 
ment inspirées et, aprés avoir achevé la divine lecture, 
au moment de faire devant les deux chœurs la métanie 
accoutumée, sans mépris et sans négligence, mais en les 
considérant tous comme des fils de Dieu et des saint-s, 
prosterne-toi, approche la téte du sol et dis secrétement 
en ton cœur à l'adresse de tous : < Priez (pour moi) et par- 
donnez-moi, moi pécheur et indigne du ciel et de la terre, 
vous, saints de Dieu. > Si оп t'ordonne d'entonner?2, fais-le 
sans négligence et sans mollesse, mais attentivement, 
sobrement, dans lidée que, devant le Christ qui est roi 
au-dessus de tous, par ta voix, comme avec les mains, 
tu distribues à tes frères les divins oracles. Crains d'oublier 
par mépris de donner à quelqu'un le painc vivifiant — 
c'est-à-dire, je le répète, la parole de Dieu* —, et d'être 
rejeté dehors comme coupable de mépris : je ne te dis 
pas, hors de cette église, mais hors du Royaume des cieux. 
Enfin, en sortant aprés le renvoi, rappelle-toi comment tu 
as passé la journée précédente et, si tu as fait quelque 


faux-pas, redresse-toi aujourd'hui. 


γηοόντω > Е | ὦ : καὶ A'BL || êri πάντων > F | 220 διόρθωσαι F D : 
διόρθωσε E διόρθωσον cet. 


1. Sur la lecture (ἀνάγνωσι ), v. Cal. 28, p. 73, n. 2. 
2. Sur le róle du canonarque, v. Cal. 4, tome I, p. 334, n. 1. 
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Tavra τοιγαροῦν εἰ ἐμμείνη тотоу, οὗ βραδύνει Κύριο 
του ποιήσαι T ἐλεο αὐτοῦ μετὰ σου, ἐγὼ TOU εὐσπλάγχνου 
ἐγγυητὴ , ἐγὼ του φιλανθρώπου, εἰ καὶ τολμηρόν εἰπείν, 
ἐμαυτὸν ὑποτίθημι ἀντιφωνητήν ! Ἀποθανοῦύμαι ἐγώ, ἐὰν 
ὑπερίδη σε. ᾿Αντἰ σου то πυρὶ то αἰωνίω παραδοθήσομαι, 
ἐὰν ἐγκαταλείψη σε. Μόνον uñ ἐν δισταγµω καρδία , μηδὲ 
ἐν διφυχία ταυτα ποιῇ | 

Ti δὲ ἐστι τὸ ἐν δισταγμω καὶ διψυχία ; Πρόσεχε, 
ἀγαπητὲ I Δισταγμὸ καρδία ἐστι τὸ λογίζεσθαι ἡ δλω 
ἐνουμεῖσθαι ἐν ἑαυτω ὅτι « FH ἐλεήσει µε ὁ Θεὸ ἡ οὐ;» 
Τὸ «οὐ > τούτο απιστία ÉOTIV. Εἰ δὲ μὴ πιστεύει ὅτι ἐλεή- 
oai σε θέλει μάλλον ἐκεῖνο πλέον ἡ ὁσον προσδοκἁἀ OÙ, Ti 
και προσέρχη παρακαλῶν αὐτόν ; Διφυχία δὲ ἐστι τὸ uñ ει 
θάνατον τελείω εαυτόν ἐκδοῦναι олер τη βασιλεία τῶν 
οὑρανὼν, ἀλλὰ μεριμνὰν ολω τιει ζωήν τὴ σαρκὸ αὐτοῦ. 
Τούτο μόνον, εδ 1001, οφείλει φυλάξασθαι 6 ἐμπόνω 
μετανοῶν, iva uñ εαυτόν διὰ Tivo μηχανὴ ἀποκτείνη καὶ 
αὐτοφονευτὴ γένηται, olov ἡ κρημνώ pipa εαυτόν ἡ 
αγχόνη χρησάμενο ἡ ἐἑτερὸν τι ἐναντίον διαπραξάµενο . 
Τῶν δὲ λοιπῶν, δι᾽ ὧν οἶδε τρέφεσοαι τὸ σώμα καὶ Cv, 


μηδεμίαν «Φροντίδα ποιείτω κατὰ τὸ λόγιον ' < Ζητεἰτε 


πρώτον τὴν βασιλείαν тоо Θεού καὶ τὴν δικαιοσύνην αὑτοῦ 
каітабто πάντα, τὰ ει χρείαν δηλονότι του σώματο ὑμῶν 


επιτἠδεια, προστεθήσεται ὑμῖν b. > Δύναται yàp ὃ ἐναγώνιον 


a. H Pierre 3, 0 b. Matlh. 6, 33 
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Si tu persévéres dans ces exercices, 

d'u.V'eceu^'cem Xn. le Seigneur ne (peut) tarder- à exercer 

et généreux sa pitié envers toi, je (me porte) ga- 

rant pour le Miséricordieux, je m offre 

— méme si c'est une parole hardie — comme répondant 

pour i'Ami des hommes : que je meure, s'il te néglige, qu'à 

ta place je sois livré au feu éternel, s'il t'abandonne ! — 

pourvu seulement que tu agisses ainsi sans hésiter en ton 
cœur et sans être partagé dans ton âme. 

Qu'est-ce donc qu'(agir) avec (un cœur) hésitant et 
partagé? Fais attention, bien-aimé. Avoir le coeur hésitant, 
c'est calculer ou simplement réfléchir en soi-méme ainsi 
«est-ce que Dieu aura pitié de moi, ou non?» : ce anon » 
vient du manque de foi. Et si tu ne crois pas que la volonté 
de ce (Dieu) est au contraire d'avoir pitié de toi plus encore 
que tu n'y comptes, pourquoi donc t'approches-tu de lui 
en linvoquant? Et rester partagé, c'est — au lieu de se 
livrer soi-méme entiérement à la mort pour le Royaume des 
cieux — se faire du souci si peu que ce soit pour sa vie 
charnelle. La seule (mesure), sache-le bien, que doit garder 
celui qui fait une pénitence énergique, c'est de ne pas 
prendre quelque moyen pour se tuer, en devenant son 
propre meurtrier, comme celui qui se jette dans un préci- 
pice, se pend ou commet un crime semblable. Mais pour 
toutes les autres choses qu'il sait utiles à son corps pour se 


nourrir et vivre, qu'il ne se fasse aucun souci, selon la 


sentence : » Cherchez d'abord le Royaume de Dieu et sa 
justice, et tout cela — c'est-à-dire le nécessaire pour les 
besoins de votre corps — vous sera donné par surcroît”. > 


[τοῦτο + E j| δφείλει (δφείλει Q A'BL) φυλάξασθαι : φύλαξαι E | 
236-237 Τοῦτο — μετανοῶν : Ὁ γὰρ ἐμπόνω µμετανοών τούτο μόνον 
ὀφείλει φυλάξασθαι Or | 238 olov ἡ : oiovei F Q CA'BL || ἑαυτὸν Q D 
Or : αὐτὸν cet. | 239 τι > C | διαπραξάμενο ἐναντίον co ЕО CA'BL | 
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ἔχων τὸν βίον καὶ Gov κατὰ τὸ Εὐαγγέλιον, μετὰ μόνου 
ἁρτου καὶ ὕδατο ἁἀποτρέφεσθαι καθ᾽ ἑκάστην καὶ ζην, καὶ 
μάλλον ἐκείνο εὐεκτεῖὶ ἡ oi τών ἁοροτέρων τραπεζών 
ἁπολαύοντε . Διὸ τούτο και ὁ Παύλο εἰδώ ἐἔλεγε καὶ ἀεὶ 
λέγει: «Ἔχοντε διατροφὰ καὶ σκεπάσματα, TODTOI 


ἀρκεσθησόμεθα», καὶ πάλιν < "Iva ἐν ἑαυτοῖ τό 
ἁπόκριμα τοῦ θανάτου ÉXOVTE , μὴ ὦμεν πεποιθότε ἐφ᾽ 
ἑαυτοῖ , ἀλλ᾽ ἐπὶ то Θεώ то ἐγείροντι тоо νεκροὺ » 
Ἰδοὺ τοιγαροῦν ειπομέν σοι, ἀγαπητε ἀδελφέ, ὅπω 
προσελοεἰν σε δει τῷ Өєф καὶ Osoiav abro ἐπιδείξασθαι 
τὴν μετάνοιαν. Mr οὖν ἁποστὴ w τη ἐσχάτη σου 
ἀναπνοή , μηδὲ ἐπιλάθη τη калі συμβουλἠ ἐμοῦ τού 


' 


αμαρτωλού ' οὐ yàp ἑπραξα ταῦτα καὶ ἁπὸ πρἀξεω uñ 
εἰπόν σοι, ἁλλά ἡ χάρι τοῦ Ogob0 διὰ σὲ καὶ τὴν OV σωτηρίαν 
δἐδωκὲ uoi ταῦτα εἰπεῖν. Ei obv ταῦτα Θεοῦ συνεργοῦντό 
σοι ποιήσεια , ἑγχρονἰίζοντὸ σου εἰ τὸ ἐργον τοῦτο τὴ 
μετάνοια , ҡот” ὀλίγον арто σὺ νοήσεια Еті µεἰζονα алла 
μυστήρια, ὑπὸ τη ἁνωθεν χάριτο αὐτὰ διδασκόμενο , καὶ 
χαρισθἠσεταί σοι οὐ μόνον δακρύων πηγἡἠ. AG καὶ πάντων 
παθών διὰ τῶν τοιούτων πράξεων ἀλλοτρίωσι. То γὰρ 
ζητεῖν ἀεὶ μετάνοιαν και κατάνυξιν, ἐρευναν τε τἰνα τὰ 
βοηθοῦντα καὶ συνεργοῦντα εἰ то πενθεῖν καὶ κλαίειν και 
κατανύσσεσθαι καὶ μετὰ σπουδὴ αὐτὰ διαπράττεσθαι, ἀλλὰ 


μηδὲ προτιμὰν ἐν μηδενὶ ἑαυτὸν ἡ τὸ τὴ σαρκὸ ὅλω 


a. I Tim. 6, 8 b. II Cor. 1, 9 c. I Cor. 15, 10 
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Oui, il est possible, à qui méne une existence militante et 
vit selon l'évangile, de se sustenter chaque jour de pain 
sec et d'eau, et de vivre : et cet homme est en meilleure 
santé que ceux qui profitent des tables exquises. Ce que 
sachant, d'ailleurs, Paul disait et dit toujours : « Ayant do 
quoi nous nourrir et nous couvrir, nous nous en contente- 
rOnS: », et encore : « Afin qu'ayant en nous la sentence de 
mort, nous ne mettions pas notre confiance en nous-méme, 

mais en Dieu qui ressuscite les сайаугевб. > 
Я Ur Voilà, nous t'avons donc dit, Frère 

Vers l'im passibilité 

bicn-aimé, comment tu dois t'appro- 
chcr de Dieu et quelle est la pénitence dont tu dois faire 
preuve envers lui. Ne t'en dépars donc point jusqu'à ton 
dernier souille, et n'oublie pas mon bon conseil, à moi 
pécheur. Car ce n'est pas que j'aie agi ainsi et que je t'aie 
parlé au nom de mes actions : mais la grâce de Dieu, en vue 
de toi et de ton salut, m'a donné de te parler ainsi. Si donc, 
avec le concours de Dieu, tu fais cela, à mesure que tu 
poursuivras ce labeur de la pénitence, peu à peu, instruit 
par la grâce d'en-haut, tu connaîtras pour toi-même 
d'autres mystéres encore plus grands, et il te sera accordé 
non seulement une source de larmes, mais encore — au 
moyen d'une telle conduite — l'affranchissement de toutes 
passions. Car la quéte continuelle de la pénitence et de la 
componction, la recherche de ce qui (peut) nous aider et 


2 


concourir à nous donner affliction, larmes et componction, 


2 


le zèle apporté à toutes ces pratiques, sans jamais se préférer 
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ποιεῖν θέλημα:, συντόμω εἰ προκοπὴν φέρει τὸν ἀνθρωπον 
καὶ εἰ κάθαρσιν καὶ ἀπάθειαν, καὶ Πνεύματο 'Αγίου 
κοινωνὸν αὐτὸν ἀπεργάζεται, OÙ μόνον δὲ αλλά καὶ Αντωνίου, 
Σάβα καὶ ΕὐθΟυμίου, тоу μεγάλων πατέρων, ἶσον ἁἀποκαθ- 
ἱστησι. 

Καὶ тафта μὲν ἐάν ἁκούση μου καὶ ἀγαπήση τὴν 
μετάνοιαν καὶ κατάνυξιν ' εἰ δὲ ыт θέληση ἁκούσαί µου 
καὶ τὰ εἰρημένα ἐργον ἀδιάλειπτον κτησασΌαι, μῆτε σὺ μήτε 
ἕτερο βλασφημείτω καὶ λεγέτω τούτο αδύνατον, μηδὲ 
өті. « Ἐξηγόρευσα, έχω τόσου χρόνου ἡ τόσου >, μηδέ 
ἁπαριθμείτω μοι διάδοσιν καὶ διασκόρπισιν πλούτου καὶ 
χρυσίου, μηδὲ λεγέτω * «Τόσου ἡ τόσου ἀπὸ тоу ἐμοὶ 
ὑπαρχόντων χρυσίων ἐνέδυσα γυμνού , πεινώντα ἐθρεψα, 
διφώντα ἐπότισαῦ, πάντα µου διεσκόρπισα, ἀφικόμην εἰ 
τόδε τὸ opo , εἰσηλθον εἰ τόδε τὸ σπήλαιον, τὸν τού Κυρίου 
τάφον κατέλαβον, εἰ τὸ Opo ἀνηλθον тоу Ἐλαιῶν, καὶ 
νυν εἰσηλθον εἰ τόδε τὸ µοναστηριον καὶ ἀἁπεκάρην ἡ καὶ 
προαποκαρθεἰ κάθημαι ἐν ἐνὶ κελλίω, тотоу τόσο ἡ τόσα 
εὐχὰ ' καὶ μετὰ τούτων σωθήσομαι καὶ ἀρκετὸν noi ἐστι !» 
Mñ τοίνυν ἁπάτα σεαυτὸν, ἀδελφέ, боті εἴ, μηδὲ παραμυθοῦ 
σεαυτὸν διακένοι ἑννοίαι , ἀφρόνω τούτο ποιων. Ταῦτα γὰρ 
πάντα καλὰ καὶ λίαν καλάθΘ, άλλα олоро εἰσὶν, εὐ ἰσθι, 
αγαπητἑἐ. “Ie οὖν, ὦ ἐν ὑποδείγματι λέγω, TV χώραν 


ἑνέωσα καὶ ἐδιβόλησα , ἑτριοόλησα , ἐσπειρα.. Ἔγνω 


a. Cf. Épilés. 2, 3 b. Cf. Matth. 25, 35-36.40 c. Cf. Gcn. 1. 31 
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en rien on accomplir la volonté de la chair», voilà ce qui 
en peu de temps amène l'homme au progrès, à la purifica- 
Lion et à Vimpassibilité, ce qui le rend participant de 
l| Esprit-Saint et, outre cela, fait de lui l'égal d'/Xntoine, 


de Sabas, d'fiuthyme, ces Pères illustres. 


Voilà ce qu'il en est, si tu m'écoutes 


La graine des débuts taffectionnes pour la pénitence et 


et le travail , s ire : 
pour la moisson 7а componction ; mais si tu refuses de 


m'écouter et de faire de ce que j'ai 
dit ton occupation incessante, ne viens pas, ni toi ni un 
autre, blasphémer et dire que cela est impossible, ou bien : 
«J'ai fait ma confession, j'ai tant et tant d'années (de vie 
monastique).» Ne viens pas me faire le compte de la 
richesse et de l'or distribué et partagé, ou dire : «Пу a 
tant et tant de pauvres nus que j'ai habillés avec l'or qui 
m'appartenait, d'affamés que j'ai nourris, d'assoiffés que 
jai désaltérés*», j'ai distribué tous mes biens, je suis venu 
dans cette montagne, je suis entré dans cette grotte, j'ai 
gagné le Sépulcre du Seigneur, je suis monté sur le Mont 
des Oliviers : et maintenant je suis entré dans ce monas- 
tère et. J'ai reçu la tonsure, ou bien je l'avais déjà reçue et 
je me suis fixé dans une cellule, faisant tant et tant de 
prières : avec cela, je serai bien sauvé, c'est suffisant ! » 
Ne t'égare donc pas, Frére, qui que tu sois, ne te flatte pas 
de vaines raisons, attitude insensée | Tout cela en effet est 
bien, est trés bien@, mais c'est là une graine, sache-le, trés 
cher. Suis-moi bien — je prends un exemple — : tu as 
labouré la terre, tu l'as passée à la double et à la triple 


herse, tu l'as ensemencée : est-ce que tu t'es rendu compte 
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ара τόν σπόρον προκύψαντα ёк тоу λαγόνων τη γη ; 
Ἐγνω αὐξήσαντα ; Ἑγνω στάχυα φθάσαντα 1; Ἔγνω 
λευκὰ σου τη ψυχική γη τὰ Ania καὶ лро Θερισμὸν 
ἐτοιμαρ, Ἔτιλλα στάχυα ЕЕ αυτών, ἐψωχε той 
хербіус, iva γυμνὸν iðn τὸν καρπὸν TOV πόνων ооой ; 
Ἰδών δὲ τούτον, ἐτράφη ἁρα εἰ κόρον καὶ δύναμιν ἐλαοε ; 
Ei обу ταύτα οἶδα, προσκυνώ σου TOD πόδα καὶ KATAO- 
πἀὰζομαι καὶ τὰ ἴχνη τούτων καταφιλώ ’ οὐ γὰρ εἰμι ἀξιο 
τὸ πρὀσωπὸν σου ἀσπάσασοαι. Καὶ χαῖρε καὶ ἀγαλλία ὁ 
μετὰ χαρὰ συλλεγων à коло καὶ πόνω Γπολλὠ ἐσπειρα . 
Ei бе ἀγνοεῖ καὶ αὐτὰ τὰ тар” εμοὺ σοι λεγόμενα καὶ 


οὐδέ εἰ ἐσπάρη ἐν τη γη σοὺ τι τῶν κρειττόνων καρπῶν 


— λέγω ӨТ ἐν τω χωρίω τη καρδία σου -- ἐγνωκα, 
Ti ὠφέλησα , εἰπέ μοι, περικυκλεύσα τὰ πέρατα καὶ εἰ τὰ 
£oxata τη Θαλἀσση < γενὀμένο ; Πάντω οὐδὲν ! “Αν 
γὰρ ελεήσω τὸν κόσμον ἁπαντα ἐκ тоу οὐκ ἐμών — ὁμω 
ἑστω ἐμῶν —, ἐμαυτὸν бе περιιδω γυμνὸν καὶ πένητα καὶ 
εἰ τὰ ἐσχατα τη πενία γενόμενον καὶ οὑτω μέλλοντα ἐν 


πενία τῶν ἀγαθῶν ἀποθανεῖν καὶ τω βήματι τοὺ Χριστού 
παραστήναι! τω Φφοοερω. Ti μοι τὸ ὀφελο ; Ἑνδεδυμένου 
ἡμὰ δει καὶ ἑστολισμένου τού βίου τούτου και тоо σώματο 
ἐξελθεῖν, εἰ γε καὶ βουλοίμεοα еу то үйно то βασιλικώ | 


συνανακλιθήναι τοῖ φίλοι τοῦ βασιλέω *. Ti δὲ ἐστιν ὃ 


a. Cf. Mc 4. 27-28 b. Cf. Jn 4, 35 ο. Cf. Le 6, | d. Cf. 
Pe. 127, 2 e. Cf. Matth. 5, 12 t. Cf. Ps. 9,28; 89, 10; etc. 
g. Ps. 138, 9 h. Cf. Apoc. 3, 17 1. Cf. Rom. 14, 10 1. Cf. 


Matth. 22, 11-13 k. Cf. Matth. 8, 11 
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(quand) la graine a percé le sein de la lerre? est-ce que tu 
t'es rendu compte de sa croissance? des épis qui arrivent. ? 
de la récolte blanchissant sur la terre de ton áme, préte 
à être moissonnéeé ? en as-tu arraché des épis, les as-tu 
froissés dans tes mainse pour voir à nu le fruit de tes 
peines*3? aprés l'avoir vu, en as-tu mangé à ta faim et as-tu 
refait tes forces? Si donc tu as cette expérience, je me 
prosterne à tes pieds, je les embrasse, je baise tes traces 

car je ne suis pas digne d'embrasser ton visage. Réjouis-toi, 
exulte-, en recueillant dans la joie ce qu'à grand peine et 


labeur' tu as semé. 


Comment Mais si tu n'as aucune expérience 

ne pas perdre de tout ce que je te dis, que lu ne te 

le royaume des deux soj8 m£me pas rendu compte s'il a été 
semé dans ta terre — je veux dire dans le domaine de 
ton coeur — quelqu'un des meilleurs fruits, (alors) qu'as-tu 
gagné, dis-moi, à faire le tour des extrémités (du monde), 
à aller au bout de la mcr«? Absolument rien : oui, j'aurais 
beau faire preuve de miséricorde envers le monde entier 
avec ce qui ne m'appartient pas — et méme, si tu veux, 
avec ce qui m'appartient —, si je me néglige moi-inéme, nu, 
privé de tout", réduit à l'extréme dénuement et prét ainsi, 
dénué de tous biens, à mourir et à comparaitre devant 
le redoutable tribunal du Christl, quel sera pour moi le 
profit? C'est un vétement et une robe qu'il nous faut au 
sortir de cette vie et de notre corps, si du moins nous 


voulons, aux noces royales*, nous mettre à table avec 


les amis du roi*. Quel est donc ce vétement que moi et 
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ἐγὼ καὶ лауте δφείλομεν ἐπενδύσασθαι, iva Hñ γυμνοὶ 
τότε εὐρεθώμεν: ; Ὁ Χριστό 6, ἀδελφοί, καὶ Оғо ! Ἐὰν 
бе πάσαν αδθι την ὑπὸ τὸν οὐρανὸν γην περιέλθω ὦ μίαν 
οικἰαν καὶ οὐδεμίαν καταλίπω χῶραν ἢ πόλιν ἡ ἐκκλησίαν, 
ἐν ἡ οὐκ εἰσέλθω καὶ προσκυνήσω καὶ εὔξομαι καὶ τὰ ἐν 
αὐτοῖ καλώ ιστορήσω καὶ акріро , τη δὲ βασιλεία 
ἁποπέσω των οὐρανῶν, οὐκ ñv μοι κρεῖσσον uñ γεννηθήναι ° 
μηδὲ πεσεῖν ἐπι yn d, ἡ ἀναπνεύσαι τούτον бі τὸν ἀέρα καὶ 
τὸν ἡλιον δφθαλμοὶ κατιδεῖν ; Ναι ὀντω , κρεὶσσὸν μοι 
κατὰ πολὺ rnv | 

Ті οὖν ποιήσω, iva uñ ταύτη ἐκπέσω ; Ἑλντἀπροειρημένα 
ἁπαντα διαπρα ἁμενο , Πνεύμα "Αγιον λήψωμαι: τούτο yàp 
ἐστιν ὃ олоро Χριστού, δι᾽ οὐ συγγενεὶ αὐτοῦ γινόμεθα 
οἱ πένητε ἡμεἰὶ καὶ βροτοί, ὃ ἐὰν πέση εἰ τὴν γην τὴν 
καλήν καρποφορεἰ ἐν τριάκοντα καὶ ἐν ἑξήκοντα καὶ ἐν 
εκατὀν :, καὶ τούτο αὐτό ἐστιν ἡ βασιλεία των οὐρανῶν, 
τὰ δ᾽ алла ἁπαντα τούτου ҳо^рі οὐδὲν ὠφελούσιν. Ἐὰν γὰρ 
μὴ ἑαυτού пий, о ἀδελφοί, ἐλεήσωμεν καὶ διὰ μετάνοια 
εὑρήσωμεν τὰ ψυχὰ ημών κεκαοαρμένα καὶ πλήρει 
фото , οὐδέν NU ὠφελήσει τῶν ἁλλων απάντων ἡ ἐργασία, 
καθώ φησιν ὃ Κύριο ημών καὶ Θεόὸ ' « Ті ὠφελήσει 
ἀνθρωπο , ἐάν τὸν κόσμον ολον κερδήση, τὴν δὲ ψυχήν 
αὑτού ζημιωθη ; ЯН ті δώσει ἀνθρωπο ἀντάλλαγμα τη 
ψυχἠ артоб Ё; » καὶ πάλιν : < Ὁ ἀπολέσα τὴν ψυχήν 


αὐτοὐ ἐνεκεν ἐμοὺ εὑρήσει αὐτὴν, ὃ бе εὐρῶν αὐτήν 


a. Cf. II Cor. 5, 2.3 b. Cf. Rom. 13, 14 c. Cf. Matth. 26, 24. 
Mc 14, 21 d. Cf. Sag. 7, 3 o. Cf. Mc 4, 20 f. Matth. 16, 26 


Cat » E FQ CAB D Or 33 — A. B*YO- 


316 ἐγώ + τε DOr | 316-317 τότε γυμνοί co E | 317 εὑρεθησό- 
µίθα D Or [| Eav : "Av D Or || 318 ὑπὸ τὸν E Q D : ὑπ cel. | παρἰλΟω 
FQ САВ 0 320 τὰ > O* | 321 αὐτοὶ (-aï Ον) E D Ог: αὐτφ F 
αὐτὴ cet. | τὴ δε (kai τὴ 0%) βασιλεία E D Or: τὴ βασιλεία δὲ 
(δὲ > F) eo cet. 1 322 кргіттоу Q || μηδέ D Or | 323 τὴ |үй + E. 


CATÉCHESE XXX 221 


nous tous nous devons enfiler, pour ne pas être alors 
trouvés nusB? Le Christ6, Frères, le Christ-Dieu. Que, par 
contre, toute cette terre qui est sous le ciel, je la parcoure 
comme une unique maison, sans laisser une seule contrée, 
ville, église, ой je n'entre, ой je n'adore et ne prie en exa- 
minant avec le plus grand soin tout ce qui s'y trouve, — 
mais que je perde le Royaume des cieux : ne valait-il pas 
mieux pour moi n'être pas πές ni tombé à terre*l, n'avoir 
pas respiré cet air ni contemplé de mes yeux le soleil? Oui, 
en vérité, cela eût mieux valu pour moi, beaucoup mieux. 

Que ferai-je donc, pour ne pas le perdre? Si, mettant en 
pratique tout ce qui a été dit, je гесоів l'Esprit-Saint... — 
car c'est lui la semence du Christ, par quoi nous devenons 
de sa race, nous misérables mortels : etsi elle tombe dans la 
bonne terre, elle porte du fruit à trente pour un, à soixante 
pour un, à cent pour un: ; et il est lui- méme le Royaume 
des cieux, et tout le reste en dehors de là ne sert à rien. 
Car si pour nous-mémes, Fréres, nous sommes sans pitié, 
si nous n'obtenons pas, gráce à la pénitence, des ámes 
purifiées et pleines de lumière, il ne nous servira à rien de 
travailler à tout le reste, selon la parole de notre Seigneur 
et Dieu : < A quoi cela servira-t-il à l'homme, s'il gagne le 
monde entier, et perd son âme? ou que donnera l'homme 
en échange de son âinef? > et encore : e Celui qui perd son 


áme à cause de moi, la trouvera ; celui qui la trouve, la 


τούτον δἠ τὸν ἀέρα : τὸν ἀέρα τούτον Q J 324 κατιδεὶν ὀφθαλμοῖ co 
O* [| οὕτω 0% | 325 nv > Q САВ | 326 ποιήσω > Q ταύτη un 
co Q (j 326-327 "Av τὰ προειρημένα (εἰρημένα E D) ἁπαντα (πἀντα 
0): Ἐὰν zàvra τὰ τη μετάνοια épya Or || gl. Τουτέστι τὰ έργα τη 
μετάνοια D:»» || 328 τοῦ [Χριστού + Q | 3296 : 5 АВ [ 331 ἡ 
^ F | 332 πάντα O* || ὠφελοῦσιν οὐδὲν σο D Or j| 333 καὶ Fur + Il ; 
αυτοὐ Q САВ j| о > Or || 334 εὐρωμεν O* || καθαρμένα E || 335 
ἁπάντων : πάντων E Q > O* | 336 καὶ Θεὸ ημών oo O* || 337 
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340 αὐτού + ἠτοι τω κόσμω kai тої ἐν κόσμω ταύτην νεκρώσα Or | 
αὐτὴν” 4- ἐν τινι σαρκὀ Οελήματι Or. 
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ἀπολέσει αυτήν -. » Ei οὖν күс Hñ ἀπολέσω τὴν ψυχὴν 
µου то προτέρω τρόπω, ὦ εἴρηκα, ει θάνατον ἐμαυτὸν 
ἐκδεδωκο» бій τὸν Χριστόν, καὶ πάλιν εὕρω αυτήν ζήσασαν 
τὴν ζωὴν νην αιώνιον, Ti μοι τὸ ὀφελο τῶν λοιπῶν απἀντων, 
€ «φίλοι καὶ αδελφοί; Οὐδέν буто , οὐδέν ἡμὰ οὐ uñ 
ὠφελήσει, ἠγαπημένοι δούλοι Χριστού, οὐδέ τού αιωνίου 
πυρά ἐξελεῖται, EAV LU πάντα καὶ πάντα ἀφέντε εαυτού 
ἡμὰ μόνου ἐπισκεψώμεθα. 

Ti δὲ ἐστι то εαυτοὺ ἐπισκέψασθαι; Ἐν ἑτέρα τοῦτο, 
ὦ ἀδελφοί, κατηχήσει ταμιευσόμεθα, τὴν συμμετρίαν τοῦ 
λόγου πραγματευόμενοι. Αὐτό бе ὁ Θεὸ , ἡ αληθινἠ Хофіа, 
ὁ καταξιώσα γενέσθαι διδάσκαλο ἡμῶν TOV αμαρτωλῶν, 
αὐτό δἰδαξόν µε εἰπειν ἐμαυτώ τε καὶ тої συνδούλοι καὶ 
ἀδελφοὶ µου τὰ про σωτηρίαν ψυχἠ . Σὺ γὰρ εἴ ὁ οδηγὀ 
καὶ φωτισμό τῶν ψυχών ἡμῶν, ὁ διδοὺ λόγον ἡμῖν £v 
ανοίξει τοῦ στόματο b καὶ ρήμα Toi εὐαγγελιζομένοι 
δυνάμει πολλή «, καὶ σοι τὴν δόξαν ἀναπέμπομεν убу καὶ 


ἀεὶ καὶ εἰ τοὺ αιώνα τῶν αιώνων. ᾽Αμήν. 


a. Matth. 10, 39 b. Cf. Éphés. 6, 19 c. Ps. 67, 12 
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perdra». » Si donc moi, je ne perds mon âme de la première 
façon que j'ai dite, livre de moi-même à la mort à cause du 
Christ, avant de la retrouver vivante de la vie éternelle, 
quel profit me (reviendra) de tout le reste, amis et Frères? 
rien en vérité, rien ne nous profitera, bien-aimés serviteurs 
du Christ, rien ne nous arrachera au feu éternel, à moins 
que, laissant tout et tous, nous n'ayons plus d'yeux que 
pour nous surveiller nous-mêmes. 

Qu'est-ce donc que nous surveiller 


Un sujet reporté 


à la prochaine 
Catéchèse allons le réserver pour une autre 


nous-mêmes? Ce sujet, Frères, nous 


catéchèsel, afin d'observer la juste 
proportion de ce discours. Mais ó Dieu, véritable Sagesse, 
qui as daigné devenir notre Docteur, à nous pécheurs, 
enseigne-moi toi-même à dire, pour moi comme pour mes 
compagnons de service et frères, ce qui (sert) au salut de 
l’âme, puisque c'est toi le guide et l'illumination de nos 
ámes, toi qui nous « donnes la parole pour ouvrirla bouche"» 
еї « les mots aux messagers de bonnes nouvelles avec grande 
puissance® >, et c'est vers toi que nous faisons monter la 
gloire, maintenant et toujours et dans les siécles des siécles. 


Amen. 


Й 


ὦ > D j 352 ποιμὴν καὶ [διδάσκαλο + А" | 355 φωτισμὸ + καὶ 
σωτἠρ A'B | 356 τοῦ > 0 | 357 δόξαν + καὶ ευχαριστἰαν ἀεὶ Λ' ἀεὶ 
E B H ἀναττέμπομίν + σὺν (σὺν > О) то Πατρὶ (+ καὶ то Yio Q) καὶ 
τω Ἁγίω Πνεύματι Q D | 358 σύμπαντα [αιώνα + А" || тоу atw- 
vov. Арду : тоу D ᾽Αμήν E. 


1. Voir Cal. 31. 
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XXXI 


Περὶ του ло δει ἑκαστον ἑαυτὸν ειτισκεπτεσθαι καὶ τὰ 
kað’ εαυτὸν «πιμβλὼὠ ἐρευναν. Kai по τὰ «αυτού AVTI- 
παρατιθέναι χρἠ rai$ «ντολαϊ του Χριστού. 


Λόγο AA’. 


᾿Αδελφοί καὶ πατέρε . ἐν τη προλαβούση κατηχῆσει, διὰ 
τὸ μή τον λόγον μηκύνειν ἐπὶ πολὺ, τὰ κατηχηθέντα τότε 
ελλιπὴ κατελίπομεν, εἰπεῖν ἐπειγόμενοι ті ἐστι τὸ ἑαυτὸν 


' 


ἐπισκέψασθαι νυνί δὲ διὰ τη παρούση κατηχήσεων 
ἀποδοῦναι ἠκομεν τὸ χρέο ὑμῖν του λόγου, ὦ ἐπὶ τούτο 
TEOËVTE καὶ aei χρεωστούντε διδόναι τὴ аүдлі ὑμῶν τοὺ 
λόγου τὸ σἰτομετριον 

Ti ору ἐστιν, ὦ τηνικαῦτα προείπομεν, τὸ προσχειν 
καὶ ἑαυτὸν ἐπισκέψασθαι ; Τὸ προσχειν ἑκαστον ἑαυτω 
τούτο ἐστι, τὸ καθ᾽ ἑαυτὸν εἰπεῖν: < Mü ті γε ёра τὸ oiovobv 
πἀθο κατέχη ug ; Καὶ yàp ὦ ἐν ται θείαι ακούω Грофої , 
βτι ὁ έχων ἐν μόνον πἀθο εἰ τὴν βασιλείαν тоу οὐρανῶν 


Y + 


οὐκ εισέρχεται, γέγραπται γὰρ ' Ἐὰν τι τὸν νόμον ὅλον 


a. Cf. Le 12, 42 
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XXXI 


EXAMEN DE CONSCIENCE SUR LES BÉATITUDES 


Sur la facon dont chacun doit se surveiller et scruter 
soigneusement ce qui le concerne. — Comment il faut 
comparer sa conduite avec les commandements du Christ. 


Discours XXXI'. 


Fréres et Péres, dans la précédente 
catéchèsel, pour ne pas allonger par 
trop notre discours, nous avons laissé inachevé le sujet que 
nous traitions, pressé de dire ce que c'est que se surveiller : 
aujourd'hui, par la présente catéchése, nous venons nous 
acquitter du discours que nous vous devons, puisque c'est 
pour cela que nous avons été mis à cette place et qu'en 
tout temps nous sommes tenus de donner à votre Charité 
sa ration» de parole. 

Qu'est-ce donc, pour reprendre nos termes d'alors, 
qu'étre attentif et se surveiller? Être attentif chacun à soi- 
méme consiste en ceci, se dire à part soi : Ne serais-je pas 
possédé de l'une ou l'autre passion? J'apprends en effet 
dans les divines Écritures que celui qui garde ne serait-ce 
qu'une passion n'entre pas dans le Royaume des cieux, car 


il est écrit: «Si quelqu'un observe la Loi tout entiére, mais 


1. Dite. 70 dans la traduction de Dionysios Zngoraios. 
2. Voir Cat. 30, 349-350. 
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τηρήση, πταἰση δὲ ἐν ἑνί, γέγονεπάντων ЕУОХО >.” > Ὁμοίω 
δὲ και τὸ ἑαυτὸν ἐπισκέπτεσθαι τοιοὑὺτόν ἐστιν, ἐν TO 
λέγειν καθ᾽ εαυτὸν ᾽ « Μήποτε τήνδε ἡ τήὴνδε την εντολήν 
παρημέλησα, ἡ αμελώ καὶ καταφρονώ аотп και ταύτην 


' 


ob διαπράττομαι ; λέγει yàp ὁ Χριστό καὶ Θεὸ t Тота 
ἐν ἡ μία κεραἰα ἁπὸ τοὺ νόμου тозу εντολὠν μου OÙ ur 
παρέλθη, £o ἀν πάντα γένηται:»᾽, καὶ πάλιν ' ' Ὁ Aboa 
μίαν τῶν ἐντολῶν τούτων τῶν ἐλαχίστων καὶ Daga οὐτο» 
ποιεὶν той ανθρώπου , ἐλάχιστο κληθήσεται ἐν τη βασιλεία 
TOV οὐρανῶν ° ?. > 

᾿Αλλὰ yàp προσέχειν δει καὶ тат θεἰαι Γραφαί , κἀκείνων 
ἀναγινωσκομένων βλέπειν οφείλει Ó ἀνθρωπο ἑαυτόν, 
κατανοεῖν τε ҡап καταμανθάνειν ὦ ἐν ἑσόπτρω τὴν εαυτού 
ψυχήν d, Еу ποῖοι ἐστὶν. Oióv τι λέγω ; ᾿Ακοὐει λέγοντο 
του Κυρίου ' < Μετανοείτε, ἤγγικε yàp ἡ βασιλεία тозу 
οὐρανῶν :. > Μνησθηναι οὖν ὀφείλει ὁπω διέρχεται та 
ηµέρα αὑτούῦ. Καὶ ἐάν καλώ μετανοἠ, ἐπαυξήση καὶ 
ἐπιτείνη τἠν ἐργασίαν αὐτοῦ : εἰ δὲ ἁμελώ , διορθώσηταϊ. 


Πάλιν ακούει αὐτοῦ λέγοντο < Μακάριοι οἱ πτωχοὶ 
TO πνεύματι, оті αὐτῶν ἐστιν ἡ βασιλεία тоу οὑρανών f. > 
᾽;Οφεἰλει τοίνυν ἐξετάζειν καὶ δοκιμάζειν ἀεὶ ἑαυτὸν «ει παν 
συνάντημα εὑτελὲ , ὑβρεω φημι, ἁτιμία καὶ ἐξουδενώσεω , 
καὶ οὕτω βλέπειν ει ἑαυτὸν, εἰ ара καὶ ἐστιν ἡ ἀρετήἠ αὔτη 
ἐν αὐτῶ τη ταπεινώσεω ἡ οὐ ’ ὁ γάρ ταύτην κεκτημένο 
φέρει πάντα ἁλύπω καὶ ароро) , ur κεντούμενο ἐν τινι 
TOV γινομένων τὴν καρδίαν αὐτοῦ. Εἰ бе καὶ μικρὸν κεντηθή, 


ἀλλ᾽ ob τελείω ταράσσεται ' ὑπέρ δὲ τοὺ κεντήματο μάλλον 


n. Jac. 2, 10 b. Matth. 5, 18 c. Matth. 5, 19 d. Cf. 
Jac. 1, 23 e. Matth. 4, 17 f. Matth. 5, 3 g. Cf. I Cor. 
11, 28. II Cor. 13, 5 
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qu'il succombe sur un seul point, il se rend coupable de 
la totalité., > De méme, se surveiller consiste en quelque 
chose d'analogue, à se dire à part soi : « N'ai-je jamais 
négligé ce commandement-ci ou celui-là? est-ce que je le 
traite avec négligence et mépris, sans mettre non plus cet 
autre en pratique? En effet, le Christ Dieu le dit : « Un seul 
iota ou un seul trait ne disparaîtra pas de la Loi de mes 
commandements, jusqu'à ce que tout soit réalisé» », et 
encore : « Qui a violé un seul de ces moindres commande- 
monts et appris aux hommes à faire de méme, sera appelé 


le moindre dans le Royaume des cieuxe. » 


u On nc doit pas être moins attentif 

aux divines Ecritures : pendant qu’on 

en donne lecture, le devoir de (tout) homme est de se 
regarder, de réfléchir et d'observer comme en un miroir 
son ámcd et l'état οἳ elle se trouve. Que veux-je dire? 
П entend le Seigneur dire : « Faites pénitence, car le 
Royaume des deux est proche'. » Il doit donc se rappeler 
comment il passe ses journées : s'il se repent de la bonne 


façon, il poussera et développera ses (bonnes) pratiques ; 


sil est négligent, il redressera (sa conduite). — I! entend 
encore dire : u Bienheureux les pauvres en esprit, parce que 
le Royaume des cieux est à eux'. » Il doit donc s'examiner 


et s'éprouver» sans cesse, en toute occasion humiliante — 
je veux dire outrages, déshonneur, mépris —, et ainsi regar- 
der en lui-méme, s'(il voit) en lui oui ou non cette vertu, 
l'humilité. Qui la possède, en effet, supporte tout sans 
chagrin et sans accablement, rien de tout ce qui arrive ne le 
blesse au cœur : vient-il à être un peu blessé, il n'en est pas 


complétement bouleversé ; au contraire, pour cette blessure 


co C H 23 тоу ἐντολὼν µου > С-0 (scr. C*% | 25 τούτων : µου A | 
26-27 ἐν τη βασιλεία тоу obpavov ἐλάχιστο κληθήσεται со F || 28 
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ἐκείνου τη καρδία αὐτοῦ, ὅτι ολω μικρὸν ἐλυπήθη καὶ 
οὐχί μετὰ χαρὰ μάλλον τα συμβάντα ἐδέξατο, μαστίζει 
εαυτόν καὶ εὐτελίζει, λυπεῖται καὶ κλαίει, εισερχόµενο ἐν 
τω ταμιείω: τη φυχἠ ἡ τη κέλλη αὐτοῦ, και OÙTU 
προσπίπτων то Oso ἐξομολογεῖται арто, ὦ πάσαν 
ἀπολέσα τὴν ἑαυτοῦ ζωήν. 

Elta πάλιν ἁκούει * < Μακάριοι οἱ πενθοῦντε b >. Καὶ 
σκόπει TO οὐ λέγει οἱ πενοΟήσαντε , ἀλλ᾽ οἱ ἀεὶ πενθοῦντε 
σκοπεῖν ору και ἐνταῦθα ὀφείλομεν, εἰ καθ᾽ ημέραν πενθοῦμεν. 
Ἐάν γὰρ ταπεινοὶ алд τη μετανοία γενώμεοα, εὔδηλον оті 
οὐ uñ παρέλθη ἡμῖν ηµέρα ἡ шо νὺξ ἀνευ δακρύων καὶ 
πένθου καὶ κατανύξεω . 

Καὶ πάλιν ' < Μακάριοι oi mpasi °.» Ti δὲ καθ᾽ ἐκὰσ- 
την πενθῶν ὀργίλω ζῶν διαµείνη και uñ πραὺ γένηται ; 
"Ώσπερ yàp φλὀξ πυρὸ ὑπό ὑδατο 9, OÙTW оло τοῦ 
πένθου καὶ τῶν δακρύων ὁ θυμὸ τη ψυχὴ σοέννυται | 
καὶ τοσοῦτον ὦ  xpovioavrà τινα ἐν τούτῳ, ει ακινησἰαν 
μετατεθήναι και ἐλθεῖν τὸ Ουμικὀν τὴ ψυχἠ αὐτοῦ. Διὀ 
βλέπειν ὀφείλει τι καὶ ἐν τούτῳ ἑαυτὸν, εἰ TPAO ὀντω 
ἐστίν — ὁ yàp τοιοῦτο ἐν οὐδενὶ ανέχεται παράβασιν ἰδεῖν 
τη ἐντολὴ τοῦ Θεοῦ, ἀλλ᾽ ὦ ἐκεῖνο ἁμαρτάνων ὑπὲρ тоу 
ἁμαρτανόντων ἁδιαλείπτω θρηνεὶ -- Ἰ ið οὑτω , εἰ τὴν 
δικαιοσύνην πεἰνα καὶ бура : τοῦ Θεοῦ ' εστι γὰρ καὶ δικαιο- 
σύνην τινὰ μετιόντα εὐρεῖν, μὴ πεινῶντα μηδὲ διψώντα 


αὐτην : δικαιοσύνη yàp ὁ Оғо ἐστιντ, ὥσπερ ἡλιον αὐτὸν 


δικαιοσύνη ' ἀκοὺει καλούμενου. Ὁ γοῦν πεινῶν αὐτὸν 
a, Cf. Matth. 6, 6 b. Matth. 5,4 c. Matth. 5, 5 

d. Cf. Sag. Sir. 3. 30 e. Cf. Matth. 5, 6 f. Cf. I Cor. I, 30 

g. Mal. 4,2 
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au coeur, simplement pour avoir eu ce petit chagrin au 
lieu d'accueillir avec joie les événements, il se flagelle et 
se rabaisse, il se chagrine et pleure, en se retirant dans 
l'appartement secret* de son âme ou de sa cellule ; puis, 


se prosternant devant Dieu, il se confesse à lui, en homme 


qui a totalement perdu sa vie. 
T. ҚА Aprés quoi il entend : < Bienheureux 
ceux qui s affligent*. » Observe com- 


ment (le Christ) ne dit pas «ceux qui se sont affligés », 
mais bien ceux qui continuellement s'affligent. Nous 
devons donc là encore examiner si nous nous affligeons 
chaque jour. Car si nous avions été rendus humbles par 
la pénitence, il est évident que nous ne passerions pas 
un jour, pas une seule nuit, sans larmes, sans affliction 


et sans componction. 


; Ist encore : <Bienheureux les 
La douceur . 
doux*.» Qui donc, s affligeant chaque 
jour, peut continuer à vivre en colére au lieu de devenir 
doux? De méme en effet que l'eau sur la flamme d'un 
foycrd, ainsi /'afflidion et les larmes éteignent la fureur 
de Гате, et cela à tel point que méme l’homme qui s'y 
est longtemps abandonné peut voir son áme irascible se 
transformer et parvenir à un calme immuable. Aussi faut-il 
s'examiner également sur cc point : est-on réellement 
doux? Car celui qui l'est réellement, sur aucun point ne 
supporte de voir transgresser le commandement de Dieu, 
mais comme si c'était lui-même qui péchait, il ne cesse 


de se lamenter pour les pécheurs. 


; m E Ensuite (il doit encore examiner) 
La faim de la justice 52% 2. ο οἴ πιο κ. ο : 

s П a faim et soif de la justice*, celle 
de Dieu. Il est possible en effet de trouver quelqu'un qui ait 
part à la justice, mais sans en avoir faim ou soif, car c'est 
Dieu qui est la justice* comme tu l'entends appeler : Soleil 


de justice* ; ainsi celui qui a faim et soif de lui juge le monde 
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καὶ OÓnpov, τὸν κόσμον ὅλον καὶ τὰ ἐν κόσμω * ἡγεῖται 
σκύβαλα b, τιμὰ δὲ ἀρχόντων ὦ  cdayvvrp ταῦτα λογίζεται 


ἡ οὐδόλω τῶν ἀνθρωπίνων τιμῶν ἐπαισθάνεται. 


Καὶ αὖθι ' < Μακάριοι oi ἑλεήμονε °. > “Ара tive εἰσίν 
οἱ ἐλεήμονε ; ΟΙ χρήματα διδόντε καὶ διατρέφοντε 
леуцта ; οὐ! ᾿Αλλὰ Tive ; ΟΙ πτωχεύσαντε διὰ τὸν 


πτωχεύσαντα. OU NU а καὶ μηδέν ἐχοντε δούναι, τῶν δὲ 
πτωχῶν καὶ χηρῶν καὶ орфауоу * καὶ τῶν ἐν ἁἀσθενεία 
νοερώ asi μεμνημένοι, πολλάκι δέ καὶ ὁρώντε καὶ 
συμπαθοῦντε τούτοι καὶ ὑπὲρ αὑτῶν θερμώ KAGIOVTE , 
olo nv ὁ Тор λέγων >° «Ἑγὼ δὲ £&kAavoa ἐπί παντὶ 
ἀδυνάτω Í >, οἶτινε καὶ ὅταν Μχωσιν ἑἐλεούὺσι τούτου ἑν 
ἱλαρότητι» καὶ τα. προ σωτηρίαν ψυχἠ πάντα ἀφθόνω 
ὑπομιμνήσκοντε,, τω εἰρηκότι πειθόμενοι ' < Ἀδόλω τε 
ἐμαθον ἀφθόνω τε μεταδίδωμι > Οὗτοί εἰσιν οἱ ὑπδ 
Κυρίου μακαριζόμενοι, οἱ ἀληθεῖ ἐλεήμονε ' διδ καὶ ἐκ 
τη τοιαύτη ελεημοσύνη , ὦ διὰ βαθμῖδο туо , εἰ τὴν 
τη ψυχή τελείαν ἁνιόντε φθάνουσι καθαρότητα. 

"ЕуӨеу τοι καὶ алб ταύτη ὁ Os τοὺ καθαρού ἐμακάρισε 
την καρδίαν, οὑτω εἰπῶν ^ < Μακάριοι οἱ καθαροί τη 
καρδία, ὅτι αὐτοί τὸν Θεόν δύονται! >, εἰδώ ὦ ἁτε Θεδ 
καὶ νομοθέτη ἡμῶν, ὅτι εἰ μὴ εἰ τοιαύτην ¿AON διάθεσιν 
ἢ ψυχἠ ημών, οὐτε ἀεννὰω πενθεῖ, οὐτε πραεῖα τελείω 
γίνεται, οὐτε δίψα τὸν Θεὸν N οὐτε тоу παθῶν καθαίρεται, 
οὐτε ὦ ἐσοπτρον καθαρὸν γίνεται. Εἰ δὲ μὴ ταύτα γένηται, 


οὐδέ ҡоборо TÒ πρόσωπον Еу ἑαυτὴ ποτὲ τοῦ Δεσπότου 


a. CL Un 2, 15 b. CL Phil. 3.5 c. Matth. 5, 7 d. CL II 
Cor. 8, 9 e. Cf. Jac. 1, 27. Etc. L Job 30,25 g. Cf. Rom. 
12,8 h. Sag. 7, 13 i. Matth. 5, 8 j. CL Matth. 5, 1-6 
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entier et les choses du monde» comme des balayuresb, 
quant aux honneurs des princes il n'y voit que honte, — 


si méme il a le moindre sentiment des honneurs humains. 


a Et encore : a Bienheureux les misé- 
La miséricorde 5 UA 
ncordieux(.» Et qui donc sont les 
miséricordieux? Ceux qui donnent leurs biens ou nour- 75 
rissent les indigents? non certes : mais qui? ceux qui se 
sont appauvris pour celui qui s'est appauvri pour nous4, 
ceux qui n'ont rien à donner mais de fagon spirituelle 
n'oublient jamais les pauvres, les veuves, les orphelins" et 
les malades, qui souvent aussi les voient, compatissent et 80 
versent sur eux des larmes brülantes, comme faisait .Job 
qui dit : «Pour moi j'ai versé des larmes sur toute infir- 
mité/. » Lorsqu'ils ont de quoi, ils leur font l'aumóne avec 
joie», mais aussi ils rappellent à tous, sans envie, les moyens 
de sauver leur áme, pour obéir à celui qui a dit : a J'ai 
appris sans feinte et je distribue sans envie: *. » C’est eux que 85 
béatifie le Seigneur, eux les véritables miséricordieux 
aussi est-ce à partir d'une telle miséricorde, comme par un 


degré, qu'ils montent pour parvenir à la parfaite pureté 


de l'àme. 
C'est alors, c'est à ce titre que Dieu 
et paciHque^ a Proc'"llllé bienheureux les cœurs 90 
purs, par ces mots : « Bienheureux 
ceux qui ont le cœur pur, car ils verront Dieul >, — sachant, 


lui notre Dieu et législateur, qu'à moins de parvenir à une 
telle disposition, notre âme ne peut ni s'affliger perpétuelle- 
ment, ni devenir parfaitement douce, ni avoir soif de Dieu:, 
ni se purifier de scs passions, ni devenir comme un pur 95 
miroir: mais sans tout cela, jamais non plus elle ne contem- 


plera en elle-même, purement, le visage du Maître, tandis 


φΟάζουσι D || 89-90 τὴν xapóia*? ἐμακάρισε co [|| 90-91 τὴν 
καρδίαν D|| 9] о «те: боо те ЕС | 92 ὃ [νομοθέτη + A [| τήν [τοοαύ- 
την + CH ἐλοοι C D. 
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θεάσεται ' ἡ δέ γενομένη τοιαύτη Ора τὸν Θεόν ἐκ παντὸ 
καὶ καταλλάσσεται αὐτω ", καὶ γίνεται ειρήνη αναμεταξὺ 
του Ποιητοῦ ἡμών καὶ Θεοῦ καὶ τη πρώην ἐχθρά οὐση 
αὑτω ψυχή , καὶ τηνικαῦτα ὦ εἱἰρηνοποιὸ παρὰ του Θεού 
µακαρίζεται * < Μακάριοι yàp, pnoiv, oi εἱρηνοποιοὶ, ὁτι 
αὐτοὶ vioi Θεού κληθήσονταιρ», οἱ τω ἑλοόντι δούναι 
ειρήνην Toi ἐἑἐγγὺ καὶ тої μακρὰν εαυτο γνωστώ 
καταλλάξαντε , τω καταλλάξαι MU εχθροὺ ὀντα 4 τω 
ἰδίφ Πατρ] kai ἐνώσαι ἐλθόντι τὰ διεστῶτα εἰ Εν ·, τουτέστι 
μεταδοῦναι ἡμῖν Πνεύματο “Αγίου καὶ λαβεῖν αυτὸν σάρκα 
τὴν ἡμετέραν. ΟΙ τοίνυν Ιδόντε αὑτόν, εὔδηλον ὃτι καὶ 
аото αληθώ κατηλλάγησαν, τὴν ζητουμένην ειρήνην ἁπο- 
τελέσαντε καὶ vioi Θεοῦ γεγονότε f. < Θεὀὁ δὲ ὁ δικαιών, 
ті ὁ κατακρίνων < ; > Ei бе τὸν αδελφόν σου σὺ, ὃν Ора, οὐκ 
ἀγαπὰ , τὸν Θεόν, ὃν οὐχ ἑώρακα, ло δύνασαι ἁγαπὰν h ; 
Ei δὲ ἀγαπὰν αὐτὸν οὐ δυνάμεθα ἡ μάλλον εἰπεῖν οὐ Bovio- 
μεθα, δήλον οτι οὐδέ κατηλλάγημεν AÙTW. ᾿Αλλὰ σπουδά- 
σωμεν ἰδεῖν καὶ καταλλαγήναι και ἀγαπήσαι αὐτόν, ἀδελφοί, 
ὦ αὐτό ἐνετείλατο, ἐξ όλη ψυχἠ 

Elta πάλιν ἁκούει λέγοντο ' < Μακάριοι oi δεδιωγμένοι 
ἑνεκεν δικαιοσύνη J >, καὶ καταστοχάζεται ερευνὠν ἑαυτὸν, 
εἰ ένεκεν ἐντολἠ ἐδιώχοη Θεοῦ, ἐπειδὴ «πάντε σοι ἐν 
Χριστώ θέλουσι бду διωχθήσονται“ », кабо φησιν ὁ алдото- 
Ло . Διό καὶ ἐπιφέρων φησὶ ' < Makäpioi ἐστε, отау ὀνειδί- 
σωσιν vud καὶ διώξωσι καὶ εἴπωσι лбу πονηρὀν ρήμα καθ᾿ 


ὑμών ψευδόμενοι ἐνεκεν ἐμοῦ. Χαίρετε καὶ ἀγαλλιάσθε, ὅτι 


a. CL Rom. 5, 10. II Cor. 5, 20 b. Matth. 5, 9 c. Cf. 
Éphés. 2, 17 d. Cf. Rom. 5, 10 e. Cf. Éphés. 2, 13 L. Cf. 
Matth. 5,9. Jn 1, 12 в. Rom. 8,33 h. ΟΕ I Jn 4,20 i. Cf. 
Mc 12, 30 j. Matth. 5, 10 k. Cf. Il Tim. 3, 12 
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que celle qui est devenue telle voit Dieu à partir de tout et 
estréconciliée avec lui-, et la paix s'établit entre Dieu notre 
Créateur et l’âme naguère son ennemie, et c'est alors qu'à 
titre de pacifique elle est déclarée par Dieu bienheureuse 

» Bienheureux, dit-il en effet, les pacifiques, parce qu'ils 
seront appelés fils de Dieu" », ceux qui se sont eux-mémes, 
consciemment, réconciliés avec Celui qui est venu donner 
la paix à ceux qui sont prés et à ceux qui sont loin0, avec 
Celui qui est venu nous réconcilier nous ses ennemis*l avec 
son propre Père, et réunir en un ce qui était séparé:, 
c'est-à-dire nous donner à nous part à l'Esprit-Saint et, 
lui-méme, prendre notre chair. Ainsi, ceux qui le voient, 
il est évident qu'ils ont été véritablement réconciliés avec 
lui, ayant réalisé la paix cherchée et étant devenus fils de 
Dieu*. < C'est Dieu qui juge, qui est-ce qui condamne»? > — 
n Mais si toi, ton frère que tu vois, tu ne l'aimes pas, Dieu 
que tu n'as pas vu, comment peux-tu l'aimerh? » Mais si 
nous ne pouvons pas l'aimer ou, pour mieux dire, si nous 
ne voulons pas, il est évident que nous n'avons pas non 
plus été réconciliés avec lui. Efforgons-nous donc, au 
contraire, de le voir, de nous réconcilier, et de l'aimer, 


Frères, comme il nous l’a commandé, de toute notre áàmel. 


: 22031 Puis cet homme entend encore ces 
Les persécutions р : 
mots : « Bienheureux ceux qui sont 


persécutés à cause de la justice* >, et il se scrute lui-même 
pour rechercher si c'est à cause d'un commandement de 
Dieu qu'il a été persécuté : puisque « tous ceux qui veulent 
vivre dans le Christ seront persécutés»» comme dit 
lApótre. C'est pourquoi (le Christ) ajoute ces mots 

« Bienheureux étes-vous, quand (les hommes) vous insulte- 
ront, vous persécuteront et diront toute sorte de paroles 
mauvaises contre vous, faussement, à cause de moi 


réjouissez-vous et exultez, parce que votre récompense est 


οὐδέ: où A j| 118 ci + yovv ЕП Θεού édiwxOn oo E A || ἐπειδἠ + γὰρ D. 
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П 


ὁ шодо ὑμῶν πολὺ ἐν тої οὐρανοῖ *. > Tivo ору ένεκεν 
ἐσχατον τέθηκε τοὺ δεδιωγµένου καὶ ὀνειδιζομένου , καὶ 
προστάσσε:. μετ᾽ ἐξουσία b ἐπιφωνῶν αὗτοι τὸ «Χαίρετε 
καὶ ἀγαλλιασθε» ; Επειδή ὁ μετάνοιαν αξίαν тоу ἐαυτοῦ 
πλημμελημάτων ἐπιδειξάμενο και ταπεινὸ ἐντεῦθεν γενό- 
µενο — ἵνα σοι πάλιν δεύτερων τα αὐτὰ ειποιµι — , καὶ TEV- 
θεῖν καθ᾽ ἑκάστην ἀξιούται καὶ mpo γίνεται καὶ τὸν ἡλιον 
τη δικαιοσύνη f ἀπό ψυχἠ πεινὰ καὶ δίψα καὶ ἐλεήμων 
ἀποτελεῖται καὶ συµπαθή , ὦ τὰ NAON πάντων καὶ τὰ 
θλίφει καὶ τὰ ἀσθενεία ἑαυτῶ οἰκειούμενο , κλαίων TE 
καὶ καθαιρόμενο βλέπει τὸν Θεόν καὶ αὐτω κατατάσσεται 
καὶ γίνεται то буті εἱἰρηνοποιὸ καὶ vió αὑτοῦ τοῦ Θεού 
κληθήναι καταξιοῦται. ‘O γοῦν τοιοῦτο δύναται καὶ διωκὀ- 
µενο καὶ τυπτόμενο καὶ ὀνειδιζὸμένο , λοιδορούὐμενό τε 
καὶ ὑβριζόμενο καὶ παν πονηρὀν £riua кат αὐτοῦ λεγόμενον 
ἁκούων d, ὑπομένειν μετὰ χαρὰ καὶ ἀφράστου ἀγαλλιάσεω , 
καὶ τούτο εἰδώ ὁ Δεσπότη Θεό μετὰ ἁποφάσεω εἴρηκε 
«Χαίρετε καὶ ἀγαλλιάσθε *. > Ὁ δὲ uñ τοιοῦτο γεγονὼ 
μηδὲ τὴν ἑνυπόστατον χαρὰν ἑντὸ αὐτοῦ πλουσίω κτησά- 
HEVO , πῶ ἀἁμνησικὰκω ара ταῦτα πάντα ὑπενεγκεῖν 
δυνήσεται ; Οὐδαμώ | 

Διό οὖν, πατέρε καὶ ἀδελφοί µου, πάση σπουδή εαυτοὺ 
ἡμὰ καθ᾽ ἡμέραν καὶ καθ᾽ ороу, εἰ οἷόν TE, ἀνακρίνειν | καὶ 
διερευνᾶσθαι μηδέποτε παυσώμεθα, ἀλλὰ πάσα , ὦ εἴπομεν, 
τὰ ἐντολὰ διερχόμενοι καὶ ἐν μια ἑκάστη αὐτῶν εαυτού 
"à ἐξετάζοντε καὶ κατασκοποῦντε ὀρώμεν. Kai εἰ μὲν 
εὐρεθώμεν αὐτὴν ἐκπληρώσαντε , εὐχαριστήσωμεν τω AEO- 
πότη Όεω καὶ εἰ τὸ ἐξη ἁἀσφαλώ ταύτην φυλάξωμεν | 


εἰ δὲ μήπω ταύτη ἐμνήσθημεν ἡ αὐτὴν πεποιήκαμεν, 


a. Matth. 5, 11-12 b. Cf. Matth. 7, 29 c. Mal. 4, 2 
d. Cf. Matth. 5, 4-11 c. Matth. 5, 12 t. Cf. I Cor. 4, 3 
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grande dans les cieux». » Pour quelle raison a-t-il donc 
nommé en dernier lieu ceux qui sont persécutés et insultés, 
et leur ordonne-t-il, en le proclamant avec autorité! 

« Réjouissez-vous et exultez»? Parce que celui qui a 
manifesté un digne repentir de ses manquements et en est 
devenu humble — pour te répéter encore une fois la méme 
chose — est jugé digne de s'affliger chaque jour, devient 
doux, а de toute son âme faim et soif du soleil de justice®, 
est rendu miséricordieux et compatissant, lui qui a ressenti 
comme siennes les passions, les tribulations et les faiblesses 
de tous, et en pleurant et en se purifiant, il voit Dieu, il 
est réconcilié avec lui, il devient en toute vérité pacifique, 
il est jugé digne d'etre appelé fils de Dieu méme. Un tel 
homme est donc capable, méme persécuté, frappé, insulté, 
outragé et injurié et s'entendant dire toute sorte de 
mauvaises parolesll, de le supporter avec joie, avec une 
indicible exultation ; ce que sachant, Dieu (notre) Maitre 
а dit solennellement : < Réjouissez-vous et exultez0. > Mais 
celui qui n'est pas devenu tel et ne posséde pas en lui à 
profusion la joie substantielle, comment donc pourra-t-il 


supporter tout cela sans rancune? Jamais de la vie ! 


, Е Ainsi donc, mes Përes et Fréres, 

La récompense finale 
faisons tous nos efforts chaque jour, 
chaque heure si possible, pour nous juger', ne cessons 
jamais de nous scruter, mais parcourons comme nous 
avons dit tous les commandements, examinons-nous sur 
chacun d'eux et observons-nous pour nous voir. S'agit-il 
d'un commandement que nous nous trouvons avoir 
accompli, rendons-en gráce à Dieu (notre) Maitre, et 
obscrvons-le dorénavant sans faute ; mais jusqu'à présent 


lavons-nous oublié ou omis de l'observer, courons, je vous 
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δράμωμεν, παρακαλῶ, £o ταύτη δραξώμεθα καὶ γενώμεθα 
αύτη ἐγκρατεὶ , Eva ur] καταφρονήσαντε αύτη , ἐλάχιστοι 
κληθώμεν ἐν τὴ βασιλεία тоу οὐρανώνΝ Обто yàp μίαν 
μίαν κατὰ μικρὸν ὦ βαθμίδα κλίμακο ἀνερχόμενοι, ευ 
oióa, φθάσομεν εἰ αὐτην τἠν πόλιν τοῦ οὐρανοῦ, ἐν ἡ, ὦ 
προειρήκαμεν ἁνωθεν, Εσταται διακόπτων ὁ Δεσπότη ἡμών 


λέγων πασιν ἡμῖν < Δεύτε πρὀ ME πάντε οἱ κοπιώντε 
καὶ πεφορτισμένοι, κἀγὼ ἀναπαύσω DU В», κἀκεῖσε 
γενόμενοι καὶ αὐτὸν ὦ δυνατόν ἀνθρώπω ἰδόντε καὶ τὴν 
βασιλείαν παρ᾽ ἐκείνου λαδόντε τῶν οὐρανῶν, TTL ἐστι 
τὸ Πνεύμα t "Αγιον, ἑντὸ ἡμὼν ° ταύτην ἀεὶ ἐξομεν, ὦ 
αὐτὸ 6 Δεσπότη διαρρήδην Boe, καὶ οὕτω διάξοµεν c 
άγγελοι ἐπὶ τη γη . μᾶλλον δὲ ὦ vioi Θεού ἁγιοι καὶ ἐν 
πάσι μιμηταὶ τοὺ ἰδιου Πατρῦὃ καὶ Οεοὺά * οὐ γένοιτο 
πάντα MU τη γλυκυτάτη θέα ἐναπολαύσαι νῦν καὶ ἀεὶ 


καὶ εἰ τού αἰώνα τῶν αιώνων. 'Aur|v. 


a. Cf. Matth. 5, 19 b. Matth. 11, 28 c. Cf. Le 17, 21 
d. Cf. Matth. 5, 48. Éphós. 5, 1. I Pierre 1, 15 
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en prie, jusqu'à ce que nous l'ayons embrassé et en possé- 
dions la maîtrise, de peur que, pour l'avoir méprisé, nous 
ne soyons appelés les plus petits dans le Royaume des 
cieux.. Ainsi, pas à pas, comme une échelle qu'on monte 
un barreau à la fois, nous parviendrons, j'en suis sûr, 
à la cité méme du ciel, où, comme nous l'avons déjà ditl, 
se tient notre Maitre, penché vers nous pour nous dire à 
tous : « Venez à moi, vous tous qui étes fatigués et accablés, 
et je vous soulagerai".» Et une fois arrivés là, le voyant 
autant qu'il est possible à l'homme et recevant de lui le 
Royaume des cieux, qui est l’ Esprit-Saint, nous aurons 
toujours en nous-mêmes ce Royaume®, comme le Maître 
lui-même le proclame expressément. Et ainsi nous vivrons 
comme des anges sur la terre, ou plutót comme des fils 
de Dieu, saints et imitant en tout notre Реге, Dieud : de 
sa trés douce vision puissions-nous tous jouir, maintenant 


et toujours et dans les siécles des siécles. Amen. 
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Пері βλασφημία». Καὶ ὅτι ὁ λέγων un δὑνασθαὶ τινα 
κατὰ τὴν παρούσαν γενεὰν ἐν μετοχἠ του ᾿Αγίου γενέσθαι 
Πνεύματο , ἄλλα καὶ ὁ διαξἁλλων та? ἑνεργεία του Πνεὺύ- 
рото καὶ τω ἐναντίω тарта? ἐπιφημίζων, αἵρεσιν νέαν ei? 
τὴν τού Θεού εκκλησίαν Ανακαινἰζει. 


Λόγο AB. 


᾿Αδελφοἰ καὶ лотере , < πὰσα αμαρτἰα >, «φησί то 
ἱερώτατον λόγων του Σωτηρο , < ἀφεοήσεται Toi ἀνθρώ- 
ποι 4, тр δὲ εἰ το Πνεύμα τὸ "Αγιον βλασφημήσαντι οὐκ 
ἀφεθησεται b OÙTE ἐν τω νυν αἰώνι, οὐτε ἐν то μέλλοντι  ». 
Ζητησωμεν οὖν Ti ἐστιν ἡ εἰ τὸ Πνεύμα Tt "Αγιον 
βλασφημία. Βλασφημία ἐστιν εἰ τὸ Πνεύμα τὸ "Αγιον τὸ 
ἐπιφημίζειν τὰ ἐνεργεὶα αὐτοὺ τω πνεύματι то ἐναντίω, 
καθὰ φησιν ὃ μέγα Βασίλειο. По δὲ τι τούτο тогі; 
Ὁπόταν ἡ γινόμενα θαύματα TO Ἁγίῳ Πνεύματι ἡ £repóv 


τι ὀρων θειον χάρισμα εἰ ἑνα тоу αὐτοῦ αδελφών — φημὶ 


a. Matth. 12, 31 b. Le 12, 10. Cf. Matth. 12, 32 c. Matth. 
12, 32 


Cat — EC AFQ D ΛΙ 21 (1-86) - W 


| ante Пері add. Του αὐτοῦ С F Κεφάλαιον W || 3 Αγίου [Πνεύμα- 
TO ' + A d 4 εἰ : έχει καὶ W || 5 Ανακαινίζει + Εὐλόγησον, тте? 
CF D Εὐλόγησον Q | 6 Λόγο (A. > D) 46 E F D ; Λόγο κε' A 
Λόγο xK 1 C Λόγο ка W > Q j 7-8 Αδελφοὶ-- Σώτηρο | Φησὶ τὸ 
Ἱερώτατον λόγιον τοῦ Κυρίου ἡμών 'Inoob Χριστού ὅτι ᾽ Haoa 
αμαρτία καὶ βλασφημία W | 11 ἡ εἰ > W | Πνεύμα тб Ἅγιον : “Αγιον 


XXXII 


UNE MANIERE DE BLASPHÉMER 
CONTRE L'ESPRIT 


Sur le blasphéme. — Que celui qui dit qu'on ne peut, 
dans la génération présente, arriver à la participation 
du Saint-Esprit, sans parler de celui qui calomnie les 


opérations de l'Esprit en les attribuant à l'esprit opposé, 
introduit dans l'Église de Dieu une nouvelle hérésie. 


Discours XXXIII. 


Етегев et Péres, atout péché », 
Le blasphème 


Я selon la sacro-sainte sentence du 
contre l'Esprit 


Sauveur, «sera remis aux hommes:, 
mais à qui aura blasphémé contre l'Esprit-Saint, cela ne 
sera remis" ni dans le siécle présent ni dans le siécle 
à venir) > Cherchons donc ce qu'est le blasphème contre 
l'Esprit-Saint. 

Le blasphéme contre l'Esprit-Saint, c'est d'attribuer ses 
opérations à l'esprit opposé, comme dit le grand Basile2. 
Et comment fait-on cela? Lorsqu'on voyant soit les 
merveilles produites par le Saint-Esprit, soit quelque autre 


charisme divin en l'un de ses fréres, je veux dire componc- 


Πνεύμα С FQ || 12 Βλασφημία ἐστῖν : Ἔστιν οὖν βλασφημία ἡ W | 
16 τι : Ti A. 


1. Disc. 64 dans la traduction de Dionysios Zagoraios. 

2. Rcg. breu. tract. 273 : Kai νυν ἐκεῖνο βλασφηµει εἰ τὸ Πνεύμα 
τὸ "Αγιον ὃ 3v τὰ ἑνεργεία καὶ τοὺ καρπού του ᾿Αγίου Πνεύματο 
TQ ёуаутіф ἐπιφημίση (PG 31, 1272 BC). 
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δή κατάνυξιν ἡ δάκρυα ἡ ταπείνωσιν ἡ γνώσιν θεἰαν ἡ 
λόγον σοφἰα τη ἀνωθεν» η ἀλλο τι χαριζόμενον ὑπὸ θείου 
Πνεύματο тої τὸν Θεόν ἀγαπώσι ῦ —, λέγει εἶναι τούτο 
ἀπὸ τη απάτη тоо διαβόλου ' ἀλλὰ καὶ ὁ тоо ὑπὸ θεἰου 
Πνεύματο ἀγομένου ὦ vioù Θεοῦ 0, τοὺ τὰ προστάγµατα 
ποιοῦντα тоо Πατρδ αὐτών και Θεοῦ, λέγων ὑπὸ δαιμόνων 
πλανάσθαι, καὶ αὐτὸ εἰ τὸ Πνεύμα τὸ "Αγιον βλασφημεῖ 
τὸ ἐνεργοῦν ἐν αὑτοῖ a, καθὰ Oñ καὶ Ιουδαίοι ποτὲ εἰ τὸν 
Τὶὸν toù Θεού ' εκείνοι yàp ἰβλεπον δαίμονα ἀπελαυνο- 
μένου ὑπὸ Χριστοῦ καὶ κατὰ τοῦ 'Ayiov оото0 Πνεύματο 
ἐβλασφήμουν και ἀναιδώ οἱ αναιδεὶ ἔλεγον ' «Ἐν Βεελ- 
ζεβούλ. ἁρχοντι тоу δαιμόνιων, ἐκβάλλει τὰ δαιμόνια $ > 
᾿Αλλὰ ταῦτα ἁκοὺοντὲ τινε οὐκ ἀκούουσι καὶ βλέποντε 
οὐ βλέπουσι, πάντα δὲ τὰ ὑπὸ τη θεία Γραφὴ μαρτυ- 
ρούμενα ἐργα ἐκ Πνεύματο Αγίου καὶ ἑνεργεία θεία 
γίνεσθαι, ὥσπερ ἑαυτῶν ἐξω γενόμενοι καὶ πάσαν θείαν 
Γραφήν ἁπὸ τών ψυχών αὑτῶν ἁποπτύσαντε και τὴν ἐξ 
αὐτών ἐγγινομένην γνῶσιν тоу διανοιῶν αὐτῶν ἑξωθήσαντε , 
Ек µέθη καὶ δαιμονικἡ ἐργασία ταύτα γίνεσθαι λέγειν οὐ 
φρίττουσι. 

Καθάπερ γὰρ ἁπιστοι καὶ παντελὼὠ тозу θείων μυστηρίων 
ὃντε αμύητοι, κὰν περὶ ἑλλάμψεω θεία ἁκούσωσι, καν 
περὶ φωτισμοὺ ψυχἠ καὶ уод, καν περὶ θεωρία καὶ 
ἀπαθεία, κὰν περὶ ταπεινώσεω καὶ δακρύων тоу ἐξ 
ἐνεργεία και χἁριτο τοῦ 'Αγίου Πνεύματο ἐκχεομένων, 
εὐθὺ, ὥσπερ uñ PÉPOVTE τὴν ὑπερβάλλουσαν αἴγλην τῶν 


λόγων καὶ δύναμιν, σκοτιζόμενοι τού ὀφθαλμού τὴ 


a. Cf. I Cor. 12. δ. Jac. 3, 15.17 b. Cf. Rom. 8, 28 c. Cf. 
Rom. 8, 14 d. Cf. I Cor. 12, 11. Éphés. 2,2 e. Le 11, 15 
f. Cf. Matth. 13, 13 
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tion, larmes, humilité, connaissance divine, parole de la 
sagesse qui vient d'en-haut. ou quelque autre faveur 
accordée par le divin Esprit à ceux qui aiment Dieub, on 
dit que cela relève des tromperies du diable. De móme si, 
devant les hommes menés par le divin Esprit comme des 
fils de Dieu*, devant ceux qui accomplissent les commande- 
ments de Dieu leur pére, on dit qu'ils sont égarés par les 
démons, on blasphéme encore contre l'Esprit-Saint qui 
agit en eux*, comme jadis les Juifs contre le Fils de Dieu. 
Eux en effet voyaient les démons expulsés par le Christ et 
blasphémaient contre son Saint-Esprit en proférant, les 
impudents, ces impudentes paroles : « C'est par Beelzebub, 
prince des démons, qu'il chasse les démons*. » Mais il s'en 
trouve qui entendent ces mots sans entendre, qui voient 
sans voir' et, devant toutes les oeuvres dont la divine 
Écriture témoigne qu'elles viennent de l'Esprit-Saint et 
d'une opération divine, comme hors d'eux-mémes, crachent 


la divine Ecriture tout entiére hors de leur áàme et bannis- 


sent loin de leur pensée la connaissance inculquée par ces 


ceuvres — « C'est d'une ivresse et d'une opération démo- 
niaque — ils le disent sans trembler ! — que tout cela 
vient. » 


De méme en effet que des infidèles 

IciL2& Pt34edra grâce et des £ens parfaitement étrangers 
aux divins mystéres, s'ils entendent 

dire quelque chose sur le rayonnement divin, ou bien sur 
lillmination de l'âme et de lintellect, ou bien sur la 
contemplation et Vimpassibilité, ou bien sur l'humilité et 
les larmes que fait couler Vopération et la gráce du Saint- 
Esprit, aussitót, comme s'ils ne pouvaient supporter 


l'éclat aveuglant etla force de ces paroles, les yeux du cœur 


nvec > А d 30 τὰ > W U 32 γενόμενοι : γινόμενοι A (| 34 αὐτὠν! > 
w 1 35 ἐργασία : еуерүгіс D W || ταῦτα + πάντα AFQ fl 37 γὰρ) 
АЕО W 1 37-38 ivre μυστηρίων «© D W | 38 ἀμύητοι + καὶ D»* | 
kàv* : kai À | 41 καὶ χάριτο > F. 
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καρδία  μιᾶλλον ἡ αὐγαζόμενοι, ἐκ πλάνη δαιμόνων εἶναι 
ταύτα τολμηρῶ ἀποφαίνονται καὶ OÙTE τὸ του Θεού 
κρίμα, OÙTE την тоу ἀκουόντων αὐτοῦ βλάβην φρίττουσι, 
πάσι δὲ ἀναίδην οι τολμητίαι διαμαρτύρονται μηδέν τοιούτον 
νυν EV τινι τῶν πιστῶν παρὰ Θεού γίνεσθαι, οπερ ἀσέδειὰ 
ἐστι μ,άλλον ἡ αἱρεσι . Λίρεσι μὲν γὰρ ἐστι τὸ ἐν τινι 
παρεκκλῖναι тоу κειμένων ἡμῖν δογμάτων περὶ τη ορθή 
ἡμών πίστεω * τὸ δὲ λέγειν μὴ εἶναι ἁρτίω τινὰ τού τὸν 
Θεὸν αγαπώντα . μηδέ Πνεύματο Αγίου τούτου KAT- 
αξιούσθαι καὶ ὑπὸ αυτοὺ βαπτιζομένου vioù Θεού καὶ 
0gzob ἐν γνώσει καὶ πείρα καὶ θεωρία γίνεσθαι, πάσαν 
ἀνατρέπει тоо Θεοὺ καὶ Σωτήρο ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστού 6 τὴν 
οικονομίαν καὶ фоуеро ἀπαρνεῖται τὴν ἀνακαίνισιν τη 
φθαρείση εἰκόνο ° καὶ θανατωθείση , τὴν ἐπὶ ἀφθαρσίαν 
αυτἠὴ γενομένην καὶ αθανασίαν ἀνάκλησιν. 

‘Q yàp οὐκ ἐστι τὸν μὴ βαπτισθέντα δι᾽ ὑδατο καὶ 
Πνεύματο d σωθηναἰ ποτέ, οὕτω οὐδέ τὸν μετὰ τὸ βάπτισμα 
ἁμαρτήσαντα, ἐὰν uñ βαπτισθη ἁνωθεν καὶ ἀναγεννηθή, 


' 


кабо ὁ Κύριο τούτο βεβαιῶν πρὸ τὸν Νικόδημον έφη 
« Eàv μὴ τι γεννηθη ἁνωθεν °, οὐ uñ εἰσέλθη εἰ τὴν 
βασιλείαν τῶν οὐρανῶν! >, καὶ лро тою ἀποστόλου 
αὖθι ' «᾿Ἠωάννη μὲν ἐδάπτισεν ὑδατι, buci δὲ βαπτισ- 
θήσεσθε ἐν Πνεύματι “Λγίω « > ‘O обу ἀγνοὼν xai олер 
νήπιο ἐοαπτίσατο βάπτισμα καὶ μηδέ от ἐβαπτίσατο 
ἐπιστάμενο , ἁλλὰ πἰστει μόνη τούτο παραδεξάμενο καὶ 


μυρίαι ἁμαρτίαι τούτο ἁποσμηξάμενο , τὸ δεύτερόν τε 


a. Cf. Rom. 1, 21 ; Π, 10 b. Tite 2, 13 ο. Cf. Gen. 1, 27 
d. Cf. Jn 1, 33; 3, 5 ; etc. e. Jn 3, 3.cf.5 f. Jn 3, 5.cf.3 
g. Act. 1, 5; 11. 16 
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obscurcis: plutót qu'éclairés, ils déclarent avec audace que 
cela reléve de la tromperie démoniaque. Ni le jugement de 
Dieu, ni le dommage de leurs auditeurs ne les font frémir, 
mais à tout venant, impudemment, les audacieux attestent 
qu'il ne se produit rien de semblable, actuellement, venant 
de Dieu, en aucun fidéle — ce qui est une impiété, plus 
encore qu'une hérésie. C'est en effet une hérésie de s'écarter 
sur quelque point des dogmes qui nous ont été définis, 
touchant notre droite foi : mais nier qu'il existe pour 
l'instant des gens qui aiment Dieu, nier qu'ils soient jugés 
dignes de l*Esprit-Saint et, baptisés par lui, deviennent 
fils de Dieu et dieux par la connaissance, l'expérience et 
la contemplation, c'est renverser entiérement l'incarna- 
tion de notre Dieu et Sauveur Jésus-Christb, c'est renier! 
manifestement la rénovation de Гітасей corrompue et 
frappée de mort, et son retour à l'incorruptibilité et à 
l'immortalité. 
Pas plus en effet qu'à celui qui n'est 
Comment sc^sauver pas baptjs£ par peau е( lEsprit*l, 


à 


aprés le baptéme à celui qui péche aprés le baptéme il 
ne sera jamais possible de se sauver, 

à moins qu'il ne soit baptisé d'en-haut et ne renaisse, 
comme le Seigneur l'a assuré en disant à Nicodéme : « Si 
quelqu'un ne naît d'en-haut'", il n'entrera pas dans le 
Royaume des cieuxf», et encore, aux apôtres : «Jean 
a baptisé avec l'eau, mais vous, vous serez baptisés dans 
lU Esprit-Saint». > Si donc quelqu'un méconnaît jusqu'au 
baptéme qu'il a recu nouveau-né et ne sait méme pas qu'il 
a été baptisé, s'il l'a accepté par la foi seule et effacé par 


des milliers de péchés, et si ce second baptéme — je veux 


1. Comparer Macaire, Epistula Magna: Τὸ δὲ ἁποστήναι οὐχὶ τὸ 
ἀρνήσασθαι τὸ ὀνομα ἐγνώρισεν, ἀλλά TÒ ἀπιστησαι ταῖ ἐπαγγελίαι 
αὐτοῦ ἀπέδειξεν (édit. W. Jaeobr, 10 rediscovered Works..., Leyde 
1954, p. 299, 12-14). 
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— τὸ διὰ Πνεύματο λέγω, ἀνωθεν φιλανθρωπία Θεού бібо- 
μενον τοῖ διὰ μετανοία арто ἐκζητούσιν — ἁπαρνούμενο , 
по ποτὲ ἀλλω σωτηρία τυχεῖν δυνησεται ; Οὐδαμώ . 
Διὰ τούτο οὖν διαμαρτύρομαι πὰσιν ὑμῖν καὶ λέγω καὶ 
λέγων οὐ παύσομαι, ὁσοι τὸ πρώτον βάπτισμα διὰ zrapaoó- 
ocw тозу ἐντολὼν τοῦ Θεού ἐμολύνατε, την тоо Δαυίδ 
μετάνοιαν καὶ тоу λοιπών αγίων μιμήσασθε καὶ πάση 
σπουδὴ διὰ παντοίων ἑργων καὶ λόγων ἀξίαν μετάνοιαν 
ἐπιδείξασθε, (να τὴν τοῦ Παναγίου Πνεύματο χάριν ἐφ᾽ 
ἑαυτοῖ ἐπισπάσησθε. Τοῦτο γὰρ τὸ Πνεύμα, κατελθὀν 
ἐφ᾽ оно, κολυμβήθρα φωτοειδή ὑμιν γένηται καὶ ἐγκολπω- 
σάμενον DU , ἀρρήτω ὀὁλου ἐν ἑαυτῶ, ἐκ φθαρτῶν ἀφθάρ- 
του , ἐκ θνητῶν ἀθανάτου καὶ avri viov ανθρώπων Θεού 
vioù καὶ θεού θέσει καὶ χάριτι, ἀναγεννήσαν ὑμὰ ἁπεργάση- 
ται — εἰ ара καὶ βούλεσθε тоу αγίων συγγενεὶ καὶ συγκλη- 
ρονόμοι φανήσεσθαι καὶ μετὰ πάντων αὐτῶν ει TV βασιλείαν 
TOV οὐρανῶν εἰσελθεῖν — ' otov уру καὶ τὸν ἁγιον πατέρα 
ἡμῶν ἐγνωμεν τὸν Στουδιῶτην, ἐν τὴ καθ᾽ nud γενόμενον 
γενεὰ, καὶ οὐ μόνον αὑτόν, алла коі τινα ἀλλου тоу αὐτοῦ 
μαθητών, διὰ тоу αὐτοῦ δεήσεων καὶ εὐχών, ἀφάτφ φιλαν- 
θρωπία τοῦ ὑπεραγάθου Θεοῦ тоо τοιούτου καταξιωθέντα , 
ὦ pnv, калоо. Λέγω δὲ τοῦτο οὐκ ἐν τὴ ἐκείνων δυνάμει 
καυχώμενο , ἀλλὰ τὴ ἀγαθότητι εὐχαριστῶν тоо Θεοῦ καὶ 
κηρύττων ταύτην πάσιν ὑμῖν, iva καὶ ὑμεῖ αὐτοὶ σπουδάσητε 
τοῦ τοιούτου καταξιωθήναι калоо. Τοῦτο γὰρ ἐστι τὸ 
γνώρισμα τὴ κατὰ Θεὀν ἀγάπη , (уа uñ μόνον ἑαυτῶ τι 


τὴν κτησιν περιποιῆται τοὺ καλού, ἀλλὰ καὶ тої πλησίον 


Cal - EC AFQ D А121 (1-86 εἰσελθεῖν) — W 


73 διαμαρτύρομαι πάσιν ὑμῖν καὶ (και > E) : ὑμῖν W || 78 Πανα- 
γίου > W y 79 éavrod D | ἐπισπάσοισθε D ἐπισπάσασθαι А || 80 ημὰ 
Е AFQ H ἡμῖν AFQ | 81 пих Λ || ἀρρήτω ὑμὰ ce D W || 82 καὶ [ἐκ 
+ WI 83 θέσει: σώση W || ñua А | ἀπεργάσεται C FQ D || 84 Bov- 
λοισθε D ' 84-85 κληρονόμοι EC || 86 ΑΙ | 87 ἡμών + Συμεὼν D | 
88 άλλου > EC [ 93 ταύτην: тої ЕС | αὑτοί ὑμεῖ со Е || σπουδάζητε 
D I 96 τὴν > АЕО | κτἰσιν E || περιποιεἰται E ЕР | кало? : αγαθού D. 


CATÉCHESE XXXII 245 


dire celui que, par l'Esprit, l'amour de Dieu pour les hom- 
mes accorde d'en haut à ceux qui le recherchent par la 
pénitence —, il le renie : par quel autre moyen pourra- 


t-il donc jamais obtenir le salut? il n'y en a pas. 


C'est pour cette raison que je 

vok^uPSaint-E;prit ratteste devant vous tous, je le dis et 
je ne cesserai de le dire : tous autant 

que vous étes, qui en transgressant les commandements 
de Dieu avez souillé votre premier baptéme, imitez la 
pénitence de David et des autres saints, et avec tout votre 
zèle montrez par toute sorte d'œuvres et de paroles une 
digne pénitence, pour attirer sur vous la gráce de l'Esprit 
de toute sainteté. C'est cet Esprit qui, descendant sur vous, 
deviendra pour vous une piscine lumineuse, et en vous 
recevant dans son sein, d'une facon indicible, tout entiers, 
vous rendra en lui-méme, de corruptibles (que vous étes), 
incorruptibles, de mortels immortels, vous faisant renaître 
non plus fils des hommes mais fils de Dieu et dieux par 
adoption et par gráce, si du moins vous désirez appa- 
raître congénères et cohéritiers des saints et avec eux tous 
entrer dans le Royaume des cieux. Tel avons-nous connu 
en ce temps-ci notre Pére saint, le Studitc, qui a vécu dans 
notre génération : et pas seulement lui, mais d'autres 
encore parmi ses disciples que ses supplications et ses 
prières, grâce à l'ineffable amour pour les hommes du 
Dieu (bon et) plus que bon, ont rendus dignes d'un bien 
tel que celui dont je viens de parler. Je dis ceci, non en 
m'enorgueillissant de leur force, mais en rendant gráce à la 
bonté de Dieu et en la proclamant devant vous tous, pour 
que vous vous efforciez vous aussi d'étre rendus dignes 
d'un tel bien. Car c'est à cela que se reconnait la charité 
selon Dieu, qu'au lieu de se procurer pour lui seul la 


possession du bien, chacun fasse connaître sa richesse aux 
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αὐτοῦ ἁδελφοι γνωρίζη τὸν πλούτον αὐτοῦ καὶ προτρέπηται 
αὐτοῖ ζητησαι καὶ εὑρείν καὶ πλουτησαι αὐτόν. 

Διὰ τοῦτο τοιγαροῦν, ὦ ὀὁράτε, Воо πρὸ υμὰ , τὰ 
προφητικὰ ἀναλαμβάνων φωνὰ ' < Προσέλοετε πρὸ 
αὐτὸν καὶ φωτίσθητε και τὰ πρόσωπα TOV συνειδήσεων 
ὑμῶν OÙ μὴ καταισχυνθή -. > Ti үйр ; Ir ραθυμία καὶ 
ἀμελεία καὶ тої ἐπιθυμίαι καὶ Цбоуоі τη σαρκὀ ἐκδοτου 
ἑαυτοῦ ποιήσαντε , ἀδύνατον εἰναι ὑμῖν τὸ διὰ μετανοία 
ἐκκαθοαρθήναι καὶ Θεώ προσεγγἰσαι λἐγετε'' και οὐ τοῦτο 
μόνον, ἀλλ᾽ οὐδέ τὴν του Πνεύματο αὑτοῦ χάριν λαβείν 
δυνατόν καὶ δι abt ἀναγεννηθηναι καὶ υἱοθετηθήναι καὶ 
ἐξομοιωθήναι αὐτὸ ; Οὐκ ἐστι τοῦτο ἀδύνατον, οὐκ ἐστιν. 
᾿Αδύνατον μὲν γὰρ ñv лро τη αὐτοῦ ἐπὶ γη παρουσία 
ἀφ᾽ об δὲ εὐδόκησεν ἀνθρωπο γενέσθαι καὶ κατὰ πάντα 
хорі αμαρτία b ἐξομοιωθήναι ἡμιν ὁ Δεσπότη τῶν 
απάντων Θεὸ , δυνατὰ ἡμιν ταῦτα καὶ ράδια ἀπειργάσατο, 


° 


δεδωκώ ἡμιν ἑξουσίαν vioù γενέσθαι Θεοῦ ° kai συγκλη- 
ρονόμου αὑτοῦ d, w πρέπει πασα δὀξα. тиў καὶ προσκύνησι 


εἰ той αἰώνα . ᾽Αμήν. 


a. РВ. 33,6 b. Hób. 1, 15 c. CL Jn 1, 12 d. CL Rom. 
8, 17 
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frères qui l'entourent et les pousse à la rechercher, à la 
trouver et à s'en enrichir. 


; Aussi est-ce pour cela que, vous le 
П est toujours P TUS: 


possible voyez, je m'écrie à votre adresse en 
de s'approcher 


reprenant les paroles du prophète 
de Dieu 


« Approchez-vous de lui et soyez illu- 
minés et le visage de votre conscience ne sera pas 
confondu». » Mais quoi? c’est à la paresse, à la négligence, 
aux désirs et aux plaisirs de la chair que vous vous aban- 
donnez. et il vous est impossible, dites-vous, de vous 
purifier par la pénitence et de vous approcher de Dieu? et 
ce n’est pas tout : impossible même de recevoir la grâce 
de son Esprit et par elle de renaître, de devenir ses fils 
adoptifs et de lui être semblables ? Cela n’est pas impossible, 
non. Cela sans doute était impossible avant son avènement 
sur la terre, mais depuis qu'il lui a plu de se faire homme 
et de nous devenir semblable en tout, sauf le péchéll le 
Maitre de l'Univers (notre) Dieu nous a rendu tout cela pos- 
sible et facile, puisqu'il nous a donné le pouvoir de devenir 
les fils de Dieuñ et ses propres cohéritiersil, lui à qui revient 


toute gloire, honneur et adoration pour les siécles. Amen. 


адто ЕС ΑΙ «—1| 115 17 той alova : «I τὸν alwva AQ otv τῳ Потрі 
xai то Аү(ф Πνεύματι убу καὶ ἀεῖ καὶ εἰ toù αιώνα тоу αἰώνων D | 
᾽Αμήν > A. 
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Пері ueroxn Πνεύματο  'Ayiov*. Καὶ οτι αδύνατον 
олло βεβαιωθήναι τὰ ἐργα τὴ αρετή , < uñ δι επιδημία 
του Πνεύματο, ου χωρὶ οὐδεὶ προ αρετὴν κατευθύνεται, 
οὐδέ ἁλλου ὠφελεῖν δύναται ἡ ἀλλοτριου δεχεσθαι λογισ- 
цоо. Και περὶ τὰ ἶσον κατὰ πάντα και ωσαύτω бу τὴ 
Τρισυπόστατου θεότητα . 


Λόγο AIT. 


Ἀδελφοί καὶ πατέρε . πυρ ἐστιν ὁ Θεό b καὶ τούτο παρὰ 
πάση θεοπνεύστου Γραφὴ ° Ονομάζεται, ἡ δὲ ψυχἠ ἑκάστου 
ημών λυχνία d. "Ωσπερ οὖν ἡ λυχνία, καν ἐλαίου πεπλήρωται 
καν στυππείου καν ἄλλην ὑλην ἔχη εὐάναπτον, πρὸ τού 
µετασχειν τοῦ πυρὰ καὶ ἀναφοήναι ὁλη ἐσκοτισμένη ἐστίν, 
οὑτω καὶ ἡ ψυχὴ, καν πἆσαι τὸ δοκεῖν κοσμήται Ti 
ἀρεταῖ , тоо δὲ πυρὰ οὐ μετέσχεν, εἴτ; οὖν οὐσία Өсіп καὶ 
φωτὰ οὐ μετέλαβεν, ἐστιν ετι ἐσδεσμένη καὶ ἐσκοτισμένη 


καὶ τὰ ἐργα αυτὴ ἀδέδαια. Πάντα γὰρ бла του φωτὰ 


a. Cf. Héb. 6. 4 b. Cf. Héb. 12, 29 ο. Cf. П Tim. 3, 16 
d. Cf. Matth. 5, 15; 25,1-8. Le 8,16 ; 11,33 
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LE SAINT-ESPRIT, MAITRE DE VIE DIVINE 


Sur la participation à l'Esprit-Saint.. — Qu'il est impos- 
sible de (voir) s'affermir les ceuvres de la vertu, sinon par la 
venue de l'Esprit, sans qui nul ne parvient jusqu'à la vertu, 
nul ne peut étre utile aux autres ou recevoir la confidence de 
leurs pensées. — Sur l'égalité en tout et l'identité substan- 
tielle de la Divinité en trois Hypostases. 


Discours XXXIIII. 


Fréres et Péres, Dieu est un feub — 

la lamp't'e c'est ainsi <iue toute Écriture 
divinement inspirée --, et notre âme 

à chacun, une lampe*l. De méme donc que la lampe a beau 
avoir son plein d'huile, avec de l'étoupe ou une autre 
matière inflammable, tant qu'elle n'a pas reçu de feu et n'est 
pas allumée, elle reste complétement obscure : de méme 
l’âme a beau s'orner en apparence de toutes les vertus, 
mais sans avoir recu le feu — en d'autres termes, sans 


avoir part à l'essence et à la lumiére divine --, elle reste 


encore éteinte et obscure, et ses ceuvres douteuses : toutes 


xecl ἀναφοήναι > EC j 13 ñ > W 0 роҳӣ 4- Пор (+ үйр) — ἡμῶν λυχνία 
(шас supra 8-10) W | πἆσαι + οὖν W ] τὸ : τω FQ D W || 15 ἰστιν 
iri ἐσβ. xai ἐσκ. : еті ἐσβ. καὶ сок. ἐστὶ eu D W it. сор. καὶ гок. 
ἐστὶ «ο Ε. 


1. Disc. 59 dans la traduction do Dionysios Zagoroios. 
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ἐλεγχθήναι δει καὶ φανερωθηναι». Ὁ обу οὑτω  £xov Еті 
τὴν λυχνίαν τὴ ψυχἠ αὐτοῦ : ἁμέτοχον δηλονότι τοῦ θείου 
поро -, ὁδηγοῦ δέεται μάλλον καὶ λύχνου φαίνοντο ἁμα 
καὶ διακρίνοντο τὰ πράξει αὐτοῦ καὶ τὰ δι ἐξαγορεύσεω 
συμπαοθοῦντο αὐτώ σφάλματα καὶ τὰ στρεβλώ ὑπ᾽ αὑτοῦ 
καθ᾽ орау διαπραττόμενα ἐπανοροούντο . Q γὰρ οὐκ 
ενδέχεται μὴ προσκόπτειν τὸν περιπατοῦντα νυκτὸ . οὐτω 
οὐκ ενδέχεται HD πταίειν τὸν μήπω ҡобороута τὸ θειον 
Фо , καθώ φησιν ὁ Χριστὸ ' « Ἑὰν τι περιπατῇ ἐν τὴ 


ἠμέρα, οὐ προσκόπτει, ὅτι τὸ фо τοῦτο βλέπει. Edv δὲ 


ті περιπατὴ ἐν τὴ νυκτὶ, προσκόπτει, Ô TI τὸ фо 5 οὐκ ἐχει 
ἐν ἑαυτῶ B. > — «Ἐν ἑαυτῶ > δὲ εἰπών, τὸ θειον ἐδήλωσε 
και ἀῦλον po : ἐν ἑαυτῶ γὰρ τὸ αισθητὀν οὐδεί δύναται 
κτήσασθαι. 


Ὥσπερ οὖν οὐδέν ὠφελείται ὁ ἐν σκότει περιπατῶν d, ἐὰν 
λαμπάδα κατέχη ἐσβεσμένα f πολλὰ καὶ περικαλλεί -- 
οὐτε γὰρ εαυτὸν οὐτε ÉTEPÔV τινα ὦ ἐκ τούτων ора —, OÙTW 
οὐδέ ὁ τὰ ἀρετά тоса, εἰ οἷόν τε, δοκῶν ἐν ἑαυτῶ ἐχειν!ῖ, 
uñ έχων τὸ фо ἐν ἑαυτώ τοῦ '᾿Αγίου Πνεύματο , οὐδέ τὰ 
αὐτοῦ πράξει кало ἰδεῖν, οὐδὲ εἰ πρὸ ἀρέσκειαν Θεού 
εἰσι, τελείω πεπληροφόρηται. АЛА’ οὐδὲ άλλου ὁδηγήσαι 
ἡ τὸ θέλημα τοῦ Θεού διδάξαι δύναται, οὐδέ λογισμού 
ἀλλοτρίου ἐστιν ἀναδέχεσθαι ἀξιο,, εἰ καὶ πατριάρχη ἐξ 
ἀνθρώπων γενησεται, £o ἀν τὸ фо ἐν £ÉQUTO φαῖνον 


κτήσηται. noi γὰρ ὁ Χριστό ” « Περιπατεῖτε cw τὸ фо 


a. Cf. Éphós. 5, 13 b. Jn 11, 9-10. c. Cf. Jn 11, 10; 12, 35 
d. Cf. Jn 12, 35 e. Cf. Matth. 25, 8 f. Cf. Le 8, 18 
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en effet doivent étre éprouvées par la lumiëre et manifes- 
tées-. Ainsi celui dont la lampe de l'àme est encore en cet 
état, c'est-à-dire n'a rien regu du feu divin, a plutót besoin 
d'un guide avec un flambeau qui brille en méme temps 
qu'il discerne ses actions et, compatissant pour les faux- 
pas dont il reçoit la confession, redresse tout ce qu'à chaque 
instant cct homme fait de travers. Pas plus en effet qu'on 
ne saurait, la nuit, marcher sans se heurter, on ne saurait 
se garder de trébucher, tant qu'on ne contemple pas la 
divine lumiére, comme dit le Christ : « Si quelqu'un marche 
dans le jour, il ne se heurte pas, parce qu'il voit cette 
lumière, mais si quelqu'un marche dans la nuit, il se heurte 
parce qu'il n'a pas la lumière en lui-même”. > — «Еп 
lui-mëme > : par ces mots, il a signifié la lumiére divine et 
immatérielle : nul en effet ne peut posséder en lui-méme 


la lumière sensible. 


Pas plus donc que celui qui marche 

A dans l’obscuritéd n’a le moindre profit 

et du Christ à tenir des lampes éteintes-, si nom- 
breuses qu'elles soient et si belles, 

— car avec cela il ne se verra pas lui-méme ni personne 
d'autre —, celui qui semblerait avoir en lui, s'il est 
possible, toutes les vertus, sans avoir еп lui la lumière 
du Saint-Esprit, ne peut non plus voir comme il faut ses 
propres actions, ni obtenir la pleine assurance qu'elles sont 
conformes au bon plaisir de Dieu. Quant à guider les 
autres, ou à leur enseigner la volonté de Dieu, il n'en est 
pas davantage capable, pas plus qu'il n'est digne de recevoir 
(la confidence) des pensées d'autrui, — deviendrait-il même 
patriarche par le choix des hommes —, jusqu'à ce qu'il 


possède, brillant en lui, la lumière ; car le Christ dit 


δοκεῖν A Il ixeiv ἐν ἐαυτώ oo A FQ H [| αὑτώ E | 35 αὐτώ W | 36 ἑαυτούῦ 
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έχετε. ἵνα uñ σκοτία ὑμὰ καταλάβη, και ὁ περίπατων ἐν 
τὴ окотіа οὐκ οἵδε που ὑπάγει:.» ΕΙ οὖν ἐκεῖνο οὐκ οἵδε 
που ὑπάγει, по τὴν ðv ἄλλοι ὑποδείξει ; Ti οὖν ὀφελο, 
ἐὰν λύχνον ἐσοεσμένον ἐπὶ ἑτέρ«χ λυχνία. τι ἐπιθείη “, торб 
καιομένου ἑστερημένη καὶ фоіуоуто °. Οὐ γὰρ οὗτοί δει 
ποιεῖν |] ᾿Αλλὰ по ; '© αὐτὸ ὁ ἐπὶ πάντων Οεὁ d ð- 
ωρίσατο, φησί γὰρ ' «Οὐδεί λύχνον афа εἰ κρυπτὴν 
τίοησιν, οὐδὲ ὑπὸ τὸν μόδιον, ἀλλ᾽ ἐπὶ τὴν λυχνίαν, ινα 
οι εἰσπορευόμενοι τὸ φέγγο βλέπωσι ·. > Τούτο οὖν εἰπῶν 
προστίοησι καὶ τὰ γνωρίσματα тоо δδηγουμένου λύχνου 
καὶ εχοντο μεθ᾽ εαυτού τὸ фо, οὕτω λέγων ᾽ «Ὁ λύχνο 
тоо σώματό ἐστιν ὁ οφθαλμό f. > Τίνα τοίνυν λέγει διὰ 
τούτου τὸν ὑφθαλμὸν η πάντω τὸν νοῦν, ὃ οὐδέποτε ἀν 
γένηται απλοὺ , εἰ μή Ore τδ ἁπλοῦν θεάσηται фо * ; Фо 
δὲ ἁπλοῦν ὁ Χριστὸ . Ὁ γοὺν ἀεὶ ¿xwv T фо αὑτοῦ Марлоу 
ἐν διανοία, vovv Χριστού εχειν!! λέγεται. Ὅταν ооу 6 δφθαλ- 
uò σου οὑτω απλού ἡ, καὶ ὅλον τὸ ἁσώματον σὠμὰ σου 
τη ψυχἠ φωτεινὸν cotal ᾽ ἐπὰν δὲ тоупро ἡ ὃ vov, 
τουτέστιν ἐσκοτισμένο και ἐσβεσμένο , καὶ τὸ σώμα 


᾽ 


σου τούτο σκοτεινὸν & тол Σκόπει οὖν μὴ τὸ фо τὸ 
ἐν σοι окото ἐστίι : < Βλέπε, φησί, uñ δοκεῖ ἐχεινΐ 
ὅπερ οὐ κέκτησαι.» Ὀράτε по καὶ αὐτὸ ὃ Δεσπότη 
100 ἡμῖν Toi αὐτοῦ δούλοι nmp она διαλέγεται, < Хко- 
πει» λέγων, < uñ λάθη σεαυτὸν καὶ ἐν σοι фо εἰναι 


οἰομένου σου, αὐτδ οὐκ ἐστι фо ἀλλὰ окото >. Οράτε 


a. Jn 12, 35 b. Cf. Matth. 5, 15. Le 8, 16; 11, 33 ο. Cf. 
Jn 5, 35 ri. Cf. Rom. 9, 5 C. Le 11, 33 f Matth. 6, 22. 
Le П, 34 g. Cf. Matth. 6, 22-23. Le 11, 34-36 h. T Cor. 2, 16 
i. Le 11, 34. Cf. Matth. 6, 22-23 j. Le IL, 35 k. Cf. Le 8, 18 
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a Marchez tant que vous avez la lumiëre, de peur que les 
ténëbres ne vous surprennent, et celui qui marche dans les 
ténèbres ne sait où il уа-.» Si donc cet homme ne sait où 
il va, comment montrera-t-il le chemin aux autres? Quel 
avantage y a-t-il donc à mettre une lampe éteinte sur un 
autre chandelierl, lui-même dépourvu de feu qui brûle et 
qui brille0? Non ce n'est pas là ce qu'il faut faire ! mais 
quoi alors? Ce qu'a lui-méme précisé celui qui est Dieu 
au-dessus de tout*| ; car il dit : < Nul n'allume une lampe 
et la pose dans une cachette, ou sous le boisseau, mais bien 
sur le chandelier, afin que ceux qui entrent voient son 
éclat.. » Ayant donc ainsi parlé, il ajoute les caractéris- 
tiques de la lampe qui guide et posséde par elle-méme la 
lumière, en ces termes : < La lampe du corps, c'est l'œil». > 
Qu'est-ce donc qu'il appelle par ce mot, l'œil, sinon tout 
simplement Vesprii, qui jamais ne deviendra simple, sauf 
quand il contemplera la lumière simple'? Et la lumière 
simple, c'est le Christ : aussi bien celui qui a sans cesse sa 
lumière resplendissante en sa pensée, est dit avoir Vesprit 
du Christ". Lors donc que ton cil sera simple de cette facon, 
le corps incorporel de ton àme sera lui aussi tout entier 
lumineux ; mais ton esprit est-il mauvais, c'est-à-dire 
enténébré et éteint, et ce tien corps sera ténébreuxl. Veille 
donc à ce que la lumière qui est en toi ne soit ténébre'. 
a Regarde, dit-il, à ne pas sembler avoir» ce que tu ne 
possédes pas.» Voyez comment le Maître, en personne, 
parle à votre adresse de la méme façon que nous ses 
serviteurs, en disant : « Veille, que tu ne te fasses pas illusion 
à toi-même et que, pendant que lu t'imagines que la 
lumiére est en toi, ce ne soit pas la lumiére mais les 


ténébres. » Voyez que nous aussi, nous nous servons des 
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511 τὰ avrà καὶ nugei то Δεσπότη лро тоо ὁμοδούλου 
ошо Φφθεγγόμεθα καὶ οὐδέν διεστραμμένοι ἡ φαῦλον λέγομεν. 

Λέγομεν γὰρ ' βλέπετε, ἀδελφοί, μήποτε δοκοῦντε εἰναι 
£v TO Θεώ καὶ κοινωνίαν ἐχειν οἰόμενοι μετ᾽ αὐτοῦ :, ἐξω 
εὑρεθείητε τούτου καὶ κεχωρισμένοι διὰ τὸ μὴ Οεωρεῖν 
bua nón то po αὐτου. Ei yàp ἠψατο των λαμπάδων ὑμών 
— ἦγουν των ψυχών —, ἐλαμψεν àv τρανώὠ ἐν ὑμῖν, кабо 
αὐτὸ ὁ Θεὸ καὶ Κύριο ἡμών 'Inoob Χριστό έφη ' « Ei 
οὖν τὸ σὠμὰ σου ὅλον φωτεινὸν, μέρο τι цд ἐχον σκοτεινόν, 
ἑσται φωτεινὸν ὅλον, w ταν ὁ λύχνο τη ἁστραπη φωτίζει 
σεῦ. > Ποίαν obv μαρτυρίαν ἀλλην μείζονα τούτου πρὸ 
πληροφορίαν σοι παρεισάξοµεν ; Εἰ δὲ τω Δεσπότη διαπισ- 
τῶσει, TW , εἰπέ μοι, τω συνδούλω πιστεύσει ; 

᾿Αλλὰ ті εἴπω πρὸ τοὺ ἀγαπώντα ὀνομαστοὺ εἰναι 
καὶ Ἱερεὶ καὶ αρχιερεὶ καὶ ηγουμένου καθίστασθαι, καὶ 
λογισμοὺ ἀλλοτρίου ἀναδέχεσθαι θέλοντα , καὶ ἑαυτοῦ 
εἶναι λέγοντα ἀξιου τη τοὐ δεσμεῖν καὶ λύειν” 
ἐγχειρήσεω ; ‘Отау μηδὲν тоу ἀναγκαίων καὶ θείων 
πραγμάτων αὐτοῦ ἐπισταμένου оро, μήτε ταύτα ἑτέρου 
διδάσκοντα ἡ εἰ qo ἐνάγοντα γνώσεω , Ti tepov ἡ 6 
φησι Χριστό тої «Φαρισαίοι καὶ νομικοῖ ' «Οὐαί ὑμῖν 
тої νομικοῖ , ὅτι pate τὴν κλείδα τη γνώσεω . AbdToi 
οὐκ εἰσήλθετε καὶ roù εἰσελθεῖν βουλομένου ἑκωλύσατε ἀ. > 
Ti γὰρ ἀλλο ἡ κλεί ἐστι TN γνῶσεω , εἰ µή ñ διὰ πἰστεω 


διδόµενη χάρι τοὺ 'Αγίου Πνεύματο , ἡ τὴν γνῶσιν ὦ 


a. Cf. I Jn 1, 6 b. Le U, 36 c. Cf. Matth. 16. 19; 18, 18 
d. Le 11, 52 
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mémes mots que le Maitre pour vous parler, à vous nos 
compagnons de service, sans rien vous dire d'erroné ou 
de falsifié. 

Nous disons en effet : Regardez, Fréres, à ne jamais, 
ayant l'air d'étre en Dieu et vous imaginant en communion 
avec Іші-, vous trouver exclus et séparés de lui, faute de 
contempler dés maintenant sa lumiére. Car si celle-ci avait 
allumé vos lampes, autrement dit vos âmes, elle aurait en 
vous brillé de façon claire, comme lui-même notre Dieu et 
Seigneur Jésus-Christ l'a dit : « S1 donc ton corps est tout 
entier lumineux, sans aucune partie ténébreuse, il sera 
lumineux tout entier, comme lorsque la lampe t'illumine de 
son éclatb. 1 Quel autre témoignage plus fort que celui-ci 
t’apporterions-nous donc pour te rendre certain ? Mais si tu 
refuses ta foi au Maître, comment, dis-moi, croiras-tu ton 


compagnon de service? 


Mais que dire à ceux qui aiment 

do la «nnXance ù 5 οπίοπάτο vanter. А s< voir établir 
prétres, pontifes et supérieurs, à ceux 

qui veulent recevoir (la confidence) des pensées d'autrui 
et s'affirment dignes de la charge de lier et de délier6? 
Quand je les vois qui ne savent rien des choses nécessaires 
et divines, qui n'en instruisent pas non plus les autres ni ne 
les aménent à la lumiére de la connaissance, qu'est-ce là 
d'autre que ce que dit le Christ aux pharisiens et aux 
légistes : < Malheur à vous, légistes, parce que vous avez ôté 
la clef de la connaissance : vous-mémes n'étes pas entrés et 
vous avez empêché d'entrer ceux qui le veulent*1. > Qu'est-ce 
en effet que la clef de la connaissance, sinon la gráce du 


Saint-Esprit donnée par la foi, qui par l’illumination 
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ἀληθώ καὶ ἐπίγνωσιν διὰ φωτισμού ἐμποιοῦσα kai διανοἰ- 
γουσα τὸν κεκλεισμένον καὶ κεκαλυμμένον ἡμῶν vovv B, 
καθώ πολλάκι διὰ ло>Аоу παραβολῶν καὶ αινιγμάτων, 
еті δὲ καὶ φανερῶν ἀποδείξεων, εἴπον ὑμῖν καὶ πάλιν ёро | 
ἢ θύρα ὁ Υιό — «'Eyco εἰμι, φησἰν, ἡ Οὐρα. > —, ἡ 
κλεὶ δέτη θύρα τὸ Πνεύμα то "Αγιόν ἐστι — < Λάβετε, 
φησί, Πνεύμα Ἅγιον ' àv τινων ἀφήτε τὰ ἁμαρτία , 
ἀφίενται αὐτοῖ ` ἀν τινων κρατητε, κεκρἀτηνταιθ > --, 
οικία δὲ ὁ Πατήρ — « Еу γὰρ τη οικία тоо Патро µου 
πολλαὶ uovai εἰσιά > —. Πρόσεχε обу ἁἀκριβώ τη θεωρία 
toù λόγου. Ei uñ обу ἡ κλεὶ ἀνοίξει — «Τούτοι yàp, 
φησίν, ὁ Ovpopoó ἀνοίγει: > —, ἢ Obpa οὐκ ἀνοίγεται ' àv 
бе un ἡ θύρα διανοιχθἠ, οὐδεί εἰ τὴν οικἰαν εισέρχεται 
тоо Πατρὸ , каӨо φησὶν ὁ Χριστὸ ' < Οὐδεὶ ἐρχεται πρὀ 
τὸν Πατέρα, εἰ uñ δι᾽ εμοὺτ. > 

"Οτι δὲ τὸ Πνεύμα τὸ Ἅγιον πρότερον διανοίγει τὸν 
vovv » ἡμών καὶ διδάσκει ἡμὰ τὰ лері roù Патро καὶ roo 
Ὑμού, αὐτὸ πάλιν ἔφη > < "Отау δέ ελθη ἐκεῖνο , τὸ Πνεύμα 
τη αλήθεια b, ὃ παρὰ toù Πατρὸ ἐκπορεύεται, ἐκεῖνο 


, 


μαρτυρήσει περὶ ἐμοῦ Kai’ ὁδηγήσει ὑμὰ εἰ πάσαν τὴν 
αλήθειαν / >, — Ора πῶ διὰ тоо Πνεύματο . μᾶλλον δὲ 
ἐν то Πνεύματι, ὁ Πατήρ καὶ ὁ Уо ἀχωρίστω ἐπιγινώ- 
σκονται; — καὶ πάλιν : < Ебу yàp ἐγὼ ий ἀπέλθω, ὁ 
Παράκλητο , φησίν, οὐκ ἐλεύσεται лро ора *. "Отау 
бе ἐλθη ἐκεῖνο *, ἀναμνήσει vud πάντα  » καὶ πᾶλιν ' 


«Ἐάν αγαπάτε ug, τὰ ἐντολὰ τὰ ἐμὰ τηρήσετε, καὶ 


a. Cf. Le 24, 45 b. Jn 10, 7.9 c. Jn 20, 22-23 d. Jn 
14, 2 e. Jn 10, 3 f. Jn 14, 6 g. Cf. Le 24, 45 h. Jn 
16, 13; cf. 15, 26 i. Jn 15, 26 j. Jn 16, 13 k. Jn 16, 7 
l. Jn 16, 13; cf. 14, 26 ni. Jn 14, 26 
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produit trés réellement la connaissance et la pleine connais- 
sance, et qui ouvre notre esprit* fermé et voile, comme 
bien souvent, avec bien des paraboles et des figures, sans 


parler des (plus) claires démonstrations, je vous l'ai dit. 


Et je le dirai encore : la porte, c'est 
‘WV 1i'mlis^nte le Fils — * Je suis’ 411"11° 1а Portcb u — i 
la clef de la porte, l'Esprit-Saint — 
« Recevez, dit-il, l'Esprit-Saint : ceux à qui vous remettez 
les péchés, ils leur sont remis, ceux à qui vous les retenez, 
ils sont retenus > — ; la maison, le Père — а Car dans 
la maison de mon Père, il y a beaucoup de demeures*l». 
Fais donc soigneusement attention au sens spirituel de la 
parole. A moins que la clef n'ouvre — car « à lui, dit-il, le 
portier ouvre* » —, la porte n'est pas ouverte ; mais si la 
porte ne s'ouvre pas, personne n'entre dans la maison du 
Pére, comme dit le Christ : < Personne ne vient au Реге, 
sinon par moil >. 
Or, que l’Esprit-Saint, le premier, 


La clef, symbole 


° : ouvre notre esprit* et nous enseigne 
du Saint-Esprit P š 


ce qui concerne le Pére et le Fils, c'est 
encore lui qui Га dit: < Quand viendra celui-là, l'Esprit 
de vérité* qui procéde du Pére, il témoignera, lui. à mon 
sujet, etl il vous guidera dans la vérité totalel. » Tu vois 
comment, par l'Esprit ou plutôt dans l'Esprit, le Père 
et le Fils se donnent à connaitre inséparablement. — Et 
encore : « Car si moi je ne m'en vais pas. dit-il, le Paraclet 
ne viendra pas à vous* ; mais lorsqu'il viendra, luil, il vous 
rappellera toutes choses!"» ; et: « Si vous m'aimez, vous 


garderez, mes commandements, et moi je demanderai au 
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eyw ἐρωτησο) τὸν Πατέρα καὶ ἆλλον Παράκλητον δώσε», 
ὑμῖν, ἵνα μένη μεθ᾽ ὑμών εἰ τὸν αιώνα, τὸ Πνεύμα τη 
αλήθεια 4» καὶ μετ᾽ ολίγον « Ἐν ἐκείνη τη ηµέρα -- βτε 
δηλονότι τὸ 'Ayiov Πνεύμα ἑλεύσεται πρὸ ὑμὰ -- γνώσεσθε 
buci ὅτι ἐγὼ ἐν то Πατρὶ μου καὶ ὑμεῖ ἐν ἐμοὶ κἀγὼ 
ἐν ОШУ » καὶ πάλιν : < ᾿Ἰωάννη μὲν ἐδάπτισεν ὑδατι, 
ὑμεῖ δέ βαπτισθἠσεσοε ἐν Πνεύματι Ἁγίω ^ >, καὶ 
εικότω ᾿ εἰ μὴ γὰρ ἐν А уіо βαπτισθή τι Πνεύματι, οὐτε 
vid Θεοῦ οὐτε συγκληρονόμο Χριστοῦ ü γίνεται. AAA καὶ 
τω Петро φησὶ : < Хол δώσω τὰ κλεῖ τὴ βασιλεία тозу 
οὐρανῶν $>, οὐ κλεῖ πάντω χαλκὰ ἡ onpa , ἀλλὰ 
κλεῖ αξία τη oia ἐκείνη. Потолц δὲ ἐστιν ἡ οικἰα 
ἐκείνη, акоде Παύλου λέγοντα ἐν τη πρ Τιμόθεον nm- 
στολἠ > < Παραγγέλλω σοι ενώπιον τού Θεού, τοῦ ζωοποιούν- 
το τὰ πάντα, καὶ Χριστού 'Inoob |», καὶ μετ᾽ oAiya ' «Ὁ 
μακάριο και μόνο δυνάστη , D βασιλεὺ τῶν βασιλευόντων 
καὶ Κύριο τῶν κυριευόντων, ὁ μόνο xwv αθανασίαν, фо 
οἶκων ἀπρόσιτον <. > Ei γὰρ ὁ οἰκο , φησὶν, ἐστιν απρὀόσιτο , 
δηλονότι καὶ ἡ τοῦ οἴκου Οὐρα фо) καὶ одтп καὶ απρὀσιτὀ 
ἐστιν. Εἰ δὲ τὸ μὲν προσιτὸν εἴπη . τὸ δὲ ἀπρόσιτον, τὸ 
προσιτὸν ὑπὸ τοὺ ἀπροσίτου ἀναλωθήσεται καὶ οὐκ ἀν ποτὲ 
ἡ κλεῖ ἀνοιξαι ἰσχύσει, εἰ μὴ καὶ аотп απρὀσιτο ἡ καὶ τὴ 
αυτή φύσεω , ἀλλ᾽ ὑπὸ τὴ θύρα κατακαήσεται ἡ καὶ ἡ 
Οὐρα оло τού οἴκου, καὶ ioc тої πάσι γενήσεται ἁβατο . 
Μάλλον δὲ καὶ ñ πίστι ἡμῶν καταλυθήσεται, τὴ Αγία 
Τριάδο διαιρουμένη εἰ προσιτὸν καὶ ἀπρόσιτον καὶ μεῖζον 


καὶ ἐλασσον. 


a. Jn 14, 15-17 b. Jn 14, 20 c. Act. 1, 5; 11, 16 
d. Cf. Rom. 8, 17 e. Matth. 16, 19 f. I Tim. 6, 13 
g. I Tim. 6, 15-16 
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Pére et il vous donnera un autre Paraclet, pour qu'il reste 


avec vous dans l'éternité, l'Esprit de vérité*. » Et un peu 


plus loin : « En ce jour-là — c'est-à-dire : lorsque le Saint- 
Esprit viendra à vous —, vous connaîtrez que je suis en 
mon Pére, et vous en moi, et moi en vous*» » ; et encore 


a Jean a baptisé d'eau, mais vous, vous serez baptisés dans 
IU Esprit-Saintc » — et c'est normal : car à moins d’être 
baptisé dans le Saint-Esprit, on ne devient ni fils de Dieu 
ni cohéritier du Christ.l. Mais il dit aussi À Pierre : «Je te 
donnerai les clefs du Royaume des сіеих:», non pas 
assurément des clefs de bronze ou de fer, mais des clefs 
dignes de cette maison-là ; et de quelle sorte est cette 
maison, écoute Paul le dire dans l'Épitre à Timothée : < Je 
t’avertis en présence de Dieu qui fait vivre toute chose, et 
du Christ-Jésus'* — et un peu plus loin : — «le bien- 
heureux et seul Dominateur, le Roi des rois et Seigneur des 
seigneurs, qui seul posséde l'immortalité, et a pour maison 
une lumiére inaccessible". » Si en effet la maison, à ce qu'il 
dit, est inaccessible, il est évident que la porte de la maison, 
elle aussi, est lumiére, et qu'elle est inaccessible. Mais si tu 
déclares une chose accessible et l'autre inaccessible, l'acces- 
sible sera dévoré par l'inaccessible et jamais la clef ne sera 
capable d'ouvrir — à moins qu'elle aussi ne soit inaccessible 
et de méme nature —, mais elle sera consumée par la porte, 
ou la porte elle-méme par la maison, et pour tous elle de- 
viendra pareillement infranchissable ; ou plutót, c'est notre 
foi elle-méme qui sera dissoute, la Sainte Trinité se divisant 


en accessible et inaccessible, en plus grand et plus petit. 
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Όρατε δὲ uñ ταύτα ὑμεῖ ἁκούοντε , ἀπὸ тозу αισθητὠν 
οικιών ороо καὶ Ovpov τὰ εικόνα λαμβάνοντε , σωματικὸν 
τι σχῆμα то vol ὑμῶν προεντυπο)θήἠ, καὶ εἰ ἀμφιβολίαν και 
βλασφημίαν περιπἐέση ὑμῶν ἡ ψυχή. ᾿Αλλὰ θεοπρεπὠ 
ἁπαντα καὶ καλώ , εἰγε δύνασοε, κατὰ τὸν τὴ θεωρία 
λόγον και νόμον ἐν ἑαυτοῖ ἀναλογιζόμενοι, εὑρήσετε ὀρθώ 
ἁπαντα διερμηνευόμενα. Ei δὲ uñ δύνασθε ταύτα θεοπρεπὠ 
οὕτω νοεῖν, πἰστει ταῦτα δέχεσθε µόνη και HD πολυπραγ- 
uovei.* δλω θελήσητε. Κλεί μὲν γὰρ τὸ "Αγιον Πνεύμα 
λέγεται, δτι δι᾽ αὐτοῦ καὶ ἐν αὐτώ πρώτον τὸν vovv ἑλλαμ- 
πόμεθα καὶ καθαιρόμβνοι φωτιζόμεθα φῶ γνώσεω , 
βαπτιζὀμεθὰ τε ἁνωθεν καὶ ἀναγεννώμεθα à καὶ тёкуа Θεοῦ 
χρηματίζομεν, καθ о Паоло φησιν ' < Αὐτὸ τὸ Πνεύμα 
ἐντυγχάνει ὑπὲρ ἡμῶν στεναγμοὺ ἁλαλήτοι b >, καὶ πάλιν : 
«Ἔδωκεν ó Θεὸ τὸ Πνεύμα αὐτοῦ ἑν rai καρδίαι ἡμῶν 
κραζον I Ἀββά ὁ Πατήρε. > Τοῦτο τοιγαροῦν δεικνύει TV 
θύραν ἡμῖν οτι ἐστί Фо, ἡ δὲ Орра διδάσκει ἡμὰ οτι ὁ 
ἐνοικὼν τη οικία καὶ αὐτό фо алрооітоу!! ἐστιν. Οὐκ 
ἀλλο δὲ ὁ oikov Θεὸ καὶ ÉTEPOV фо ἡ οικἰα αὐτοῦ, ὥσπερ 
οὐδέ ἀλλο фо τὸ τὴ Θεότητο καὶ ἀλλο Θεὸ. Ἀλλ᾽ ὁ 
αὑτὸ εἰ ἐστιν, οικἰα καὶ ÉVOIKO , кабо καὶ фо ἐστιν ὁ 


αὐτὸ καὶ OEÙ . Θεολογικ δὲ οικἰα καὶ ὁ Υιό καλείται, 


ὥσπερ καὶ ὁ Πατήρ — φησί yàp: < Σύ, Πάτερ. ἐν ἐμοὶ κἀγῶ 
ἐν αὑτοὶ ' καὶ αὐτοί ἐν £uoif κἀγώ, Πάτερ. ἐν ooi «, iva 
εν ὤμεν» >, καὶ τὸ Πνεύμα осоото : < Ἑνοικήσω, 


φησιν, ἐν αὐτοῖ καὶ ἐμπεριπατήσω * ᾿Εγὼ καὶ ὁ Πατήρ 


a. Cf. In 3, 3.5 b. Hom. 8, 26 c. Gal. 4, 6 <l. Cf. I 
Tim. 6, 16 e. Cf. Jn 17, 21.23 f. Cf. Jn 17, 21 g. Jn 17, 
21 h. Cf. Jn 17, 21 i. II Cor. 6, 16 
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Mais prenez garde, en entendant ceci, à ne pas prendre 
іа comparaison des maisons ainsi que des portes sensibles, 
en laissant s'imprimer dans votre esprit une figure cor- 
porelle, et votre âme tomber dans le doute et le blasphéme. 
Que tous ces (termes), ce soit d'une facon noble et digne de 
Dieu, si vous en étes capables, que vous y réfléchirez en 
vous-mémes selon la régle et la loi du sens spirituel, et 
vous trouverez pour tous l'interprétation exacte. Mais si 
vous n'étes pas capables de les comprendre ainsi d'une 
facon digne de Dieu, recevez-les dans la foi seule et refusez 


absolument toute curiosité inquiéte. 


En effet, si on appelle clef le Saint- 

LdebDkü?n Esprit, c'est que par lui et en lui 
d'abord nous avons Vesprit éclairé et, 

purifiés, sommes illuminés de la lumiére de la connaissance, 
et aussi baptisés d'en-haut, τέσόπέτές: et rendus enfants 
de Dieu, comme dit Paul : < Lui-même, l’ Esprit intercède 
pour nous par des gémissements inexprimablesb», et 
encore : < Dieu a donné son Esprit en nos cœurs, qui crie : 
Abba, Péree.» C'est donc lui qui nous montre la porte, 
porte qui est lumiére, et la porte nous apprend que celui 
qui habite dans la maison est lui aussi lumière inaccessible*1. 
Non pas qu'autre soit le Dieu qui habite, et autre la 
lumière qui est sa maison — pas plus qu'autre n'est la 
lumière de la divinité, et autre Dieu —, mais il est un et le 
méme, habitation et habitant, tout comme le méme est 
lumière et Dieu. Mais, selon le langage théologique, habita- 
tion est aussi le nom du Fils, comme celui du Pére, car 
il dit : cToi, Père en moi, et moi еп eux‘, et eux en moir, 
et moi, Pére, en toi», pour que nous soyons unh » — et aussi 
bien celui de (Esprit : < J'habiterai, dit-il, en eux et je 


m'y proménerai, Moi et le Père nous viendrons et nous 
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ἐλευσόμεθα καὶ μονήν παρ᾽ αὐτώ ποιἠήσοµεν * », διὰ τοῦ 


n 


Πνεύματο δηλονότι, co ò Паоло φησι < Iò γὰρ Πνεύμα 
о Коро ἐστίν”. > Ei οὖν ὁ Κύριο τὸ Πνεύμα ἐστι καὶ ὁ 
Πατήρ ἐν αὐτώ και αυτό ἐν ἡμῖν, ωσαύτω δὲ πάλιν nusi 
ἐν αὐτῳ, καὶ αὐτό μετὰ Θεού καὶ Πατρὀ καὶ ὁ Θεὸ ἐν 
αὐτῶ. 

Καὶ εἰ χρἠ ἀκριβέστερόν τι εἰπεῖν, ὅπερ τὸ ἐν ἐστι, τούτο 
καὶ τὰ δύο. Τὰ τρία γὰρ ἐν то αὐτώ εἰσι < καὶ εἰ μίαν 
νοούνται οὐσίαν καὶ φύσιν καὶ βασιλείαν. Εἰ τι οὖν τὸ ἐν 
ονομάζεται, τούτο κατὰ φύσιν καὶ εἰ τὰ λοιπὰ θεωρείται, 
хорі τοῦ « Πατήρ > δηλαδἠ καὶ < Y10 > καὶ « "Αγιον 
Πνεύμα >, ἤτοι τοῦ < γεννὰν > εκτὸ καὶ «γεννἁάσθαι > καὶ 


4 


< ἐκπορεύεσθαι > ' роуа γὰρ тадта тп 'Αγία Τριάδι φυσικώ 

τε καὶ ҡал” ιδιότητα ἀναντιρρήτω παρέπεται. ᾽Αλλοίϊωσιν 
δέ ἡ ἀναποδισμὸν ἡ τὴν τῶν ονομάτων ἐναλλαγήν ἐν τούτοι 

οὐκ ἐστιν ἐννοήσαι Пия ἡ εἰπεῖν. Διὰ τούτων yàp τα тріо 
πρόσωπα γνώριμα καΟεστἠκασι καὶ οὐδέ τὸν Y10V ἐν τούτῳ 
προτὰξαι τοῦ Патро ἐστι δυνατόν, οὐδὲ τοῦ Ὑιοὺ τὸ "Αγιον 
Πνεύμα, ФАА дио οὑτω εἰπεῖν ' < Πατήρ, Υιὸ καὶ "Αγιον 
Πνεύμα», ur διακοπἠ Tivo ἐν τούτοι оло χρόνου ἡ 
στιγμὴ τὸ λεπτότατον γινομένη , ἄλλα συν то Πατρὶ оно 
καὶ ὁ Yió ἐστι γεγεννημένο καὶ τὸ Πνεύμα ἐκπορευόμενον: 
ἐν δὲ той ἀλλοι TAOL τὸ εν ὀνομα ἡ παράδειγμα καὶ 
καθ᾽ ἐν ἀναθεωρείται καὶ ἐν TOT τρισίν ' οἷον < фо d > ἐὰν 
cinn . καὶ καθ ἑκαστον τούτων фо καὶ τὰ τρία ἐν фо 

ἐστι ` «ζωὴ αιώνιο >», καὶ καθ ἐν ὠὡσαύτω τούτων ὁ 


Үю ἐστι καὶ τὸ Πνεῦμα καὶ ὁ Πατήρ. τὰ τρία µία ζωή. 


a. Jn 14, 23 b. II Cor. 3, 17 c. Cf. I Jn 5,8 d. I Jn 
1, 5 o. I Jn 5, 20 
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ferons chez lui notre demeure: >, et сесі par l'Esprit, comme 
le dit Paul : a Gar l'Esprit, c'est le Scigncurb. » Si donc le 
Seigneur est l'Esprit, si le Pére est en lui et lui en nous, 
et de méme en retour nous en lui, il est aussi avec Dieu le 


Pére, et Dieu en lui. 


Et s'il faut parler plus exactement, 
Les Personnes 


$: . > 
Ft ce qu'est l'un, les deux le sont aussi. 
dans la Trinité α б 


Les trois en effet sont dans le même® 
et sont pensés comme une seule essence, nature et royauté. 
Si donc un nom est attribué à l'un, il convient aussi selon 
la nature aux autres, à l'exception bien sür de « Pére », 
de «Fils» et de aSaint-Esprit», autrement dit en dehors 
d’« engendrer >, d’« être engendré > et de < procéder >, car 
ce sont les seuls noms qui par nature et de façon distinctive 
appartiennent indiscutablement à la Sainte Trinité ; 
quant à un changement, à une redistribution ou à une 
permutation des noms en ce domaine, il nous est interdit 
d'y songer ou d'en parler ; ce sont ces noms en effet qui 
font que les trois Personnes se trouvent caractérisées — 
sans qu'il soit possible en ce domaine de mettre le Fils 
avant le Pére, ni le Saint-Esprit avant le Fils, mais seule- 
ment de dire en méme temps : « Pére, Fils et Saint-Esprit », 
sans qu'en ce domaine apparaisse la moindre distinction de 
durée ou d'instant —, et qu'avec le Pére existe en méme 


temps le Fils engendré et l'Esprit qui procéde. 


Mais dans tous les autres cas, la 

de la naturi divine méme dénomination ou comparaison 
est attribuée à chacun en particulier 

et à tous les trois : dis-tu, par exemple, «lumiére*1» : en 
meme temps chacun d'eux est pour son compte lumière et 
les trois sont une seule lumiére; «vie éternelle ?» : de la 


méme façon chacun d'eux l'est, le Fils, l'Esprit, le Père, 


+ AU 186 νοήσαι E | ἡμὰ > A | 189 εἰπε W | 194 ἀναθεωρείῖται : 
ἀναχωρήται À | καὶ D W : > cet. | 195-196 фо 1 — τούτων iter. W. 


175 


180 


185 


190 


195 


200 


205 


210 


215 


220 


264 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


Πνεύμα οὖν ô Ozó * καὶ Πατὴρ καὶ τὸ Iivevua ὁ Kopió 


ἐστιν καὶ OEd τὸ Πνεύμα τὸ "Αγιον Θεό ταύτα καθ᾿ ἐν 


ο 


καὶ ἁμα τα τρία Θεὸ : εἰ Κύριο ἑκαστον καὶ τα τρία 


Κύριο ' εἰ ὁ ἐπὶ πάντων Θεὸ °, Κτίστη тоу απάντων, 
καθ᾽ ἐν, καὶ εἰ ταύτα Δημιουργὸ тоу όλων Θεόὸ . Φησὶ δὲ 


καὶ τὸ παλαιὸν ' «Ἐν αρχή ἐποίησεν ὁ Θεὸ τὸν οὐρανὸν 


καὶ τὴν γην, καὶ εἶπεν ὁ Оғо : * Γενηθήτω фо ^ καὶ 
ἐγένετο фо : », τούτο περὶ тоо Потро ὁ λόγο ἐννοείν 
δίδωσι, καὶ ὁ Δαυίδ. < То Λόγω Κυρίου οι οὐρανοί 


ἑστερεώθησαν >, τούτο περὶ Tob Tiob δηλούμενον ἐγνωμεν, 
«καὶ то Πνεύματι тоо στόματο αὐτοῦ πάσα ἡ δύναμι 
αὐτῶν | >, тері тоо ᾿Αγίου Πνεύματο καὶ τούτο ὑπολαμ- 
θανόμενον. ᾿Αλλὰ καὶ ᾿Ιωάννη, ὁ viò τη βροντὴ :, ἐν 
Εὐαγγελίοι φησὶν : < Ἐν ἀρχή ñv ὁ Λόγο , καὶ ὁ Λόγο 
ἣν πρὸ τὸν Θεὸν > τὸν Πατέρα δηλαδή, «καὶ Θεὸ цу ὁ 
Λόγο > ὁ Tiò δηλονότι. < Πάντα δι αὐτοῦ ἐγένετο, καὶ 
χωρὶ αυτού ἐγένετο οὐδέν ὃ γέγονε”, » 

Μάθετε οὖν ταύτα, οἱ τέκνα επονομαζόμενοι τού Θεού °, 
ἀξιώ. καὶ οἱ δοκοῦντε εἶναι χριστιανοἰ, οἱ διδάσκοντε ἀἄλλου 
διακενεῖ λόγου καὶ oi ἀρχειν οἰόμενοι — TAV WELOW -- 
i£pei καὶ µονάζοντε ! Ἐρωτῆσατε тоо πρεσβυτέρου καὶ 
αρχιερεἰ ὑμῶν, συναθροίσθητε] Оно ἐν ἀγάπη Θεού : καὶ 
πρώτον ζητήσατε ἐργω ταύτα μαθεἰν καὶ παθεῖν, Еті δὲ καὶ 
Ιδείν ποτὲ βουλήθητε καὶ τὴ πείρα θεοειδεὶ γενέσθαι. 
Ἀλλὰ uñ τὴ σκηνή μόνη καὶ τὴ περιβολὴ προθυμήθητε καὶ 


τηνικαῦτα тоу ἁποστολικών ἀξιωμάτων ἐπιοήτε, iva uñ 


a. Jn 4, 24 b. II Cor. 3, 17 €; Éphés. 4, 5 d. Rom. 9, 5 
e. Gon. 1, 1.3 L P».32,6 g. Cf. Mc 3, 17 h. Jn 1, 13 
IL Cf. I Jn 3, | 1. €f. Deut. 31, 28; 32, 7 


Cat - EC AFQH D Al24 - W 


199 καὶ [τὸ + W || 200-201 Θεό — Κύριο : καὶ W > EC | 201 
Θεὀ , Κτίστη тоу ἁπάντων iter. W || 205 νοεῖν D W || 209 καὶ τοῦτο 
περὶ τοῦ ‘Ayiov Πνεύματο oc A J ὑπολαμβάνομεν D || 214 οὐδέ 6v H D 


CATÉCHESE XXXTII 265 


les trois sont une seule vie. Dieu le Përe est donc esprit@, et 
le Seigneur est l'Esprit6, et Г Esprit-Saint est Dieu. Chacun 
d'eux pour son compte est Dieu, et les trois ensemble, 
Dieu : chacun est un seul Seigneur, et les trois, Seigneur ; 
unique est le Dieu au-dessus de tout4, Créateur de toutes 
choses, que chacun est pour son compte, et les trois sont 
un unique Démiurge de l'Univers et Dieu. Déjà l'Ancien 
Testament dit : « Au commencement Dieu fit le ciel et la 
terre. Et Dieu dit : Que la lumière soit, et la lumière fut- >, 
ce que l'expression employée nous invite à entendre du 
Pére. Et David : aPar la Parole du Seigneur les cieux 
ont été consolidés », ce que nous reconnaissons s'appliquer 
au Fils, « et par l'Esprit de sa bouche toute leur puissance” », 
ce qui cette fois est à comprendre du Saint-Esprit. Quant 
à Jean, le Fils du tonnerre’, il dit dans les Évangiles : & AU 
commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de 
Dieu — c'est-à-dire du Père —, et le Verbe — entendons 
le Fils — était Dieu. Tout a été fait par lui, et sans lui rien 
n'a été fait de ce qui s'est fait’! > 
Tout cela, je vous en prie, apprenez- 
Acquérir donc, vous qui portez le nom 
de Dieu d enfants de Dieu' et vous croyez 
chrétiens, vous qui enseignez aux 
autres des paroles vaines et vous imaginez commander — 
pur mensonge! —, prêtres et moines. Interrogez vos 
anciens et vos pontifes, réunissez-vousi tous ensemble 
dans l'amour de Dieu, et tout cela, pour commencer, 
cherchez de façon effective à l'apprendre et à l'éprouver, 
ayez méme la volonté d'en obtenir enfin la vision et de 
devenir expérimentalement déiformes, au lieu de n'avoir 
à cœur que le rôle à jouer et le costume quand vous vous 


élevez aux dignités apostoliques : de peur de vous entendre 


W 1 215 ταῦτα + πάντα D || 217 λόγου διαζενἠ D W || ol ἀρχειν : 
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акооопте, oi πρὸ τη γνώσεω τῶν του OEOÙ μυστηρίων 
ἁτελώ ἐπιτρέχοντε той τῶν άλλων ἀρχαῖ : «Οὐαὶ οἱ φρό- 
νιμοι тор” ἑαυτοῖ καὶ ἐνώπιον αὐτῶν ἐπιστημονε · I Οὐαί 
οἱ τιοέντε τὸ фо σκότο καὶ τὸ окото фо b ! > 
Παρακαλώ οὖν πάντα DU , ἐν Χριστώ ἀδελφοί, Οεἵναι 
πρῶτον θεμέλιονς ἐν τη οικοδομὴ тоу αρετών ἀγαθὸν 
ταπεινώσεω * εἴτα δι ἀγώνων εὐσεβεία а ἐγεῖραι τὸν 
οἰκον: τη γνώσεω TOv μυστηρίων тоо Θεοῦ | kai ὑπὸ 
του θείου καταλαμφθήναι φωτὸ καὶ ἰδεῖν δμματι καρδία 
κεκαθαρμὲνφ ΟΘεὀνε, o δυνατόν ἡμιν ἀνθρώποι οὐσι, 
κἀάκειθεν μυσταγωγηθήναι τὰ τελεώτερα τῶν μυστηρίων 
τη βασιλεία тоу οὐρανῶν Б καὶ оото ἁπὸδ τη γνώσεω 
ταύτη , τη ἀνωθεν διδομένη mapa тоо Потрб тоу φώτων ‘ 
ἐπί τὸν λόγον τη διδασκαλία | ἐλθεῖν καὶ διδάξαι тою 


°. 


πλησίον ημών, ті τὸ θέλημα του Θεοῦ τὸ ἀγαθὸν και τέλειον 
και εὐάρεστον ", καὶ διὰ τη διδασκαλία ημών προσἀξαι 
τῷ Θεώ λαόν περιούσιον ', то διὰ то Πνεύματο αὑτού τού 
Αγίου ει διδασκἁλου προχειρισαµένω ua τη ἐκκλησία 
αὐτοῦ, iva ur] ὦ καταφρονηταὶ καὶ γυμνοί του ενδύματο 
του γάμου εξω ριφώμεν του νυμφώνο " Χρίστου, ἀλλ᾽ ὡ 
φρόνιμοι μάλλον οικονόμοι”, καλώ τὰ τοῦ λόγου τὴ 
διδασκαλία οἰκονομήσαντε ἐν тої συνδούλοι ἡμών καὶ 
про γε τούτου τὰ τοῦ βίου ἡμῶν, εἰσέλθωμεν ει αὐτὸν 
ἀκωλύτω Еу λαμπρότητι βίου καὶ γνώσεω οὐρανίου, 


φωτοειδει καὶ Πνεύματο 'Ayiov πεπληρωμένοι, καὶ 


a. Is. 5. 21. Οι. Prov. 3, 7 b. Is. 5, 20 c. Cf. Héb. 6, | 


d. Cf. I Tim. 4. 7 e. Cf. Matth. 7, 24-25. Le 6, 48 f. Cf. 
Matth. 13, 11. Le 8, 10 g. Cf. Matth. 5,8 h. Cf. Matth. 
13, 11 1. Jac. 1, 17 1. Cf. Rom. 12, 7. I Tim. 4, 6; 5, 17 
k. Rom. 12, 2 I. Tito 2, 14 m. Cf. Matth. 22, 1043 


n. Cf. Le 12, 42 
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dire, vous qui sans (avoir) encore la connaissance des 
mystéres de Dieu, vous précipitez grossiérement sur les 225 
places oü l'on commande aux autres : o Malheur à ceux qui 
sont prudents pour eux-mêmes, et intelligents à leurs 
propres yeux:. Malheur à ceux qui font de la lumière les 
tenebres, et des ténèbres la lumicrcb. > 

Je vous prie donc tous, Fréres dans le Christ, de donner 
tout d'abord à l'édifice des vertus le bon fondement de 
l'humilité : ensuite, à travers les combats de la piété'l, 230 
d'élever la maison* de la connaissance des mystères de 
Dieu', de recevoir lillumination de la lumière divine 
et. avec l'oeil du cœur bien purifié, de voir Dieu», autant 
qu'il nous est possible à nous autres hommes ; là-dessus, 
de recevoir linitiation supérieure aux mystères du 
Royaume des cieuxh : et de la sorte, à partir de cette 235 
connaissance-ci, celle qui est donnée d'en-haut par le 
Père des lumiéresl, d'atteindre la parole d'enseignemenU 
et d'apprendre à notre prochain ce qu'est la volonté de 
Dieu, bonne, parfaite et agréablek, et, par notre enseigne- 
ment, d'amener à Dieu un peuple gagnél — à ce Dieu qui 2-10 
par son Esprit-Saint nous a ordonnés docteurs de son 
Église —, afin de ne pas étre, pour notre mépris et notre 
nudité, faute du vétement des noces, jetés hors de la salle 
du festin nuptial® du Christ. Au contraire, comme des 
intendants avisésil, administrant heureusement la parole 245 
d'enseignement au milieu de nos compagnons de service, 
et tout d'abord notre propre vie, puissions-nous entrer 
sans obstacles dans la salle, dans tout l'éclat d'une vie et 


d'une connaissance céleste, lumineux et emplis de l'Esprit- 


Οἠναι D 0 231 τοὺ ^ D W || 232 toù > C || 233 Θεώ A | 237 ἐξελοεῖν 
D W y 238-239 υμών bis AQ | 240 τώ! > H || той! > EC || 241 
προχειρισαμένφ ЕС D : -рёуоо AQ W -μένου FH | ñua FQ D: 
du cet. | 243 toù νυμφώνα D W : > cet. 
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συμβασιλεύσωμεν Хріото τὰ τη βασιλεία του Θεού xai 
Потро συγκληρονομουντε αὐτώ ἐν Ἁγίω Πνεύματι, τη 
ἀειζώω καὶ ἀθανάτω πηγη καὶ ζωὴ. ὦ πρέπει πὰσα δόξα, 
τιμὴ καὶ προσκύνησι νυν καὶ ἀεὶ καὶ ει τοῦ αιώνα τῶν 


αιώνων. ᾽Αμήν. 


a. Cf. II Tim. 2, 12 
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Saint, et regner avec le Christ., partageant avec lui l'héri- 
tage du Royaume de Dieu le Pére, dans le Saint-Esprit, 
vive et perpétuelle fontaine d'immortelle vie : à lui appar- 
tient toute gloire, honneur et adoration, maintenant et 


toujours et dans les siècles des siècles. ?\men. 


W 1 252 καὶ προσκύνησι A D W ;» cet. | 252-253 тоу αἰώνων Л 
Ü : > cet. 1 253 gl. Ζήτει εἰ τὴν αρχήν τὸν тү” λόγον, τὸν περὶ 
ἀποταγἠ καὶ ἑκκοπὴ θελήματο καὶ τὰ ëN , ÔTL Адо ἐγένετο in 
ima pagina H*'*. 
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Ὅτι οὐκ ἀκίνδυνον то бібдиіуоу ἡμῖν παρὰ Θεούὐ τάλαντον 
κατορύττειν ' χρὴ γὰρ δημοσιεύειν αὐτὸ και тої Ίτασιν 
ὑττοδεικνὺειν καὶ τὰ ευεργεσὶα Θεού εὐγνωμόνω ἀνα- 


κηρύττειν εἰ τὴν των ἁκουόντων ὠφέλειαν, καν τινε 


ἁτταρέσκωνται. 


Λόγο АА" 


᾿Αδελφοί καὶ πατὲρε καὶ τέκνα ἐν Χριστώ то EP, ті 
лро τὰ κατηχηθέντα παρ᾽ ημών ἐν διαφόροι πολλάκι 
λόγοι ὑπενοήσατε ; Ti κατὰ του ταῦτα παρρησία λαλήσαντο 
ἐν ἑαυτοῖ ἀπεφήνασθε ; Mñ τι των θείων εξω Γραφών 
εἰπεῖν ἡμα ὑπελάβετε ; Mr) τι λεληθότω nu κατεμέμ- 


ψασοε, ὦ ὑπέρογκα λελεχότα ; Μή τι κατεκρίνατε, о 


Cat = EC ΑΕΟΗ D 


1 Tob αὐτου ["От + СЕН ἡμῖν > Q |3 той [Θεοῦ + Q | 5 ἀπαρέσ- 
κωνται + Εὐλόγησον, татер С Κύριε, εὐλόγησον Е | 6 Λόγο (A. > D) 
λδ' E Ер: Λόγο κζ' A Λόγο кп C Λόγο ta' H > О || 7 Πατέρε 
καὶ αδελφοί ου D | 10 i£o των θείων со EC | 11 εἰπεῖν + τι D || 
ὑπελάβητε H j 12 λἑξαντα C. 


І. Disc. 89 chez Dionysios Zagoraios, qui d'ailleurs le traduit 
avec des omissions importantes (v. plus bas p. 277, n. 1). Celte 
Catéchése décrit l'état d'esprit des moines de Saint-Mamas avant 
leur révolte contre Syméon. Elle a donc dü étre prononcée vers les 
années 995-998, alors que Syméon devait avoir 46 à 49 ans. Certains 
passages rappellent la Grande Lettre attribuée à Macaire (Vol. I, 
Introduction p. 39, n. 3). Elle semble avoir influencé Syméon sans 
qu'on puisse parler d'emprunt direct et littéral. Il s'agit dans les 


XXXIV 


APOLOGIE D'UN ΖΕΙΕ INCONFUSIBLE 


Qu'il n'est pas sans danger d'enfouir le talent qui nous 
est donné par Dieu, talent qu'on doit au contraire publier 
et montrer à tout le monde en proclamant avec reconnais- 
sance les bienfaits de Dieu, pour le profit des auditeurs, 
méme si d'aucuns en sont choqués. 


Discours XXXIV I. 


Frères, Pères et enfants dans le 
La franchise 


de Syméon 
mal Interprétée enseignements que nous vous avons 


Christ (notre) Dieu, qu'est-ce que les 


souvent répétés, en différents entre- 
tiens, vous ont fait supposer? Contre celui qui vous parlait 
avec cette franchise, quel jugement avez-vous intérieure- 
ment porté? Est-ce que vous nous avez soupçonné de dire 


quelque chose en dehors des divines Écritures2? Est-ce 


que vous nous avez reproché, en cachette, d’avoir parlé de 


facon présomptueuse? Est-ce que vous nous avez condamné 


doux cas d'écrits de polémique, ой l'auteur défend l'authenticité 
de son expérience mystique contre des adversaires qui l'accusent 
d'exagération et de présomption, qui trouvent qu'il parle trop de 
lui-méme et qui considérent sa doctrine spirituelle comme trop 
haute pour les hommes ordinaires et impraticable. 

2. Cf. Macairb, Epislula Magna: βνκερ ἀπὸ των Οβοπνεύστων 
Γραφών παρεστήσαμεν (éd. W. Jaeger, p. 291, 10-11). Macaire et 
Syméon montrent tous les deux que leur doctrine et leur expérience 
spirituelle ne contiennent rien do contraire à l'Écriture sainte, mais 
en découlent directement. 
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μεγαλορρημονοῦντα : ημὰ ; Εἰ οὖν οὑτω προ τὰ ρηθέντα 
διετέθητε, ἶλεοι ὑμιν γένοιτο ὁ Χριστό , £yo δὲ παρακαλῶ 
τὴν ἀγάπην ὑμὼν ἵνα unsi то τοιούτω κρίματι ἐπιμείνη. 
Οὐ γἀρ ἑἐνδείξεω χάριν тафта γεγράφαμεν, μὴ тобто 
συγχώρηση ὁ ἐλεήσα και ἀγαγὼν пий ει ταῦτα Θεὸ, 
ἀλλά μεμνημένοι TOv δωρεών τοῦ Θεοῦ, оу à архі βίου 
και μέχρι τοῦ παρόντο πεποίηκε μεθ’ ἡμὼν тоу ἀναξίων, 
εὐχαριστοῦντε ἀνυμνοῦμεν αὑτόν, © εὐσπλαγχνον Δεσπότην 
και εὐεργέτην ἡμῶν Κύριον, και τὸ ἐπιδοθὲν ἡμῖν тар” 
αὐτοῦ τάλαντον εὐγνωμόνω ласу ὑμῖν καταβάλλομεν. 
Ποῦ yàp καὶ δυνάμεθα τὸ τοσοῦτον μέγεθο тоу εὐεργεσιῶν 
αὐτοῦ σιωπὰν ἡ ἀγνωμόνω ὦ ἀἁμνήμονε καὶ κακοί δούλοι 
κατορύττειν τὸ δοθὲν ἡμῖν τἀλαντονῖ ; Τοῦτο γὰρ ποιεῖν 
uñ δυνάμενοι. ἀνακηρύττομεν τὸν αὐτοῦ ἐλεον, ὁμολογοῦμεν 
τὴν χάριν, πάσι δεικνύομεν τὴν πρὸ Пия αὐτοῦ ἀγαθότητα 
καὶ παρακαλοῦμεν καὶ ὑμὰ διὰ τη διδασκαλία τοῦ λόγου 
ἀγωνίσασθαι μετασχεῖν тоу αὐτοῦ δωρεών καὶ ἀπολαῦσαι, 


ὧν καὶ ἡμεῖ οι ἀνάξιοι διὰ τὴ ἀφατου αὐτοῦ ἀγαθότητο 


a. Cf. Ps. 34, 26 b. Cf. Matth. 25, 18 
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1. Cf. Macaire, Epistula Magna: A/X ἐπειδὴ τινε ἁγνοῖίφ 
φερόμενοι ἐπισκήπτουσιν ἡμῖν ὦ υπέρογκα Ек µαταιότητο φρονοῦσι 
καὶ αδύνατα καὶ ὑπὲρ άνθρωπον γενέσθαι ἐλπίζουσι κατὰ τὸν σκοπὸν, 
ὄνπερ ἀπὸ тоу θεοπνεύστων Γραφών παρεστήσαμεν, καὶ τὴν γινομένην 
ειλικρινἠ тої πιστεύουσι καθαρότητα... καὶ φασιν ὅτι ἀδύνατόν ἐστὶ 
τινα ἀνθρωπον γενέσθαι ὦ ai Γραφα] παρακελεύονται, ἠτοι περὶ TE- 
λεία καθαρότητα καὶ ἁπαλλαγἠ тоу παθὠν ἠτοι περὶ τὴ (ετουσία 
καὶ πληρώσεω τοῦ Αγίου Πνεύματο ,... ἀναγκαῖον δι᾽ ὀλίγων тері 
τούτων παραστήσαι (éd. XV. Jaeger, p. 291, 8.23). La ressemblance 
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comme vantard-1? Si donc c'est ainsi que vous avez accueilli 
mes paroles, que le Christ vous pardonne ! mais, pour ma 
part, je le demande à votre Charité, qu'aucun d'entre vous 
ne persiste dans cc jugement. Car ce n'est pas pour en faire 
parade que nous vous avons écrit ces choses, à Dieu ne 
plaise ! — à Dieu qui a eu pitié de nous et nous y a fait 
parvenir — ; mais, en nous rappelant les dons qu'il nous 
a faits depuis le début de notre vie et jusqu'au moment 
présent, à nous indignes, nous lui adressons un hymne 
d'action de gráce, comme à notre Maitre miséricordieux 
et notre bienfaiteur, le Seigneur, et nous vous mettons 
sous les yeux à tous, avec reconnaissance, le talent qu'il 
nous a donné. Comment en effet pourrions-nous taire 
des bienfaits tels que les siens, ou enfouir avec ingra- 
titude, comme de mauvais serviteurs oublieux, le talent 
qui nous а été donné6? Non, nous sommes incapables 
d'agir ainsi, mais nous proclamons sa pitié, nous confessons 
sa gráce, nous montrons à tous sa bonté envers nous et 
nous vous encourageons vous aussi, instruits par nos 
paroles, à lutter pour avoir part et jouissance de ses dons, 


puisque par son ineffable bonté nous-mêmes, bien 


de ce passage de la Lettre de Macaire avec le commencement 
de la Cat. 34 de Syméon est évidente. Cf. par exemple : o 

ὑπέρογκα ёк µαταιότατο φρονοῦσι (Macaire) et о υπἐρογκα λελεχὀ- 
τα (Syméon), et plus bas : ἑνδείξεω χάριν. Malgré ces ressem- 
blances, les deux écrits se distinguent sensiblement l'un de 
l'autre. Ainsi Macaire fait surtout do la polémique contre ceux qui 
affirment que les préceptes évangéliques ne peuvent pas étre accomplis 
dans leur plénitude par les hommes. Syméon, tout en étant d'accord 
avec Macaire sur la possibilité et la nécessité d'accomplir les 
commandements, affirme en particulier que ce qui était possible dans 
les temps passés, l'est encore maintenant, car l'abondance do la grAce 
est la móme qu'au temps des Apótres. Du point de vue du stylo, 
les deux écrits sont aussi trés différente. La lettre de Macaire n'a rien 
du lyrisme et de la vivacité qui caractérisent la Cal. 34. Le mysti- 
cisme de Syméon est aussi sans comparaison plus personnel que celui 
de la Lettre de Macaire. 
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ἁπηλαύσαμεν. Οὐδέν γὰρ ὑμὰ ἐν τούτω ἀδικοῦμεν ἡ 
ἠδικήσαμεν -, ἀλλὰ μεταδοῦναι ποθοῦμεν ἐξ ὧν εἰλήφαμεν 
тої συνδούλοι ἡμῶν, οἶτινὲ ἐστε ὑμεῖ , οἱ Χρίστου λαό 
καὶ ποίμνιον ιερὀὸν καὶ βασιλέων ἱεράτευμαύ ἀκούειν καὶ 
καλεῖσθαι ἠξιωμένοι. 

Ὥσπερ γὰρ πτωχό τι «φιλάδελφο παρὰ rivo φιλοχρίστου 
καὶ ἐλεήμονο αἰτησα καὶ λαβών νομίσματα, ἀποτρέχει 
πρὸ τοὺ συμπένητα αὑτοῦ ἐν χαρα καὶ καταμηνύει λέγων 
ἐν μυστηρίω αὐτοῖ * «Δράμετε σπουδἠ καὶ ὑμεῖ . ινα 
λάβητε >, δακτυλοδεικτῶν καὶ ὑποδεικνύων αὐτοῖ τὸν TÓ 
νόμισμα αὐτώ ἐπιδόντα, εἰ δὲ καὶ διαπιστοῦσιν, ἐπὶ τή 
παλάμη ἀπογυμνώσα δείκνυσι καὶ αὐτό, iva πιστεύσαντε 
σπουδή χρήσωνται καὶ τὸν ἐλεήμονα ἐκεῖνον άνδρα ταχὺ 
καταλάβωσιν, οὕτω δη καὶ ὁ ταπεινὀ εγὼ. ὁ πτωχὸ καὶ 


ο 


γυμνό ἀγαθοῦ καὶ δούλο τη ἁγιωσύνη πάντων ὑμῶν, 
πεἰραν τη τοῦ Θεοῦ φιλανθρωπία καὶ συμπάθεια λαβών, 
ὦ διὰ μετανοία αὐτώ προσελθὀ)ν καὶ διὰ τὴ τοῦ ayiov 
Συμεὼν µεσιτεἰα . τοῦ латро μου καὶ латро ὑμώνή, 
την χάριν ἀπειληφώ ὁ ἀνάξιο πὰσ/} χάριτο,, οὐ φέρω 
μόνο ταύτην κρύπτειν Еу колло ψυχἠ , ἀλλὰ πασι тої 
ἀδελφοῖ ὑμῖν λέγω καὶ πατράσι µου τὰ δωρεὰ τοῦ Θεοῦ 
καὶ ὁποῖόν ἐστι τὸ δοθέν μοι τάλαντον, ὁσον τὸ ἐπ᾽ ἐμοὶ, 


φανερώ ὑμῖν καὶ διὰ τοῦ λόγου ὦ ἐπὶ παλάμη ἁπογυμνὼ 


a. Cf. II Cor. 7, 2 b. I Pierre 2, 9 c. Cf. Apec. 3, 17 
cl. СЕ. Jn 20, 17 r- 


Cat — EC AFQH D 
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quindignes, en avons joui. En tout cela, bien loin de vous 
faire ou de vous avoir fait aucun tort*, nous désirons vous 
faire participer à ce que nous avons regu, compagnons 
que vous étes de notre service, vous le peuple du Christ, 
le troupeau sacré, le sacerdoce royal*»1l, comme vous avez 


été jugés dignes de vous entendre appeler. 


Tel en effet un pauvre plein d'amour 

Syméon partage fraternel qui, demandant l'aumóne à 
les dons de Dieu un miséricordieux ami du Christ et en 
ayant reçu quelque monnaie, accour- 

rait avec joie vers ses compagnons de misére pour leur 
annoncer en secret : « Courez, dépéchez-vous, pour avoir 
aussi quelque chose ! » leur montrant du doigt et leur 
désignant celui qui lui a donné la monnaie et, s'ils ne 
veulent pas le croire, ouvrant le creux de la main pour la 
leur montrer, pour qu'ils croient, se dépéchent, et se 
hâtent d'accrocher cet homme miséricordieux, — de 
méme, dans ma bassesse, moi pauvre, dépouillé® de (tout) 
bien et esclave de votre Sainteté à vous tous, j'ai fait 
l'expérience de l'amour de Dieu pour les hommes et de sa 
compassion et, m'approchant pour ainsi dire de lui par la 
pénitence et, grâce à l'intercession de saint Syméon, votre 
Pére et le miend, ayant recu la gráce, indigne que j'étais de 
toute gráce, je ne peux supporter de rester seul pour la 
cacher dans les replis de mon áme, mais c'est à vous tous, 
mes Fréres et mes Péres, que je dis les dons de Dieu et, ce 
talent qui m'a été donné, je vous fais voir — autant qu'il 
dépend de moi — en quoi il consiste et par la parole je vous 


le découvre comme au creux de ma main. Et je ne vous 


au sons large qui l'applique à tout le « peuple du Christ », et pas 
seulement à ceux qui sont dans les ordres. П est évident que parmi 
les moines à qui il adressait cos paroles, beaucoup ne devaient pas 
étre des prétres. Cette question du «sacerdoce royal» et de son 
interprétation a provoqué récemment do vives discussions parmi 
les théologiens de l'Église Orthodoxe de Gréce. 
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«τούτο, καὶ λέγω οὐχ ὦ ἐν παραβύστω καὶ μυστηρίω, алла 
μεγάλη βοῶν τη φωνή ` «Δράμετε, ἀδελφοί, δράμετε >, 
καὶ οὐ Воо μόνον, αλλά καὶ ὑποδεικνύω τὸν διδόντα Δεσπὸ- 
την, τὸν λόγον πάλιν ἀντὶ δακτύλου ὑμῖν προβαλλόμενο . 
᾿Ἄνθρωπο μέν yàp εάν δβολὸν πτωχῷ τινι δω, εἴτα ἐκεῖνο 
πρὸ τὸ και ἑτέροι δούναι τούτον καταμηνύσειεν, οργἰζεται 
και πρὸ τὸ δούναι μάλλον σκληρύνεται, ὃ δὲ Θεὸ οὐχ 
оото . αλλά τοὐναντίον ἁπαν ποιεὶ. Ебу γὰρ τινι δω 
πνευματικὀὸν χάρισμα: ἠγουν τἁὰλαντον καὶ οὐ κηρύξη тої 
πασι καὶ δημοσιεύση αὐτό, < Προσέλθετε >, λέγων, < πρὸ 
τὸν алло διδόντα Δεσπότην καὶ μηδένα κενὸν ἁποστρέ- 
φονταῦ >, ἀλλα λαβών κρύψεις κατορὐξα αὐτὸ”, τότε 
μάλλον οργἰζεται κατὰ τοὺ λαβόντο ὦ «φθονερού καὶ uñ 
Οἐλοντο τού ἑαυτού αδελφού λαβεῖν, o αὐτὸ ἐλαβε. 
Διά τούτο οὖν, à εἶδον καὶ à ἐργφ καὶ πείρα Θεοὺ θαυμάσια 
ἐγνωκα, uñ λαλεῖν οὐκ ἀνέχομαι, άλλα καὶ тої λοιποῖ 
ἁπασιν ὦ ἐνώπιον Θεοῦ προμαρτύρομαι”, λέγων μεγάλη 
τη POV  « Δράμετε πἀντε πρὸ тоо κλεισθήναι διὰ θανάτου 


τὴν τη μετανοία θύραν ' ὑμῖν, δράμετε iva πρὸ τη εξόδου 
καταλάβητε fj σπεύσατε iva λάβητε, κρούσατε iva πρὸ τη 
τελευτἠ τὰ тоо παραδείσου лола ὁ Δεσπότη ὑμῖν 


ἀνοίξειε * καὶ ἑαυτὸν ὑμῖν ἐμφανίσειεπ, σπουδάσατε τὴν тоу 


a. Cf. Rom. 1, 11 b. Cf. Sag. Sir. 29, 9 c. Cf. Matth. 25, 
18 d. Cf. I Tim. 5, 21 e. Cf. Matth. 25, 10 f. Cf. Phil. 
3, 12 g. Cf. Matth. 7, 7. Le 11, 9 h. Cf. Jn 14, 21 
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parle pas comme en cachette et en secret, mais je crie à 
haute voix : a Courez, fréres, courez ! » et je ne me contente 
pas de crier, mais je vous désigne le Maitre qui me l'a 
donné, étendant devant vous, en guise de doigt, mes 
parolesl. Car si un homme donne une obole à un mendiant, 
et qu'ensuite celui-ci le publie (pour le forcer) à donner 
aussi aux autres, l'homme se met en colére et, au lieu de 
donner, va plutót s'endurcir ; mais loin d'agir ainsi, Dieu 
fait tout le contraire. En effet, sil donne à quelqu'un une 
faveur spirituellel — c'est cela, un talent — et qu'au lieu de 
le proclamer et de le publier pour tout le monde en disant : 
< Approchez-vous du Maître qui donne tout simplement et 
ne renvoie personne les mains vides" >, celui qui l'a геспе 
fasse un trou pour la cacherG, c'est alors justement que Dieu 
se met en colére contre celui qui a recu, comme contre un 
jaloux qui ne veut pas que ses frères reçoivent ce qu'il a 


lui-même reçu. 


C'est donc pour cette raison que, 

de ScS**?h*rtatlons ce «tuc i’ai vu et Connu en fait et Par 
expérience des merveilles de Dieu, je 

ne me résigne pas à n'en point parier, mais j'en témoigne 
devant tous les autres comme en présence de Dieud, disant 
à haute voix : « Courez tous avant que la mort ne vous 
ferme la porte' de la pénitence, courez pour la saisir' avant 
votre trépas, hátez-vous de recevoir, frappez pour qu'avant 
votre fin le Maitre vous ouvre* les portes du Paradis et 


se manifeste lui-méme à vous", mettez tous vos soins à 


1. Tout le passage άλλα μεταδοῦναι... προβαλλόμενο (lig. 32-57) 
est entiérement omis dans la traduction de Dionysios Zagoraios. 
On se demande pourquoi. Probablement à cause do l'interprétation 
«large» du «sacerdoce royal» et parco que le récit sur «le pauvre 
plein d'amour fraternel » lui a paru trop subjectif. Quoi qu'il en soit, 
Dionysios a ainsi omis un des plus beaux passages des Catéchéses. 
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“ 


οὐρανῶν βασιλείαν ἐντὸ ὑμῶν καὶ γνωστώ' κτήσασθαι 
καὶ H κενοὶ τούτη εντεύθεν ἁποδημήσητε, καὶ μάλιστα 
οἱ τούτην ἁγνώστω εχειν ἐν ἑαυτοι οἰόμενοι, μηδέν δὲ 
διὰ τὴν οἰησιν ἐχοντε . > 

По ору, εἰπὲ μοι, τὸν той Χριστού Πατέρα θεάσηται, 
ὁ vovv Χριστού uñ κτησάµενο “1; Ὁ δὲ ἐκεῖνον μὴ βλέπων 
λαλοῦντα ἐντό αὐτοῦ, διὰ Tivo ἡ ло) εἰπη: < Ἀοβὰ ὃ 
Потпр%»; Ὁ uñ ἑντὸ αὐτοῦ τὴν βασιλείαν тоу οὐρανών d 
γνωστο κτησάμενο , πῶ ἐν αὐτη μετὰ θάνατον εἰσελεύ- 
σεται; Ὁ μὴ μένοντα ἐν αὐτω бй του Πνεύματο τὸν Υιόν 
σὺν то Потрі” θεασάμενο,, πῶ μετ᾽ αὐτῶν ἐν то μέλλοντι 
oeta, καθώ ὁ Κύριο εἰπε: « Πὰἁάτερ. οὐ δἐδωκὰ μοι, 
θέλω iva олоо εἰμί ἐγώ, κἀκεῖνοι оо μετ᾽ ἐμοῦ f >, καὶ 
TAAI: < Οὐ περὶ τούτων δὲ ἐρωτῶ μόνον, ἀλλὰ καὶ περὶ 
πάντων τῶν πιστευόντων διὰ τοὺ λόγου αὐτῶν εἰ ἐμὲ, 
iva πἀντε ἐν σι, кабо σὺ, Πάτερ, ἐν ἐμοὶ κἀγῶ Еу σοι 
καὶ αὐτοὶ ἐν ἡμῖν ἐν ὡσι κ. Κἀγώ τἠν δόξαν ñv δἐἑδωκὰ μοι 
δέδωκα αὐτοῖ , iva ὦσιν ἐν, кабо ημεὶ ἐν ἐσμεν, ἐγὼ ἐν 
αὐτοῖ καὶ σὺ ἐν ἐμοὶ, iva ὦσι τετελειωμένοι εἰ ἐν καὶ iva 
γινώσκη ὁ κόσμο οτι σὺ µε ἀπέστειλα καὶ ἠγάπησα 
аотоо , καθ ἐμὲ ἠγάπησα |’. > 

Οὑτο τοίνυν ο τρόπο, ἀδελφοί, τη uñ, c τινε 
oiovrai, μεγαλορρημοσύνη . Οὕτω µε ἡ ἀγάπη тоо Θεού 
κινεῖ! про du τοὺ ἐμοὺ πατέρα καὶ αδελφού ἀἁπο- 


καλύψαι τὴν ἁφατον лро nua тоо Θεού ἀγαθότητα καὶ 


a. Ci. Le 17, 21 b. Cf. I Cor. 2, 16 c. Rom. 8, 15. Gai. 
4.6 d. Cf. Le 17, 21 e. Cf. Jn 14, 23; 15, 4-7. Un 3,24 


f. Jn 17, 24 g. Jn 17, 20-21 h. Jn. 17, 22-23 i. Cf. II Cor. 
5, 14 
Cal - EC AFQII D Al 21 (68-96 αὑτού) = W 
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posséder au-dedans de vous, de façon consciente, le 
Royaume des cieux>, et ne partes pas d'ici les rnains vides, 
vous surtout qui prétendez l'avoir en vous de façon 
inconsciente, alors que vous n'avez rien du tout, à cause de 
votre prétention. » 

Comment donc, dis-moi, contemplera-t-il le Père du 
Christ, celui qui ne posséde pas les pensées du Christ*? 
Et celui qui ne le voit pas en train de parler au-dedans de 
lui, grâce à quoi, de quelle façon pourra-t-il dire : < Abba, 
Регей >? Qui пе possède pas en soi de façon consciente le 
Royaume des cieux4, comment y entrera-t-il après la inort? 
Qui ne contemple pas le Fils demeurant en lui avec le 
Pére- par l'Esprit, comment sera-t-il avec eux dans le 
futur selon la parole du Seigneur : « Pére, ceux que tu m'as 
donnés, je veux que là oü je suis eux aussi soient avec 
moi'», et encore: «Ce n'est pas seulement pour ceux-ci 
que je demande, mais aussi pour tous ceux qui, sur leur 
parole, croiront en moi, afin que tous soient un, comme 
toi, Pére, en moi et moi en toi. qu'eux aussi en nous soient 
un*. Et moi, la gloire que tu m'as donnée, je la leur ai 
donnée, afin qu'ils soient un, comme nous sommes un : moi 
en eux et toi en moi, afin qu'ils soient consommés dans 
l'unité et que le monde connaisse que c'est toi qui m'as 
envoyé, et qui les as aimés comme tu m'as aime*. > 

Voilà donc en quoi consiste, Fréres, ce que d'aucuns 
regardent, de ma part, comme de la vantardise. C'est ainsi 
que l'amour de Dieu me pousse* à révéler devant vous, 


mes Péres et Fréres, lineffable bonté et amour de Dieu 
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аүдлту, δι᾽ nv οδτω καὶ ἐν τηλικούτοι δοξάζει τοὺ εἰ 
αὐτὸν ἠλπικότα ἀνεπιφθόνω . 

AAA. ἐρωτῶντι ἀποκρίθητέ μοι, παρακαλῶ : < Ті οὖν ; ὁ 
Πατήρ ἁγνώστω ἀγαπα τὸν Үібу * καὶ ὁ Ὑιὸ ἀγνώστω 
καὶ ἁοράτω σύνεστιτῳ ГІатрі; » — < Οὐ», πάντω εἰποιτε. 
El γὰρ τούτο δώμεν καὶ ἀγνοεῖν ἀλλήλου τὸν Πατέρα καὶ 
τὸν Y ὃν δογματίσομεν, οἴχεται ἡ πίστι ἡμῶν καὶ ἀπόλωλεν 
ἀγνοούντων γὰρ ἐκείνων ἁλλήλου ἀνάγκη πάσα καὶ ἡμὰ 
παντελώω ἀγνοεῖν αὐτοὺ : εἰ δὲ τούτο, ἁρα. άθεοι ἐσμεν, 
Θεού γνῶσιν μὴ ἐσχηκότε . Ei δὲ «καθώ ἐκεῖνο γινώσκει, 
φησίν, ὁ Πατήρ τὸν Υἱὸν, καὶ 6 Υἱδ γινώσκει 10v Πατέρα” > 
καὶ ὦ (ЕО σύνεστι TO Θεώ καὶ Πατρὶ καὶ ὁ Πατὴρ 
óuoio^ σύνεστι τῷ По, o отау λέγη ' «Καθώ σὺ, 
Πάτερ. ἐν ἐμοὶ κἀγώ ἐν ooi’, обто καὶ αὐτοὶ ἐν ἐμοὶ ὦσι й 
κἀγώ ἐν αὐτοὶ Ü >, τὸ ἶσον πάντω δηλοῖ τη μετ᾽ ἀλλήλων 
ἐνώσεω . Πλἠν τού μὲν Yioù лро τὸν Πατέρα ἡ ενωσι 
φυσικὴ ἐστι καὶ συνάναρχο , ἡ δὲ ἡμετέρα лро τον Yióv 
θέσει καὶ χάριτι, оро εἰ τὸ AbT οἱ πάντε ἐσμὲν ἠνοιμένοι 
Θεώ καὶ αχώριστοι, Ὁ αὐτὸ πἀλιν φησίν: < Εγώ ἐν αὐτοῖ 
καὶ σὺ ἐν éuoi, Гуа ὦσι τετελειωμένοι εἰ Εν], — arti ; 
iva γινώσκη ὃ κόσμο оті σύ µε ἁπέστειλα καὶ ἠγάπησα 


' 


αὑτοὺ , ҡоӨо ἐμέ ἠγάπησα 1», καὶ ὃ Παύλο < Ὅπου 
οὐκ еуі Ἕλλην καὶ Ἰουδαίο , βάρβαρο,, Σκύθη , δούλο, 


” 


ελεύθερο , алла τὰ лаута καὶ ἐν πὰσι Χριστό ”. > 


a. Jn 3, 35 b. CL Matth. 11, 27. Le 10, 22. Jn 10, 15 
c. Jn 17, 21 d. Ct. Jn 17, 21 e. Jn 17, 23 L Jn 17, 23 
g. Jn 17, 23 h. Col. 3, 11 


Cat - EC AFQH D ΑΙ 21 (103-130) 2 W 


101 тої [τηλικούτοι 4- E || ei CA D: ёт E > FQH j| 103 — AI" 
Ἀλλ᾽ (Αλλά FQ) ἑρωτωντι: Έρωτωντι δὲ W j| 105 sinnte C ARQ 1 
107 δογματἰσωμεν А W j 108 και ἡμα : ἡμὰ F > H || 109 àyvieiv 
παντελὠ 00 À | 110 Θεοῦ > W | 110-111 qnoi, γινώσκει co D W | 


CATÉCHESE XXXIV 281 


envers nous, qui lui fait sans arriére-penséc glorifier de la 


sorte et à ce point ceux qui ont mis en lui leur espoir. 


Mais répondez, je vous prie, à ma 
« Lun,?" wM. question : voyons, est-ce de façon 
du Père et du Fils ? I ne 


E 2 


et notre union à Dieu inconsciente que le Pore aime le hils*, 

de façon inconsciente et invisible que 
le Fils est avec le Pére? Vous répondrez sürement que non ! 
Car si nous accordons cela et définissons que le Pére et le 
Fils s'ignorent l'un l'autre, notre foi s'évanouit et n'est 
plus rien ; en effet, s'ils s’ignorent l’un l'autre, de toute 
nécessité nous aussi nous les ignorons absolument ; mais 
sil en est ainsi, alors nous sommes sans Dieu, ne possédant 
pas la connaissance de Dieu. Si, au contraire, c'est de la 
méme Ғасоп que le Pére — est-il dit — connait le Fils et 
que le Fils connait le Pérev et quct comme Dieu, il est avec 
Dieu le Pére et de méme le Pére avec le Fils, comme 
lorsqu'il dit : « Comme toi, Pére, en moi et moi en toic, 
qu'ainsi eux soient en moi*l et moi en eux-:», alors il montre 
bien légalité et la réciprocité de cette union : si ce n'est 
que l'union du Fils avec le Pére est naturelle et comme 
eux sans commencement, tandis que notre union avec le 
Fils est une union par disposition et par grace ; néanmoins 
nous sommes tous unis ensemble à Dieu, inséparablement, 
comme lui-méme le dit encore : a Moi en eux et toi en moi, 
afin qu'ils soient consommés dans l’unité*. » Pourquoi? 
« Afin que le monde connaisse que c'est toi qui m'as envoyé, 
et qui les as aimés comme tu m'as aimé». > Et Paul : u Là 
oü il n'y a pas de Grec et de Juif, de barbare, de Scythe, 
d'esclave, d'homme libre, mais oü le Christ est tout et en 


tous6. » 
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Ταὔτα τοιγαρουν ἁκούσατβ οἱ δοκοῦντε εἰναι πνευματικοὶ 
καὶ то λαλοῦντι πιστεύσατε, ἐμὲ бе τὸν λέγοντα ὑμῖν ἐν TP 
λόγω τη χάριτο > τὰ борға, ἆ λαμυάνουσιν оло Θεού 
οἱ ἐν πίστει θέρμη προστρέχοντε αὐτω και ποιοῦντε αὐτοῦ 
τὰ ἐντολὰ , λειτουργοῦντα τω ауобеу ἐνηχοῦντι Πνεύματι, 
πάση ἀπολύσατε μέμψεω. Ti δὲ ὁ AàAov, αὐτοῦ τοῦ 
Κυρίου ακούσατε λέγοντο ' «Οὐ γὰρ ὑμεῖ ἐστε οἱ 
λαλοῦντε , ἀλλὰ τὸ Πνεῦμα τοῦ Θεοῦ τὸ λαλοῦν ἐν ὑμῖν b. > 
Όρατε ὦ οὐκ ἐγώ τὰ ὑπερφυή καὶ μεγάλα лро την ὑμε- 
τέραν ἀγάπην лал о, ἀλλα τὸ Πνεύμα τοῦ Θεοῦ τὸ λαλοῦν ἐν 
ἡμῖν. Τοῦτο dé καὶ Петро ὁ κορυφαίο επιμαρτυρεὶ λέγων : 
« Οὐ γὰρ θελήματι ἀνθρώπου ἠνέχθη ποτὲ προφητεία, ἀλλ᾽ 
ὑπὸ Πνεύματο “Αγίου φερόμενοι ἐλάλησαν ἁγιοι Θεοῦ 
ἀνθρωποιθ. > Εἰ бе ἡμεῖ ευτελεὶ βντε καὶ ἀνάξιοι μακρὰν 
ἐσμεν πάση ἁγιωσὺνὴ καὶ тоу ayiov τοῦ Θεοῦ ἀνθρώπων, 
ἁλλ᾽ οὐ δυνάμεθα ἀρνήσασθαι την δωρεὰν τὴν δοθεῖσαν ἡμῖν 
ἀπὸ Θεοῦ, ὦ бе ὑπόχρεοι τη αὐτοῦ χάριτο διακονοῦμεν 
ὑμῖν τὰ λόγια τοῦ Θεοῦ καὶ ἀνακαλύπτομεν τὸ τἀλαντον ὃ 
ἐδόθη ἡμῖν καὶ τὸ χάρισμα διὰ προφητεία μετὰ ἐπιοέσεω 
TOV χειρὼνά τοῦ ἀρχιερέω , τοῦ εἰ τὴν ἱερωσύνην ἡμὰ 
τελειώσαντο, καθὼ αὐτό орто ὁ κορυφαιότατο ἡμῖν 


, 


TOV ἁποστόλων ἐντέλλεται, φησι yàp < "Екаото καθώ 
ἐλαβε χάρισμα, εἰ εαυτοὺ AUTO διακονοῦντε ὦ καλοί 
οικονόμοι ποικίλη χάριτο Θεού. Et τι λαλεῖ, о λόγια 


Θεοῦ, ει τι διακονεῖ, o ἐξ ισχὺο ὦ Χχορηγεὶ ὁ Θεὸ 5.» 


a. Cf. Act. 14, 3: 20, 32 b. Matth. 10, 20 c. Il Pierro 
1, 21 d. I Tim. 4, 14. Cf. Act. 8, 18 e. I Pierre 4, 10-11 
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1. Noter l'importance attribuée par Syméon à son ordination 
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Écoutez donc tout cela, vous qui 

SdcirEsprit-?2nte vous Prenez Pour “cs hommes spiri- 
tuels, croyez-en celui qui vous parle, 

et quand je vous dis, avec les mots de la grâce:, les dons que 
recoivent de Dieu ceux qui avec une foi fervente accourent 
à lui et accomplissent ses commandements, quand je suis 
au service de l’ Esprit qui résonne d'en haut, épargnez-moi 
tous vos reproches ! Quel est celui qui parle, écoutez le 
Seigneur lui-méme vous le dire : « Car ce n'est pas vous qui 
parlez, mais l'Esprit de Dieu qui parle en vous**. » Vous 
voyez donc que ce n'est pas moi qui parle devant votre 
Charité de ces choses grandes et extraordinaires, mais 
ГЕвргіс de Dieu qui parle en nous. C'est ce dont Pierre, le 
coryphée, témoigne aussi en ces termes : « Car ce n'est pas 
par la volonté de l'homme qu'a jamais été produite la 
prophétie, mais c'est portés par l'Esprit-Saint qu'ont parlé 
les saints hommes de Dieu0. » Si pour notre part, pauvres 
et indignes, nous restons bien loin de toute sainteté et des 
saints hommes de Dieu, en tout cas nous ne pouvons pas 
renier le don qui nous a été fait par Dieu ; mais, comme 
les obligés de sa gráce, nous vous servons les oracles de 
Dieu et nous vous révélons le talent qui nous a été donné, 
ainsi que le charisme, par la prophétie avec limposition 
des mainsd du Pontife qui nous a ordonnés pour le sacer- 
docel, — comme nous le prescrit, toujours lui, ce supréme 
coryphée des Apótres, par ces mots : < Chacun selon le 
charisme reçu, nous le servant les uns aux autres comme 
de bons intendants de la gráce multiforme de Dieu. Si 
quelqu'un parle, que ce soit comme avec les paroles de 
Dieu ; si quelqu'un sert, comme par la force qui lui vient 


de Dieu :. > 


sacerdotale par un évéque, ordination qui lui a conféré le * charisme 
de prophétie >. En cela, il est bien dans la ligne de S. Grégoire de 
Nazcanzr (v. en particulier son Discours ΙΧ. prononcé aprés sa 
consécration épiscopale) et de la Lettre VIII de Denys l'Aréopagite 
ià Démophile). 
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Τοιγαροῦν τὸ Πνεὐμὰ ἐστι T λαλούν, αδελφοἰ, οὐκ ἐγω. 
о ὃ Κύριο και ὁ τούτου лото μαθητή пиа ἐβεβαίωσαν. 
Εἰ δὲ ψεύδομαι, ποὺ φεύξομαι tT τη δίκη ἀφυκτον, тб 
TOD ψευδομένου εἰ ἀπώλειαν: παραπέμπον ; < Ало- 
λεῖ γὰρ. qnoi, πάντα τοὺ λαλοῦντα τὸ ψεὐδο ". > 
"Ωσπερ δὲ ὃ τω λαλούντι διὰ τοῦ Πνεύματο ἀπιστων, 
εἰ τὸ Πνεύμα +Ó λαλοῦν ἐξαμαρτάνει καὶ βλασφημεῖο, 
одто πάλιν Ó тп ἁνωθεν χἀάριτο ἑστερημένο τοῦ Πνεύματο , 
εὰν τολμήση εἰπεῖν оті «Ἐν 'Ayiw φθέγγομαι Πνεύματι >, 
о Σίμων ὃ Μάγο καὶ οἱ εκείνου σύμφρονε εσται ἁλλότριο 
τοῦ Θεοῦ d καὶ ἀντίθετο. Ὁ γὰρ voi λόγοι ἀντιπίπτων 
τοῦ Πνεύματο * πάντω ἀντίθεο. Θεὸ γὰρ ἁχώριστόὸ 
ἐστι καὶ ἁδιαίρετο : тб yàp "Αγιον Πνεύμα τη τοῦ Πατρδ 
καὶ τοῦ Ὑιοὺ ἀῑδιότητό TE καὶ βασιλεία ἀχώριστον. 

М οὖν θεομάχοι καὶ ἀντίθεοι γενέσθαι Οελήσητε, αδελφοί, 
ἀλλὰ бедте προσκυνήσατε kai προσπἑὲσατεί συν ἡμῖν καὶ 
uñ ἀναστητε ἐκεῖθεν μέχρι αν λάβητε τὴν δωρεὰν τοὺ Θεού, 
ὦ καὶ ἡμεῖ ἐλάβομεν οἱ ανἀξιοι ταύτην τη αὐτοῦ χάριτι. 
Οὐδέν εναντίον λέγομεν πρ ὑμα, αδελφοί, алла TV 
αγἁάπην ἡμών δεικνύομεν πλουσίαν πρὸ πάντα ора . Ei οὖν 
ἐλέγομεν ὅτι ἡμεῖ μὲν ἐλάβομεν χάριν δωρεὰν παρὰ τοὺ 
Потрб тоу φώτων οθεν παν δώρημα τέλειον < она δὲ 
λαβεῖν οὐ βουλόμεθα, δικαίω ау καὶ ἐκ Θεοῦ και ἐξ ὑμὼν 
αὐτῶν ἐμισούμεθα: νυνὶ δὲ τὴν αλήθειαν ἀπὸ τη θεία 
Γραφή καὶ ἀπὸ τη πείρα айтп παριστῶντε καὶ τὴν 
βασιλικήν ὑποδεικνύοντε ὑμῖν обду”, ті LU ἀδικούμεν ; 


Ei δὲ ὦ ἁνώνυμὸν µε καὶ αφανἠ καὶ ἐλάχιστον λογιζόμενοι 


a. Cf. Act. 8, 20 b. Ps. 5, 7 ο. Cf. Mc 3, 29. Le 12. 10 
d. Cf. Act. 8, 18-23 e. Cf. Act. 7, 51 f. Cf. Ps. 94, 6 
g. Cf. Jac. 1, 17 h. Cf. Nombr. 20, 17 
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Ainsi donc c'est l'Esprit qui parle, Frères, et pas moi, 
comme le Seigneur et son fidéle disciple nous en ont 
donné l'assurance. Si je mens, oü donc fuirai-je la sentence 
impossible à fuir de la justice, celle qui envoie les menteurs 
à la perdition-? < Tu perdras, dit-il en effet, tous ceux qui 
disent le mensongeb. » De méme que l'homme qui manque 
de foi envers celui qui parle par l'Esprit, péche et blasphéme 
contre l Esprit qui parle0, ainsi par contre l'homme prive de 
la gráce de l'Esprit d'en haut, s'il ose dire : < C'est dans le 
Saint-Esprit que je m'exprime », comme Simon le Magicien 
etses partisans, sera étranger à Dicud, opposé (à Dieu). Car 
celui qui regimbe contre les paroles de l'Esprit* est sürement 
ennemi de Dieu. Dieu en effet est inséparable et indivisible, 
car le Saint-Esprit est inséparable de l'éternité et de la 


royauté du Père et du Fils. 


Refusez donc de lutter contre Dieu, 
de son Indignité dc dcvenir ennemis de Dieu, Fréres. 
mais venez, adorez et prosternez-vous' 

avec nous et ne vous relevez pas d'ici avant d'avoir reçu 
le don de Dieu, comme nous aussi, indignes, lavons reçu 
par sa gráce. Nous ne vous disons rien de contraire (à vos 
intéréts), Fréres, mais nous montrons envers vous tous la 
richesse de notre charité. Si donc nous vous disions que de 
notre côté, gratuitement, nous avons recu la grâce du Père 
des lumiéres, de qui vient tout don pariait8, mais en vous 
refusant (le droit) de la recevoir, alors c'est avec justice 
que nous serions hais de Dieu et de vous-mêmes ; mais 
quand, en fait, nous établissons la vérité d'aprés la divine 
Écriture et notre propre expérience, en vous désignant la 
voie royale", quel tort vous faisons-nous? Mais si, me 


regardant comme sans réputation, sans apparence et 


onte Н | 169 ἡμῶν : duwv A || ἐνδείκνυμεν D | πρὸ πάντα ὑμὰ 
πλουσίαν <> АБО || 170 μὲν > E || χάριν + xai С, 172-173 Gikaiw 
-- ἐμισούμεθα : ἠδικοῦμεν àv du F > QH | 176 µε: μὲν E. 


150 


155 


160 


165 


170 


175 


150 


185 


190 


195 


286 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


ob καταδέχεσθε παρ) ἐμοῦ ἐκδιδάσκεσθαι, γνώτε και 
μάθετε ӧт τὰ μωρὰ τοῦ κόσμου ὁ Θεὸ ἐξελέξατο, ινα 
καταισχύνη τού σοφοὺ καὶ τὰ ασθενἠ καὶ ἀπερριμμένα, 
iva καταισχύνη τὰ ἐνδοξα και ισχυρά a. 

AAA ioo παρελθόν τι εἰ μέσον εἶποι : «Μεγάλα καὶ 
ὑπεροολικὰ καὶ ὑπὲρ ἀνθρωπίνην δύναμιν τὰ λεγόμενα.» 
Κἀγὼ σοι λέγω ' «Μεγάλα τω οντι καὶ ὑπὲρ φύσιν εἰσί, 
Θεού γὰρ εἰσι λόγοι, καθώ εἴρηται. > — «Кой по οὐδεί., 
φησὶ, τών μεγάλων πατέρων оото ἀναφανδόν тері ἑαυτοῦ 
ἀπεφήνατο ἡ τοιούτου λόγου λελάληκεν, oiov λαλεῖ σὺ 
тері ἑαυτοῦ ; у — «Λέληθα σεαυτόν, ὦ ἀνθρωπε. Μάλλον μὲν 
οὖν οἱ απόστολοι καὶ οἱ πατέρε ovvàOovrà µου TOT λόγοι 
καὶ ὑπερβαίνοντα λελαλήκασιν, ἄλλα τὸ ἀξιόπιστόν τῶν 
λεγόντων εὑπαράδεκτα και πιστὰ ποιεἰ τα. λεγόμενα, ἡ δὲ 
ἡμετέρα ευτέλεια καὶ τὰ πασιν ὠμολογημένα co ψευδή καὶ 
βδελυκτά ὑμῖν ποιεἰ καταφαἰνεσθαι. > 

"Ouo xw και ἁλλην Tiav εἰπεῖν, OV йу ταῦτα και uñ 
βουλόμενο ἐξεκάλυψα. Ті δὲ αὔτη ἐστίν ; Н тоу λεγόντων 
uñ εἰναι τὰ Убу τοιοῦτον ἐπί τὴ γη καὶ ἐν μέσω ἡμών ἁρτι 
ἀνθρωπον ψευδἠ καὶ παράλογο дуою καὶ ὑπόληψι . Καὶ 
ора μοι TV κακίαν, ὅπω ἐστὶ πολυμήχανο . Mñ φανερώ 
γὰρ λεγόντων ἡμῶν, ἀλλ᾽ ὑποκρύβειν σπευδόντων τὸ χάρισμα, 


ἀληθεύειν ἐκεῖνοι νομίζουσιν : ἐὰν δὲ ἡμεῖ ἑκκαλύψαντε 


a. I Cor. 1, 27.01.28 


Cal - EC AFQH D 


177 κατεδἐχεσθε С || 180 τὰ (Ioxvpà + FQ D I 181 τι : т Η | 
εἰποιεν D [| 184-185 φησἰν, οὐδεί co E | 188 ооуйбоуте A g 190 
ποιεἰ τὰ: ποιήται А } 192 ὑμῖν : ἡμῖν F > C | roii > F jj 193 καὶ! » Εἰ 
ἀλλην + τινὰ А | 194 ἐστιν αυτὴ co Q | 198 ὑμών A | ὑποκρύπτειν C. 


1. Cf. Macaire, Epistula Magna: καλὠ ἀν ἑκαστο каб’ ἡμῶν 
εἶχε λέγειν © ὑπέρογκα ἐκ ματαιότητα φρονούντων καὶ τὰ ὑπὲρ 
ἀνθρωπίνην φύσιν ἐπαγγελλομένων (éd. W. Jaeger, p. 297, 8-10); 
γενέσθαι yàp οὐτω ἀνθρωπίνη φύσει ἀδύνατον [ibid., p. 291, 23). 
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insignifiant, vous ne daignez pas vous faire instruire par 
moi, sachez et apprenez que c'est ce qu'il y a de fou dans le 
monde que Dieu a choisi pour confondre les sages, et ce 
qu'il y a de faible, tout le rebut, pour confondre ce qui est 


glorieux et fort". 


Taxé dillusion Mais peut-étre quelqu'un s'avan- 
etSymsSn'' cera-t-il au milieu pour dire : a Ce que 
pour se défendre, dis, ce sont (toujours) des choses 


Invoque l'Écriturc grandes, exagérées, qui dépassent les 
forces humainesl. > Et moi je te dis : a Oui, ce sont bien des 
choses grandes, et qui dépassent la nature2 ; car ce sont, 
encore une fois, des paroles de Dieu.» — « Et comment 
donc, réplique-t-il, aucun des Pères (les plus) grands n'a-t-il 
rien dévoilé d'aussi explicite sur lui-méme, ni prononcé de 
paroles telles que lu en prononces sur toi-méme ?» — Tu te 
fais 1llusion, 6 homme ! Au contraire, les Apótres et les 
Péres ont employé des termes en harmonie avec mes 
paroles et méme qui les dépassent ; mais si ceux qui parlent 
sont dignes de foi, cela rend leurs paroles acceptables et 
croyables, tandis que notre chétive personne vous fait 
trouver mensonger et méprisable cela méme qui est 
reconnu de tous. 

Pourtant, j'ai encore une autre raison de parler, qui 
m'a poussé, méme malgré moi, à vous faire ces révélations. 
Quelle est-elle? Ce sont les paroles de ceux d'aprés qui il 
n'existe pas à l'époque actuelle, sur la terre, au milieu de 
nous, un seul homme de cette sorte : mensonge et sophisme 
aussi sots qu'arbitraires. Regarde-moi un peu cette malice, 
tous les tours qu'elle va chercher! Si, au lieu de parler 
ouvertement, nous nous efforçons de dissimuler notre 


charisme, ils pensent que je dis la vérité ; mais si nous 


2. Cf. Macaire : τη δυνάμει τοῦ Θεού πεποιθὀτε ὁμολογοῦμεν καὶ 
πιστεύομεν, ὃτι τὰ παρὰ ἀνόρώποι ἀδύνατα, παρὰ τω ἐπαγγειλαμένω 
Oco πἀντα δυνατὰ τυγχάνει (ibid., р. 297, 12-14). 
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την αλήθειαν εἴπωμεν, O ὑπερηφάνων ἡμῶν αὐτίκα KATA- 
γινώσκουσιν, ἁγνοούντε τὰ τῶν αγίων ἁποστόλων φωνὰ . 
Ποία δἠ ταύτα ; τὸ < ‘Husi vovv Χρίστου ἐχομεν : >. 
*Apa ὑπερβολὴν κρίνετε, mp аото0 αν εἴποιμι, τούτο 
ὑπερηφανία ; τὸ « Ек τούτου γινώσκομεν ὅτι £v ἡμιν ἐστιν, 
Ек Tov Πνεύματο οὐ δέδωκεν rjuivb > ; Τοῦτο δὲ по 
ἐκλάβοιτε κατὰ του λέγοντο ; ᾿Αλλὰ καὶ τὸ < *II δοκιμὴν 
ζητείτε тоо ἐν ἐμοὶ λαλοῦντο Χριστοὺς » ; καὶ тӛ « AOKO 
Πνεύμα Θεοὺ εχειν d > ; καὶ τὸ < ‘Husi бе οὐκ ἐλάβομεν 
πνεύμα δουλεία πάλιν ει φόβον, αλλά Πνεύμα υιοθεσία, 
Еу ὦ κράζομεν : Арра ὁ Πατήρ +»: και τὸ < Ὁ Θεδ ò 
εἰπών ἐκ σκότου фо λάμψαι, O ἐλαμψεν ἐν TOT καρδίαι 
ἡμών '»; Ταῦτα οὖν лоута ὑπερηφανία ὑμιν λογισθήσονται 
ρήματα; "Ω τὴ εὑηθεία | 

Ei δὲ καὶ τὸν τη ἑλλάμψεω τρόπον βούλη μαθεῖν, τὸν 
ἐγγινόμενον Toi ἀγαπώσι τὸν Κύριον, ἁκουε αὐτοῦ τού 


Παύλου λέγοντο «Ἔχομεν δὲ τὸν θησαυρόν τούτον ἐν 
δστρακίνοι σκέυεσιν < >, EIT? OÙV σώμασιν. < Ei δὲ uñ ἔστι, 
φησὶ, τοιοῦτο τὰ νυν, Ti ; > Διατὶ οὐκ ἐστιν, εἰπε; < Ὅτι 
και Οἑλοντά τινα, noi. uñ δύνασθαι οἰομαιγενέσθαι τοιοῦτον 
τὰ νυν, € και uñ θέλοντα, μηδὲ γίνεσθαι.» Εἰ τοίνυν καὶ 
θέλοντα λέγει un δύνασθαι, ποὺ θήσομεν τὸ < "Οσοι δὲ 
ἐλαοον αὑτόν, ἐδωκεν αὐτοὶ ἐξουσίαν τέκνα OEOÙ γενὲ- 
σθαιπ», και τὸ < Ei θέλετε, θεοὶ ἐστε καὶ vioi “Ὑψίστου 


πᾶντε ' >, καὶ τὸ < Γίνεσθε ἁγιοι, ὅτι ἐγὼ дү εἰμι! >; 


a. I Cor. 2, 10 b. 1 Jn 3, 24 ; et. 4, 13 c. II Cor. 13, 3 
d. I Cor. 7, 40 e. Rom. 8, 15. Cf. Gai. 4, 6 f. Il Cor. 4, 6 
g. II Cor. 4, 7 lu Jn 1, 12 1. Ps. 81,6 j. I Pierre 1, 16 
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découvrons la vérité en parlant, les voilà aussitót qui nous 


taxent d'orgueil, ignorant les paroles des saints Арбігев. — 


Lesquelles? — Celle-ci : « Pour nous, nous avons les pensées 
du Christ. > Est-ce là, à votre avis, leur demanderais-je, 
un excés d'orgueil? Et cette autre : « C'est à cela que nous 


connaissons qu'il est en nous, à l'Esprit qu'il nous а 


ilonnéb a, comment pouvez-vous la retourner contre celui 


qui parle? Et celle-ci : «Est-ce que vous cherchez une 
preuve du Christ qui parle en moil», et : < Je crois avoir 
l'Esprit de Dieu*l >, ес: < Pour nous, nous n'avons pas reçu 


un esprit d'esclavage pour retomber dans la crainte, mais 
un Esprit d'adoption, en qui nous crions : Abba, Père: !» 
et : < Ce Dieu qui a dit que des ténèbres brille la lumière, 
lui qui а brillé en nos coeurs'» : toutes ces expressions, 


à votre avis, ce sera donc de l'orgueil ? Quelle niaiserie ! 


Mais si tu veux encore apprendre 

Voulok^devenir comment sc produit cette illumina- 
tion en ceux qui aiment le Seigneur, 

écoute Paul lui-méme le dire : « Nous avons ce trésor dans 
des vases d'argile*» c'est-à-dire dans des corps. — Mais, et 
s'il n'existe pas pour le moment, dis-tu, un homme de cette 
sorte? — Et pourquoi, dis-moi, n'y en a-t-il pas? — Parce 
qu'à mon avis, répondras-lu, méme celui qui le veut ne 
peut pour le moment le devenir, pas plus que celui qui ne le 
veut pas. — бі donc, à ce que tu prétends, il est impossible 
méme à qui le veut de le devenir, que ferons nous de cette 
parole : «Tous ceux qui l'ont recu, il leur a donné le pou- 
voir de devenir enfants de Dieuh », et de celle-ci : « Si vous 
le voulez, vous étes tous dieux et fils du Trés-Hautl», et de 


celle-là : < Devenez saints, parce que moi je suis Saint] > 7 
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Ei Sé καὶ ur θέλοντα μηδὲ γίνεσθαι, ἴδε ӧт OÙ σεαυτὸν 
κατεδίκασα , uñ Οέλων μηδὲ προαιρούμενο γενέσθαι ' εἰ 
γὰρ θέλει γενέσθαι, δύνασαι. 

Бі δὲ оо uñ τοιοῦτο , ἀλλ᾽ ἐτεροι πλεῖστοι, Θεοῦ βουλο- 
μένου, οὐ αυτό ἀγνοεῖ. Ei γὰρ ἐπι του 'HAi10v ἐπτακισ- 
χιλίου εἶχεν ὁ Θεὸ τοὺ uñ κάμψαντα γὀνυ τη Βάαλ», 
πολλφ μάλλον νῦν, Оте то Πνεύμα αὐτοῦ τὸ "Αγιον πλουσίω 
ἐξέχεεν ἐφ᾽ ἡμὰ b. Εἰ δὲ un ἀποδύεταί τι πάντα καὶ γυμνό 
προσέρχεται καὶ ζητεί τοῦ λαβεῖν, τοῦ uñ βουλομένου τὸ 
αἰτιον, οὐ τοῦ Θεού. Ὥσπερ γὰρ то πὺρ προθύμω τη On, 
(ν᾽ εἰπω, καὶ φυσικὠ ταύτη επιλαμβάνεται, οὕτω καὶ ἡ 
χάρι τοῦ Παναγίου καὶ προσκυνητοῦ Πνεύματο των 
ἡμετέρων ψυχών ζητεὶ ówao0ai, iva καὶ тої ἐν TP κόσμφ 
λάμψης καὶ κατευθύνη δι᾽ оу λάμπει τὰ των πολλῶν δια- 
βήματαά, о àv καλώ ὀδεύοντε καὶ αὐτοί πλησιάσωσι τω 
πυρὶ καὶ εἰ καθ’ εἴ ἡ καἱπάντε , εἰ οἷόν τε, ὁμοῦ, ἀναφθώσι 
καὶ o θεοὶ λάμψωσιν ἐν μέσφ ημών, iva ἐπευλογήται καὶ 
πληθύνηται : τὸ σπέρμα τοῦ Θεοῦ 'Iakof f καὶ uñ έκλειψη - 
θεοειδἠ ἀνθρωπο , λάμπων O фо Eri γη 

Ἐγώ неу οὖν οὑτω οἰομαι τὴν ἀλήθειαν ἐχειν καὶ εἶναι 
то βούλημα τοῦ Θεοῦ εἰ ἡμά . ου αυτό ἐπλασε καὶ 
ἐτίμησε καὶ ἐδόξασε πάλαι τη δόξη τη εἰκόνο abroóoh' 
ὑμεῖ δέ ἰδετε καὶ δοκιμάσατε τα λεγάμενα παρ᾽ ημῶν. 
Καὶ εἰ ur τὰ avrà тої ἁποστόλοι καὶ тої ἁγίοι καὶ 


θεοφόροι πατρἁσι φρονοῦμεν καὶ λέγομεν κατὰ τἀ εἰρημένα, 


α. Οἱ. Κοπι. 11. 4 b. Ct. Tile 3, 5-6 ο. Cf. Matth. 5, 16. 
Phil. 2, 15 d. Cf. Ps. 36, 23 ; 118, 133 e. Cf. Gen. 22, 
17 ; 28, 3-4 ; etc. f. Cf. Ps. 21, 24; 23, 6; 104, 6 g. Cf. H 


Chron. 6, 16 h. Cf. беп. 1,27; 2, 7. Ps. 8, 6 
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Mais, s'il est impossible de le devenir sans le vouloir, vois, 
tu t'es condamné toi-même, en ne voulant pas, en ne choi- 
sissant pas de le devenir : puisque, si Lu veux le devenir, 
tu peux. 

Et si tu n'es pas tel, du moins y en a-t-il d'autres, 
beaucoup d'autres, par la volonté de Dieu, que toi tu 
ignores. Si en effet, du temps d'Élie, Dieu en avait 
sept mille qui n'avaient pas fléchi le genou devant Baal., 
à bien plus forte raison maintenant qu'il a répandu sur 
nous en abondance son Esprit-Saintb. Mais si on nc se 
dépouille pas de tout pour s'approcher nu et chercher à le 
saisir, la faute en est à l'homme qui nc veut pas, non à 
Dieu. De méme en effet que le feu (qui brûle) la matière 
s'en empare avec ardeur, pour ainsi dire, et en vertu de sa 
nature, ainsi la gráce du trés saint et adorable Esprit 
cherche à allumer nos âmes, afin de briller méme pour les 
gens du monde® et de diriger, grâce à ceux en qui elle 
brille, les pas* de la multitude, de sorte que les autres 
fassent bonne route, qu'ils s'approchent également du feu 
et que, un à un ou méme s'il est possible tous ensemble, 
ils s'embrasent et brillent comme des dieux au milieu de 
nous, afin que soit bénie et multipliée* la semence du Dieu 
de Jacob' et que jamais ne fasse défaut' l'homme déi- 


forme, brillant comme une lumiére sur terre. 


Voilà donc, à mon avis, la situation 

réelle, et quelle est la volonté de Dieu 

de scs enseignements sur nous qu'il a lui-même façonnés, 
honorés, glorifiés jadis de la gloire de 

son image ; de votre côté, voyez et vérifiez ce que nous 
disons. Et si notre sentiment est différent de celui des 


Арбігев et des saints Péres théophorcs, si nos paroles ne 
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καὶ τὰ τῶν αγίων Εὐαγγελίων ρηθέντα παρὰ του Θεού καὶ 
nusi δευτεροῦμεν, εἰ uñ τὴν ἐν αὑτοῖ οὐσαν, коко δὲ 
ἀποσοεσθεῖσαν ὑπὸ συλλογισμών ἁσυνέτων, ὁσον τὸ ёл 
αὐτοῖ , ζωοποιὸν ἐνἐργειὰν τε καὶ δωρεὰν δια ἀποδείξεων 
ἐν πάσι Tpavo ἀνάπτομεν καὶ τὸ po nón λάμ,πον ὑποδεικ- 
νύομεν, ἐξ αὐτῶν δηλονότι тоу αγίων Γραφών πάντα kai 
συνιστῶντε καὶ λέγοντε, ἐστω μὲν ἐμοὶ ἀνάθεμα ἀπὸ 
Κυρίου Θεού καὶ ᾿Ιησοὺ ΧριστούἨἙ διὰ Πνεύματο Αγίου, 
о διδάσκοντι παρ᾽ Ó οἱ θειοι απόστολοι ἐδίδαξαν καὶ 
εὐηγγελίσαντο b, ὑμεῖ δὲ uñ μόνον τὰ ота προ τὴν ἀκρὸ- 
ασιν ἁποφράξητε, ἀλλὰ κἀμέ λίθοι βαλόντε ὦ ἀσεβήἠ καὶ 
àOsov ἀποκτείνατε. Ei δὲ τὰ Δεσποτικὰ καὶ ἁποστολικά 
δόγματα, διαστρεφόµενα παρὰ τινων, ἀνοροοῦμεν, ἐξ αὐτών 
тоу θείων πάλιν Γραφών τὰ ὑποστηρίζοντα καὶ διορθούντα 
τὴν ἐκείνων καὶ тозу πειθομένων αὐτοῖ διάνοιαν συλλεγὸ- 
μενοι, τὴν ἀνάστασίν τε καὶ τὴν ἀφθαρσίαν καὶ τὴν ζωὴν καὶ 
τὴν βασιλείαν τῶν οὐρανῶν καὶ αὐτὰ τὰ αιώνια ἁγαοάὰ μὴ 
ἐν ἐλπίσιν αὗτοι ἁπαντα προσδοκὰν παραινούμεν, ἁλλὰ τά 
μὲν προκείμενα καὶ ἀποκαλυπτόμενα, φαινόμενὰ τε καὶ 
δρώμενα καὶ ὦ  àppaoova ® тої ἐκλεκτοι καὶ σωθήναι 
μέλλουσιν ἀπεντεύθεν nón διδόμενα ἐκδιδάσκομεν, τὰ δὲ 
μετὰ θάνατον καὶ τὴν ἀνάστασίν εἰ αὐτοῦ προτιθέμενα 
ἀποδεῖξα-. καὶ βεβαιῶσαι προτεουμήμεθα, οὐχί μάλλον 
ἁποδεκτοὶ αὐτοῖ καὶ πάσιν εἶναι ὀφείλομεν καὶ λίαν 


ἀγαπητοὶ, Ὁ τη τελεία ἀγάπη ἐργον ἐπιδεικνύμενοι ; 


1. CL Bom. 9, 3. Gal. 1, 8-9 b- CL Gal. 1,8 c. CL II Cor. 1, 
22. Éphés. 1, 14 
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sont pas conformes à leurs dires, si nous ne répétons pas 
à notre tour les affirmations de Dieu dans les saints 
Évangiles, si ce n'est pas Vaction et la donation vivifiante 
— présente en ces (textes) mais lamentablement éteinte, 
autant qu'il dépend d'eux, par les raisonnements des 
insensés — que par ces claires démonstrations nous 
rallumons en tous (les esprits), et la lumiére déjà brillante 
que nous désignons, en établissant et en affirmant tout à 
partir des saintes Écritures elles-mémes, — (alors), ana- 
théme sur moi, de la part du Seigneur Dieu et de 
Jésus-Christ. par l'Esprit-Saint, pour vous avoir enseigné 
autre chose que ce qu'ont enseigné et évangélisé" les divins 
Apótres, — et quant à vous, non contents de vous boucher 
les oreilles pour ne pas entendre, jetez-moi des pierres et 
tuez-moi comme un impie et un athée. Mais si ce sont les 
doctrines du Maître et des Apótres, déformées par certains, 
que nous redressons, en recueillant encore dans les divines 
Écritures elles-mémes de quoi fortifier et rectifier leur 
pensée et celle de leurs disciples, quand ce n'est pas en 
espérance seulement que nous leur recommandons d'atten- 
dre la résurrection, l’incorruptibilité, la vie, le Royaume 
des cieux, rien de moins que tous les biens célestes, mais 
que nous enseignons que les uns sont présentés et révélés, 
apparents et visibles et, dés ici-bas, donnés comme gages0 
aux élus qui doivent étre sauvés, tandis que — tout 
notre désir est de le démontrer et de bien l'établir — les 
autres leur sont proposés pour aprés la mort et la résurrec- 
tion, (alors) ne devrions-nous pas plutót étre bien vus d'eux 
et de tous les hommes, en étre chéris avec passion, nous 


qui accomplissons (par là) une ceuvre de charité parfaite ? 
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ὪὌσπερ yàp ὁ κεκρυμμένον εὐρών θησαυρὸν καὶ AVTE 
μόνω τηρήσα αὐτὸν :, ψεκτὸ παρὰ πάντων καὶ ὦ φιλὰρ- 
γυρο κατακρίνεται, ὁ δὲ ur ἑαυτῶ κρυπτῶν, ἀλλὰ тої 
πὰσιν ὑποδεικνύων και φανερὼν και ἀφιει ἑκαστον λαβεῖν 
όσον βούλεται, πάντω ἐπαινετὸ καὶ Όεω καὶ ἀνθρῶποι 
ἀποδεκτέο . орто κἀγὼ ἐν Toi πνευματικοῖ ἐσομαι 
παραφρονών, λὰἁλωνυ Θεού χάριτι. Καὶ yàp θησαυρόν ἁπο- 
κεκρυμμένον ὑπὸ τῶν θείων Γραφών ὀντα, μηνυθέντα μοι 
ὑπὸ ἁγιου ἀνδρὸ ἐν τόπω Tivi, οὐ κατώκνησα διεγερθήναι 
καὶ τούτον ἐρευνησαι καὶ ἰδεῖν, αλλὰ κἀκεῖνόν μοι βοηθὸν 
γενέσθαι ἐξαιτησάμενο καὶ συνεργὸν καὶ λαβών, πάσαν 
aanv εργασἰαν καὶ πράξιν τοῦ βίου καταλιπών καὶ τω 
τόπω. ЕУ w μοι εἰναι τὸν θησαυρόν ὁ ἀγαθὸ ἐκεῖνο ἀνήρ 
διὰ γραμμάτων ἐδήλωσεν, ἐπιστὰ , κόπορ πολλὼ καὶ μόχθω 
νυκτὸ καὶ ηµέρα ὀρύσσειν, σκἁπτειν, τὸν χοῦν ἐξω βάλλειν 
καὶ ει Вабо ποιεῖν οὐκ ἐπαυσάμην τὸ ὀρυγμα, £o ὁ 
θησαυρό διαυγάζειν σὺν то χοι ἁνωθεν ἠρξατο. Ἐπὶ πολὺ 
οὖν κοπιὰσα ἐξορύττων καὶ τὸν χοῦν ἁπορρίπτων, ὅλον 
τὸν ҡото) που κείμενον θησαυρὸν ἁνωθεν, ὦ oiou, πάση 
τη γη καὶ ἀμιγη καὶ παντὸ Εὐπου καθαρὀν ἐφηπλωμένον 
τεθέαμαι, καὶ Ορών ἀεὶ κράζω καὶ OÙTW тої διαπιστοῦσι 
καὶ κοπιὰν καὶ ὀρύσσειν uñ θέλουσιν ἐκοοώ ' «Δεύτε ἴδετε 
πάντε οι τὰ θεία διαπιστούντε Γραφὰ . > Τοῦτο бе ποιὼ 
то Σολομώντι πάντω πειθόμενο λέγοντι ' < Ἀδόλω TE 
Ерабоу, ἀφθόνω τε μεταδίδωμιθ», бо δἠ τούτο οὗτο) 


Bow тої πάσιν, ὦ εἴρηται ' < Δεύτε μάθετε οτι οὐκ ἐν τω 


a. Cf. Matth. 13, 44 b. Cf. II Cor. 11, 17.23 c. Sag. 7, 13 
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En effet, celui qui trouve un trésor 

déferré^ partagé caché et le 8arde Pour ,ui seu,‘ encourt 
le blâme universel et se fait taxer 

d'avarice, tandis que celui qui au lieu de le cacher pour 
lui seul l'indique à tout le inonde, le publie et laisse chacun 
S'y servir à son gré mérite assurément toute louange, et 
l'approbation de Dieu et des hommes : de méme, moi aussi, 
je serai insensé dans les choses spirituelles, en parlant? par 
la gráce de Dieu. En effet, ce trésor qui se dissimule sous 
les divines Écritures et m'avait été signalé en certain lieu 
par un homme saint, je n'ai pas été long à me lever, à le 
chercher et à le voir ; mais aprés avoir aussi imploré l'aide 
et le secours de ce saint et l'avoir reçu, abandonnant toute 
autre occupation et action de cette vie et m'étant rendu à 
l'endroit où, dans sa bonté, il m'avait par écrit fait 
connaître l'existence de ce trésor, à force de labeur et de 
peines, je n'ai cessé, nuit et jour, de creuser, de fouiller, de 
τε]είετ au dehors la terre et de pousser la fouille plus 
profond, jusqu'à ce que le trésor commengát à resplendir 
en haut au milieu de la terre. C'est donc au prix de bien 
des peines que je l'ai exhumé en rejetant la terre : (enfin), 
tout entier, le trésor qui reposait quelque part sous (le sol) 
est étalé au-dessus, débarrassé, je pense, de toute la terre 
et pur de toute saleté, sous mon regard. Et à cette vue je ne 
cesse de crier, je m'exclame ainsi à l'adresse des incrédules, 
de ceux qui refusent de peiner et de creuser : « Venez et 
voyez tous, vous qui restez incrédules aux divines Écri- 
tures| ! » Ce faisant, j'obéis à coup sûr à la parole de 
Salomon : « J'a1 appris sans feinte et je distribue sans 


enviel >, et c'est la raison pour laquelle je cric à tout 


venant, comme je viens de le dire : « Venez et apprenez que 


1. Cf. Ma caire, Epislula Magna : ἀναγκαῖον δι’ ὀλίγων περὶ τούτων 
παραστήναι то Δεσπότη καὶ δεῖξαι оіау μὲν βλάβην καὶ ζημίαν ὑφί- 
στανται oi Tai Οεἰαι Γραφαϊ Εαυτοὺ πεϊσαντε μὴ πιστεύειν, ἀλλὰ 
Th Ібі-і τοῦ vod ὑπολήψει ματαίω πληροφορεῖσοαι (éd. W. Jaeger, 
p. 291, 23-292, 3). 
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μέλλοντι μόνον, ἀλλ᾽ nón που πρόκειται πρὸ τῶν ὀφθαλμών 
και χειρῶν καὶ ποδῶν ὑμῶν ὁ ὑπεράνω πάση ἀρχὴ καὶ 
εξουσία > ἀνεκλάλητο θησαυρὸ . Δεύτε πιστώθητε оті τὸ 
Фо тоо kóouov6 ὁ θησαυρὸ οὗτο , ὃν ὑμῖν λέγω, ἐστί. > 

Και οὐκ εγὼ ἀπ᾽ ἐμαυτοῦ τούτο λαλὠῷῶ, ἀλλ᾽ αὐτό εἰπε 
καὶ λέγει ὁ θησαυρό * « Бүо εἰμι ἡ ἁνάστασι καὶ ἡ 
ζωήά, ἐγώ εἰμι Ó κόκκο τοῦ σινάπεω > ὁ κατακρυπτόμενο 
Еу τη yn < ἐγὼ εἰμι ὁ μαργαρίτη ὁ ὠνούμενο | ὑπὸ τῶν 
πιστῶν, ἐγώ εἰμι ἢ βασιλεία тоу οὐρανῶν ἡ ἐν μέσω ὑμῶν 
κρυπτομένη h, καὶ ҡобо δρῶμαι ὑπὸ тоу ζητησάντων καὶ 
εὐρόντων * µε νὺν, одто λὰμύω και ἐν αὐτοῖ καὶ ἐπάνω 
πάντων αὐτῶν, € νὺν εἰμι λάμπων — ἀποκεκρυμμένο ὧν — 
ὑπεράνω πάντων тоу obpavov L 'Eyc καὶ ενταὖθα, ὃ αχώρη- 
το κατὰ φύσιν, £v ὑμῖν κατὰ χάριν γίνομαι χωρητὸ καὶ ὃ 
αόρατο ὑρατὸ , οὐχ ὅσο εἰμι δεικνύμενο, εἰ καὶ ὅλο 
μένω ὀρώμενο,, ἀλλ᾽ ὅσον ἡ τῶν ὁρώντων µε φύσι καὶ 
δύναμι ἐπιδέχεται. Ἐγώ εἰμι y ζύμη, rv λαβούσα ψυχἠ καὶ 
βαλούσα ἐν τω τριμερεῖ αὑτη , ἁναζυμοῦται καὶ ὁλη ἐμοὶ 
ὑμοία καθἰἱσταταικ * oia yàp ἡ ζύμη, τοιοῦτο γίνεται καὶ ὁ 
ταύτη ἀναφυρόμενο σὺν τω ὑδατι καὶ то ἁλατι ἀλευρο - 
σὺν ἐμοὶ γὰρ, φησί, то Yio ὑπάρχων ὃ ὁμοφυή µου Πατήρ 


καὶ ὃ τούτου Παράκλητο , αὐτοί ἀντί υδατο καὶ ало mept- 


8. Éphés. 1, 21 b- Jn 8, 125 9, 5 c. Cf. Jn 14, 10 d. Jn 
11, 25 e. CL Matth. 13, 31. Mc 4, 31. Le 13, 19 f. Cf. Matth. 
13, 44 g. CL Matth. 13, 46 h. Cf. Le 17, 21. Jn 1, 26 
i. Cf. Matth. 7, 7. Le 11, 9 1. Éphés. 4, 10 k. Cf. Matth. 
13, 33. Le 13, 21 
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ce n'est pas dans le futur seulement, mais déjà quelque 
part sous vos yeux, devant vos mains, à vos pieds, que 
repose le trésor inexprimable qui surpasse tout pouvoir 
et toute puissance*]l. Venez et laissez-vous convaincre que 


ce trésor dont je vous parle est la lumiére du monde". » 


Et ce n'est pas de moi-méme que je 

iA beauté nmltiforme parjeC aj^ nlajs je trésor lui-même 
a dit et il dit encore : « Je suis la résur- 

rection et la vicd, je suis le grain de sénevé" enfoui en terrel, 
je suis la perle achetée’ par les fidèles, je suis le Royaume 
des cieux, caché au milieu de vous". Et de méme que je suis 
vu par ceux qui me cherchent et me trouvent! à présent, de 
méme je brillerai en eux et au-dessus d'eux tous, comme 
maintenant c'est moi qui brille, tout caché que je suis, 
par-dessus tous les cieuxh C'est moi qui ici-bas, incir- 
conscriptible par nature, deviens en vous par gráce 
circonscrit, et d'invisible, visible, non que je me montre 
aussi grand que je suis — méme si je demeure entier en me 
faisant voir —, mais autant que le supporte la nature et la 
capacité de ceux qui me voient. Je suis le levain, et l'àme 
qui me prend et me met dans ses trois facultés, léve et se 
rend tout entiére semblable à moik : car, tel est le levain, 
telle aussi devient la farine pétrie avec lui, et avec l'eau 
et le sel : car avec moi le Fils — dit-il —, mon Père qui a 
méme nature que moi, et son Paraclet, deviennent natu- 


rellement, eux, l'équivalent de l'eau et du sel. Je suis le 


-- ліотоу > E | 310 xal* > F | 311 καὶ 1» : ел” Or | 312 арі: ὑμῖν 
Ον ! 315 εἰμι: quo C | εἰ: ἡ FQ | ӧло D ΒΞ || 316 ἀλλ᾽ όσον» Q | 
320 τούτη EC || ἀλευρο σὺν τῳ ὑδατι καὶ τῳ ἁλατιεο EC A || 321 
τῳ Tio, pnoiv, co D Ог || 3226 > C | ёлато C. 


1. Cf. MacaiRE, Epistula Magna : καὶ τὸν ἐπουράνιον τη τελεία 
χἁριτο θησαυρὸν ἐν тої δστρακίνοι ἡμών τοῦ σώματο σκεύεσιν ἐν 
πἀση πληροφορώ ἐντεῦθεν κομισάμενοι καὶ Θεοῦ οἰκητήριον καθαρὀν 
γενδμενοι (éd. W. Jaeger, p. 300, 29 - 301, 1). 
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κασι γίνεσθαι. 'Eyc εἰμι ὁ ἀντί του αισθητοὺὐ παραδείσου 
vont тої ἐμοῖ δούλοι παράδεισο γεγονὀ , ἐν ὦ τιθὼ , 
πάντα τού πιστεύοντα εἰ ἐμὲ και ἀναγεννωμένου διὰ του 
Πνεύματο b, οι οὐκέτι δύνανται ἁμαρτάνειν«, οὐδέ ὁ του 
κόσμου αρχών ισχύει τι кат αὐτῶν!!!’ ἐγὼ γὰρ εἰμι ἐν 
αὐτοῖ καὶ αυτοἰ ἐν ἐμοὶ : καὶ νικῶσι τὸν κόσμον’. διὰ τὸ 
εἶναι αὐτοῦ ἐξω του κόσμου < καὶ τὸν ισχυρότερου πάντων h 
Ере μεθ᾽ εαυτώῶν ἐχειν. Ἑγὼ εἰμι ἡ φωτοειδἠ πηγἠ | του 
ἀθανάτου δεἰθρου καὶ ποταμού, ἐν ἡ οὐ μετὰ θάνατον, алла 
καθ᾽ орау οἱ Ере φιλούντε ἀπδ ψυχὴ λούονται то ἁπορ- 
ρέοντι ὕδατι ЕЕ ἑμοῦ καὶ mavt Εὐπου καθαίρονται τδ σώμα 
καὶ τὴν ψυχήν καὶ ἁπαστράπτουσιν ὁλοι, ὥσπερ λαμπὰ καὶ 
ὦ εἰδο ἀκτῖνο ἡἠἡἠλιακὴ . Ἐγώ εἰμι ὁ ἀντανίσχων καθ᾿ 
орау £v τούὗτοι ὦ ἐν πρωί καὶ δρώμενο o νοερώ, 
καθ καὶ πρώην ἐν тої προφήται ἐνεφάνιζον ἐμαυτὸν 
καὶ αὐτοὶ δρώντε ἀνύμνουν, ἐπικαλούμενοί µε ἀεὶ! «Τὸ 
πρωὶ yàp, φησίν 6 Δαυίδ, εἰσάκουσόν μου, τὸ πρωί 
παραστησομαί σοι καὶ ἐπόψει µει», καὶ tepo «Τότε 
ραγήσεται πρὠιμον τὸ фо σου καὶ τὰ ιἁματα σου ταχὺ 
ἀνατελεῖξ >, ὅτε δηλονότι καὶ σὺ τὰ ἐντολὰ µου -τηρήσει.» 

Kai ті πάντα λέγειν mp τὴν ὑμετέραν ἀγάπην οὐτω 
καταναγκἁἀζοµαι,. οσα ὁ Θεὸ бороу τὴν σωτηρίαν ἡμών 
mp пиё φθέγγεται, ἀλλ᾽ ἡ πάντω , Eva διὰ πάντων 
μαθόντε πεισθήσησθε оті oi καθηµενοι £v σκότει τὸ μέγα 


Фо λάμπον | βλέπειν δφείλουσιν, εἶἰπερ ὁλω ἐμβλέπουσι, 


a. Cf. Gen. 2, 8 b. Cf. Jn 3, 3.5 ο. Cf. I Jn 3, 9 d. Cf. 


Jn 14, 30e. Cf. Jn 6, 56 ; 15, 4-5 f. Cf. I Jn 5, 4-5 g. Cf. 
Jn 15, 18 ; 17, 14.16 h. CL Le 11,22. I Сог. І, 25 1. Cf. Jn 
4, 14 j | Ps.5,3;cf.12, 3 k. Is.58, 8 1. Cf. Is. 9, 2 
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paradis spirituel donné à mes serviteurs à la place du 
paradis sensible, et dans lequel je place: tous ceux qui 
croient en moi et renaissent par T Espritl, eux qui ne 
peuvent plus pécher et le prince de ce monde n'a aucun 
pouvoir contre eux*. Car je suis en eux et eux en moi: et 
ils sont vainqueurs du monde', du fait qu'ils sont hors du 
monde» et qu'ils m'ont avec eux, moi qui suis plus fort que 
touth. Je suis la sourcel lumineuse du courant et du fleuve 
immortel oü, non pas aprés la mort mais à toute heure, 
ceux qui m aiment de (toute) leur âme se lavent dans l'eau 
qui s'écoule de moi et purifient de toute tache leur corps 
et leur âme, et ils resplendissent tout entiers comme une 
lampe et comme l'aspect d'un rayon de soleil. Je suis le 
soleil qui à chaque instant, comme le matin, surgit en eux 
pour les yeux de l'intelligence, de méme qu'auparavant 
je me manifestais dans les prophétes et eux à ma vue 
m'invoquaient sans cesse avec des hymnes : < Le matin, 
dit en effet David, exauce-moi ; le matin je me tiendrai 
devant toi et tu me regarderas* », et un autre : «Alors 
éclatera, matinale, ta lumière, et tes guérisons se léveront 
sans tarder k», c'est-à-dire, quand de ton cóté tu garderas 


mes commandements. » 


Et qu'est-ce donc qui me force à 


` 


La tousfferte d‘re ainsi à votre Charité toutes les 


paroles que Dieu, dans sa soif de notre 
salut, nous adresse? Tout simplement, c'est pour qu'in- 
struits par toutes ces paroles vous soyez convaincus que 
ceux qui sont assis dans les ténèbres doivent voir briller 


la grande lumiërel, à la seule condition qu'ils regardent — 


γοερὸ ΒΞ | 338 ἐπιχαλούμενόν D jj 338-339 Тб... тӛ: To ... τῳ Ρ:Θ 
340 ἐπόψει µε: ἐπόψη μοι E ἐπόψομαις | 341 Ιμὰτιὰ ΟὟ || 342 ἀνατελὴ 
DM K ὃτι A D καὶ σὺ δηλονότι > 0% | 343 mp τὴν ὑμετόραν (ħu. E) 
ἀγάπην оото EC ουτω πρὸ т. b. à. co D πρὸ τ. ἡ. à. AFQH ουτω 
Ord 344 ἡμὼν σωτηρίαν co Or | 347 λάμπων С. 
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καὶ ἵνα HD τινε ἐξ ὑμῶν λογίζωνται οτι έλαμψε μέν, 
абоуотоу δὲ τοὺ ἐτι бута ἀνθρώπου ἐν σώματι καθορὰν 
αυτό. Ei γὰρ uñ ñv δυνατόν, τὶ καὶ ÉAQUWE καὶ λάμπει uñ 
καθορώμενον ὑπ᾽ αὐτῶν ; Μάλλον δὲ τὸ μὲν фо ἀεὶ nva 
καὶ ἀεὶ ἐλαμπε καὶ λάμπει ἐν тої κεκαθαρμένοι , καὶ ἐν 
TO σκότει ἔφαινε καὶ ἡ σκοτία AUTO οὐ κατέλαρβεό, καὶ убу 
λάμπει καὶ ἡ σκοτία αὐτδ οὐ καταλαμβάνει εἰτ᾽ οὖν οὐχ 
ἁπτεται αὐτοῦ. Tó δὲ ‘уру εἰπεῖν, βτι ἀνέτειλε то Еу σκὀτει 
καθημένω λαῶς, τὸ ἁρτι εὐδοκήσαι ἀποκαλυφθήναί ἐστιν 
εἰ οὐ καὶ =рфауіс=топа · οἱ γὰρ ἄλλοι ἐν τὴ окотіа ὅντε 
οὐ καταλαμβάνουσιν αὐτό. Ὁ γὰρ ἁόρατο ὠφοη, τὸ μέν 
διὰ τοῦ σώματο Toi αἰσθητοῖ ὀφθαλμοῖ πάσι тої 
θεασαμένοι αὐτὸν ἁπίστοι τε καὶ πιστοῖ , ἐγνώσθη δὲ καὶ 
τὸ фо αὐτοῦ τη ΟΘΟεότητο ἀπεκαλύφθη μόνοι ἐκείνοι 
τοῖ διὰ τῶν ἐργων πιστοῖ , οἶτινε καὶ ελεγον πρῦ αὐτόν : 
«Ἰδοὺ usi . Κύριε, ἀφήκαμεν πάντα καὶ ἠκολουθήσαμὲν 
σοι %». τῳ δὲ εἰπεῖν πὰντα συνέκλεισε τὰ τε κτήματα καὶ 
χρήματα καὶ θελήματα καὶ τὸ καταφρονήσαι καὶ abt τη 
πρὀσκαιρου ζωὴ καὶ βδελύξασθαι ταύτην διὰ TO γεύσασθαι 
аотп ἐκείνη τη ἐνυποστάτου καὶ αιωνίου Gor], τὸ γὰρ 
ἠδύτερόν ἐστι πάντω καὶ προτιμότερον, ὅπερ ἐστιν αὐτδ ὁ 
Θεό . 

AAAA παρακαλώ πάντα ὑμά , ὦ πατέρε καὶ ἀδελφοί, 
σπουδάσαι μετασχεῖν τὴ τοιαύτη ζωὴ ят τὸ фо ἐστι 
τοῦ Θεοῦ, abt τὸ Πνεῦμα t “Αγιον, T TOÙ μετέχοντα 
αὐτοῦ ' ἁγιάζον καὶ θεοὺ τὴ θέσει ἀπεργαζόμενον. Kai тоу 


τοσούτων λόγων, оу λελάληκα TPÔ ὑμὰ , ur ἐπιλάθησθε, 


a. Cf. Jn 1, 1-4 b. Jn 1, 5 ο. le. 9, 2 d. Cf. Jn 14, 
29-21 o. Matth. 19, 27 f. Cf. Héb. 6, 4 
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et afin qu'aucun de vous n'aille penser que sans doute elle 
a brillé, mais il est impossible aux hommes, tant qu'ils sont 
dans leur corps, de l'apercevoir : si ce n'était pas possible, 
pourquoi est-ce qu'elle a brillé et brille encore, sans qu'ils 
lapercoivent? Ou plutôt, la lumière, elle, a bien toujours 
existé*, elle a toujours brillé et brille en ceux qui sont 
purifiés ; elle est apparue dans les ténébres et les ténébres ne 
l'ont pas гесиеб, et maintenant elle brille et les ténèbres ne 
la recoivent pas, c'est-à-dire ne l'atteignent pas. Mais dire 
que «maintenant» elle s'est levée pour le peuple assis dans 
les ténèbres®, c'est (dire) qu'elle vient juste de se révéler, 
parce qu'il lui a plu, à ceux en qui elle se manifeste*! ; car 
les autres, étant dans les ténébres, ne la regoivent pas. En 
effet, l'invisible a sans doute été vu gráce à son corps par 
les yeux sensibles de tous ceux, fidéles et infidéles, qui l'ont 
regardé, mais il n'a été connu et la lumière de sa divinité 
n'a été révélée qu'à ces fidéles en oeuvres, à ceux qui lui 
disaient : « Nous voici, Seigneur, nous avons tout laissé et 
nous t'avons suivi-.» Et par le mot «tout», il a compris 
les terres, les richesses, les volontés, et jusqu'au mépris et 
au dégoût de la vie temporelle en vue de goûter cette vie 
subsistante et éternelle : car elle est ce qu'il y a de plus doux 
à tous égards et de préférable, qui n'est autre que Dieu. 
ο Rd Mais je vous le demande à tous, 
ó Péres et Fréres, efforcez-vous d'avoir 
part à une vie comme celle-là, qui est la lumière de Dieu, et 
l’Esprit-Saint lui-même, lequel sanctifie ceux qui ont part 
à Іші” et les rend dieux par disposition. Et toutes ces paroles 


que je vous ai dites, ne les oubliez pas, mais d'abord 


356 ἀποκαλυφθήναί εὐδοκήσαι oo EC*? || 358 τὸ AFQ : καὶ τὸ H 
τούτο EC τότε D Or ! 360 τε > FQ || 364 τω : τὸ A D Or [j 365 καὶ 
αὐτὴ ^ F | 366 πρὀσκαιρου : παρούση D Or || αὐτήν А | 370 
Άλλα — ἀδελφοὶ : Παρακαλώ Or || 371 σπουδάξαι D σπουδάσατε Q 
καὶ σπουδάσωμεν Or | 373 Or <— | 374 ἐπιλάθοισθε D. 


350 


355 


360 


365 


370 


375 


380 


385 


302 SYMÉON LE NOUVEAU THÉOLOGIEN 


ἀλλὰ πρώτον μὲν αυτοί μάθετε πράσσειν ἀεὶ το καλὸν καὶ 
οὕτω διδάξατε ἁἄλλου τούτο ποιεῖν -, iva ὁ λόγο τη 
διδασκαλία: ὑμῶν ἐμπρακτο ὑπάρχη καὶ εὑπαράδεκτο 
тої ἀκούουσιν. Ei δ᾽ οὖν, żyw αθώο ἐκ πάντων ὑμῶν εἰμι”, 
οὐ yàp ὑπεστειλάμην τοῦ uñ ἀναγγειλαι ὑμῖν α τὰ λαληθέντα 
μοι καὶ γνωρισθέντα καὶ προσταχθέντα ὑπὸ τοῦ Κυρίου 
ἡμῶν Ἰησοῦ Χριστού διὰ του προσκυνητοῦ καὶ ἁγιου αὐτοῦ 
Πνεύματο περὶ тоу ὑψηλῶν δωρεών καὶ χαρισμάτων τοῦ 
συνανάρχου Θεοῦ καὶ Ι1ατρὀ αὑτοῦ, оу тої ἐμπόνω 
ζητοῦσι τἠν μέθεξιν διὰ πἰστεω δίδωσιν ἀεὶ καὶ μέχρι τού 
νῦν ὁ αὐτό ὁ дүобо καὶ ευεργέτη Θεδ ἡμῶν, о πρέπει 
πάσα δόξα, τιµή καὶ προσκύνησι νῦν και ἀεὶ καὶ εἰ τού 


αιώνα TOV αιώνων. ᾽Αμήν. 


a. Cf. Matth, 5, 19 b. Cf. I Tim. 4, 6: 5, 17 c. Cf. Matth. 
27, 24. Act. 20, 26 d. Act. 20, 27.cf.20 
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apprenez vous-mémes à faire toujours le bien et aprés 
enseignez aux autres à en faire autant», afin que les paroles 
de votre enseignementh soient efficaces et bien agréées de 
vos auditeurs : sinon, je suis innocent à l'égard de vous 
tous*. Car je ne me suis pas refusé à vous аппопсегі ce que 
m'a dit, montré et prescrit Notre-Seigneur Jésus-Christ, 
par son adorable et saint Esprit, au sujet des dons et 
charismes sublimes de Dieu son Père, comme lui sans 
commencement : à ceux qui le cherchent avec énergie, il 
donne par la foi, toujours etjusqu'à présent, d'y participer, 
lui, notre Dieu bon et bienfaisant, à qui revient toute 
gloire, honneur et adoration, maintenant et toujours et 


dans les siécles des siécles. Amen. 


id διὰ πἰστεω co Or || kai > D || 385 ὁ! > D Or | © > E || ἡμὼν 
Θεὸ eo ΑΕΟ ΙΙ | Or *- | 386 προσκύνησι + то Πατρί καὶ TỌ 
Yio καὶ то Ἁγίω Πνεύματι, τη ui? βασιλεία καὶ боёп καὶ ἐξουσία, 
τη gi? δυνάμει καὶ ἀρχὴ καὶ παντοκρατορικἠ κυριότητι D || 387 
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XXXV 


Той αὐτοῦ. Εὐχαριστία πρδ Θεὸν ὑπέρ оу ηξιωται 
δωρεών. Καὶ εἰσήγησι ὅπω тої κεκαθαρµενοι τή καρδια - 
Θεὀ ἀεὶ εττιφαίνεται, καὶ εν ποἰοι тої 1трбүраот καὶ γνω- 
ρίσμασι. 


Λόγο AE. 


Εὐχαριστῶ καὶ προσκυνὠ καὶ προσπίπτω σοι, Κύριε τοῦ 
παντὸ και πανάγιε Βασιλεύ, ὅτι ἠλέησα ανάξιον ὀντα µε 
καὶ ἐτίμησα καὶ ἐδόξασα, ὦ αὑτδ ἠθέλησα ἀνωθεν, 
ἐπειδὴ καὶ лрӧ τοῦ τὸν κόσμον γενέσθαι лара σοῦ[, δλον 
έχων µε ἐν ἑαυτω, λόγω καὶ εικόνι LE тп ση δοξάσα ἐτίμησα . 


Οὐδέ yàp Or ἀλλο τι ἡ δι᾽ ἐμὲ τὸν κατ᾽ εικόνα onv καὶ καθ᾽ 


a. Cf. Matth. 5, 8 b. Jn 17, 5 


ECP AH D 


1 ηξίωτο P | 2 ἐκκεκαθαρμένοι Pj 3 ὁ (Θεὸ + P || ^ γνωρἰσμασι 
+ Εὐλόγησον, ττἆτερ С Εὐλόγησον D , 5 Λόγο (A. > D) ЛЕ Ер: 
Λόγο kn' А Λόγο 10' P Λόγο κθ' Ο»« (cancell. Ccorr) > H || 6 Εὐχα- 
рото + σοι À || 8 ἐτίμησα καὶ ἐδόξασα (6006. κ. ἐτίμ. D*") + µε 
D | 10 ue! > Н 11 καθ᾽ > E. 


1. Disc. 90 dans la traduction de Dionysios Zagoraios. La pièce 
présente (de méme que l'EucA. 2) n'est pas une Catéchése adressée 
aux moines, mais plutót une confession mystique personnelle et 
une action de gráces à Dieu, comme son litre l'indique d'ailleurs. 
Quoique écrite on prose (souvent rythmée), elle est plus proche par 


son caractére des Hymnes de Syméon que do ses écrits de prose 


XXXV 


SOUS forme d'Action de grâces 


L'EXPÉRIENCE MYSTIQUE DE GRÂCE 


Du méme, Action de gráces envers Dieu pour les dons dont 
il a été jugé digne. — Description de la maniére dont Dieu 


se manifeste toujours à ceux qui ont le cœur purifié-, sous 
quels objets, avec quels critères. 


Discours XXXVI. 


7 Је te rends gráce, je t'adore, je me 
Syméon 
rend gráce à Dieu prosterne devant toi, Seigneur de 


pour tous l| univers et Roi de toute sainteté, 
ses bienfaits 


parce que tu as eu pitié de moi, tout 
indigne que j'étais, et que tu m'as honoré, tu m'as glorifié, 
comme tu l'as toi-méme décidé dés l'origine, puisque des 
avant que le monde fût produit par toib, m'ayant tout 
entier en toi-méme, tu m'as honoré en me donnant la gloire 
de la raison et d'(étre à) ton image ; car ce n'est en vue de 


rien d'autre que de moi-méme, (créé) à ton image et à ta 


(1 existe, parmi les Hymnes de Syméon, cinq Actions de gráces еп 
vers : Hym. 14, 22, 26, 36 et 41). Euch. | n'appartenait pas originelle- 
ment À la collection des Cal., comme on le conclut du tait qu'elle 
manque dans certaines collections (Chalki 45, F) ; dans les autres 
collections elle est introduite par les mots To? αὐτοῦ qui la séparent 
du corps des Cal. et indiquent que le copiste a commencé à puiser 
à une source nouvelle (pour les détails, v. la description des manuscrits 
dans rinlroduclion). 
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ὁμοίωσιν πάντα ἐξ οὐκ οντων παρήγαγε , βασιλέα µε των 
ἐπιγείων πάντων πεποιηκῷ εἰ δόξαν τη ση μεγαλουργία 
καὶ ἀγαθότητο . Εὐχαριστῶ σοι, оті πὰσὰν µου την αἴτησιν 
καὶ ἐπιθυμίαν ει ἀγαθὸν ἐξεπλήρωσα κατά τὰ προ fu 
той δούλου σου υποσχέσει . καὶ ὑπὲρ à ἠλπιζον καὶ 
ἐπεθύμουν ἐχαρίσω μάλλον τω ἀναξίω του obpavob καὶ τη 
γη . Eina γὰρ’ < Пау ὃ ἐὰν αἰτήσητε ἐν τω ὀνόματί µου b 
πιστεύοντε λήψεσθε«.» Ευχαριστώ σοι, ὅτι ἑνα των 
ἁγίων σου ἐπιποθήσαντά µε ἰδεῖν καὶ OU αὑτού πιστεύσαντα 
εὑρεῖν ἐλεο παρὰ σοἱἰαὺτὸ οὐ μόνον τούτο πεποίηκα , 
αγαθἐ, καὶ δοῦλόν σου γνήσιον, τον μακάριον λέγω καὶ 
ἁγιον Συμεών, καθυπέδειξα καὶ παρ᾽ ἐκείνου µε ἀγα- 
πηθηναι ηὐδόκησα , ἀλλὰ καὶ μυρία алла, ἁ οὐκ ἠλπιζον, 
ἐδωρήσω μοι ἀγαθά. 

Πόθεν yàp που ἐγίνωσκον ὁ τάλα ἐγὼ <5т τοιοῦτο 
ὑπάρχει ὁ кало Δεσπότη ἡμῶν, iva ἐπιθυμίαν λάβω την 
περὶ σοὺ ; Πόθεν που ἠδειν ὅτι φανεροὺ σεαυτόν тої 
ἐρχομένοι πρὸ σὲ ἐν τω κόσμω еті διάγουσιν, ἵνα καὶ 
θεἀσασθαὶ σε ἐξεζήτησα ; Πόθεν που ἐγίνωσκον ὅτι χαρὰ 
τοιαύτη καὶ ἀνέσεω καταξιούνται οἱ τη χἀριτὸὁ σου τὸ 
Фо ἐν ἐἑαυτοῖ εἰσδεχόμενοι;; Πόθεν δὲ ἡ zo ὁ TAAA 
ἐγίνωσκον ÔTI τὸ Πνεὐμὰ σου τὸ "Αγιον οι εἰ σε πεπισ- 
τευκότε λαμβάνουσι: ; πιστεύειν γὰρ τελείω ει σὲ vò- 
μιζον καὶ πάντα ἐχειν ἐδόκουν poa харісп Toi φοβουμένοι 
σε, μηδὲν оло xwv, o ὑστερον ἐργω τούτο μεμάθηκα. 


Πόθεν που ἐγίνωσκον, Δέσποτα, ὅτι σὺ ἁόρατο ὧν καὶ 


a. Gen. 1, 26 b. Jn 14, 13: cf. 16, 24. Cf. Matth. 21. 22 
c. Matth. 21.22. Cf. Jn 16.24 d. Cf. II Tim. 1, 18 e. Cf. Act. 
19, 2 
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ressemblance*, que tu fis sortir du néant tous les ëtres εί 
m'as fait roi de tout ce qui est sur terre, pour la gloire de 
ta magnificence et de ta bonté. Je te rends gráce de ce que 
tu as comblé toutes mes demandes et mes désirs pour (mon) 
bien, selon tes promesses faites à nous tes serviteurs, et 
qu'au-dclà de се que j'espérais et désirais tu m'as gratifié 
davantage encore, moi indigne du ciel et de la terre ; car tu 
as dit : a Tout ce que vous demanderez en mon nomó avec 
foi, vous le recevrez*. » Je te rends gráce de ce que, devant 
mon désir brülant de voir un de tes saints et ma croyance 
que gráce à lui je trouverais miséricorde auprés de toid, 
tu n'as pas seulement fait cela (pour moi), (trés) bon, de 
me désigner ton authentique serviteur, je veux dire le 
bienheureux et saint Syméon, et d'avoir pour agréable que 
je fusse aimé de lui, mais ce sont encore mille autres biens 


inespérés dont tu m'as fait don. 


.. pour Par oü, en effet, pouvais-je bien 
la connaissance connaître, pauvre de moi que tu es 
des biens spirituels ajns^ ^oi notre bon Maître, pour con- 


cevoir un (tel) désir à ton sujet? Par oü ai-je pu savoir que 
tu te manifestes à ceux qui, vivant encore dans le monde, 
s'approchent de toi, pour que j'aie cherché à te voir? Par 
oü ai-je pu connaitre qu'ils sont jugés dignes d'une telle 
joie, d'un tel soulagement, ceux qui accueillent en eux 
la lumière de ta grâce? Par où, de quelle façon ai-je pu, 
malheureux que je suis, connaître que c'est ton Esprit- 
Saint que reçoivent ceux qui ont cru еп toi.? je me 
figurais en effet croire parfaitement en toi, je m'imaginais 
posséder tout ce dont tu gratifies ceux qui te craignent, 
alors que je ne possédais rien du tout, comme plus tard je 


lai appris par les faits. Par où ai-je pu connaitre, Maître, 


τοιαύτη хара «^ р Q 34 εἰ σὲ τελείω «o D | 35 χαρίζει А j 37 
Δέσποτα post 38 ἀχώρητο transp. А | ὁ [ἀόρατο + D. 
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ἀχώρητο , ὁρασαι καὶ χωρῆσαι ἑντὸ ἡμῶν ; Πόθεν που 
εἰχὸν ποτέ λογίσασθαι ὅτι, ὁ κτίσα Δεσπότη τὰ σύμπαντα, 
ἀνθρώποι ἐνοῦσαι од αὐτό έπλασα , καὶ θεοφόρου 
τούτου ἐργάζη καὶ vioù σου moisi , Iva και εἰ πόθον τούτων 
ἦλθον καὶ ταῦτα λαβεὶν ἐζήτησα лара σοι; Πόθεν δὲ 
ἠδειν, Κύριε, οτι τοιοῦτον ἐχω Θεόν, τοιοῦτον Δεσπότην, 
τοιούτον προστάτην, πατέρα καὶ ἀδελφόν καὶ βασιλέα, σέ 
τὸν πτωχεύσαντα δι ἐμὲ» καὶ μορφήν δούλου λαβόντα» ; 
Оуто , Δέσποτά µου φιλάνθρωπε, οὐδέν οὑδαμώ τούτων 
απάντων ἐγίνωσκον. Ei γὰρ καὶ ἐν vrai θείαι Γραφαϊ , 
à οἱ йяүшюі σου ἐξέοεντο, ἐγκύψα ἀνέγνων περὶ τούτων 
ποτέ, ἀλλ᾽ ὦ περὶ ἁλλων τινῶν ἡ πρὸ τινα ἁλλου λεγο- 
μένων ἠκουον καὶ ἀναισθήτω πρὸ πάντα διεκείμην τὰ 
γεγραμμένα, μηδὲ ἐννοιὰν ποτὲ περὶ τούτων δυνηθεἰ 
λαβεῖν. Ἀκούων yàp τοῦ κἠρυκό σου Παύλου βοώντο καὶ 
λέγοντο : < "A οφθαλμὸ οὐκ εἴδε καὶ οὐ οὐκ ἤκουσε καὶ 
ἐπὶ καρδίαν ἀνθρώπου οὐκ ἀνέβη, à ἡτοίμασεν ὁ Θεὸ Toi 
ἀγαπῶσιν αὑτόνῷ >, ἀδύνατον εἶναι ἐπειθόμην τοῦ ἐν σαρκὶ 
όντα τινὰ ἐκείνων ἑν θεωρία γενέσθαι. Ἐνόμιζον δὲ ὅτι 
ἐκείνω μόνω κατὰ φιλοτιμίαν тафта ὑπέδειξα καὶ οὐκ 
ἠδειν ὁ ἆθλιο οτι καὶ ἐπὶ πάντα TOÙ ἁἀγαπώντὰ σε τοῦτο 
γίνεται παρὰ σοῦ. Πόθεν δὲ ἡ жо) ἠδυνάμην εἰδέναι ὅτι 
πα ὁ πιστεύων εἰ σὲ μέλο σὸν й γίνεται, χάριτι ἁπασ- 
τράπτων Θεότητα — ті δὲ τοῦτο πιστεύσει; — καὶ μακάριο 
γένηται, μακαρίου Θεοῦ μακάριον μέλο γενόμενο ; Πόθεν 


που ἐγίνωσκον ὅτι OÙ ἀντὶ τροφή αισθητὴ αθάνατο καὶ 


a. Cf. Il Cor. 8, 9 b. Cf. Phil. 2, 7 c. I Cor. 2, 9 
«I. Cf. I Cor. 6, 15; ete. 
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que tol, invisible et incirconscriptible, tu es vu εί circonscrit 
au-dedans de nous ? Gomment aurais-je jamais pu concevoir 
l'idée que toi, le Maitre qui as créé l'Univers, tu t'unis aux 
hommes que tu as toi-même façonnés, que tu les rends 
porteurs de Dieu et en fais tes fils, pour que j'en sois venu 
à soupirer aprés ces (biens), que j'aie cherché à les recevoir 
de toi? Oü ai-je pu savoir, Seigneur, que j'ai un tel Dieu, 
un tel Maître, un tel Protecteur, Père, Frère et Roi, — 
toi qui t'es appauvri à cause de moi- et as pris la forme 
d'esclave*'? 
En vérité, 6 mon Maître ami des 
n£?n,on liOmmes? de tout cela je ne connaissais 
absolument rien. En effet, même si, en 
me penchant sur les divines Écritures rédigées par tes 
Saints, j'ai jamais lu (un mot) à ce sujet, je les avais 
écoutées comme si elles (parlaient) d'autres personnes ou 
étaient adressées à d'autres (qu'à moi), et j'étais resté 
insensible à tout ce qui était écrit, méme pas capable de 
jamais m'en faire une idée. 
En effet, en écoutant ton héraut Paul s'écrier en ces 
termes : < Ce que l'œil n'a pas vu ni l'oreille entendu et 
qui n'est pas monté au coeur de l'homme, ce que Dieu 


2 


а préparé à ceux qui l’aiment® >, je me persuadais qu'il était 
impossible à quelqu'un qui vit dans la chair d'arriver à le 
contempler, je jugeais que l'Apótre était le seul à qui, par 
pure libéralité, tu l'avais montré, et je ne savais pas, 
malheureux que j'étais, que cela tu le fais également pour 
tous ceux qui taiment. Mais ой donc, de quelle façon 
aurais-je pu savoir que quiconque croit en toi devient 
membre de toid, faisant par la gráce resplendir la divinité 
— qui donc le croira ? — et deviendra bienheureux, devenu 
membre bienheureux du Dieu bienheureux? Où ai-je pu 


connaître que c'est toi qui, tenant lieu de nourriture 


eo D fl 60 σὸν : σου ECP || ἁπαστράπτον D | 62 γινόμενο AH | 
63 αἰσβητη + καὶ φθαρτὴ D. 
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ἀφθαρτο ἀρτο - тої διὰ σὲ πεινώσιν ἁἀκόρεστο yivn καὶ 
πηγὴ тої διψώσιν αθάνατο * καὶ хітоу0 ἁπαστράπτων 
тої εὐτελἠ δια. σὲ περιβεβλημένοι ἱμάτια ; Торта γὰρ 
ἀκούων διὰ тоу σῶν κηρύκων λεγόμενα, ἐν TO μέλλοντι 
αἰώνι και μετὰ τὴν ἀνὰστασίν μόνον ὑπελάμβανον γίνεσθαι 
καὶ οὐκ ἡἠδειν τι καὶ νυν μάλλον ἐπιτελοῦνται, Өте καὶ 
τούτων ἐν χρεία πλείονι καθεστήκαμεν. 

Ταύτα οὐτε ἠδειν, πανάγιε Βασιλεὺ, οὐτε ἐν ἐπιθυμία 
τούτων ποτὲ γέγονα, OÙTE ἠτησάμην τι ἐκ τούτων λαβεῖν 
παρὰ σου, ἀλλ᾽ ἡ τῶν αμαρτιών μου μιμνησκόμενο , τὴν 
εκείνων συγχώρησιν μόνον ἐζήτουν καὶ μεσίτην καὶ πρεσ- 
βευτήν εὑρεῖν, c ἀνωθεν εἴπον, Δέσποτα, ἐπεθύμησα, (να 
διάτη ἐκείνου ἐντεύξεω καιτη πρὸ ἐκεῖνόν µου δουλώσεω 
καν ἐν TỌ μέλλοντι εὕροιμι TOV πολλών µου αμαρτημἁάτων 
τὴν ἀφεσιν. Ὢ δὲ ἠκουον ὁμοθυμαδόν ἁπαντα λέγοντα 
μὴ εἶναι τοιούτον ἐπὶ τη үп ἀἁρτι ἁγιον, εἰ πλείονα 
λύπην ἐπιπτον. Πλὴν оро οὐδέποτε τούτο ἐπίστευσα, ἀλλὰ 
про τοὺ τοιούτου ἀπεκρινάμην, Δέσποτα Χριστέ, καθώ 
οἶδα , καὶ ελεγον : < Κὐριέ µου, ἐλέησον. Καὶ τοσούτον ὁ 
διάβολο τοὺ Δεσπότου Θεού ἐγένετο δυνατώτερο , (να 
πάντα ἐφελκύση πρὸ ἑαυτόν καὶ εἰ τὴν αὐτοῦ μερίδα 
ποιήσηται, ὥστε uñ καταληφθήναὶ τινα εἰ τὸ upo τοῦ 
Θεού ; > 

Διὰ τούτο, ὦ οἶμαι, φιλάνθρωπε Βασιλεὺ, ἐν то τοὺ 
βίου σκότει καὶ ἐν μέσο) τῶν κακῶν καθημένω d μοι τὸ фо 
σου τὸ ἁγιον £Aauwa καὶ ἐν αὐτῷ τὸν ооу μοι καθυπέδειξα 
ἁγιον. Καὶ ὃν τρόπον ἐπὶ τοῦ δούλου σου Παύλου ἐποίησα , 


διώκοντὰ σε καλέσα αὐτὸν διὰ τη θεϊκὴ ἐμφανεία σου 


a. Cf. Jn 6, 32-35 ; etc. b. Cf. Jn 4, 14 c. Cf. Rom. 13, 
14. Etc. d. Cf. Le 1, 79 
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sensible, deviens pain immortel et incorruptible:, dont on 
ne se rassasie pas, pour ceux qui à cause de toi souffrent 
la faim, et source immortelle pour ceux qui ont soifb, et 
vêtement resplendissant pour ceux qui à cause de toi 
portent des habits vils? Car, en entendant dire tout cela 
par tes hérauts, c'est seulement, supposais-je, dans le siécle 
futur et aprés la résurrection que cela arrive, et je ne savais 
pas que c'est dés maintenant que cela s'accomplit, d'autant 


plus que nous en ressentons une plus grande indigence. 


Tout cela je ne le savais pas, Roi de 


avoir rencontré toute sainteté, jamais je n'en avais 
un authentique éprouvé le désir, rien de tout cela que 


père spirituel jcussc demandé à recevoir de ta 
main ; simplement, en me souvenant de mes péchés, j'en 
recherchais le pardon et, comme je l'ai dit plus haut, c'est 
un médiateur et un ambassadeur que j'ai, Maitre, désiré 
trouver, afin que par son intercession et ma soumission 
envers lui je pusse, au moins dans le futur, trouver la ré- 
mission de mes nombreuses fautes. Mais quand j'entendais 
tout le monde dire unanimement qu'il n'existait pas 
actuellement sur la terre un tel Saint, je tombais dans un 
chagrin pire. Jamais cependant je ne le crus, mais à ces 
gens-là je répondais, Christ, Maitre, de la facon que tu 
sais, et je disais : < Mon Seigneur, aie pitié ! П faut donc 
que le diable soit devenu bien plus fort que Dieu (notre) 
Maitre, pour avoir entrainé avec lui et mis de son cóté 
tout le monde, pour qu'il ne reste plus personne du cóté 
de Dieu ! > 
C'est pour cela, je pense, Roi ami des hommes, que sur 
moi, assis dans les ténébres de (cette) vie et au milieu des 
mauxd, tu as fait luire ta sainte lumiére et en elle m'as 
désigné ton saint. Et de méme que tu as agi avec ton 


serviteur Paul, alors qu'il te persécutait, en l'appelant au 


θεού ^ А у 84 ἐφτλκύσει А [| αὐτοῦ : ἑαυτοῦ D || 88 καθημένου E | 
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και γὰρ εκείνου θεασαμένου σε καὶ εἰπόντο ' < Ti гіс; » 
οὐκ είπα > < Бүо εἰμι ὁ ποιῆσα τὸν οὐρανὸν καὶ τὴν 
γην”. Ἐγῶ εἰμι ὁ ἐκ του μὴ οντο εἰ τὸ εἰναι τα πάντα 
παραγαγών >, οὐδέ εἶπα - «Ἐγὼ εἰμι ὁ оу--, ñ- ὁ Θεό 
Σαβαώθ d, ἡ ' ὃ Θεὸ τῶν πατέρων σου: >, οὐδέ ἑτερὸν τι ἐκ 
тоу τη боёп σου προσηγοριών, ἀλλ᾽ ἡ τούτο µόνον лро 
αὐτὸν εἴρηκα : «γω εἰμι Ιησοὺ ὁ NaGopaio , ὃν σὺ 
διώκει |», ἱνα yvo σαφώ οτι σὺ ὑπάρχει ὁ σαρκωθεἰ 
Θεὸ Ov ἡμὰ . ὃν ἐκεῖνο ἐδίωκεν —, орто καὶ ἐπ᾽ ἐμοὶ 
ἐποίησα , Δέσποτα, Өте μοι τὸν ἁγιὸν σου Συμεὼν καΟυπο- 
δεῖξαι εὐδόκησα. 

Του фото σου yàp τοὺ θεϊκού τα πάντα κάμε τὸν τἀλανα 
καταφωτίσαντο καὶ τὴν νύκτα ὦ ἡμέραν φαεινοτάτηνἲ 
ποιήσαντο , Еу αὐτω µε TO Dyer TN or Θεότητο ὦ ἐν 
οὐρανὼ φρικτώ ἰδεῖν αὐτόν κατηξίοισα, τη θεϊκὴ σου 
боёп πλησίον ἱστάμενον, οὐ στεφάνφ Tivi, οὐκ ἑἐνδύματι 
φαεινφ, οὐκ ἐνηλλαγμένη Өсоро%“ κοσμήσα αὐτόν, ἀλλ᾽ 
oio ñv συνδιάγων ἡμῖν καὶ δρώμενο καθ᾿ ἑκάστην ἐπὶ τη 


γη , τοιοὺτὸν μοι αὐτόν καθυπέδειξα ἐν то obpavo. Τίνα 


τρόπον; "Iva μὴ ἕτερον εἶναι τούτον, τὸν σὺν ἡμῖν, καὶ 
a. Act. 9, 5: 22, ἃ b. Act. 4, 24 ; etc. ο. Ex. 3, 14 
d. Cf. I Sam. 1,3 e. Gen. 46, 3. Cf. Ex. 3, 13; etc. f. Act. 


9, 5; 22, 8 g. Cf. Ps. 138, 12 
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1. Il existe une parenté singulière (malgré la différence du stylo) 
entre cette interprétation de la vision de S. Paul sur la route de Damas 
et un passage du Pseudo-Ciiuysostome, Homélie sur le Psaume L, 
traitant le méme sujet : Διὰ τί μὴ гілеу. «Ἐγώ εἰμι ò Үй του 
Θεού, ἐγώ εἰμι ὁ ἐν ἀρχἠ Λόγο , £yo εἰμι ὁ ἐν οεξιφ καθήμενο τοῦ 
Потро ... ἐγὼ εἰμι ὁ лро αιώνων ἐκ Πατρὀ γεννηθεί » ; Διὰ τὶ μὴ 
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moyen de la divine apparition, — en effet, quand il te 
vil et te dit : « Qui es-tua? » tu ne lui as pas dit : o Je suis 
celui qui a fait le ciel et la terreb. Je suis celui qui a fait 
passer du néant à l'existence tous les étres », tu n'as pas 
dit : < Je suis celui qui suis0> ου: ele Dieu Sabaoth > ou 

«le Dieu de Les Pères® >, пі aucun autre de tes titres de 
gloire, mais tu lui as dit ces simples mots : « Je suis Jésus de 
Nazareth que tu persécutes' », afin qu'il reconnût claire- 
ment que tu es le Dieu incarné pour nous qu'il persécutait', 
— de méme as-tu agi avec moi. Maitre, quand il t'a plu 


de me faire voir ton saint, Syméon. 


En effet, ta lumiére divine ayant 


π' u « illuminé toute chose et moi-même, 
une premiere vision 


misérable, et rendu la nuit resplen- 
dissante comme le jour-, c'est dans les hauteurs mêmes de 
ta Divinité, comme dans le ciel, que tu m'as jugé digne de 
le voir, (vision) redoutable ! debout auprés de ta gloire 
divine, non point orné d'une couronne, ni d'un vétement 
resplendissant, ni sous une apparence transformée, mais 
tel qu'il était, vivant avec nous et visible chaque jour sur 
la terre, c'est ainsi que tu inc l'as fait voir dans le ciel. Dans 


quel dessein? de peur que je ne croie qu'autre était celui 


εἰπε τὰ σεμνὰ ἐκεῖνα καὶ ὑψηλὰ καὶ μεγάλα, ἀλλ᾽ : « Ἐγῶ εἰμι Ιησού 
ὁ Ναζωραίο > ... Διότι ἠγνόει αὐτὸν ὁ διώκων ...Et обу εἴπεν αὐτω 
өті: « YId τοῦ Θεοῦ εἰμι, 0 ἐν ἀρχἠ Λόγο, ὁ τὸν οὐρανόν moih- 
σα >, εἶχεν εἰπεῖν ὅτι : «Ἀλλο ἐστιν ἐκεῖνο καὶ ἆλλο ὃν ἐγὼ 
διώκω» ... El гілеу αὑτῳφ ἐκεῖνα τὰ μεγάλα καὶ ὑψηλὰ, εἴχεν εἰπεῖν : 
«Алло ἐστὶν, οὐκ ἐστιν οὐτο ὁ σταυρωθεἰ ». Ἀλλ᾽ iva μάθη дті 
ἐκεῖνον διώκει τὸν σαρκωθέντα, тоу μορφήν δούλου ἀναλαβόντα, τὸν 
μεθ᾽ ἡμῶν ἀναστραφέντα, τὸν σταυρωθέντα, ... τὸν ἀναστάντα, ... 
λέγει ' «Eyco εἰμι ооо ὁ Ναζωραίο , ὃν σὺ διώκει >. Pseuoo- 
Chhysostome, ΕΙ τὰ ὑπόλοιπα τοῦ ν' ψαλμοῦ, Homil. 2, PG 55, 
577). Aucune phrase n'est, ἃ proprement parler, empruntée, mais 
la similitude du contenu général est incontestable. Ce qui est, 
cependant, entiérement propre à Syméon, c'est l'application de ces 
considérations à la vision qu'il h eue lui-méme de son pére spirituel, 
Syméon le Pieux. 
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ἁλλον τὸν ἐκει μοι ὀφθέντα λογίσωμαι καὶ ἁποπλανηθεὶ 
του καλοὺὐ ποιμένο : ἁστοχῆσω, τὸ ἀπολωλδὸδ ἐγώ πρόβατον b. 
Ἀλλὰ yàp οὐδέ ἐν τούτῳ то γεγονότι θαύματι συνήκα 
ὃ ἀθλιο, αθυμια δὲ καὶ ὀλιγωρία кат ὀλίγον клалі , 
тої προτέροι ҡокоі ἡ και χείροσι περιέπεσον. Σὺ 
δέ, Βασιλεὺ εὐσπλαγχνε και μακρόθυμε, οὐδέ οὑτω µε 
ἀπεστράφη , ἀλλά δι αὐτοῦ µε τοῦ αγίου ἐπέστρεψα καὶ 
ει той ἁγίου αὐτοῦ προσπεσειν лоба µε κατηξίωσα , τη 
κραταια σου χειρὶ καὶ то βραχἰονἰ σου τω ὑψηλὼ ἐξάξα f 
ἀπδ τοῦ πλάνου κόσμου καὶ тоу του κόσμου πραγμάτων 
καὶ ηδονὠών καὶ ἀποχωρήσα µε πάντων σωματικὠ TE ἁμα 
καὶ ψυχικώ , ὦ τοῦ θαύματο, ὦ τη nmp Яна ἀγάπη 
καὶ συμπάθεια σου τοῦ φιλανθρώπου Θεοῦ, ἑστησα ἐν τη 
τάξει тоу δουλευόντων σοι. Μετὰ ταῦτα ору, Δέσποτα, οὐ 
μόνον τῶν ἀμυθήτων μου κακῶν τὴν συγχώρησιν, ἀλλὰ καὶ 
τὰ προειρημένα ἁπαντα ἀγαθὰ тат τοῦ ayiov σου πρεσβείαι 
μοι δέδωκα , μᾶλλον δὲ αὐτὸ лаута μοι γέγονα d. 
Προσκηνώωσαντὸ σου үйр ἐν ἐκείνω καὶ то φωτὶ τη 
θεϊκή боёп ἐκλάμποντο , πλησιάσα αὐτώ καὶ ἐν µετανοία 
καὶ πίστει τοὺ εκείνου поба κράτησα , ἐγὼ εὐθὺ θεία 
ἠσθόμην θερµότητο , εἶτα μικρὀ αὐγαζούση λαμπρότατο , 
εἴτα θείου алб τῶν εκείνου λόγων εμφυσήματο , εἶτα πυρὸ 
ἐκ τούτου ἐγκαρδίου διὰ δακρύων βλύζοντο ρεῖθρα ἀένναα, 
cita ἀκτῖνο ἐν то vot µου λεπτὴ ταχύτερον ἀστραπὴ 
διελθούση , εἶτα ὦ фо) ἐν νυκτὶ καὶ ὦ νεφέλη ἐφάνη μοι 


μικρὰ καὶ φλογοειδήἠ ἐπὶ τὴ κεφαλὴ μου καθίσασα, 


a. Cf. Jn 10, 11 b. Cf. Le 15, 6. Ps. 118, 176 c. Deut. 
5, 15 ; etc. d. Cf. I Cor. 15, 28 


ECP AH D 


114 οὐδέν р“ K 116 περιέπεσα D || 117 οὐδέν О.’ οὐδ᾽ CP H || 121 
πλάνου -- µε CP j| 122 ἀποχωρίσα D -χωρίσα P || ue : μὲν CP | 
122-123 σωματικών ... ψυχικών ECP | 125 τάξει + σου А || Kai 
[μετὰ + ECP | yov P j 127 σου > P | 129 Προσκηνὠσαντὸ C D 
(προσκηνὠσαντὸ P): προσκυνἠσαντὸ cel. || 130 σου [δόξη + Ρ.! | 


ACTION DE GRÁCES | 315 


qui (vivait) avec nous, autre celui qui m'était apparu là- 
(haut), et que dans mon erreur je пе m'égare loin du bon 


pasteur-, moi la brebis perdue*. 


Mais en fait, méme en (voyant) 
..poursa conversion .comajjr merveille, je ne 
compris pas, malheureux que j'étais, 
— mais, peu à peu repris par la paresse et la négligence, 
je me laissai aller aux vices comme avant ou pis qu'avant. 
Mais toi, Roi miséricordieux et patient, méme alors tu ne 
tes pas détourné de moi, — mais gráce à lui, à saint 
(Syméon), tu m'as retourné, tu as daigné me faire pros- 
terner à ses pieds sacrés, avec ta main forte et ton bras 
étendu tu m'as гейге“ du monde trompeur, des affaires 
et des plaisirs du monde, tu m'as, de corps et d'áme, 
séparé de tous les hommes, ó merveille! quel amour en 
toi et quelle compassion à notre égard, Dieu ami des 
hommes! tu m'as placé au rang de ceux qui te servent. 
Aprés quoi, Maître, ce n'est pas seulement le pardon de 
mes maux sans nombre, mais ce sont tous les biens 
énumérés plus haut que, par l'intercession de ton Saint, 
tu m'as donnés, ou plutót toi-méme qui pour moi es 
devenu tout* 

En effet, tandis que tu résidais en lui et brillais de la 
lumiére de la gloire divine, je m'approchai de lui et dans 
(un mouvement de) pénitence et de foi je lui pris les 
pieds : moi aussitót de percevoir une chaleur divine, 
ensuite un petit éclat qui rayonnait, ensuite un souffle 
divin (s'exhalant) de ses paroles, ensuite un feu par lui 
(allumé) dans le coeur et qui par les larmes (en) faisait 
jaillir des courants perpétuels, ensuite un léger rayon dans 
mon intelligence, qui passait plus rapide que éclair, 
ensuite comme une lumiére dans la nuit et comme un petit 


nuage enflammé (qui) m'apparut, situé au-dessus de ma 


ἑλλάμποντο Р | 131 καὶ E D : και P ἡ cot. | ἐγὼ > ECP | Osia > 
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κειμένου μ.ου ἐπὶ πρὀσολΣπον καὶ ποιουμένου τὴν δέησιν. 
Eita ἀπέπτη καὶ μετ᾽ οὐ πολὺ ὠφθη μοι ἐν то οὐρανφ. 

Eita ἀναλογιζόμενο τὸ δρώμενον εἶναι, ἑτερόν τι υπέρ 
ταῦτα πάντα παραδοξότερον γίνεται. Κατὰ troù ὑπνου γὰρ 
ὑπὸ τῶν πονηρῶν δαιμόνων πειραζομένου μου καὶ πρὸ 
πάᾶθο ρεύσεω δια μηχανἠ ἑλκομένου µου καὶ ἀνθισταμένου 
σφοδρώ καί σὲ τὸν Κύριον τοῦ φωτό ἐπικαλουμένου µου 
ει βοήθειαν, ἐξυπνο γέγονα, τῶν πειραζόντων τὰ χεῖρα 
ἀβλαβη ἐκφυγών. Ὁ δὲ καθ᾽ ἑαυτὸν τὴν ἐνστασιν καὶ τὴν 
ἀνδρίαν, μάλλον бе τὴν ἀκινησίαν µου лро то πἀθο ἐθαύμα- 
С̧оу, kai < ПООғу τοῦτο ἀσυνηθω > µου λογιζομένου, < τὸ 
τρόπαιον γέγονεν, iva καὶ κοιμώμενο ἀντιμάχωμαι καὶ 
ισχυρότερο τῶν ἀντιπάλων καὶ ἐχθρῶν μου γίνωμαι καὶ 
κατὰ ҡрато αὑτοὺ νίκην уко παραδόξω διὰ Χριστού; > 
— ὦ τοῦ θαύματο , εὐθὺ ὃν ἐν то οὐρανφ εἰναι ἐνόμιζον 
ἑντὸ μοῦ τούτον εἴδον, σὲ λέγω τὸν ἐμὸν Δημιουργὸν καὶ 
Βασιλέα Χριστόν, καὶ τότε εγνων εἰναι σὴν τὴν νίκην, ÚV 
HE νενικηκέναι ἐποίησα τὸν διάβολον. 

Ἀλλ᾽ Ора) οὑπω ἐγίνωσκον, Δέσποτα, ὅτι OD ñ , ὁ 
ἀπὸ πηλού πλάσα » με, ταῦτὰ μοι πάντα χαρισάµενο τὰ 


καλά. Οὗὕπω ἐγνων от арто σὺ ὑπήρχε ὁ ἀνυπερήφανο 


a. Cf. Gen. 2, 7. Job 4, 19: 10, 9: etc. 
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1. Nous avons dans ce passage (lig. 129-139), sur la vision de 
lumiére et ses phases successives, la description peut-étre la plus 
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tête, tandis que j'étais étendu le visage sur le sol et faisais 
ma prière. Ensuite il s'envola et peu après je le vis dans 
le ciell. 
Ensuite, comme je réfléchissais à ce 
AntÎifi qu'était la vision, il se produisit 
quelque chose d'autre et de plus 
extraordinaire que tout cela. En effet, comme j'étais dans 
mon sommeil tenté par les mauvais démons et entraîné par 
(leur) ruse à subir une pollution, mais que je résistais éner- 
giquement et t'appelais, toi le Seigneur de la lumière, à 
mon secours, je me trouvai réveillé, échappé sans dommage 
aux mains de mes tentateurs. Et comme à part moi je 
m'étonnais de me voir ferme et courageux, ou plutót 
inébranlable, devant ces impressions, et me demandais 
d’où m'était venu, de façon (si) inhabituelle, ce triomphe, 
pour pouvoir, même endormi, opposer une (telle) résistance, 
inc montrer plus fort que mes ennemis et mes adversaires 
et remporter sur eux, de haute lutte, une victoire extra- 
ordinaire grâce au Christ, — б merveille ! aussitôt, celui 
que je croyais dans le ciel, je le vis au-dedans de moi, 
c'est toi que je veux dire, mon Créateur et mon Roi, 6 
Christ I — et alors je reconnus qu'à toi revenait la victoire 


que tu m'avais fait remporter sur le diable. 


r Toutefois, Je ne reconnaissais pas 
la purification encore, Maitre, que c'était toi, toi qui 
progressive m'as façonné de boue*, qui m'avais 

de son áme T 


- - 5 Ж 2° 
gratifie de tous ces biens. Je ne 


reconnus pas encore que toi-même tu étais mon Dieu sans 


détaillée et la plus concrète des œuvres de Syméon (mis à part les 
Hymnes}. Je note en particulier l'existence du « petit nuage (νεφέλη) 
enflammé » (lig. 136) qui apparut à Syméon, en dépit de l'affirmation 
du P. Hausherr qui y voit un détail inventé par Nicétas dans la Vie 
(«cette nuée... que Nicétas croit sans doute nécessaire pour 
authentiquer les apparitions, mais que je n'ai pas trouvée chez 
Syméon +, Hausherr, р. l xu). 
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Θεὸ µου kai Κύριο . Οὕπω γὰρ φωνἡ oov ἠξιώθην ἁκούσαι, 
iva yvoipioo σε, οὕπω ἡ εἰπών μοι μυστικὸ ὅτι < Ἐγώ 
εἰμι».» 'Avà&io yàp ἐτύγχανον και ακἀθαρτο , Еті τὰ ота 
τη ψυχἠ ἐμπεφραγμένα то τὴ αμαρτία εχων πηλω καὶ 
τού ὀφθαλμοῦ μου κεκρατημένου ὑπὸ απιστία καὶ 
άγνοια καὶ T тоу παθών αἰσθήσεω καὶ ἀχλύο . Καὶ σε 
μεν οὕτω τὸν Θεόν µου ἑώρων: μὴ εἰδὼ δὲ μηδέ προπεπισ- 
TEUK(O ὅδτι Θεὸ . καθ ὁσον οἷόν τε ὁράσοαι, ὁράταί τινι, 
οὐκ ἐνενόουν οτι Θεὸ ἡ Θεοῦ δόξα ἐστι τὸ MOTÈ μὲν οὕτω 
μοι ποτὲ δὲ ἀλλω δεικνύμενον, ἀλλα τὸ μέν ἀσύνηθε 
κατἐπληττὲ µε του θαύματο , χαρὰ δὲ βλην µου τὴν ψυχὴν 
ἐπλήρου και τὴν καρδίαν, ὦ καὶ αὐτὸ µου οιεσθαἰ µε TÒ 


σώμα μεταλαμβάνειν τὴ χάριτο τὴ ἀφάτου ἐκείνη . 


a. Cf. Matth. 14, 27. Mc 6, 50. Jn 6, 20 
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1. L'expression ἀνυπερήφανο («sans orgueil», «поп fler»), 
inconnue dans le grec classique, se rencontre quelquefois dans la 
littérature. patristique, appliquée aux hommes. Ainsi, S. Basils 
l'emploie dans son Discours sur le renoncement au monde [PG 31, 
632 B), Léonce de Néapolis dans sa Vic de S. Jean PAumónier 
(v. Leontius' von Neapolis Leben des heil. Johannes des Barmherzlgen... 
herattsgcgebcn von Heinrich Gclzcr, Freiburg i.B.-Leipzig 1893, 
ch. 27, p. 58) et S. Jean Damascene dans son traité Sur les vertus 
et les vices [PG 95, 85 C, comme substantif : τὸ ἀνυπερήφανον). Plus 
rare est l'emploi du mot ἀνυτερήφανό appliqué à Dieu. Excepté 
Syméon le Nouveau Théologien qui l'emploie en ce sens deux fois 
dans ses écrits, ici et dans Euch. 2, 138, il ne se rencontre (autant que 
je sache] que dans deux écrits de la littérature chrétienne populaire 
de la période ancienne. D'abord dans les Actes de Jean (éd. 
R. A. Lipsius-M. Bonnet, Acta Apostolorum Apocrypha, Lipsiae, 
1891-1903, vol. II, 119 partie, p. 151-216), écrits probablement А 
Éphèse dans la deuxième moitié du tt® siècle. C'est un roman 
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orgueil et mon Seigneurl. Car je n'avais pas encore été jugé 
digne d'entendre ta voix pour t'identifier, tu ne m'avais 
pas encore adressé secrétement ces mots : C'est moi* ! Car 
jétais en état d'indignité et d'impureté, j'avais encore les 
oreilles de l'àme bouchées par la boue du péché, les yeux 
tenus clos par lincrédulité, l'ignorance, le sentiment et 
l'obscurité des passions. Et ainsi je te voyais sans doute, 
toi mon Dieu, mais sans savoir et sans avoir encore cru 
que Dieu, autant qu'il est possible de le voir, se fait voir 
à quelqu'un : je ne songeais pas que c'était Dieu, ou la 
gloire de Dieu, qui se montrait à moi tantôt d'une façon, 
tantót d'une autre ; mais, tout en me frappant de stupeur, 
linattendu de la merveille comblait de joie mon âme et 
mon cœur tout entiers, au point qu'il me semblait que 


mon corps móme participait à cette ineffable gráce. Mais 


didactique à tendance gnostique, presque dépourvu de fondement 
historique, maie contenant des témoignages précieux sur la spiritualité 
populaire chrétienne dos premiers siécles. Dans cos Actes, le Christ 
est nommé dans une prière (par S. Jean lui-même) : ὁ μόνο 
ευεργέτη καὶ ἀνυπερήφανο , ὁ μόνο ἐλεήμων καὶ «φιλάνθρωπο 
(επ. 108, p. 206, 11); dans deux autres passages, il est mëme question 
des «entrailles sans orgueil du Seigneur » (τὰ ἀνυπερήφανα σπλάγχνα, 
ch. 52, p. 177, 9 ; et. 24, p. 164, 14). L'autre écrit qui applique au 
Christ la méme expression est la Vie ou Ades de Xanthippe et Polyxène 
(éd. par M. R. James, dans Texts and Studies, vol. II, 3: partie, 
Apocrypha anecdota, p. 58-85). C'est aussi un roman populaire, écrit 
probablement au niM v- siècle, plein de merveilleux, ayant comme 
sujet principal l'activité apostolique de S. Paul en Espagne. L'expres- 
sion ἀνυπερήφανο s'y rencontre quatre fois (toujours appliquée au 
Christ ou à Dieu) : 13, p. 67 ; 14, p. 68 ; 30, p. 79, deux fois. Il est 
difficile d'admettre que, pour une expression aussi inusitée, la 
rencontre de Syméon et des anciens écrits soit purement accidentelle. 
Il est probable que Syméon a lu ces écrits, qu'il a été frappé par cette 
expression, appliquée au Christ et correspondant si bien à sa piété 
et à sa spiritualité christocontriquo, et qu'il l'a employée ensuite 
lui-méme sans avoir conscience de son origine. Voir mon article : 
<%0 ἀνυπερήφανο Θεὸ , St. Syméon the Now Theologian and early 
Christian popular piety > (Studia Patristica, vol. II, p. 485-494, 
Berlin 1957). 
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Обто 5è τὸ ті ἡ ὁ δρώμενο Tpavo τότε ἐγίνωσκον. Τέω 
ἑώρων συχνότερον фо) , ποτέ μὲν ἐνδον, οτε γαλήνη καὶ 
ειρήνη ἡ ψυχἠ µου ἁπήλαυε, motè δὲ ἐξω που μακράν 
ἐφαίνετο ἡ καὶ τελείω ἐκρύπτετο καὶ κρυπτόμενου θλῖψίν 
μοι ἐνεποίει APOPNTOV, λογιζομένου µου ὦ οὐκέτι πάντω 
φανήσεται. AAA μοι πάλιν Ορηνοῦντι καὶ κλαίοντι καὶ 
πάσαν ἐνδεικνυμένω ξενιτείαν καὶ ὑπακοὴν καὶ ταπείνωσιν 
ἐπεφαίνετο ὥσπερ ο AIO , τὸ TAXO τοῦ νέφου διατέμνων 
καὶ κατὰ μικρὸν προσηνὴ καὶ σφαιροειδἠ ἐνδεικνύμβνο . 
Обто οὖν ὁ ἀφραστο OÙ, ὁ αόρατο , ὁ ἀἁναφὴ , ὁ ἀκίνητο , 
ὁ πανταχοῦ ἀεὶ καὶ ἐν πάσι παρών καὶ τὰ πάντα πληρών, 
καθ᾽ орау, іу” εἴπω, ἑν ἡμερα τε καὶ νυκτὶ δρώμενο καὶ 
κρυπτόμενο , ἁπιῶν καὶ ερχόμενο , γινόμενο ἀφανὴ καὶ 
αἰφνη φαινόμενο , κατὰ μικρὸν μικρὸν τὸ окото ἐν ἐμοὶ 
ἀπεδίωξα . τὸ νέφο ἀἁπήλασα , τὸ πάχο ἐλέπτυνα , τὴν 
λήμην тоу νοερῶν ὀφθαλμῶν ἀἁπεκάθηρα,, τὰ ота τη 
διανοἰα ἁπέφραξα καὶ διἠνοιξα, τη αναισθησία περιἠρα 
τὸ κάλυμμα, συν τούτοι παν лабо καὶ πάσαν σαρκικὴν 
ηδονήν κατεκοίµησα καὶ τέλεον ἀπ᾽ ἐμοῦ ἐξώρισα . Tow- 
γαροῦν καὶ τοιοῦτόν µε ἁπεργασάμενο , τὸν ovpavóv παντὀ 
νέφου ἐκάθηρα |! οὐρανόν δὲ λέγω τὴν καοΟαροεῖσαν ψυχήν 
ἐν ἡ ἁοράτω , οὐκ οἵδ᾽ ола) ἡ πόθεν ἐρχόμενο , ὁ πανταχοῦ 
тороу αἰφνη εὑρίσκη καὶ ὦ ἀλλο AIO ἀναδείκνυσαι. 
Βαβαί τη ἀφράστου συγκαταυάσεω |! 

Ταῦτα лро пий τοῦ Θεοῦ τὰ θαυμάσια, ἀδε/λφοί ! 
Ἀνερχομένων δὲ ἡμῶν ἐπὶ τὸ τελεώτερον, οὐκέτι о 
TO πρότερον ἁμορφο ἡ ἀνείδεο ὁ ἀμορφο καὶ ἀνείδεο 
έρχεται ἡ τὴν παρουσίαν καὶ ἀφιξιν τοῦ фото αὑτοῦ 
σιωπὴ πρὸ uA απεργάζεται. Άλλα πῶ ; Ev µορφή 
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à ce moment je ne reconnaissais pas encore clairement qui 
tu étais, toi que je voyais. Du moins voyais-je fréquemment 
une lumière qui, tantôt au-dedans (de moi), quand mon âme 
jouissait du calme et de la paix, tantót loin au dehors, 
m'apparaissait ou bien se cachait complétement et en se 
cachant me causait une affliction intolérable, à la pensée 
que jamais plus elle n'apparaitrait. Mais tandis que je 
retombais dans les lamentations et les pleurs, faisant preuve 
d'un total dépaysement, d'obéissance et d'humilité, elle 
m'apparaissait, tel le soleil qui déchire l'épaisseur du nuage 
et se montre peu à peu, doux et sphérique. C'est donc ainsi 
que toi, linexprimable, l'invisible, l'impalpable, limmo- 
bile, celui qui partout et toujours es en tous présent et 
emplis tout, à chaque instant, pour ainsi dire, nuit et jour, 
te faisant voir et te cachant, t'eu allant et revenant, te 
voilà disparu et soudain reparu ! peu à peu tu as éliminé 
en moi l'obscurité, évacué le nuage, réduit l'épaisseur, 
purgé la chassie des yeux de lintelligence, débouché et 
rouvert les oreilles de la pensée, ôté le voile de Vinsensi- 
bilité, et еп outre assoupi toute passion et tout plaisir 
charnel en les expulsant complétement hors de moi. Ainsi 
donc, m'ayant amené à cet état, tu as purifié le ciel de 
tout nuage : j'appelle ciel l'àme purifiée en qui, invisible- 
ment, je ne sais comment ni d’où venu, tu te trouves 
soudain, toi partout présent, et comme un autre soleil te 


A 


manifestes, ô l'inexprimable condescendance |! 


Voilà les merveilles de Dieu à notre 
pour la saisie égard, Frères ! Nous élevons-nous vers 


dans sa simplicité le plus parfait, (alors) ce n’est plus 
comme auparavant sans forme ou sans 

figure que vient le Sans-forme et le Sans-figure, ni dans le 
silence qu'il réalise en nous la présence et l'avénement de 


sa lumière. Comment, alors? — Sous une certaine forme, 
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τινι, πλὴν Ogob. Θεὰ δὲ οὐκ ἐν σχήματι ἡ ἐκτυπώματι, 
а)Х ἐν ἁκατανοήτω καὶ ἁμηχάνω και ἁμόρφω μεμορφωμένο 
φωτὶ απλού δείκνυται — οὐδέν yàp πλέον εἰπεῖν ἡ ἐκφράσαι 
δυνάμεθα —, тео ἐμφανώ δείκνυται καὶ γνωρἰζεται πὰνυ 
γνωστώ καὶ λίαν ὁραται τρανὼ ὁ αόρατο , ἀοράτω λαλεῖ 
καὶ ακούει καὶ, O εἴτι φίλο πρὸ φίλον ἑνώπιο ἑνωπίφῳ *, 
προσομιλεῖ ὁ φύσει Ozó тої κατὰ χάριν ἐξ αὐτοῦ γεννηθεῖσι 
θεοῖ , και ὦ πατήρ ἀγαπα καὶ παρὰ τῶν ооу φιλεῖται 
ἁγαν θερμώ коі γίνεται τούτοι ξένον θέαμα καὶ φρικτότερον 
ἁκουσμα, μήτε λαλεῖσθαι παρ᾽ αὑτών ἀξίω δυνάμενον, 
μήτε σιωπὴ συγκαλύπτεσθαι ἀνεχόμενον ' OÙ то) πόθω ἀεὶ 
ἀναπτόμενοι καὶ μυστικὼ παρ᾽ αὐτοῦ ἐνηχούμενοι, лоте 
μὲν περὶ τῶν ἀλλοτρίων παθών ἀποδυρόμενοι γράφουσι, 
ποτὲ δὲ τὰ ἑαυτῶν θριαμβεύουσι πταίσματα. Καὶ ποτὲ 
μὲν, τὰ ει αὐτοὺ γενοµένα εὐεργεσία καὶ ἑνεργεία 
τη χάριτο εὐχαρίστω ἐκδιηγούμενοι, Οεολογικὠ ἀἁνυμ- 
νοῦσι τὸν Οεουργικὠ αὑτοῦὺ ἀλλοιώσαντα : ποτὲ δὲ, ei 
τι ἐναντίω καὶ ἐσφαλμένω λεγόμενον περὶ τη ψυχική 


σωτηρία ἡμῶν ἁκούσωσι, κατὰ τὸ δοθέν αὐτοῖ μέτρον 


a. Cf. Ex. 33,11 
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1. On pout voir ici toute la différence entre la spiritualité · esta- 
statique» (expression du P. Hausberr) d'Évagre le Ponlique, qui 
accentue dans ses écrits l'absence de forme, de figure et d'images 
du Divin (τὸ Θειον, PG 79, 1181 ΑΒ), et l'antinomisme dynamique 
de la mystique de Syméon. Tout en acceptant sans réserve les affir- 
mations évagriennes, («sans forme > — άμορφο ; «sans figure » — 
ἀνείδεο ; «Dieu n'est pas dans un dessin ou une empreinte > — 
Θεὸ δὲ οὐκ ἐν σχήματι ἡ ἐκτυπώματι), Syméon nous dit en méme 
temps que Dieu se manifeste : sous une certaine forme >, qu'il appa- 
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forme de Dieu toutefois, bien que ce ne soit pas dans un 
dessin ou une empreinte, mais en prenant forme dans une 
lumiére incompréhensible, inaccessible et sans forme que 
Dieu, étant simple, se montre — car nous ne pouvons rien 
dire ou exprimer de plus, mais en tout cas il se montre 
à découvert, il se fait reconnaître de façon tout à fait 
consciente et voir en pleine clarté, lui l'invisible, invisible- 
ment il parle et écoute et, face à face, comme un ami- avec 
un ami, il s'entretient, lui Dieu par nature, avec les dieux 
nés par grâce de lui. A la fois, comme un père, il aime ses 
fils et en est trés ardemment chéri, et il devient pour eux 
chose étrange à voir et plus redoutable encore à entendre, 
n'étant pas susceptible d'étre par eux dignement exprimé 


et ne souffrant pas de rester enseveli dans le silencel. 


Toujours embrases pour lui de désir 


. pour 

les manifestations еї résonnant secrètement de sa (voix), 
' i A * Р4 ж Z * 

de l'Esprit tantót ils écrivent en gémissant sur 


dans l'àme des saints . , А ΗΝ » 
les passions d'autrui, tantót ils étalent 


leurs propres défaillances. Et tantót ils racontent en ren- 
dant gráces les bienfaits et les opérations de la gráce dont 
ils ont été l'objet, et font monter un hymne théologique 
vers le théurgique auteur de leur transformation ; tantót, 
s'ils entendent quelque parole inexacte et fautive au sujet 


du salut de nos aines, ils la rectifient selon la mesure de 


тай comme lumière et se montre «d'une façon consciente : (πἁνυ 
γνωστώὠ ), «en pleine clarté» (ὁραται трауо ) et «à découvert» 
(ἐμφανώ δείκνυται). Plus importante encore que celte accentuation 
du caractére conscient et «expérimental » de la vision de Dieu (qui 
manque chez Évagro), est chez Syméon la relation d'amour réci- 
proque, paternel et filial, «trés tondre > (φιλεῖται ἀγαν θερμώ ) entre 
Dieu et l'homme, qui diffère tant de la contemplation «intellectuelle » 
d'Évagre. Sur la contemplation évagrienne, cf. l'article Contemplation, 
chap. M yslique cataslatique ou mystique de la lumière (par J. Lema Ít r b), 
dans Diet, de Spiritualité, t. IL, col. 1830-1855. L'auteur de cet 
article n'aurait pas dû placer Syméon parmi les < catastatiques > ni 
tant rapprocher sa mystique de celle d'Évagre. 
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τη γνώσεω * διορθούμενοι, τούτο γράφουσι, τὰ μαρτυρία 
ἀπὸ τῶν θείων παριστώῶντε Γραφών καὶ ἠρεμεῖν Aw ἡ 
κόρον τη δίηγησεω λαβεῖν οὐκ ἰσχύουσι. Τίνα τρόπον ; 
Επειδὴ οὐκέτι εαυτών”, ἄλλα тоо ἐν αὐτοῖ εἰσι Πνεὑματὸ , 
ου καὶ κινεἰ καὶ ὑπ᾽ αὐτῶν πάλιν κινεῖται αὐτό, καὶ γίνεται 
ἐν αὐτοῖ πάντα ὅσα ἐν Tai θείαι ακούει Графаї περὶ 
τη βασιλεία τῶν οὐρανῶν λεγόμενα, μαργαρίτη @, кокко 
σινάπεω à, ζύμη ", ὕδωρ, πυρ арто ^", πόμα ζωὴ , πηγἠ 
Соса τε καὶ ἀλλομένη, ποταμοὐὺ ρέουσα λόγων πνευμα- 
τικῶν”, λόγων θεία Gon, — λαμπὰ ‘, κλίνη, παστά , 
νυμφώνι, νυμφίο К, φίλο, αδελφὀ καὶ πατήρ. Καὶ τὶ 
πολλά λέγων πειρώμαι τα πάντα διεξελθεῖν καὶ wob εἰσιν 
ἀναρίθμητα ; à γὰρ ὀφθαλμό οὐκ εἴδε καὶ οὗ οὐκ ἠκουσε 
καὶ ἐπὶ καρδίαν ауОротоо οὐκ ἀνέβη πῶ γλῶσσα μετρή- 
oaoa ταύτα λόγω ἐκδιηγησεται ; дуто οὐδαμώ . Ei yàp 
καὶ ἑντὸ ἡμών"» πάντα διὰ τὸ τὸν πάροχον τούτων Θεὸν 
περιφέρειν κεκτηµεθα, ἀλλ᾽ οὐτε νοι ἐκμετρήσαι, οὐτε λόγω 
ἐξηγήσασθαι ταύτα блош δυνάμεοα. 

Ταύτα τοίνυν ἐγράψαμεν, ὦ πατέρε καὶ ἀδελφοὶ, οὐκ 
ἐνδείξεω χάριν, μή γένοιτο — Ті yàp καὶ ἐχομεν ἡμέτερον τού 


° 


ἐνδείξασοαι, εἰ uñ ἐκ κοιλία μητρὀ ἡμῶν αμαρτία καὶ 
ακαθαρσἰα καὶ ἁνομία πολλά , ой ὦ οἶμαι ουδὲ ἡ θαλαττία 
ψάμμο то πλήοει συνεξισάζεται”; — ἄλλα тоо Θεοῦ та 


θαυμάσια φανερούμεν καὶ παρατιθέµεθα ὑμῖν, εἰ καὶ uñ 


a. Cf. Rom. 12, 3. Éphés. 4, 7 b. Cf. I Cor. 6, 19 e: Cf. 
Matth. 13, 46 d. Cf. Matth. 13, 31. Mc 4, 31. Le 13, 19 е; Cf. 
Matth. 13, 33. Le 13, 21 f. Cf. Matth. 3, 11. Le 12, 49. Act. 2, 
3. Etc. g. Jn 6, 32-33 ; etc. h. Cf. Jn 4, 14; 7, 38 1. Cf. 
Matth. 5, 15 ; 25, | j- Cf. Cant. 3, 7. Ps. 18, 6. Matth. 22, 10 
k. Cf. Matth. 9, 15 ; 25, 1. Mc2, 19. Le 5, 34. Jn 3, 29 1. I Cor. 2, 9 
m. Cf. Le 17, 21 n. Ps. 21, 11 ; 70, 6 ; et. 50, 7. Cf. Is. 48, ἃ 
o. Cf. Jos. 11, 4. Etc. 
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connaissance qui leur a été donnée» et lécrivent, en 
établissant des témoignages d'après les divines Écritures, 
incapables de rester totalement en repos ou de se rassasier 
du récit. De quelle façon? Puisqu'ils ne sont plus à eux- 
mêmes}, mais à l'Esprit qui est en eux, lequel les теше et 
est de son cóté mü par eux, et devient en eux toutes ces 
choses que tu entends nommer, dans les divines Écritures, 
au sujet du Royaume des cieux ; perle0, grain de sénevéd, 
levain0, eau, feuf, pain», boisson de vie, source vivante et 
jaillissante, faisant couler les fleuves de paroles spirituellesb, 
des paroles de la vie divine, lampel, lit, couche nuptiale, 
chambre nuptiale*, épouxk, ami, frère et père. Mais à 
quoi bon multiplier les mots еп m'eiTorgant de parcourir 
tous (ces titres), et voici qu'ils sont innombrables ! En 
effet, ce que l'œil n'a pas vu ni l'oreille entendu et 
qui n'est pas monté au cœur de l'hommel, comment 
la langue le mesurera-t-elle et l'exprimera-t-elle par des 
mots? Il n'y a pas moyen, vraiment pas. Même si en 
effet, portant Dieu qui nous le fournit, nous possédons 
tout cela au-dedans de nous», nous n'en sommes pas 
plus capables, ni de le mesurer par l'intelligence, ni de 


lexpliquer par la parole. 


Si donc nous avons écrit cela, ó Péres 

di'Zn.Te'ToO F'<<<<, << ""'est p«s pour parader, 
dane un tel discours à Dieu ne plaise ! — qu'avons-nous 
donc en effet à nous pour en faire 

parade, sinon, depuis le sein de notre mère”, des péchés, 
des impuretés et des iniquités en foule dont je crois que le 
sable méme de la mer n'égale pas la multitude0? — mais ce 


sont les merveilles de Dieu que nous vous manifestons et 
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ἀξίω , ἀλλ᾽ ovv κατὰ γε TV ἡμετέραν δύναμιν ' πρὸ τούτοι 
καὶ iva roù oiouévou Πνεῦμα "Αγιον ἁἀγνώστω ἐχειν ἁπδ 
τοῦ θείου βαπτίσματο διὰ ταύτη τὴ ἐξηγήσεω ὠφελήσω- 
μεν. Διδάσκει γὰρ ὃ λόγο ἡμα τὴν ἐνοῦσαν ἐν πρώτοι ἡμῖν 
παντελή σκὀτωσίντε καὶ ζόφωσιν ἤγουν TV ἀλλοτρίωσιν τοῦ 
θείου фото , ӛте δηλαδή καὶ τὴν лері Θεοῦ ἁάγνοιαν σαφώ 
διεξέρχεται, ἐπειτα τὸν ἐκ τὴ συνειδήσεω γινόμενον 
ἐλεγχον, εἴτα τὸν φόβον, εἴτα τὴν ἐπιθυμίαν τὴ ἀφέσεω 
TOV χρεῶν — ὅτε καὶ μεσίτην ὃ ἀνθρωπο επιζητεἰ πρὸ 
тобто καὶ βοηθόν, ὦ ur δυνάμενο δηλονότι μόνο ἀναιδώ 
προσελθεῖν διὰ τὸ καταβαρεῖσθαι αὐτὸν ὑπὸ πολλών Tñ 
αισχύνη ἁμαρτιών —, εἴτα τὴν ἐπιτυχίαν τοῦ µεσίτου καὶ 
ποιμένο καὶ πρεσβευτοῦ ' kai ло τὴ νοερὰ ἑλλάμψει τοῦ 
Πνεύματο καὶ τοῦτον τεθέαται, ὃ καὶ ἀρχήν γενομόνην 
ἑλλάμψεω δείκνυσιν, ἢ πρῶην ὑπήρχεν ἀμύητο , πῶ τε 
μετὰ τὸ γενέσθαι τὴν ἀποκάλυψιν TAV ἡ θεωρία παρήλθε 
τοῦ Πνεύματο καὶ, στερηθεἰ ταύτη, πάλιν ἐν σκότει 
ἁμαρτιῶν πολλών περιέπεσε. Μετὰ δὲ ταῦτα καὶ τὴν διὰ 
τοῦ ποιμἐνο δευτέραν κλῆσιν ἐδήλωσεν, εἴτα τὴν ὑπακοήν, 
τὴν πίστιν, τὴν ταπείνωσιν, τὴν ὑποταγην, ἐκ δὲ τούτων 
τὴν κατὰ μικρὸν ἐν γνώσει καὶ θεωρία γινομένην ἐν ἡμῖν 
ἐναργεστάτην ἀλλοίωσιν, nv ὃ Hñ ἐπεγνωκώ ἐν ἑαυτώ 
γενομένην κατὰ τὴν τοῦ λόγου ἐξήγησιν, οὐ δυνατὸν ἐχειν 
Πνεῦμα "Άγιον τὸν τοιοῦτον κατοικοῦν ἐν αὐτω. AAAA ταῦτα 
μὲν ὃ λόγο, καθώ μοι ἁνωθεν ειρηται, διεξοδικώτερον 
διερχόµενο , οὐ καυχωμένου ἡμὰ ἀποδεικνύει, ἀλλὰ 
διηγουμένου τὰ θαυμάσια τοῦ Θεοῦ, ἁ ἐν τοῖ ἐκζητοῦσιν 


αὐτὸν ἐξ олп ψυχἠ καὶ καρδία - φιλαγάθω ἐργάζεται, 


a. Cf. Pa. 118, 2.10. Mc 12, 30 
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vous représentons, sinon comme elles le méritent, au 
moins selon notre pouvoir. En outre, c'est afin d'étre utiles 
par ce récit à ceux qui s'imaginent posséder en eux 
inconsciemment l’Esprit-Saint depuis le divin baptême. 
Car ce discours nous enseigne l'obscurité et l'enténébre- 
ment total qui régne d'abord en nous, c'est-à-dire l'éloigne- 
ment par rapport à la lumiére divine — cela lorsqu'il 
s'étend de Ғасоп claire sur l'ignorance au sujet de Dieu —, 
ensuite les reproches que fait la conscience, puis la crainte, 
puis le désir de (se voir) remettre ses dettes — lorsque 
l'homme recherche dans ce but à la fois un médiateur et un 
secours, incapable qu'il est en effet de s'avancer seul sans 
honte à cause des nombreux péchés qui le déshonorent et 
laccablent —, puis l'arrivée du médiateur, pasteur et 
ambassadeur, et comment l'homme a pu voir celui-ci par 
lIillumination intellectuelle (duc) à l'Esprit, qui montre 
aussi qu'est arrivé le début de l'illumination à laquelle 
auparavant l'homme n'était pas initié ; comment aussi, une 
fois геспе la révélation, s'en est allée derechef la contem- 
plation (due) à l'Esprit et comment, privé de celle-ci, 
l'homme est retombé dans l'obscurité de ses nombreux 
péchés. Aprés cela, (notre) discours a aussi montré le 
second appel fait par le truchement du pasteur ; ensuite, 


2 


lobéissance, la foi, l’humilité, la soumission, et à leur 
suite, se réalisant peu à peu en nous dans la connaissance 
et la contemplation, la trés évidente transformation, — 
et qui n'en a pas reconnu en lui-méme la réalisation 
conforme à la description faite par ce discours, impossible 
que cet homme ait l'Esprit- Saint demeurant en lui ! Mais, 
parcourant tout cela plus en détail, ce discours, comme je 
lai dit plus haut, ne signifie pas que nous nous enorgueil- 
lissons, mais que nous racontons les merveilles de Dieu, 
qu'il opère par pure bonté en ceux qui le cherchent de 


toute leur âme et de tout leur cœur», afin que toute (inau- 
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о ἀν паса лрофао1 καὶ MAPAKO ἐνδικον ἁπολήψεται τὴν 

μισθαποδοσίαν * ἐν ἡμέρα ἡ κρίνει ὁ Θεὸ то γένο тоу 

ανθρώπων b, ὦ πρέπει таса δόξα, τιµή καὶ προσκύνησα; νυν 
275 καὶ ἀεὶ καὶ εἰ Tob αιώνα τῶν αιώνων. Αμήν. 


a. H6b. 2, 2 b. Cf. Rom. 2, 16 
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vaise) excuse et toute désobéissance reçoive sa juste 
rétribution- le jour ой Dieu Jugeraó le genre humain : à lui 
appartient toute gloire, honneur et adoration, maintenant 


et toujours et dans les siécles des siécles. Amen. 


D j| 275 αιώνα — Auñv > А H post 'Aurv gl. Elal бе καὶ ἱτερα 
τὰ τούτου συγγράμματα > oi Οεολογικοὶ μετὰ тоу ηθικών, oi ἀπο- 
λογητικοἱ, αἱ ἐπιστολαὶ μετὰ тоу κεφαλαίων καρτών θείων ύμνων οἱ 
ἰρωτε εἰ add. in ima pagina То δὲ Θεώ ἡμών ein δόξα εἰ Tov 
α]ώνα. Αμήν D. 
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Тоб ἁγιου καὶ μεγάλου ιτατρὀ ἡμὼν Συμεών τοὺ Νέου. 
Εὐχαριστία πρὸ θεὸν περὶ των γεγονότων εὐεργεσιών εἰ 
αὑτὸν παρ᾽ αὑτοῦ. Ἐν ἡ καὶ лері εὐχἠ πνευματικὴ καὶ 
τη ἐν ταύτη προκοπὴ . Καὶ περὶ ἑλλάμψεω θεία θεωρία 
τε ἁπλανοῦ καὶ ἀγάπη τὴ лро θεὸν. 


Ευχαριστώ σοι, Δέσποτα, Κύριε οὐρανοῦ καὶ γη >, ὁ ἐκ 
τοῦ μὴ βντο εἰ τὸ εἰναι προ καταβολἠ κόσμουθ γενέσθαι 
µε προορίσα . Εὐχαριστώ σοι, οτι προ τοῦ φθἁσαι τὴν 
ἡμέραν καὶ орауд, ἐν ἡ ἐκέλευσα παραχθήναἰ µε, αὐτό 
ὁ μόνο αθάνατο ἆ, ὁ μόνο παντοδύναμο , ὁ μόνο αγαθό 
καὶ φιλάνθρωπο , κατελθών ἐξ υψου αγίου σου”, των 
κόλπων των πατρικῶν μὴ KOTA καὶ ἐκ τὴ ἁγια 
Παρθένου Μαρία σαρκωθεἰ καὶ γεννηθεἰ , προανέπλασα 
καὶ προεζώωσα καὶ του προπατορικοὺ µε πτώῶματο 


ἠλευθέρωσα καὶ τὴν εἰ οὐρανοῦ ἀνοδον προηυτρέπισα . 


a. Cf. Matth. 11. 25. Le 10, 21 b. Jn 17, 24. Éphée. 1, 4. 
I Pierre 1, 20 c. Cf. Matth. 24, 36; 25, 13 «I. Cf. I Tim. 
1, 17; 6, 16 e. Cf. Ps. 101, 20 
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Sous forme d'Action de gráces 


AU SEUIL DE L'ILLUMINATION TOTALE 


De notre grand et saint Pére Syméon le Nouveau. 


Action de gráces envers Dieu pour les bienfaits qu'il a 
reçus de lui. — En méme temps» sur la prière spirituelle et 
le progrès qu'on y peut faire. — Sur l'illumination divine, 
la contemplation qui ne trompe pas et la charité envers 
Dieu*. 


2 Je te rends grâce, Maître, Seigneur 
Syméon 
rend gráce à Dieu du ciel et de la terre-, toi qui avant 
pour sa destinée ја fondation du monde* m'as pré- 
surnaturelle ue e p κ КА 

destiné à passer du néant à létre. 

Je te rends gráce de ce que, avant qu'advint le jour et 
l'heure ой tu avais ordonné que je fusse produit, toi-même, 
toi le seul immortel*1, le seul tout-puissant, le seul bon et 
ami des hommes, descendant de tes saintes hauteurs- sans 
sortir du sein paternel mais incarné et enfanté de Marie, 
Vierge Sainte, tu m'as d'avance restauré et vivifié, tu m'as 


affranchi de la chute ancestrale en me frayant d'avance le 


1. Dite. 91 dans la traduction de Dionysios Zagoraios. Une traduc- 
tion latine de cette piéce par Pontanus (chap. 40 de sa traduction 
des Hymnes) est réimprimée dans PG 120, 595-602. 
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Εἴτα καὶ παραχθέντα µε καὶ κατὰ μικρὸν αὐξάνοντα, αὐτὸ 
καιτωτη ἀναπλάσεω ἁγίω βαπτἰσματἰ σου ἑξανεκαίνισα 
καὶ то Ἁγίῳ Πνεύματι κατεκόσµησα , καὶ ἀγγελον фото b 
φὑλακά μοι κατέστησα , καὶ ἀπό тоу ἐναντίων ἐργων και 
TOv τοῦ ἐχθροῦ παγίδων μέχρι τελεία ηλικία µε ἁτρωτον 
διεφύλαξα . 

Ἐπεὶ δὲ où βία ñua , ἀλλ᾽ αὐτοπροαιρέτω γνώμη σώζεσθαι 
ἐδικαίωσα, εἴασα κἀμέ то αὐτεξουσίφ τιµασθαι καὶ την 
про σὲ αγἁπην ἐκ τη тозу εντολών σου φυλακή αὐτοπροαί- 
ретоу ἐπιδείκνυσοαι, ἐγώ δὲ ὁ ἀγνωμων καὶ καταφρονητη , 
ὥσπερ inmo * ἀπολυθεὶ ёк δεσμών, оото τὴν ἀξίαν τη 
αὐτεξουσιότητο λογισάμενο , εἰ κρημνόν ἐμαυτόν, τη 
ση δεσποτεία ἀποσκιρτησα , ἁπέρριψα. Көкет µε κείμενον 
καὶ ἀναισοητω ἐγκυλιόμενον καὶ ἐπὶ πλεῖον συντριβόμενον, 
οὐκ ἀπεστράφη, οὐκ εἴασα κεῖσθαι καὶ то βοροόρω 
μολύνεσθαι, ἀλλα διὰ σπλάγχνα ἐλέου * σου ἐξαπέστειλα 
κἀκεῖθέν µε ἀνηγαγε καὶ λαμπρότερον ἐτίμησα , καὶ ἀπὸ 
βασιλέων και ἀρχόντων, ὦ σκεὺο ἀἁτιμον | βουληθέντων 
μοι χρήσασοαι εἰ λειτουργίαν τῶν θελημάτων αὐτῶν, 
ἀρρήτοι σου κρίμασιν ἀπελύτρωσα - δώρα χρυσίου καὶ 
ἀργυρίου, καίτοι φιλαργύρου μου буто , λαβειν µε οὐκ 
εἴασα, δόξαν καὶ περιφάνειαν βίου, διδομένην μοι εἰ 
ἀπεμπόλησιν τοῦ ἁγιασμού σου, ὦ βδέλυγμα ταύτην 
λογίσασθαι ἐδωρήσω μοι. Αλλά ταῦτα тоуто, ἐξομολογούμαί 
σοι, Κύριε ὁ Ogó τοῦ οὐρανοῦ καὶ τη γη ', εἰ οὐδὲν πάλιν 
θέμενο,, εἰ λάκκον καὶ ἱλὺν βυθοῦ < αισχρών ÉVVOIWV TE 


καὶ πράξεων ἐμαυτόν ὁ ἀθλιο ἐναπέρριψα, κἀκεῖ κατελθων 


a. Cf. Tite 3, 5 b. Cf. II Cor. 11, 14 c. Cf. Pe. 31, 9. Sag. 
Sir. 30, 8 d. Le I, 78 e. Cf. Rom. 9, 21. II Tim. 2, 20 
f. Cf. Matth. 11, 25. Le 10, 21 g. Pe. 68, 3 


ECK O D 


17 ἁγίφ τὴ ἀναπλάσεω оо K || 18 καὶ’ > О || 20 ἐκ [rov + Е. 


ACTION DE GRÁCES 2 333 


retour aux cieux. Ensuite, aprés m'avoir produit et fait 
peu А peu grandir, tu m'as toi-méme renouvelé еп me 
restaurant par ton saint Baptémel, tu m'as orné du 
Saint-Esprit, tu m'as assigné comme gardien un ange de 
lumiére6, tu m'as, jusqu'à l'âge adulte, gardé indemne des 


actions hostiles et des piéges de l'ennemi. 


Mais que nous nous sauvions — 
avoir étéX aché ainsi en as'tu fu8é — ce n'est Pas 
aux dangers du inonde (une question) de force, mais de libre 
décision : aussi as-tu permis que je 
fusse moi aussi honoré du libre arbitre pour donner la 
preuve en gardant tes commandements d'un libre amour 
envers toi, mais c'est moi qui, dans mon ingratitude et mon 
mépris, comme un сһеуа10 débarrassé de ses liens — voilà 
à quel prix j'estimais mon libre arbitre ! — de moi-méme, 
me suis jeté dans le précipice, en bondissant (loin) de ton 
empire. Et quand j'ai été là gisant, roulé sans connaissance 
et de plus en plus meurtri, tu ne t'es pas détourné, tu ne 
m'as pas laissé gisant à me souiller dans la boue, mais, par 
les entrailles de ta miséricorde*l], tu m'as envoyé chercher, 
tu m'as fait remonter de ce bas-fond, tu m'as honoré de 
facon plus brillante et, tandis que rois et princes voulaient 
user de moi comme d'un instrument infâme® pour servir 
leurs desseins, par tes ineffables jugements tu m'as racheté 
(de leurs mains). Malgré mon amour de l'argent, tu ne m'as 
pas laissé recevoir des cadeaux d'or et d'argent ; la gloire et 
la célébrité de (cette) vie, qu'on m'offrait pour vendre ta 
sainteté, tu m'as donné de les regarder comme une abo- 
mination. 
Mais tous ces (bienfaits), je te le confesse, Seigneur Dieu 
du ciel et de la terref, je n'en ai plus fait aucun cas, et je 
me suis rejeté, malheureux ! dans la fosse et la fange de 


l'abîme» de mes pensées et actions honteuses et, arrivé 


ἠλικία ^ KM (scr. Km*) || ue > О || 23 кӛне: καὶ D || 26 οὗτω : οὐ 
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тої ἐγκεκρυμμένοι ἐν то σκότει περιέπεσον, ἐξ ὧν οὐκ 
ἐμαυτὸν ἐγώ μόνο, ἀλλ᾽ οὐδέ ὁ σόμπα κόσμο ει ἐν 
ἀθροισθεί ἐκεῖοεν ἀναγαγεῖν µε καὶ тоу χειρῶν αὐτῶν 
ἐξελέσθαι ἠδύνατο. 

"Оно ἐκεῖσε κρατοὐμενόὸν µε ἐλεεινώ και ἀθλίω 
περισυρόμενον καὶ συμπνιγόμενον καὶ καταπαιζόμενον παρ᾽ 
αὐτῶν, ὁ εὔσπλαγχνο σὺ καὶ φιλάνθρωπο Δεσπότη , οὐ 
παρεῖδέ µε, οὐκ ἐμνησικάκησα , οὐκ ἀπεστράφη μου τὴν 
ἀγνώμονα ᾿ρώμην. οὐκ ἐπί πολὺ ἁφήκα ὑπὸ тоу ληστῶν 
ἐΟελοντὶ τυραννεῖσθαί µε. АЛА’ εἰ καὶ ἐγὼ ἀναισθήτω 
συναπαγόμενο αὐτοῖ εχαιρον, σὺ ἀσχημόνω δρὰν µε 
περιαγόμενον καὶ συρόμενον οὐκ ἔφερε, Δέσποτα, ἀλλ᾽ 
ἐσπλαγχνίσθη, ἀλλὰ ἠλέησα καὶ οὐκ ἀγγελον, οὐδέ 
άνθρωπον πρὸ μὲ τὸν αμαρτωλὀν καὶ ἆθλιον ἐξαπέστειλα , 
ἀλλ᾽ αὐτδ σὺ: ὑπὸ тоу τη ἁγαθότητὁ σου σπλάγχνων 
κινούμενο, τῶ βαθυτάτω λάκκω ἐκείνω ἐπικλιθεὶ καὶ ἐν 
то βάθει тоо βορβόρου κάτω που συγκεχωσμένω καὶ 
καθημένω την ἀχραντὸν σου ὑφήπλωσα χεῖρα, кароо uñ 
ὁρώντὸ σε — ποὺ γὰρ καὶ εἶχον ἡ по ἀναβλέψαι ὅλω 
ἴσχυσα àv, ὑπὸ τοῦ βορβόρου συγκεκαλυμμένο καὶ συμπνι- 
γόμενο ; — TOV τριχῶν τη κεφαλή μου ἐκράτησα ὃκἀκεῖ- 
θέν µε βιαἰω σύρων ἁνέσπασα , ἐμοῦ тоу μὲν πόνων καιτη 
πρὸ τὰ ἁνω ἁθρόα фора αισθανόµενου καὶ оло ἀνέρχομαι, 
ἀγνοοὑντο δὲ ὑπὸ τἰνο ὅδλω ἀνάγομαι ἡ ті ποτέ ἐστιν 
о κρατών καὶ ἀνάγων µε. AAA ἀναγαγών καὶ στησα LE 


ἐπὶ τὴν γην, δούλω σου καὶ µαθητὴ παραδέδωκα , ὀὁλον 


a. Cf. Is. 63, 9 b. Cf. Dan. 14, 36 


ECP(56 ἐξαπέστειλα -341)K O D 


43 tv то σκὀτει E : ἑκεῖσελησται col. | 44 ἀλλ᾽ οὐδὲ ὁ σύµπα κὀσ- 
uo : οὐδέ ὁ σόμπα косџо$ С [[ ] E 145 ἀγαγεῖν Dac || 46 ἠδύνατο 
C ἠδύνατο E | 50 οὐκ ἐμνησικάκησα >O 51 πολὺ : πσλλου µε E 
1 53 συναπτόμενο К | 54 ἀλλὰ E | 55 ἀλλὰ : καὶ O [| 56 — Р | 58 
ἐκείνω ἐπικλιθεἰ : ἐπιβληοεῖ 0 | 59 που > K I| 60 ὑφήπλωσα χεῖρά 


ACTION DE GRÁCES 2 335 


à ce point, j'ai succombé aux (brigands) cachés dans les 
ténèbres dont, (je ne dis) pas moi tout seul mais le monde 
entier lui-méme à la fois n'eüt pas su me faire remonter 
ni m'arracher à leurs mains. 

Cependant, tandis que j'y étais 


. pour 


avoir su trouver 
un guide spirituel ment bousculé, étouffé, traité en jouet 


retenu lamentablement et misérable- 


par eux, toi, le Maitre compatissant 
et ami des hommes, tu ne m'as pas négligé, tu ne m'as pas 
gardé rancune, tu ne t'es pas détourné de ma conscience 
ingrate, tu ne m'as pas abandonné (plus) longtemps à la 
tyrannie librement acceptée de ces brigands, mais méme si 
de mon côté, dans mon inconscience, je me réjouissais d’être 
епігаіпе avec eux, toi au contraire tu ne supportais pas, 
Maitre, de me voir, à ma honte, trainé et bousculé, mais tu 
t'es ému de compassion, mais tu as eu pitié, et ce n'est pas 
un ange, ce n'est pas un homme que tu as envoyé vers moi, 
pécheur et misérable, mais c'est toi-même* qui, mü par les 
entrailles de. ta bonté, t'es incliné sur cette fosse trés 
profonde et vers moi, enfoui et assis tout au fond de la 
boue, as tendu ta main immaculée et, sans que je te visse 
— comment donc en effet l'aurais-je pu, comment aurais-je 
seulement trouvé la force de lever les yeux, recouvert et 
étouffé comme je l'étais sous la boue? — tu m'as pris par 
les cheveux de ma téte", tu m'as arraché de force et tiré 
de lé : et tout en ressentant la douleur et le rapt soudain 
en l'air et la facon dont је m'élevais, je ne savais seulement 
par qui j'étais enlevé, ou qui pouvait bien étre celui qui me 
prenaitet m'enlevait. Mais aprés m'avoir enlevé et placé sur 


le sol, tu m'as confié à ton serviteur et disciple, complè- 
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όντα µε ролароу καὶ ὑπὸ του βορβόρου тоо ὀφθαλμοῦ , τὰ 
ота καὶ τὸ στόμα ἐμπεφραγμένον, καὶ μηδὲ οὑτω σε βλέὲ- 
ποντα βστι εἰ, εἰ uñ μόνον γνόντα ὁποιο ті ποτὲ ἀγαθὸ 
καὶ φιλάνθρωπο ὑπάρχει, του βαθυτάτου µε λάκκου 
ἐκείνου καὶ βορβόρου ἐξήγαγε . Εἰπὼν οὖν μοι ' < Κράτησον 
καὶ τῳ ἀνθρώπῳ τούτω κολληθεὶ ἀκολούθησον : OÙTO γὰρ 
σε ἀπαγαγών ἁπολούσειε >, πίστιν τε βεβαίαν εἰ τοὺὐτὸν μοι 
χαρισάμενο , ὑπεχώρησα . Ποὺ οὖν γεγονὠ ἡ , ἀγνοῶ. 

То γοὺν ὑποδειχθέντι μοι παρὰ σου, πανάγιε Δέσποτα, 
κατὰ τὸ πρὀσταγμὰ oov ἁμεταστρεπτὶ ἠκολούθησα, κἀκείνου 
про τὰ βράσει καὶ τὰ πηγὰ ҡоло πολλω ἀγαγόντο με, 
τυφλὸν бута καὶ ὁπισθεν ἐφελκόμενον ἐκείνου τη παρὰ σου 
μοι δοθεῖση xeipi TN πἰστεω καὶ ἀκολουθεῖν ἀναγκαζόμενον, 
£vOa βλέπων ἐκεινο καλώ τοὺ πόδα ἀνελάμβανε καὶ διὰ 
τῶν λίθων καὶ βοθύνων καὶ σκανδάλων διήρχετο απάντων 
ὑπεραλλόμενο,, Ене εἰ ταύτα προσκρούειν καὶ ἐμπίπτειν 
συνέβαινε, καὶ πολλοὺ πόνου καὶ πολλὰ κακώσει καὶ 
θλίφει ὑπέμεινα. ᾿Αλλὰ yàp ἐκεινο μὲν ἐν πάση Tt] yr] καὶ 
βράσει ёф’ εαυτού καθ᾽ орау ἐνίπτετο καὶ ἐλοάετο, ἐγώ δὲ 
ur βλέπων παρηρχόμην τὰ πλείω. Εἰ uñ γὰρ εκείνο τὴ 
χειρὸ ἐκρἀάτησέ µου καὶ лро τη πηγἠ ÉOTNOE καὶ τὰ 
χεῖρα ὠδήγησέ µου τοῦ νοὸ , οὐδ᾽ олоо ποτέ oboav ἠδυνάμην 
εὑρεῖν τὴν βρύσιν του ὑδατο . "Τποδείξαντο δὲ καὶ πολλάκι 
Евсауто µε τού νίψασθαι, σὺν TE ҡабаро обат καὶ πηλὸν 
που προσπαρακεἰμενον τὴ πηγἠ καὶ βόρβορον ioo ἐν той 
παλάμαι συνανελάμβανον καὶ τὸ лрооолоу μου ἐμόλυνον, 


ἀλλά καὶ τὴν βρύσιν πολλάκι ψηλαφῶν тоо ὑδατο εὑρεῖν 
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temcnt sale, les yeux, les oreilles et la bouche obstrués 
par la boue, et méme ainsi je ne voyais pas qui tu étais, 
je reconnus seulement de quelle sorte tu es, bon et ami 
des hommes. Ainsi donc m'as-tu arraché à cette fosse trés 
profonde et à (toute) cette boue, et aprés m'avoir dit : 
a Tiens bon et attache-toi à cet homme, suis-le, car c'est 
lui qui temménera et te lavera >, aprés m'avoir gratifié 
d'une ferme confiance envers lui, tu t'es retiré. Oü donc 


es-tu allé, je l'ignore. 


ar pour Celui donc qui m'avait été montré 
avoir découvert par toi, Maitre trés saint, je l'ai suivi 
avec lui les sources selon ton précepte sans me retourner 
d'eau purifiantes e А i . 
en arrière et, tandis qu'à grand' peine 
il me menait aux fontaines et aux sources — aveugle qu'il 
tirait aprés lui par cette main dont tu m'avais doué, la 
confiance, et qu'il forçait à le suivre sur un chemin ой lui 
qui y voyait clair soulevait ses pieds à propos et passait 
à travers cailloux, fossés et piéges en sautant tous (les 
obstacles) —, il m'arrivait de m'y heurter et de tomber et 
jeus à souffrir mainte peine, maint accident et contrariété. 
Mais tandis que lui, à chaque source ou fontaine, de lui- 
méme, à toute heure, se nettoyait et se lavait, pour moi, 
n'y voyant rien, la plupart du temps je les passais : s'il ne 
πι εΏί pris la main et placé auprès de la source en guidant 
les mains de mon intelligence, pas une fois, nulle part, je 
n'aurais su trouver le jaillissement de l'eau. Mais pendant 
qu'il me le montrait et souvent me permettait de m'y 
nettoyer, en méme temps que l'eau pure je prenais aussi 
avec mes mains la vase et la bouc qui pouvaient se trouver 
là, auprés de la source, et je me salissais la figure ; souvent 


aussi, en tátonnant pour trouver la source de l'eau, j'agitais 
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συγκατέσπων τὸν χοῦν και τὸν βόρβορον ἀνετάρασσον και 
un βλέπων біл) , μολύνων τῷ βορβόρω τὸ πρόσωπον ὥσπερ 
ἐν ὕδατι, καθαρώ ἐνόμιζον ἁποπλύνεσθαι. 

По δὲ τὴν ἐκ τούτου πάλιν ἀνάγκην και βίαν ἐκδιηγή- 
σομαι; Οὐ μόνον бе ἀλλὰ και τῶν πολλάκι διαμαρτυρου- 
μένων καὶ ὑποτιθεμένων καὶ καθ᾽ ἑκάστην λεγόντων μοι: 
< Ti μµαταιοπονεἰ , ἀφρόνω ποιῶν, καὶ то ἐμπαίκτη τούτῳ 
καὶ πλάνω ακολουθεἰ , ἀναβλέψαι ματαίω καὶ ἀνωφελώ 
προσδοκῶν ; Οὐδέ yàp νυν δυνατόν. Ti και τοῦ πόδα 
προσκρούων και αἱἰμάσσων ακολουθεἰ ; Ті бе uñ μάλλον 
ἑλεήμοσι προσέρχη, παρακαλοῦσι τοὺ ἁναπαύειν καὶ δια- 
τρέφειν καὶ καλώ Οεραπεύὺειν σε; Οὐ γὰρ ἐνδέχεταί σε τὴ 
λέπρα ἀπαλλαγῆναι τὴ ψυχικὴ , οὐδὲ νυν ἀναβλέψαι ποτὲ. 
Πόθεν γὰρ ὁ ἐἑμπαίκτη αὐτό ἀνεφάνη ἁρτι θαυματουργὸ , 
ὑπισχνοὑμενό σοι τὰ παρὰ πὰάσιν ἀνθρῶποι τὴ νυν γενεὰ 
βντα αδύνατα ; Obai σοι, оті καὶ τὴν διδομένην σοι θεραπείαν 
παρὰ TOV φιλοχρίστων καὶ φιλαδέλφων καὶ оорлабоу 
ἀνδρών ἀπολέσει καὶ τὰ κακώσει коі θλίψει, À ὑφίστασαι 
ἐπὶ ματαίαι ἐλπίσιν, ὑπομενεὶ καὶ тозу ἐπαγγελλομένων 
σοι оло τοῦ ἁπατεώνο καὶ πλάνου αὐτοῦ ёл αλήθεια 
ἐκπέση . Ti γὰρ καὶ ισχύει ολω ; καὶ ἡμῶν ixa σὺ οὐ 
συλλογίζη ἐν σεαυτώ, οὐδέ φρονεἰὶ ; Ті боі; Οὐχὶ καὶ 
nusi πάντε βλέπομεν ; “ЕН τυφλοὶ, ὦ ὁ πεπλανημένο 
αὐτὸ σοι λέγει, ὑπάρχομεν ; “Όντω βλέπομεν ἁπαντε , 


καὶ οὐκ ἐστιν ἀλλη μείζων ταύτη , μὴ ἁπατῶ, ἀνάβλεψι *. > 


a. Cf. Jn 9, 40-41 
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en méme temps le limon, Je soulevais la bouc et, n'y voyant 
rien du tout, tandis que je me salissais la figure avec de la 


boue comme si c’eût été de l'eau, je croyais me nettoyer 


parfaitement. 


Et maintenant, comment raconter 


M*DOUv aV?ir echappé toute la violence et la contrainte que 
au découragement 


j en (ressentais)? et pas seulement pour 
cela, mais pour les fréquentes discussions avec ceux qui me 
suggéraient, qui me répétaient quotidiennement : « A quoi 
bon perdre ta peine, c'est agir en fou ! à quoi bon suivre ce 
trompeur, ce charlatan, dans l'attente vaine et inutile de 
recouvrer la vue? Impossible à l'époque actuelle ! Pourquoi 
le suivre, pour te heurter et t'ensanglanter les pieds? 
Pourquoi ne pas aller trouver plutót des gens pitoyables 
qui t'inviteraient à te reposer, à te nourrir, à bien te 
soigner? Car il est impensable que tu te débarrasses de la 
lépre de l'àme ou qu'à l'époque actuelle tu recouvres jamais 
la vue. D'oü sort-il donc ce charlatan, ce nouveau thauma- 
turge, qui te promet ce qui est impossible à tous les hommes 
de la génération actuelle? Malheur à toi : d'un cóté tu vas 
perdre les soins que t'offrent des gens compatissants qui 
ont l'amour du Christ et de leurs fréres, de l'autre tu vas 
supporter les afflictions et tribulations à quoi tu t'exposes 
pour de vaines espérances, sürement tu en déchanteras 
des promesses que te fait ce trompeur, cet imposteur. 
Qu'est-ce qu'il peut bien faire? Tu as donc besoin de nous 
pour te rendre compte, tu ne peux pas réfléchir un peu 
tout seul? Comment? et nous, nous n'y voyons pas clair? 
ou bien si, comme te l'affirme cet égaré, nous sommes tous 
atteints de cécité? En réalité nous y voyons clair, tous, et 


ne t'y laisse pas prendre : il n'existe pas une autre vision: 
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Αλλά τούτων µε πάντων, OD ὁ ἐλεήμων καὶ εὔσπλαγχνο , 
τῶν ÓvTO ἁπατεώνων καὶ πλάνων, тозу ἀνατροπὴν θολερὰν 
τὸν πλησίον ποτιζόντων :, ἐρρύσω µε διὰ τη xapioOeion 
μοι тора σου πίστεω καὶ ἐλπίδο , δι ἡ καὶ τὰ Ληθέντα 
καὶ алла πλείονα ἐνίσχυσα ὑπομεῖναίὶ µε. 

᾿Αλλὰ yàp £v ἁπασι τούτοι καρτερήσαντι και μὴ ἀφιστα- 
μένω μοι, ουτω πω τεθολωμένω και ψηλαφητώω καθ᾿ 
ἑκάστην ἁπονιπτομένω καὶ τω δοκειν ἁπολουομένω, ὦ ὁ 
απὀστολὀ σου και µαθητὴ µε ἐδίδασκε, MOTÈ περιπατοῦντι 
καὶ про την πηγὴν τρέχοντι, αὐτὸ σὺ πάλιν, ὁ καὶ πρώην 
ἐκ του βορβόρου kondoa ME, ἐν τη обо προσυπήντησα . 
Καὶ τότε πρῶτον τη του προσώπου σου ἀχράντω αἰγλη τὰ 
ἀσθενη µου περιήστραψα δὅμματα, καὶ ὃ ἐχειν ἐδόκουν * pO 
KÜKEIVO ἁπώλεσα, γνωρίσαι σε uñ δυνηθεὶ. Kai то) ἀν 
ἠδυνήθην, οὗτινο οὐδέ τὴν τοῦ προσώπου αἴγλην ἰδεῖν, οὐδέ 
καταμαθεῖν ἡ κατανοήσαι ἐξίσχυσα, σέ αὐτόν Ιδεῖν ἡ γνῶναι, 
οστι ποτὲ ἡ ; Ἔκτοτε οὖν συχνοτέρω και πρὸ αὐτη τη 
πηγὴ Ισταμενου μου, ὁ ἀνυπερήφανο οὐκ ἀπηξίου κατέρ- 
χεσθαι, ἀλλὰ παραγινόμενο καὶ κρατῶν μου πρῶτον τὴν 
κεφαλήν, ἐνέβαπτε αὐτὴν ἐν тої ὕδασι καὶ καθαρώτερον 
ἐποίει ὁραν µε τὸ фо τοῦ προσώπου σους. Εὐθὺ δὲ 


ἁφίπτασο, μὴ διδοὺ ἐννοεῖν µε бот αὑτὸ й, ὁ ταῦτα 


a. Cf. Hab. 2, 15 b. Cf. Le 8, 18 ο. Cf. Ps. 4, 7 ; 88, 16 
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ad ἁπονιπτομένφ gl. Toi δάκρυσι [ ' DK | τῳ : τὸ РК О | 
ἀπολουομένω 4- καθ᾽ ἑκάστην I) | 130 nd πηγἠν gl. Πηγἠν ἐνταῦθα 
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λόγων τὸν αὑτοῦ φησι διδάσκαλον καὶ πατέρα Dm<a 133 ad περιἠσ- 
τραφα εἰ. Παραπλησίω τω Oe(w Παύλῳφ καὶ oto ὁ ἀοίδιμο 
ὀντω πέἐπονύε, φωτὶ ἀύλου лорд τὰ ὀψει  ]jiéoov διερχομένου 


ороо περιστραφοεἰ οὐρανόθεν Ἰ тобто [δ]ὲ γέγονεν ὁπηνίκα τού 
πατρικοὺ οἰκου καὶ тоу γεν[ | αὑτοῦ ἁποχωρισοεί ἐπὶ τὸ μονάσαι 
καὶ τὸ µοναστ[ 1 D@< J 136 Ιδεῖν > EC D || 138 ad πηγἠ gl. Thv 
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(qui serait) meilleure que celle-ci !» — Mais à tous ces 
hommes, ô toi le miséricordieux et le compatissant, à eux 
les véritables trompeurs et imposteurs qui abreuvent leur 
prochain à un courant trouble», tu m'as arraché par la foi et 
l'espérance dont tu m'as gratifié, et par elles tu m'as donné 


la force de supporter ce que j'ai dit et bien d'autres choses. 


J'ai persévéré dans cette (conduite), 

""S > m?s/iiilese8 intégralement, sans me relâcher, εἰ 

chaque jour, non sans barboter et 

tátonner, je faisais mes ablutions et croyais me nettoyer, 
comme me lenseignait ton apôtre et disciple : un jour, 
j étais en route et accourais à la source, quand, à nouveau, 
toi-méme qui naguére m'avais tiré de la boue, tu es venu 
à ma rencontre sur le chemin. Alors, pour la première fois, 
tu as ébloui mes faibles regards de l'éclat immaculé de ton 
visage et, méme ce que je croyais avoirll de lumière, je l'ai 
perdu, incapable de te reconnaître : et comment en aurais- 
je été capable, quand je n'ai pas eu la force de voir l'éclat 
de ton visage, ni de l'apprendre ou de le comprendre, — 
(comment), toi-même, te voir ou connaître qui tu pouvais 
bien être? Dès lors donc, plus fréquemment, tandis que je 
me tenais tout au bord de la source, loin de dédaigner, toi 
le Sans-orgueill, de descendre (jusqu'à moi), au contraire, 
tu tapprochais et tu me saisissais d'abord la tête, tu la 
baignais dans les eaux et me faisais voir de Ғасоп plus 
claire la lumière de ton visage. Mais aussitôt tu t'envolais, 


sans me permettre de concevoir qui au juste tu étais, toi 


μετάνοιαν καὶ ἐξομολόγησιν тоу δωρεών | oef | | ἀπηξίου О | 
ἀπέρχεσθαι K D j| 140 ad κεφαλἠν gl. Тб voepóv τὴ ψυχἠ αὐ[ 

τὸν ὑρώντα vovv D"'« | ἀνέοαπτε D»® | ad ὑδασι gl. [ | тої τὴ 

ζατανύξεω νἁμασι kai rai πηγαι τή απορρήτου σοφία τοῦ Πνεύ- 
нато 1141 ad фо gl. Trjv τοῦ Παναγίου Πνεύματο αἰγλην καὶ 
τὰ ἐλλάμψει αὐτοῦ D || 142 ἐφίπτασο О D || µε: μοι E O. 


1. Voir Euch. 1, supra, р. 318, п. 1. 
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ποιων, ἡ ὅθεν τε ἦλθε ἡ που ἀφίκεσαι, οὐδέ yàp £11 τούτο 
ἐδίδω μοι. Οὗτω δὲ ἐρχομένου ἐπί χρόνον καὶ ἁπιόντο 
σου, κατ᾽ ὀλίγον ἐφαίνου πλέον καὶ πλέον κἀμὲ περιήντλει 
тої ὑδασι καὶ καθαρώτερον ópav καὶ πλέον фо ἐχαρίζω μοι. 

Τούτο δὲ ἐγχρονίσα ποιων, φρικτὸν µε πράγμα καὶ 
μυστήριον ἰδεῖν κατηξίωσα . Хоб γὰρ παραγινομένου καὶ 
τω δοκεῖν µε TOT ὑδασι πλύνοντο καὶ περιαντλοῦντο καὶ ἐν 
αὐτοῖ πολλάκι ἐμβάπτοντο , τὰ аотрала τὰ περιλαμ- 
πούσα µε καὶ τὰ ακτίνα τοῦ προσώπου σου ἀναμιγείσα 
ἐθεασάμην тої ὑδασι καὶ ἐξέστην, ópov φωτοειδεῖ µε ὗδατι 
ἐκπλυνόμενον. Καὶ ποὺ πόθεν ñv ἡ ті ὁ τούτου πάροχο , 
οὐκ ἐγίνωσκον, μόνον δὲ λουσμένο ἐχαιρον τη πίστει 
αὐξάνων, τη ἐλπίδι πτερούμενο καί 20 οὐρανοῦ ἁνερχόμενο , 
TOD δὲ πλάνου εκείνου, той τὰ βήματα τη ἁπάτη καὶ 
τοῦ ψεύδου ὑποτιθεμένου μοι, σφόδρα μισὼν καὶ τη 
πλάνη κατελεῶν, οὐδέ лро συντυχίαν ἡ ὁμιλίαν ὑλω 
αὐτοῖ συνηρχόμην, ἀλλα καὶ τη θέα αὐτῶν τἠν βλάβην 
ἐξέφευγον, τὸν δὲ ovvepyov καὶ βοηθὀν μου, τὸν ἁγιὸν σου 
λέγω μαθητὴν καὶ ἀπόστολον, ὦ αὐτὸν σὲ τὸν ἐμὲ 
πλάσαντα, ἐσεβόμην, ἐτίμων, ἠγάπων ἀπό ψυχἠ , προσ- 
πίπτων αὐτοῦ тої ποσὶ νυκτὸ καὶ ηµέρα καὶ < Et τι 
δύνασαι, βοήθει μοι: > αὐτὸν ἐξαιτούμενο,, πληροφορίαν 


έχων оті ὁσα καὶ βούλεται, δύναται παρὰ ooi. 


a. Cf. Mc 9, 22 
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µυσταγωγία καὶ γνώσει тоу θείων πραγμάτων, à тої τὴ KATA- 
νύξεω νάμασιν ἀναμιγνυμένα ὁρων, ὅλον ἑαυτὸν φωτοεώἠ κατενόει 
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qui faisais cela, d'oü tu venais et oü tu retournais, car tu 
ne me l'avais pas encore permis. Mais tout en venant ainsi 
pour un temps et en t'en allant, peu à peu, tu m'appa- 
raissais toujours mieux, tu m'inondais de ces eaux et 


me faisais la grace de mieux voir une lumiére plus pure. 


Aprés avoir prolongé cette facon de 

1. aire: tu nl'as 1486 di8ne do TMir п 

dc« eaux purifiantes objet et un mystère redoutables. lu 

étais en eiiet auprés de moi, tu me 

lavais — me semblait-il — dans les eaux, tu m'en inondais 
et m'y plongeais à maintes reprises, quand je vis les éclairs 
brillant autour de moi et les rayons de ton visage mélés aux 
eaux, et je fus dans la stupeur, me voyant asperge d'une 
eau lumineuse. Où était, d’où venait, qui était celui qui 
me la versait? je ne m'en rendais pas compte, mais simple- 
ment, en me baignant, j'étais dans la joie, croissant en foi, 
volant des ailes de l'espérance et m'élevant jusqu'au ciel ; 
plein d'une haine violente pour ces conseillers qui m'éga- 
raient avec leurs paroles d'illusion et de mensonge, et de 
pitié pour leur égarement, je ne les rencontrais méme plus 
pour une visite ou une simple conversation, mais je fuyais 
jusqu'au dommage résultant de leur vue, tandis qu'envers 
mon aide et mon secours, je veux dire ton saint disciple et 
apôtre, aussi bien qu'envers toi-même qui m'as façonné, 
j'avais l’âme pleine de vénération, de respect et d'amour, 
tombant à ses pieds nuit et jour εί l’implorant : < Si tu as 
quelque pouvoir, viens à mon secours: ! », dans cette assu- 


тапсе que tout ce qu'il veut, il le peut auprès de toi. 


καὶ πεπληρωμένον ἀκραιφνἠ καθαρότητα D “< | 151 τὰ [τού + Ρ|Γ 
τοῦ προσώπου σου : τοῦ προσώπου σου С [[ J E | ἀναμιγείσατ : 
ἀναμέσον O || 152 ópov (όρων С) φωτοειὀεῖ µε: ([ ]] E || 153 
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обрауоу D εἰ οὐρανὸν О || 160 ἐξέφυγον O || ovvepyóv : σύνοικον O | 
161 λέγω > GM (scr. C:) | 162-163 προσπίπτω Е | 164 βοηθεῖν О. 
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Обто οὖν ἐφ᾽ Ikavóv χρόνον τη харіті σου διατελῶν, 
ἀλλο πάλιν εἶδον φριχτόν μυστήριον. Λαοόμενο γὰρ ue, 


εἰ οὐρανοὺ ἀνελθών, συνανήγαγε , εἶτε ἐν σώματι, οὐκ 


οἶδα, εἰτε екто тор σώματο -, σὺ μόνο oióa , ὁ καὶ τούτο 
ποιῆσα . ᾿Αλλὰ yàp орау ἐκεῖσε μετὰ σου µε ποιήσαντα, 
καὶ τη δόξη — Tivo δὲ ἁγνοώ και οὗτινο — τὸ μέγεθο 


ἐκπλαγεὶ καὶ τῳ ἀμετρήτω ὑύει ἐκθαμβηθοεί , оло ἐφριξα. 
Πάλιν δὲ µε μόνον ἁφήκα ἐν γη, ἐν ἡ και ἱστάμην τὸ 
πρότερον, και εὑρέθην θρήνων καὶ την ταλαιπωρίαν μου 
ἐκθαμοούμενο. Εἴτα κάτω μετ᾽ οὐ πολὺ βντο μου, ἀνω 
εἰ οὐρανού , διανοιχθέντων αὐτῶνο, то πρὀσωπὸόὸν σου, 
о rov ἀμορφον, κατηξίωσα ὑποδεῖξαί μοι. Και боті 
ποτὲ ἡ , οὐδ᾽ οὕτω μοι γνώναι δἐδωκἁἀ -- то γὰρ, uñ 
λαλήσα μοι; — ἀλλ᾽ ἐκρύβη εὐθὺ κἀγώ περιἠήειν ζητῶν 
σε, ὃν οὐκ ἐγίνωσκον, καὶ μορφήν σου ἰδεῖν καὶ γνωστώ 
γνώναι боти ἡ ἐπεπόθουν. Διὸ καὶ ἀπὸ τη πολλὴ βία 
και тоо поро τὴ ἀγάπη σου διαπαντὸ ἐκλαιον, μή εἰδῶ 
αὐτὸν σὲ οστι EÏ, τὸν ἐκ τού µή οντο εἰ TÒ εἶναι παραγα- 
γόντα µε καὶ ἐκ τοὺ βορβόρου ἑξαγαγόντα και τὰ εἰρημένα 
ἁπαντα γεγονότα μοι. 

‘Q οὖν οὑτω πάλιν πολλάκι WPON καὶ πολλάκι πάλιν 
μὴ λαλήσα ἐκρύβη μοι μηδόλω ὀὁρώμενο, τὰ ἁστραπά 
δὲ καὶ τὴν αἴγλην την τοὺ προσώπου σου ὁρων, ὥσπερ 
πρότερον ἐν тої ὑδασι, πάλιν καὶ πολλάκι περικυκλούσα 


με, κρατεῖν δὲ ταύτα BAw ἁμηχανών, ἐμιμνησκόμην ὅπου 


a. H Cor. 12. 2 b. Cf. Act. 7, 56 
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. pour Cet état se prolongeait par ta 


2 


un ravissement gráce quand, à nouveau, je vis un 
ΙΕ autre redoutable mystëre. Tu m'avais 
pris et, remontant au ciel, tu m'enlevais avec toi — soit 
dans mon corps, je ne sais, soit hors de mon corps:, toi 
seul le sais, toi qui l'as fait! Mais aprés y avoir passé une 
heure avec toi, frappé à la fois de stupeur par la grandeur 
de la gloire — quelle gloire, celle de qui. je i'ignore —, et 
d'épouvante par l'incommensurable altitude, je frissonnai 
des pieds à la téte : mais à nouveau, tu me laissas seul sur 
la terre οἳ je me tenais auparavant, et je me retrouvai 
gémissant et épouvanté de ma misére. Puis, au bout d'un 
peu de temps que j'étais en bas, voici que là-haut, les 
cieux s'ouvrantb, tu daignas m'y montrer ton visage, tel un 
soleil sans forme ; et qui tu pouvais bien étre, méme alors tu 
ne m'as pas donné de le connaitre — comment l'aurais-jc 
pu, tu ne m'avais pas parlé? — mais aussitót tu te cachas, 
et moi j'errais à ta recherche, toi que je ne connaissais pas, 
et je désirais voir ta forme et connaître de façon consciente 
qui tu étais. Ainsi, dans l'excés de cette violence et le feu 
de ton amour, je ne cessais de pleurer, dans l'ignorance oü 
j étais de toi, de ton identité, toi qui m'as amené du néant 
à l'existence, qui m'as retiré de la boue, qui t'es fait pour 


moi tout ce que j'ai dit. 


Apres t'étre à nouveau fait voir de 


"SP2«T'V appr??lies la sorte à mainte reprise, et t'étre à 
glorifiantes de Dieu | | , 
mainte reprise cache de nouveau sans 


me parler en échappant totalement à mon regard, — mais 
je voyais les éclairs et l'éclat de ton visage, qui à nouveau, 
comme auparavant dans les eaux, à mainte reprise, bril- 


laient autour de moi, et tout à fait incapable de les retenir, 


βιοτικὠν καὶ ἀνθρωπίνων πραγμάτων || ἐξαγαγόντα + µ« D*« |] 
187 unO' δλω ED] 188 τὴν > EO ' 189 ἐν: σὺν D || περικυκλώσα 
E | 190 δὲ: те P«*K. 
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ποτὲ ἁνω εἶδόν σε, και ἄλλον εἶναι ἀφρόνω ὑπονοούμενο 
πὰᾶλιν ἐζήτουν μετὰ δακρύων ἱδέσθαι σε. Οὐύτω οὖν ἐν πολλή 
λύπη καὶ θλίψει καὶ στενοχώρια: ἐμαυτὸν ἐκπιέζων και 
ἑμαυτοῦ ἐπιλανοανόμένο καὶ олоо ὅλω тоб κόσμου καὶ 
TOV ἐν κόσμω καὶ μηδὲ σκιὰν, μηδὲ ὁτιοῦν ἡ ότι ἐστὶ ті 
ποτὲ τὸ δρώμενου £vvoov, αὐτὸ ὁ πασιν αόρατο , ὁ ἁναφὴ 
καὶ ἁληπτο , pava καὶ ἐδόκει μοι τὸν ἐμὸν vovv καθαίρων 
καὶ πλατύνων TO τη ψυχἠ ὃὅπτικὸν καὶ ἐπὶ πλεῖον παρέχων 
ὁράν την δόξαν σου, καὶ δτι μάλλον αυξάνει αὐτδ καὶ 
λάμπων πλέον πλατύνη, καὶ τὴ τοῦ σκότου ὑποχωρήσει 
αὐτὸν σε πλησιάζοντα καὶ ἐρχόμενον κατεμάνθανον, καθὰ 
πολλάκι καὶ ἐν τοῖ αἰσθητοῖ πάσχομεν. Σελήνη γὰρ 
φαινούση καὶ περιπατούντων οιονεὶ τῶν νεφῶν, ἡ σελήνη 
ὁράται καὶ δοκεῖ τρέχειν ταχύτατα, μηδέν τῳ συνήθει 
προστιΟεῖσα δρόμφῳ ἡ την ἐξ ἀρχἠ ὑπαλλάσσουσα πορείαν. 
Оото оду, Δέσποτα, ἐδόκει ἐρχεσθαι ὁ ακίνητο καὶ ὃ 
ἀναλλοίωτο μεγεθύνεσθαι καὶ μορφοῦσθαι ὁ ἁμορφο . 
"Ωσπερ γὰρ ἐπὶ τυφλοῦ κατὰ μικρὸν ἀναβλέποντο καὶ 
τὸν χαρακτήρα τοῦ ανθρώπου κατανοοῦντο καὶ οἵὸ ἐστιν 
ἐκ τοῦ κατ᾽ ολἰγον ἁνιστοροῦντο °, οὐχ ὃ χαρακτηρ πρὸ 
την ορασιν µεταποιείται ἡ μεταπλάττεται, ἄλλα τὸ Өлтікбу 
μάλλον тоу ὀφθαλμών αὐτοῦ ἁποκαθαιρόμενον, τὸν χαρακ- 
τήρα, οἵὸ ἐστιν, бра, ἐντυπουμένη  oiovei τὴ ἐμφερεία 
αὐτοῦ βλη TP олтікф καὶ διὰ τούτου διϊκνουμένη Kai 


ἀπομασσομένη καὶ o ἐν πἰνακι ἐγχαραττομένη TP νοερφ 


a. Cf. Rom. 2, 9; 8, 35 b. Cf. I Jn 2, 15 c. Cf. Mc 8, 24-25 
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je me rappelais ой, jadis, Je t'avais vu en haut, et soupçon- 
nant dans ma folie qu'il s'agissait d'un autre, je cherchais 
avec larmes à te voir de nouveau. Ainsi donc, dans une 
grande douleur, affliction et angoisse*, je m'accablais moi- 
méme, m'oubliant et oubliant avec moi le monde entier et 
tout ce qu'il y a au monde*, n'ayant de pensée ni pour une 
ombre, ni pour quoi que ce soit qui existe ou qui puisse 
jamais exister de visible, — quand toi-méme, toi invisible 
à tous, impalpable et insaisissable, tu m'apparus et il me 
sembla que tu purifiais mon intelligence, dilatais la vision 
de mon áme et me permettais de voir de mieux en mieux 
ta gloire, ou plutót comme si c'était toi qui grandis 
et te dilates en augmentant d'éclat, et à mesure que se 
retirait l'obscurité c'était toi que je découvrais en train 
d'approcher et d'arriver, comme nous lexpérimentons 
souvent dans les choses sensibles. Lorsqu'on effet la lune 
brille et que marchent pour ainsi dire les nuages, c'est la 
lune qu'on voit, qu'on croit voir courir à toute vitesse, 
sans qu'en fait elle ajoute rien à sa course accoutumée 
ou modifie le chemin (qu'elle suit) depuis toujours. De la 
méme façon, Maître, tu semblais arriver, toi l'immobile, et 
toi l’immuable, t'agrandir, et prendre forme, toi le sans- 
forme. 

.. pour De méme en effet qu'un aveugle 


le resplendissement qui recouvre progressivement la vue 
de la vision de Dieu remarqUe ]a silhouette humaine, et se 


2 


représente peu à peu се que c'este, поп que cette silhouette 
sous son regard se transforme ou se déforme, mais c'est 
plutót la vision de ses yeux qui, en s'éclaircissant, voit la 
silhouette telle qu'elle est, les traits s'en imprimant pour 
ainsi dire tout entiers en sa vision et à travers elle pénétrant, 


se modelant et se gravant, comme sur une tablette, dans la 
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τε και μνημονευτικφ τη ψυχἠ , οὑτω καὶ αὐτό opóàOn, 
τω φωτί τρανὼ του ᾿Αγίου Πνεύματο ἐκκαθάρα μου τὸν 
vovv ὁλικ . Κἀὰκείνου τρανότερον καὶ καθαρώτερον βλὲ- 
ποντα , αὐτό uoi ποθεν ἐδόκει ἐξέρχεσθαι καὶ λαμπρότερο 
φαίνεσθαι, καὶ χαρακτήρα µορφὴ ἀμόρφου орау ἐμπαρειχὲ 
μοι, καὶ ἐξω µε τοῦ κόσμου τότε πεποίηκα — боко εἰπειν 


καὶ τοῦ σώματο , τοῦτο yàp ἁἀκριβώ γνώναι οὐκ ἐδωκα * 


—, ὑπερηύγασα δ᾽οὖὐν καὶ то δοκεὶν Оло ÖAW καλώ 
βλέποντι ὠφθη μοι, καὶ «ТО Δέσποτα > λἐγοντὰ με, «τὶ 
ποτὲ ἡ ;», τότε ovi] με πρώτον τὸν ἁσωτον κατηξίωσα 
καὶ οὑτωσί προσηνῶ προσεφθέγξω μοι, ἐξανισταμένω καὶ 
θαμβουμένφ καὶ τρέμοντι καὶ ἐν ἐμαυτῷ ποσὼ ἐννοοῦντι 
καὶ λέγοντι : < Ti ποτὲ ρα ἡ δόξα αὔτη καὶ τὸ τὴ Aqu- 
πρότητα ταύτη μέγεθο βούλεται ; По бе ἡ πόθεν ἐγὼ 
τοιούτων ἀγαθῶν κατηξίωμαι ; » — «"Еүо, φησῖν, εἰμι ὁ 
Осо о διὰ σὲ γεγονὼ ἀνθρωπο , καὶ ὅτι µε ἐξ δλη ψυχἠ 
ἐπεζήτησα , ιδοὺ ὑπάρξει ἀπὸ τοῦ νυν αδελφό μου” καὶ 
συγκληρονόμο uov® καὶ філо µουλ» Ἐπὶ τούτοι οὖν 
καταπλαγέντο μου καὶ τὴ ψυχὴ ἐκχυθέντο καὶ την ἰσχὺν 
διασκορπισθέντο καὶ « Ті εἰμι» ἀνταποκριθέντο < ἐγὼ 
ἢ τὶ πεποίηκα ὁ ἁἆθλιο , Δέσποτα, καὶ ταλαίπωρο , iva µε 
τοιούτων ἀγαθὼν ἀξιον καταστηση καὶ τοιαύτη боёп 
συμμέτοχου καὶ συγκληρονόμον ποίηση ;» — λογισαμένου 
μου δὲ ταύτην υπὲρ νοῦν εἶναι την δόξαν καὶ την χαράν, ὁ 
Δεσπότη πάλιν OD, οἰονεί φίλο філір διαλεγόμενο διὰ τοῦ 


Еу £uoi λαλοῦντο σοῦ Πνεύματο f, εἰπὰ μοι ' < Ταῦτα διὰ 


a. Cf. Il Cor. 12, 2-3 b. Cf. Matth. 12, 49-50. Mc 3, 34-35. 
Le 8, 21 c. Cf. Rom. 8, 17 d. Cf. Jn 15, 14-15 e. Cf. 
Ex; 33; 11 f. Cf. Rom. 8, 11. Matth. 10,20 
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partie intellectuelle εί la mémoire de l'àme, — ainsi de ton 
côté t'es-tu fait voir, aprés avoir, par la lumière du Saint- 
Esprit, dans la clarté, intégralement purifié mon intelli- 
gence : et, son regard (ainsi) purifié et éclairci, c'était toi qui 
me semblais sortir de quelque part et apparaitre avec plus 
d'éclat, toi qui me donnais le moyen de voir la silhouette 
d'une forme sans forme. Alors tu m'as mis hors du monde 
— j'ai failli dire : et du corps, mais c'est ce dont tu ne m'as 
pas permis de me rendre exactement compte:. Tu as donc 
resplendi et t'es fait voir, semble-t-il, tout entier à moi qui 
tout entier y voyais vraiment clair, et comme je disais 

uO Maître, qui pouvais-tu bien être? < — c'est alors pour 
la premiére fois que tu m'as jugé digne, moi le prodigue, 
d'(cntendrc) ta voix. Avec quelle douceur m'as-tu inter- 
pellé, tandis que je me dressais, m'effrayais, tremblais et 
essayais de raisonner quelque peu en me redisant : a Que 
peut donc bien (me) vouloir cette gloire et la grandeur de 
cet éclat? Comment donc, gráce à quoi ai-je été rendu 
digne de tels biens? » — « Je suis, dis-tu, le Dieu qui pour 
toi s'est fait homme. Et parce que tu m'as recherché de 
toute ton áme, voici que désormais tu seras mon frére", 
mon соһёгіпег) et mon amill, d Là-dessus, atterré, l'àme 
toute défaite, ma force évanouie, je répondis : « Qui suis-je 
donc, moi, et qu'ai-je fait, moi misérable et infortuné, ὐ 
Maitre, que tu me juges digne de tels biens, me fasses 
participant et cohéritier d'une telle gloire?» Et tandis 
que je réfléchissais que cette gloire et cette joie étaient 
au-dessus de l'intelligence, voici qu'à nouveau, toi, le 
Maître, comme un ami s'entretient avec son ami", par ton 


Esprit qui parle en moif tu m'as dit : « Tous ces dons, c'est 


ἀδελφό gl Μήτηρ µου καὶ ἀδελφοί µου obToi clow ol ἀκούοντε 
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μόνην τὴν πρὀθεσιν καὶ προαίρεσιν kai πίστιν σου ἐδωρησάμην 
σοι καὶ ἐτι δωρήσομαι. Ti yàp ἐχει ἀλλο ἡ ἐσχε ποτὲ 
σόν, γυμνό παρ᾽ ἐμοῦ παραχθεἰ -, iva ἐκεινο λαβών ἀντ᾽ 
ἐκείνου ταῦτά σοι δώσοιμι ; ᾿Εὰν γὰρ uñ λυθἠ τη сорко, 
TO τέλειον οὐ θεάση, οὐδέ ἐπαπολαύσαι όλου αὐτοῦ ἰσχύσει 
кало .» Ἐμοῦ δὲ εἰπόντο ' «Και ті τούτου μ.εῖζον site 
λαμπρότερον ; Ἐμοι TÉW ἀρκεῖ τὸ οὑτω εἰναι καὶ μετὰ 
θάνατον» — « © λίαν ef cv µικρόψυχο , ειπα , тої τοιού- 
τοι ἀρκούμενο. Таота γὰρ πρὸ τὰ μέλλοντα ἰσον εἰσιν 
ἱστορηθέντο ἐν χάρτη οὐρανοῦ καὶ ταὶ χερσὶ κρατου- 
μένου ' осо yàp обто τοῦ αληθινού οὐρανοῦ απολείπεται, 
τοσούτω πλέον ἁσυγκρίτω ἡ μέλλουσα δόξα ὑπὲρ τἠν убу 
ὁρωμένην σοι ἁποκαλυφθήσεταιῦ.» 

Ταῦτα εἰπών ἐσιώπησα καὶ μικρὸν μικρὸν ὁ γλυκὺ καὶ 
кало Δεσπότη ἐκρύυη ἐξ ὑφθαλμών μου, εἰτε ἐμοῦ 
μακρύναντο оло σού, EÎTE бой ал” ἐμοῦ ἀπελθόντο . οὐκ 
οἶδα. Τέω δ᾽ οὖν ἐγενόμην πἁλιν ολο ἐν ἐμαυτώ,ποθέν voui- 
σα ἐλθεῖν, καὶ εἰσηλθον ἐν τω πρώτω σκηνώματι. Ὅθεν 
μιμνησκόμενο τοῦ κἀλλου τη δόξη καὶ των βημάτων 
σου, περίπατων, καθεζόμενο , ἐσθίων, πίνων καὶ προσευ- 
χόμενο , εκλαιον καὶ ἐν χαρά διήγον ἀνεκφράστω, γνωρίσα 
σε, τὸν Ποιητὴν των απάντων. По γὰρ καὶ uñ ἐχαιρον ; 
᾿Αλλὰ γὰρ πάλιν λυπούμενο καὶ οὑτω αὖθι ἰδεῖν σε 
ἐπιποθῶν, co ἀπηλθὀν ποτὲ πρὸ τὸ την ἀχραντον εικόνα 
τη σε Τεκούση ἁσπάσασθαι και ταύτη προσέπεσα, αὑτό 


πρὸ τού ἁναστήναί µε, ἐντὸ τὴ ταλαίπωρου καρδία μου, 


a. Cf. Job 1, 21 b. Cf. Rom. 8, 18 
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simplement pour ta bonne intention, ta bonne volonté et 
ta confiance, que je te les ai faits et les ferai encore : qu'as- 
tu donc d'autre, en effet, ou qu'as-tu jamais eu à toi, toi que 
jai introduit nu (dans le monde)., pour que je le reçoive 
et te donne ces (biens) en échange? Si en effet tu n'es pas 
délivré de la chair, tu ne verras pas ce qui est parfait, tu ne 
seras pas capable d'en avoir la pleine et entiére jouissance. » 
Et comme je disais : « Mais qu'y a-t-il donc de plus grand 
que ce que j'ai eu, ou de plus brillant? pour moi, en tout 
cas, il me suffit d'étre ainsi, méme aprés la mort» — 
« Tu es vraiment par trop mesquin, m'as-tu dit, de te 
contenter de tels (biens) qui, par rapport aux (biens) 
futurs, sont l'équivalent du ciel dessiné sur du papier et 
qu'on tient dans les mains : autant, en effet, il est inférieur 
au véritable ciel, autant et sans comparaison la gloire 


2 


future se révélera-t-elleb supérieure à celle que tu vols 


maintenant. > 
Aprés ces mots, tu as gardé le 
our une vision sjiencc peu à peu, (b mon) doux et 
evant licóne | l / κ. l 


de la Mëre de Dieu bon Maitre, tu t es cache a mes yeux, 
que ce füt moi qui m'éloignais de toi 

ou toi qui me quittais : tout ce que je sais, c'est que je 
me retrouvai tout à fait en moi-méme, croyant venir de 
quelque part, et je rentrai dans la tente (de mon corps) 
comme auparavant. Aussi, au souvenir de la beauté de ta 
gloire et de tes paroles, marchant, assis, mangeant, buvant 
et priant, je pleurais et vivais dans une joie ineffable, de 
tavoir reconnu, toi le Créateur de l'univers — oui, com- 
ment ne me serais-je pas réjoui? Pourtant le chagrin 
me reprenait, et le désir de te voir encore une fois de la 
méme façon, quand, un jour que j'étais allé saluer l'image 
immaculée de Celle qui t'a enfanté et que je me prosternai 
devant elle, toi-même, avant que je me fusse relevé, au- 


dedans de mon coeur misérable, comme si tu l'avais trans- 
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о Фо ἀποτελέσα αὐτήν, ὠράθη μοι, καὶ τότε ἐγνων 
βτι ἐν Ерсі σε γνωστώ xw. Ало οὖν τότε οὐχὶ μνημονεύων 
σου καὶ τῶν περὶ σὲ ἠγάπων σε ἀπὸ τη τῶν τοιούτων 
μνήμη , ἀλλ᾽ ἐν ἐμοὶ o£, τὴν ἑνυπόστατον αγἀάπην, ἐχειν 
ёп“ ἀληθεία ἐπίστευσα. 'H γὰρ ὀντω ἀγάπη σὺ εἰ, ὁ Оғо 
Tr οὖν πίστει ñ ἑλπὶ ἐμφυτευθεῖσα kai ἐν αὐτὴ ὑπὸ τη 
μετάνοια καὶ тоу δακρύων ποτισΟεῖσα, έπειτα καὶ ὑπὸ 
του σου фото ἑλλαμφθεῖσα, ἐρριζώοη καὶ ηὐξήθη καλώ . 
ЕІта σὺ αὐτὸ, ὁ καλὀ τεχνίτη καὶ δημιουργό , mapa- 
γεγονώ διὰ τη τῶν πειρασμῶν нахаіро, φημὶ δὴ τη 
ταπειννσεω , TOD εἰ πολὺ ὑψο ἀναχθέντα περιττοῦύ 
κλώνα τῶν λογισμῶν αφελών, τὴ ἐλπίδι μόνη, ὦ ἐν µια 
рісп δένδρου, την σἠν ἁγίαν ἀγάπην ἐνεκέντρισα Ταύτην 
οὖν ὁρῶν ὁσημέραι αὐξάνουσαν καὶ ἀεὶ ὁμιλοῦσάν μοι, 
μάλλον δέ διὰ ταύτη σὺ καὶ διδάσκων καὶ περιλάμπων με, 
о ἠδη ὑπέρ πάσαν πίστιν γεγονὼ καὶ ἐλπίδα, οὑτω χαίρων 
διάκειμαι, ҡаОба και Παύλο foa λέγων «"O үйр ті βλέπει, 
Ti καὶ ἐλπέζειθ ; > El οὖν yw σὲ xw, ті πλέον ἑλπίσω ; 
«"Ακουσὸόν τι» палу ἐφησα , Δέσποτα, ὥσπερ τὸν Mov 
орй £v тої ὑδασιν, εκείνον δὲ αὐτὸν οὐδόλω τότε μάλλον 
κάτω νεύων ора, οὑτω καὶ τὸ ἐν σοι γινόμενον νόει μοι 
καὶ ἀσφαλίζου σεαυτὸν καὶ σπούδαζε ἀεὶ ёуто σου каОаро 
καὶ трауо , ὦ τὸν ἡλιον ἐν тої каОарої ὑδασι, καθορὰν ue: 
καὶ i0 оото  lóseiv με, ὥσπερ εἴπὸν σοι, καταξιωθήση 


καὶ μετὰ θάνατον. Ei δὲ ur, ὁ κύκλο ὁὀλο τῶν έργων καὶ 


a. Cf. I Jn 4, 8.16 b. Cf. Jn 15, 1-2. Rom. 11, 17-24 
c. Rom. 8, 24 
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formé en lumiére, tu te fis voir ; et alors je connus que je 
te posséde consciemment en inoi. Α dater de ce jour, ce 
ne fut plus en me souvenant de toi et des choses qui 
tentourent que je t'aimais, et pour le souvenir de ces 
choses ; mais, que ce füt véritablement toi, l'amour sub- 
sistant, que je possédais en moi, telle fut (dés lors) ma foi ! 


Oui, l'amour méme, voilà réellement ce que tu es, ó Dieu: | 


C'est donc en (cette) foi qu'a été 

.. pour les épreuves pjan^e Геѕрёгапсе, en elle qu'elle a 
été abreuvée par la pénitence et les 

larmes, avant d'étre encore éclairée par ta lumiére, de 
s'enraciner et de prendre une belle croissance. Ensuite c'est 
loi-méme, le bon Artisan et Créateur, qui t'es approché avec 
le couteau des épreuves, je veux dire de l'humilité, pour 
óter les rameaux superflus des pensées qui s'élevaient bien 
haut en l'air, — et sur la seule espérance, comme sur la 
racine unique de l'arbre, tu as greffé ta sainte charité^. 
En la voyant donc croître de jour en jour et me parler 
continuellement — ou plutót par elle c'est toi qui m'ensei- 
gnais et m'éclairais —, je vis dans la joie, comme si j'étais 
déjà parvenu au delà de toute foi et espérance, ainsi que 
Paul le proclame en ces termes : « En effet, ce que l'on voit, 
à quoi bon l'espérer encore0? > Si donc moi je te possède, 


qu'espérer d'autre? 


a Ecoute un peu >, m'as-tu encore 


.. pour 
lavertissement dit, Maître, «de méme que tu vois 
de persévérer [c soleil dans les eaux, mais que 


sans déchoir uM ; ; ; TEE: 
ce nest absolument pas lui-méme 


que tu vois, surtout quand tu te penches, de méme repré- 
sente-toi, je t'en prie, ce qui se passe en toi. Prends des 
précautions et táche de me contempler sans cesse, de 
façon pure et claire, comme le soleil dans les eaux pures, 
au-dedans de toi : aprés quoi, comme je te l'ai dit, tu seras 


jugé digne de me voir et de méme aprés la mort. Sinon, 
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κόπων και λόγων σου τούτων ὠφελήσουσί σε οὐδέν, μᾶλλον 
μὲν οὖν και μειζόνω κατακρινοὺσι καὶ πλείονα Ολῖψἰν σοι 
προξενήσουσιν, ἐπειδήπερ, W ἀκούει, «δυνατοὶ δυνατώ 
ἑτασθησονται: ». Каі γὰρ οὐχ οὕτω πένητι ἐκ γενετἠ 
αισχύνη αἰτία γίνεται ἡ πενία, οὐδέ ἡ ἐκ ταύτη λύπη ἐπὶ 
τοσοῦτον λυπείἰ, ὦ τω πλουτησαντι καὶ δοξασθέντι καὶ 
ὑψωθέντιο καὶ то ἐπί үп βασιλεῖ οἰκειωοέντι, εἶτα πάντων 
ἐκπεσόντι ἐκείνων καὶ εἰ παντελή πτωχείαν κατενεχΟοέντι, 
καίτοι μή οὐχ OÙTW ὄντων TOV πραγμάτων ἐν TOT ἐπιγείῖοι 
καὶ ὁρωμένοι καὶ ἐν αὑτοῖ тої πνευματικοὺ πράγμασι καὶ 
ἁοράτοι. Toi μὲν yàp ἐκπεσοῦσι τη «Φιλία καὶ δουλεία 
TOD ἐπιγείου βασιλέω ἐκ Tivo αιτία. τῶν ὑπαρχόντων 
αὐτοῖ κυρίου εἰναι καὶ ἐπαπολαύειν αὐτῶν καὶ ζην ἐξεστιν, 
£uob è Tn αγάπη καὶ φιλία εἰ ἐκπέσειέ τι, ζην βλω οὐ 
δύναται — ἡ ζωή yàp αὐτου ἐγῶ εἰμι” —, ἀλλ᾽ εὐθὺ απάντων 
γυμνούται καὶ тої ἐχθροῖ ἐμοῦ τε καὶ αὑτου αιχμάλωτο 
παραδίδοται, ὃν ἐκεῖνοι λαβόντε ὑπὲρ τὴ προτέρα αὐτου 
εὐνοία καὶ αγάπη . ἡ лро μέ ἐκέκτητο, μανιωδέστερον 
αὐτώ ἐπεμυαίνουσι, τιμωρούντε , καταγελώντε καὶ KATA- 
παἰζοντε 

Ναι ὀντω , πανάγιε Βασιλεύ, οὑτω εἶναι κἀγὼ πιστεύω 
σοι τώ Θεώ µου καὶ προσπίπτων καθικετεύω σε, φύὐλαξόν 
µε τὸν αμαρτωλὸν καὶ ἀνάξιον ὃν ἠλέησα , καὶ τὸ φυτὸν 
τὴ ἀγάπη σου, ὅπερ ἐνεκέντρισα ἐν тоз δένδρω TÅ 
ἐλπίδο μου, τὴ δυνάμει σου στηριξον. Mñ ὑπό ἀνέμων 
σεισθἠ, ur ὑπὸ καταιγίδο θραυσθήἠ, μὴ ὑπὸ ἐχθρού тіуо 


ἐκσπασθὴ, ий ὑπὸ αµελεία καύσωνο φλεχθὴ, HD ὑπὸ 


a. Sag. 6, 6 b. Cf. Ps. 36, 20 ο. Cf. Jn 11, 25: 14, 6 
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le cycle entier de tes ceuvres, de tes peines et de tes paroles 
que voici, loin de te servir à quelque chose, te vaudra une 
condamnation plus (sévére) et te rapportera une plus 
(lourde) tribulation, s'il est vrai, comme tu l'entends dire, 
que aies puissants seront puissamment éprouvés-». En 
effet, pour qui est né pauvre, la pauvreté n'est pas le 
méme motif de honte, ni le chagrin qu'elle cause un 
chagrin aussi vif, que pour qui a été riche, glorieux, élevéb, 
familier de l'Empereur terrestre, et ensuite, déchu de tous 
ces (avantages), est tombé dans l'extréme misère —, bien 
qu'il n'en aille pas de méme selon qu'il s'agit des choses 
terrestres et visibles, ou réellement des choses spirituelles 
et invisibles : car à ceux qui, pour quelque motif, sont 
déchus de lamitié et du service de l'Empereur terrestre, 
il reste permis d'avoir la propriété et la jouissance 
de ce qui leur appartient, et de vivre ; mais quelqu'un 
déchoit-il de mon amour et de mon amitié, plus aucune 
vie possible pour lui — car sa vie c'est moic —, mais 
aussitót, dépouillé de tout, il est livré comme prisonnier 
à scs ennemis qui sont les miens, qui le saisissent et, 
pour prix de la bienveillance et de l'amour qu'il avait 
d'abord eu pour moi, l'attaquent avec plus de rage encore 


et le chátient en se riant et en se moquant de lui. > 


Humble priére Oui, Roi de toute sainteté, c'est 
finale bien là la vérité, je t'en crois moi 

aussi, toi mon Dieu, et prosterné devant toi je te supplie, 
conserve-moi, moi le pécheur indigne que tu as pris en 
pitié, et ce plant de ton amour que tu as greffé sur l'arbre 
de mon espérance, par ta puissance fortifie-lc. Qu'il ne 
soit pas secoué par les vents, qu'il ne soit pas brisé par 
la tempéte, qu'il ne soit pas arraché par quelque ennemi, 


qu'il ne soit pas brülé par les feux de la négligence, qu'il 


^ K I ἐκπέσει E | 308 ἐμοῦ : μού О || 311 ἐπιβαίνουσι O | κατεμπαὶ- 
ζοντε O || 313 εἶναι ЕР: ἐστὶ val РК О εστἰ (+ val C:) C 
318 vivo ἐχθροῦ оо O. 
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ραθυμία καὶ μετεωρισμῶν ξηρανθἠ, µη ὑπὸ «φιλοδοξία 
τέλεον ἐξαφανισθή. Σὺ γὰρ оїба , ὁ τοῦτο kai χαρισάµενο 
καὶ κἀτεργἀσώμενο ἐν ἐμοὶ, ὅτι ένεκεν τούτου ἀπὸ παντὸ 
ανθρώπου εἰμί ἀβοήθητο, τὸν γὰρ συνεργόν µου καὶ 
βοηθὀν, σον δὲ алоотолоу, ὦ αὐτό ἠβουλήθη ἀπ᾽ ἐμοὺ 
σωματικὠ ἀπεχώρισα . Σὺ γινώσκει µου τὴν ἀσθένειαν, 
σὺ ἐπίστασαι TV ταλαιπωρίαν καὶ τὴν εἰ алау ἀδυναμίαν 
μου. Τοιγαροῦν διὰ τοῦτο σπλαγχνίσοητι ἐπὶ πλεῖον ἀπὸ 
τοῦ убу ἐπ᾽ ἐμοὶ ὁ πολυεύσπλαγχνο Κύριο. Προσπίπτω 
σοι ἀπὸ καρδία, ἵνα μὴ ἑάση µε ει τὸ θἐλημά μου, ὁ 
ποιήσα τοσαῦτα καλὰ мет ἐμοῦ, ἀλλά ἐν τη ση ἀγάτνη 
ἱδρυσόν µου τὴν ψυχήν καὶ ἐν ταύτη ριζώσαι τὴν σήν ἀγάπην 
ποίησον ασφαλώὼὠ , ἵνα κατὰ τἠν ἀχραντον καὶ αγἰαν καὶ 
ἀφευδή oov επαγγελίαν σὺ ἡ ἐν ἐμοὶ κἀγὼ υπάρχω ἐν ooi 3, 
καὶ σκέπομαι ὑπ᾽ аотп κἀγώ σκέπω καὶ φυλάττω αυτήν 
ἐν ἐμοὶ, καὶ σὺ μὲν βλέπει µε, Δέσποτα, ἐν αὑτη κἀγὼ δὲ 
ὁράν σε καταξιοῦμαι δι abt . νῦν μὲν ὦ ἐν ἐσόπτρῳ, 
кабо εἴπα , καὶ ἐν αἰνίγματιἜ, τότε δὲ ἐν ὀλη τη αγάπη 
ολον σε, TOV ἁγάπην ovra καὶ οὑτω καλεῖσθαι καταξιώσαντα <, 
ότι σοὶ πρέπει πάσα εὐχαριστία, KPÜTO , Tiu] καὶ προσ- 
κύὑνησι , TO Πατρὶ καὶ τώ Үіо καὶ то Ἁγίῳ Πνεύματι убу 


καὶ ἀεὶ καὶ εἰ тоо ἁτελευτήτου αιώνα τῶν αιώνων. ᾽Αμήν. 


a. CL Jn 14, 20 ; etc. b. I Cor. 13, 12 c. Cf. I Jn 4, 8.16 
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ne soit pas desséché par la paresse et la dissipation, qu'il 
ne soit pas entiérement anéanti par la vanité. Car, tn le 
sais, toi l'auteur en moi de ces dons et de ces ceuvres, 
pour cela je ne trouve de secours auprés d'aucun homme. 
En effet, (celui qui était) mon aide et mon secours, ton 
apótre, tu m'as selon ta volonté retiré sa présence corpo- 
relie. Tu connais ma faiblesse, tu sais ma misére et mon 
impuissance pour tout. Ainsi, pour ces raisons, sois com- 
patissant, davantage encore à partir de maintenant, à mon 
égard, toi le Seigneur riche en compassion. Je me pros- 
terne de (tout) cœur devant toi, pour que tu ne m'aban- 
donnes pas à ma volonté, toi qui as tant fait pour moi, — 
mais dans ton amour consolide mon áme et fais-y enra- 
ciner solidement ton amour, afin que, selon ton imma- 
culée, sainte, infaillible promesse, tu sois en moi et que je 
sois en 101:, que je sois abrité par cet amour et l'abrite et 
le gardc en moi; qu'en lui toi, Maître, tu me considères 
et que par lui je sois, moi, rendu digne de te voir, poul- 
ie moment comme en un miroir — ainsi que tu l'as dit — et 
en énigme", mais alors, dans lamour total, totalement, 
toi qui es l'amour et as daigné être ainsi appelé", parce 
qu'à toi revient toute action de gráce, puissance, honneur 
et adoration, à toi Pére, Fils et Saint-Esprit, maintenant 


et toujours et dans les siécles sans fin, les siécles des siécles. 


Amen. 

ος O U 337 кабо -- αἰνίγματι: καθὼ εἶπα καὶ <v αἰνίγματι 
С кабо εἴπα καὶ (f B E | 338 «ντα — καλβῖσοαι : бута και 
ουτω καλεἰσθαι C [( Ί]σθαι Е | 339 πρέπει » PK || εὐχαρκκία + 
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AUTRES TEXTES 


cités ou mentionnés par Syméon 


Textes liturgiques 


Λειτουργία : 4 604. 
Εὐχολόγτον Office du Grand Habit : 3 140-157. 
Πεντηκοστὰριον Orthros de la semaine de Pâques : 13 99-100. 
(passim) а Κύριε ἐλέησον» : 5 919 ; 16 88; 22 63-64 ; 30 150; 
cf. Корё µου ἑλ. E 1 82. 
Τρισάγιου : 16 76, 78-79; 30 148. 
Γ]άτερ ἡμών : 30 148. 
"Αμωμο : 26 295. 


Textes canoniques 


Conslilulions et Canons des Apótres: «οἱ ἀποστολικοὶ kavóve xai 
διατάξει (ου παραδόσει)» 18 513, 536, 552-553 ; «οἱ τών 
ἀποστόλων διατάξει > 18 526: «ol τεΟίντε κανὀνε ὑπό тоу 
ἀποστόλων» 18 541. 


«ol Iepoi κανόνε > 27 201. 


Homélies 


S. Basile Reg. breu. trad. 273 : 32 12-13. 
— «al τοῦ Μεγάλου Βασιλείου kai тоу λοιπών Ἱερέων καὶ 
ὁσιων πατέρων ypapain 29 151-153. 
S. Grégoire le Théologien Or. 19, 7 : 29 205-208. 
— — Or. 38,11 : 28413-417. 
— — Or. 39, 8 : 22 179-185. 
-- -- Or. 40,45 : 4687-688. 
— — Or. 43 cf. 2992-93. 


S. Jean Chrysostoms vèv тої лері τοῦ Δαυίδ λόγοι τον πεντη- 
κοστὀν ψαλμὸν ἐξηγούμενο > 5 129 s. 
Anonyme (Texte anti-arien? «φησὶν >) 29 125-127. 
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Pères en général f τὰ θεόπνευστα тоу ayiov πατέρων συγγράμματα» 
29 131-134. 


Hagiographie 


S. Antoine 6 40-62 ; 29 76-80. 

S. Arsène 6 71-89. 

S. Basile (cf. supra, S. Grégoire, Or. 43). 

S'c Euphrosyne 5 564-565. 

S. Euthyme 29 75, 82-83. 

5». Marie l'Égyptienne 5 561-562 ; 9 64-75 ; 12 180-190. 
S'« Pélagie 5 560-561. 

S. Sabas 29 76. 

S. Syméon Eulabés (Bio καὶ πολιτεἰα) 10 40. 
5%. 'Théodora 5 562-563. 

S^» Xéné 5 565-566. 


Littérature monastique 


(Anonymes) ато ларо πολλοῖ λεγόμενον» 6 120. 
— а οἱ πατέρε ἡμῶν оі ἁγιοι λέγουσιν» (Apophtegme 
d'Antoine ou de Pceincn) 4 456-458. 
-- αλέγουσιν οἱ латере ἡμῶν οἱ ἁγιοι» 9 52-54 (ou -56). 
«τών μεγάλων πατέρων та τελευταία βήματα καὶ 
αποφθέγματα» 21 31-32. 
S. Arséne Κεφάλαια (?) 6 96-97. 
S. Dorothée Doctrina 1, 8 «ovvgoxiaouévo εἴρηται» 5 172 (cf. 
notes au t. 1, pp. 391-399). 
S. Jean Climaque Scala, Gradus 5: 30 141. 


- 6:4 540-542. 
Marc l'Ermite De lege spirituali, cc. 69, (de his qui putant 57), 11 : 
22 35, 42-51. 
Syméon Eulabés «θεόπνευστα ... συγγράμματα» 4 6-7 ; < ypàp- 


пота » 34 288. 
— Passages cités : 4 11-12, cf. 564 ; 6 172-178, 190- 
192, 271-273, 298 ; 29 226-229. 
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Les chiffres en gras renvoient aux numéros des Catéchéses ; les 
autres aux lignes de ces Catéchèses. 

L'abréviation < gl. : signifie que le nom ne figure pas dans le texte 
méme, mais dans une glose signalée dans l'apparat. 


"Αβελ 15 25. 

”Арраби 5 136, 688 ; 9 401. 

Ἀδάμ 5 4, 174, 179, 190, 200, 225, 231, 244, 376, 396, 429, 442, 
467, 1030 ; 7 176 ; 10 102 ; 15 11 ; 25 98, 107 ; 26 195. — Cf. ol 
πρωτόπλαστοι 5 306, 372. — ó νέο А. 3 310. 

А іүолто 6 138. 

᾽Αλεξάνδρεια 9 69. 

᾿Αμβρόσιο 5 644. 

Ἀνανία 9 316. 

"Avva 27 328. 

Αντώνιο 29 76, 77 ; 30 271. — ὑμέγα А. 6 40, 90. 

Αντώνιο : ὁ τρισὀόλβιο (καὶ µακάριο ἡμών) ἀδελφό (ὁ кӧр) A. 
21 2, 10. 

Ἀπολλω 20 56. 

Αρσένιο : о μέγα A. 6 71; о ἁγιο A. 6 96. 


Βαὰλ 34 230. 
Βασίλειο 5 642. — o μέγα B. 29 93, 152 ; 32 14. 
Βεελζεβούλ 32 22-23. 


Георү τι 22 22. 

Γρηγόριο ὁ θαυματουργὀ 5 643. 

Γρηγόριο ὁ θεολόγο (ὁ 0. Гр.) 4 686; 5 639; 22 179. — τι ἐν 
OsoAoyi? βεβοημένο 28 417. — ἡ θεολόγο ©wv 29 204. — ὁ 
μέγα Гр. 29 94, 215. 

Γρηγόριο (0 Νύσση ) : 5 643. 


Δαυίδ 4 76, 523, 644, 649 ; 5 128, 138, 574, 617, 621 ; 22 136, 137 ; 
29 179 ; 32 75 ; 33 206; 34 339. — ò Өғіо А. 1 138 ; 22 10. — 
ò προφήτη А. 15 52, 78 (cf. ὃ προφήτη 12 109 ; αἱ προφητικὰ! 
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Фоуо1 32 100). — тб Δαυιτικ.ὸν ξήμα 7 15 ; Δαυιτκώ 28 423. — 
ὃ ψαλμφδὸ 26 88. — полі А. 28 23,27; við A. 22 47, 50. 


Ἐλαίων : тб Opo των 'E. 30 284. 

Ἑλισαιέ 16 72. 

"Ἕλλην 34 123. — ἑλληνικὸ 24 8. 

Ἑνώχ 5 452. 

Εὖα 5 256, 376 ; 15 19 ; 25 99, 100 (cf. οἱ πρωτόπλαστοι 5 306, 372). 

Ευθύμιο 6 102 ; 30 272. — ὃ μέγα Ev. 18 45 ; ὃ ἅγιο πατἠρ ἡμών 
Ev. 29 75, 82. 

Εὐφροσύνη ñ παρθένο 5 564. 

Ἑωσφόρο 4 70. 


Ζωσιμα 9 75 ; 12 179. 
Ἡλία 5 453 ; 16 72 ; 34 229. 


Θεοδώρα ἡ θαυματουργό 5 562. 
Θεόδωρο : ὃ µεγαλομάρτυ Ө. 11 25. 
Θεοφύλακτο : ὁ κῦρι ©. 19 43. 


Такоб 5 136. — δ Θ«δ Т. 4 527, 599 ; 34 242. 

Ἰάκωβο : ὃ Osio Т. ὃ απόστολο той Χριστοὺ 5 775 (cf- ò θεὶο 
απὀστολο 13 136) ; о ἁγιο ἁπόστολο Т. 5 988. 

᾿Ιγνάτιο (ὁ πατριάρχη ) : 5 639. 

Ἱεροσόλυμα 9 69 var. — cf. Σιών. 

'Incoo : (δ) ‘I. seni 7 448 ; 18 530; 28 195, 200 ; 27 374 ; 28 530 
(citations : 13 94, 100; Е 198); ò où Т. καὶ Θεό 18 538 (cf. 
ὃ Χριστό σου 18 445). — ᾿Ιησοὺ Χριστὸ seulement en 34 257 
et dans les expressions ó Κύριο ἡμών Ἱ. X. (7 184 ; 14 24 ; 
28 422, 425 ; 34 381 ; doxologics finales, passim] ou ó K. καὶ 
Θεδ καὶ Σωτὴρ ἡμών ‘I X. (avec omissions ou interversions — 
6 238; 7 133; 9 305 ; 12 305 21 155 5 32 55; 33 74); ὃ Κύριο 
Т. X. 6 Θεδ uwv 5 13 (cf. ó K. ó Т. καὶ Ө. ἡμὼν 27 268) ; ὃ 
ἐμδ Σωτήρ ‘I X. 17 32; o νέο Ἀδάμ Т. X- 3 310; ὃ Δεσπότη 
Т. X. 4 82. — (© Κύριο nuov) T. ὃ Χριστὸ 15 113 et 28 20; 
ἐν X. Т. 1226 ; 0 X. Т. 13 93 et 33 132. 

᾿Ιησοὺ τοῦ Ναυη 5 621. 

'lopóàvn 9 73. 

᾿Ιουδαίο 34 123; ἀπιστοι 'Iovóaio-. 14 79 ; ἁτεράμονε Т. 18 531 : 
ἁγνώμονε ТІ. 29 24 ; βασιλεὺ тоу T. 6 326. 

Ἰούδα 5 659. 

Ἰσαάὰκ 5 136. 

᾿Ισραἠλ : διδάσκαλο τού T. 28 201. - ἡ Ἱσραηλιτικὴ ἐκκλησία 18 
402-403. 

Тоаууц ὃ Ἐλεήμων 5 638. 
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Ἰωάννη ὁ θεολόγο 2 426 et 5 736; ó εὐαγγελιστή Т. 6 212 (el 219 
ὁ εὐ. seul) ; T. ò vió τη βροντή 33 210 (cf. ἡ Οεολογικωτάτη тоу 
ἁποστόλων βροντἠ 6 187) ; ὁ ἁγιο ἁπόστολο Т. 5 988 (cf. ὁ θειο 
ἀπ. 2 308 ; ὁ à&n. 27 199). — Ιωάννη seul 5 801 ; 6 213 ; 20 126. 

Ἰωάννη (ὁ Πρόδρομο ) : 32 65; 33 123. 

Ἰωάννη :ὁ τη Κλίμακο ἁγιο 1.4 540 ; тп Κλίμακο Ἰωάννου του 
θεἰου латро 30 141. 

Ιωάννη ὁ Χρυσορρήμων (ὁ Χρ. T.) 5 127, 638 ; 29 94. 

Тор 23 52, 53, 57 ; 31 81. 

шот : ὁ τέκτων 1. 29 32. 


Καϊάφα 27 328. 

Κάῑν 4 71 ; 15 20, 23. 

Κωνσταντινουπόλι 22 23. — mentionnée sans fître nommée : 16 
31 ; 18 248 ; 22 306 ; 29 132,171. 


Λάζαρο (ὁ πτωχὸό ) : 5 688. 
А от 5 137; 22 160. 


Μαρία 29 32; ἡ Θεοτόκο М. 29 119 (cf. ἡ πανάμωμο ©. 9 71 et 
ἡ ©. 22 78) ; ἡ ayia Παρθένο M. E2 13. — ἡ Μητὴρ Χριστού 22 
152 ; ñ σε Τεκούσα E 2 266. 

Μαρία ñ Ліуолтіа 9 61 ; ἡ ὁσία M. ἡ Ai. 5 562 ; ἡ ооа М. 12 180. 

Μάρκο : о uovaxd M. 22 35. 

Μεθόδιο (ὁ πατριάρχη ) : 5 640. 

Mo(0)on 5 138, 621 ; 8 61 gl. ; 17 107. — διάθεσι uooaixr 8 61. 


NaOaàv 5 575. 
Νικόδημο 28 195, 197 ; 32 62. 
Νικόλαο 5 644. 





Ἐένη ἡ θαυμαστή 5 565. 


Παύλο : о àyio II. 5 462. 758 (cf. о ἅγιο 14 109) ; П. ὁθειο 6 236 
et 27 107. — Παῦλο seul ; 5 31, 151 ; 6 347 ; 8 61 gl. ; 20 56 ; 26 
91 ; 27 228 ; 28 38; 30 248 5 33 130, 157, 172; 34 122, 216 ; E I 
52,90; E 2 284. — ὁ ἀπόστολο 2 210 ; 3 107 ; 4 627 ; 5 17, 110; 
cf. 27 128 ; 31 119. — ὁ Ozio ἀπόστολο 2 372 ; 7 328 ; 14 78; 
18 413 ; 27 204 ; 28 70. — ἁποστολικώ εἰπεῖν 1 169. — οἱκορυ- 
φαίοι (Pierre et Paul) 18 427. 

Παχώμιο 18 46. 

Πελαγία : ñ ayia II. 5 561. 

Петро ὁ κορυφαίο 34 135 (cf. ὁ κορυφαιώτατο тоу ἀποστόλων 145 ; 
οἱ κορυφαίοι 18 4271. — Πέτρο seul : 5 139; 20 134 ; 29 48 ; 33 
127. — Cf. Σίμων. 

Πιλάτο 6 310, 313 ; 27 328. 
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Σάδα : ὁ ἰσιο πατἠρ nuov X. 29 85. — Σάβα seul: 6 102 ; 1846; 
29 76 ; 30 272. 

Σαμψών 5 120. 

Σαούλ 4 75. 

Σατανὰ 7 314, 379; 18 29. 

Σεμεῖ 5 618. 

Σεραφείμ 6 319. 

Xépyio ὁ πατριάρχη 29 159 gl. 

Σίμων 3àp Io và 29 50. 

Li xwv ὃ Mayo 15 40; 34 159. 

Σιὼν | 68. 

Σκόοη 34 123; Σκύθαι 22 17. 

Σόδομα 5 137 ; 22 161. 

Σολομών 34 298. 

Уофо : ó X. (l'auteur de la Snjesse) 7 131. 

Στέφανο |: ὁ ἁγιο Στ. ὁ Νέο 29 88. 

Στέφανο ὃ τη Ἀλεξίνη 29 159 gl. 

Στούδιο : ἡ περιώνυμο uovñ тоу Στουδίου 6 166 (mentionnée sans 
être nommée : 10 41 et 22 28-29). — Στουδιώτη , v. le suivant. 
Συμεών : ὁ ἁγιο (ou ioio , μακάριο ) πατἠρ ἡμῶν X. ὁ Στουδιώτηζ 
4 6: 10 1 gl, 36 ; 29 225 ; cf. sans le nom 32 86. — ὃ μακάριο 

πατὴρ ἡμών καὶ ἁγιο (ου ὁ ἁγιο λέγω) X. 6 259, 307 (cf. ὁ 
μακάριο καὶ ἁγιο У. E | 23). — д δσιώτατο πατὴρ ἡμῶν X. 
10 39 (cf. ὁ ἁγιο πατἠρ ἡμῶν (ou Ó п. ñ. ὃ à.) 6 196, 199, 204, 
231 ; 21 26, cf. 39 et 41; ὁ πατήρ ἡμῶν 6 227 et 231 ; ὁ ἐμδ 
πατἠρ (ὁ ἁγιο ) 6 234 et 244 ; ὁ πατἠρ µου καὶ πατήρ ὑμών 12 17 
el 34 48). — Ó ἁγιο καὶ µακαριότατο ευλαβἠὴ X. 6 164. — 
ò «үю (μακάριο) X. 4 564 ; 6 249, 298, 300; E 1 101. — 

Anonyme, cf. 16 et 22 passim ; 34 283 el 287 ; E | ot 2 passim. 


Ταράσιο (б πατριάρχη ) : 5 639. 
Τάφο :6 τοῦ Κυρίου T. 30 284. 
Τιμόθεο : ἡ πρὸ T. ἐπιστολή 33 130. 


Un nuire volume contiendra l'index du vocabulaire spirituel : 
celui des Catéchises et Actions de gráces parues dans ces trois tomes 
(SC 96, 104 et 113), celui des Discours Ethiques et Théologiques (éd. 
sous presse, par J. Darrouzés) et celui des Lettres (éd. en préparation, 
par J. Paramelle). 
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TABLE DES MATIERES 


TOME I (SC 96) 


Pages 
ОАА μα PROPOS: ИЛ ο ο ο... 7 
INTRODUCTION 

πμ ο το MATIÈTÉS μα ο ο ο ο. ο ο... 9 

ЖБтеулайотваық сорасы Кенде тем ο ο ο ο 12 

Chap. I. — La personnalité spirituelle..................... 15 
— П. — Le témoignage de Nicétas sur les écrits 

de SYMEON pisse tpe e S 55 

— II. — Éditions et manuscrits... 63 

— IV. — Types et familles de manuscrits ......... 119 

— V. — Le texte : particularités ........................ 147 


— VI. — Reconstitution de l'histoire du texte. 165 


—  WII.— Principes de la présente édition........ 181 


Appendices. ο ο ο ο be oae δον ο. 185 


^ 


Stemma (dépliant à la fin du volume) 


TEXTE ET TRADUCTION 


Abréviations et sigles de l'apparat critique................... 200 
Table dés-:catéChèsSes. uere ten eo ge nnb qu erae eie eed 206 
Catéchése I μι τοι ee sata ЫДЫ 222 


— II : Vers le Christ par les béatitudes.... 240 
— III :Fidélité aux voeux monastiques.... 280 
— IV :Les larmes du repentir........................... 312 


— V : Le repentir, moyen de salut................. 374 


390 


TABLE DES MATIERES 


TOME II (SC 104) 


Abréviations et sigles de l'apparat critique.................. 


Catéchése VI 


— VII 


— XIV 


— XVI 


— XVII 


-- XVIII : 


— XIX 


— XXII 


: L'esprit et l'exemple de Syméon 


le Ріеих........ 


L'amour désordonné de la 


famialle................... 
: Agir en fils de Dieu................. 86 
; Les œuvres de miséricorde envers 
lé Christ... oss 
: Une sainteté sans souillure.. 138 
: Bienfaits du ]εΏπε................... 152 
: Jeûne, sobriété et silence..... 168 


: La résurrection mystique du 


Christ... eene eren 


Vers la saisie des mystéres inef- 
fables. iens 


Dans la lumière de Dieu................ 


L'extase dans la lumiere................ 


: Aux cimes de la contemplation 


et de l'humilité.. 
Choix et vertus des supérieurs.. 


La sollicitude spirituelle de 


Suivre le Christ sous la conduite 


d'un Pére spirituel. 


La bienheureuse mort d'Antoine, 


moine de Saint-Mamas. 


: La foi qui conduit à l'illumina- 


12 


104 


190 


204 
222 
236 


254 
266 


314 


330 


350 


364 


TABLE DES MATIERES 


TOME in (SC 113) 


Abréviations et sigles de l'apparat critique.................. 


Catéchése X X III 


— XXV 


— XXVI 


— XXVII 


— XXVIII 


— XXIX 


— XXXI 


— XXXII 


— XXXIII 


— XXXIV 


: L'ivresse mystique au terme de 


la. pénitemce:x. i eee 


: Pour ouvrir le trésor des Ecri- 


: Interaction de l'âme et du 


: La journée du тоіпе................... 


: Jusqu'au plus petit commande- 


: Une nouvelle hérésie : la pusil- 


lanimité.......... 


: Examen de conscience sur les 


Béatitudes........................................ 


: Une manière de blasphémer 


contre ГЕѕргії............................... 


: Le Saint-Esprit, maître de vie 


: Apologie d’un zèle inconfusible. 


Première Action de grâces : L'expérience mystique de 


Deuxième action de grâces : Au seuil de l’illumination 


totale 
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12 


34 


50 
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98 


130 


166 


196 


226 


240 
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272 


306 
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SOURCES CHRÉTIENNES 


LISTE COMPLETE DE TOUS LES VOLUMES PARUS 


N. B. — L'ordre suivant est celui de la date de parution (nf 1 
en 1942), et il n'est pas tenu compte ici du classement en séries : 
grecque, latine, byzantine, orientale, textes monastiques d'Occi- 
dent; et série annexe : textes para-chrétiens. 


Sauf indication contraire, chaque volume comporte le texte 
original, grec ou latin, souvent avec un apparat critique inédit. 


La mention bis indique une seconde édition. 


1 bis. Grégoire de Nysse : Vie de Moise. J. Daniélou, S. J., 
prof, à l'Inst. cath. de Paris (1956) ................................. 14,10 


2 bis. Clément d'Alexandrie : Protrcptique. C. Mondésert, 
S. J., prof, aux Fac. cath. de Lyon, avec la collaboration 
d'A. Plassart, prof, à la Sorbonne (réim pression 1961) .. 12,00 


3. Athénaoore : Supplique au sujet des chrétiens. G. Bardy. 
(trad, seule) (19493) |... ο τμ. Epuisé 


4 bis. Nicolas CâBASILAS : Explication de la divine Liturgie. 
S. Salaville, A. A., de ГІпві. fr. des Et. byz. .. En préparation 


5 bis. Diadooue DE PhOTICÉ : Œuvres spirituelles. E. des 
Places, S. J., prof, à l'Inst. biblique de Rome (1955) .. 14,10 


6. Grégoire de Nysse : La création de l'homme. J. Laplace, 
S. J., et J. Daniélou, 5. J. (trad, seule) (1944)  ........... Épuisé 


7 bis. Origène : Homélies sur la Genèse. H. de Lubac, S. J., 
prof, à la Fac. de Théol. de Lyon, εί L. Doutreleau, S. J. 
En préparation 


8. NICÉTAS Stéthatos : Le paradis spirituel. M. Chalendard, 
doct. ès lettres (1945).............................. Remplacé par le n9 81 
9 bis. Maxime le Confesseur : Centuries sur la charité. 
J. Pegon, S. J., prof, à la Fac. de Théol. de Fourviére 
En préparation 
10. Ignace d'Antioche : Lettres. — Lettre et Martyre de 
Polycarpb de Smyrne. P.-Th. Camelot, O. P., prof, aux 
Fac. dominie, du Saulchoir (3e édition, 1958) ......... 12,00 
11 bis. Hippolyte de Rome : La Tradition apostolique. 
B. Botte, O. S. B., au Mont-César ................... En préparation 


12. Jean Moschus : Le Pré spirituel. M. J. Rouet de Journel, 
S. J., prof, à l'Inst. cath. de Paris (trad, seule) (1946) .. Ериізе 


13 bis. Jean Chrysostomb : Lettres ù Olympias. A. M. Malin- 
grey, agr. de l'Univcrsité ................................. En préparation 
Trad, seule (1947) .... 8,70 


14. 


15. 


16. 


17 


18. 


19. 


20. 


21. 


22 


23. 


24 


25 


26. 


27. 


28. 


29. 


30. 


31. 


32. 


33 


34. 


35 


Hippolyte : Commentaire sur Daniel. G. Bardy et M. Le- 
fevre (1947) rere idiote nee Ма Өле НТ Epuisé 
Trad, seule .... 9,60 


Athanase d'Albxandrib : Lettres à Sérapion. J. Lebon, 


prof, à l'Univ. de Louvain (trad, seule) (1947 )................ 8,10 
Origéne : Homélies sur l'Exode. H. de Lubac, S. J., et 

J. Fortier, S. J. (trad, seule) (1947) ................................. 10,50 
bis. Basile de Césarée : Traité du Saint-Esprit. B. Pruche, 

OÙ ο seo stesse μπα ο σος. En préparation 


Trad, seule (1947) .... 10,50 


Athanase D'ALBXANDRIE : Discours contre les païens. De 
l'incarnation du Verbe. P.-Th. Camelot, O. P. (trad, 


ΤΟ ΜΕ ΠΟ ΕΕ ο I ο ο σα ο ο es sens 1230 
Hilaire db Poitiers : Traité des Mystères. P. Brisson, 

prof, à l'Univ. de Poitiers (1947) ..................................... 7,50 
Théophile d'Antioche : Trois livres à Autolycus. J. Sen- 
μον ο ο tro e Fe ententes sera eerie va diese se de 10,80 


Trad, seule .... 7,20 


Éthérie : Journal de voyage. II. Pétré, prof, à Sainte- 
Marie de Neuilly (réim pression 1964) .............................. 11,70 
bis. Léon le Grand : Sermons, t. I. J. Leclercq, 0. S. B., 

et R. Dolle, O. S. B., à Clervaux (1964) ................... 18,00 
Clément d'Alexandrie : Extraits de Théodote. F. Sagnard, 

O. P., prof, aux Fac. du Saulchoir (1948) ....................... Epuisé 
bis. Ptolémée : Lettres à Flora. G. Quispcl, prof, à l'Univ. 
d'Utrecht сеа радае те ааа ЕЕ А Ы ЫРА ᾳ Еп préparation 
bis. Ambroise de Milan : Des sacrements. Des mystéres. 

B. Botte, Ὁ; ὃς B. (1961) νο ite ee e reo noe roto nee ee oro ος 13,20 
Basile de Césarée : Homélies sur l'Hexaéméron. S. Gict, 

prof, à Univ. de Strasbourg (1950) .............................. 19,50 
Homélies Pascales, t. I. P. Nautin, charge de recherches 

au C. N: R. S. (1951). :: μα e lo eno eee res ο ο μας 8,40 


Jean ChrySOST0Ome : Sur l'incom préhcnslbilité de Dieu. 
F. Cavalière, S. J., prof, à l'Inst. cath. de Toulouse, 
J. Daniélou, S. J., et R. Flaceliere, prof, à la Sorbonne 


UU ADM Epuisé 
OriCENB : Homélies sur les Nombres. J. Méhat, agr. de 
l'Univ. (trad, seule) (1951)................................................... 21,00 
Clément d'Alexandrie : Stromate I. C. Mondésert, S. J., 
et M. Caster, prof, à l'Univ. de Toulouse (1951) ......... Epuisé 
Busèbe de Césarée : Histoire ecclésiastique, 1.1. С. Bardy 
(réim pression 1965) ............................................................. 17,40 
Grégoire 1b Grand : Morales sur Job. R. Gillet, 0. S. B., 
et A. de Gaudemaris, О. S. B., à Paris (1952) ................ 14,40 


bis. A Dlognéte. H.-I. Marrou, prof, à la Sorbonne. 

En préparation 
Irénée de Lyon : Contre les hérésies, livre III. Е. Sagnard, , 
О;-Ро (1952) ERES Ериізе 


bis. Tertuluen : Traité du baptëme. F. Refoulé, O. P. 
En préparation 


36. 


37 


38. 


39. 


40. 


41. 


42. 


43. 
44. 


45. 


46. 


47. 


48. 


49 


50. 


51. 


52. 


53. 
54. 


55. 


56. 


57. 


58. 


59. 


60. 


Homélies Pascales, t. II. P. Nautin (1953) ....................... 5.85 
bis. Origëne : Homélies sur le Cantique. O. Rousseau, 
О. S. В., а Chevetogne ............................... Еп préparation 
Clément d'Alexandrie : Stromate II. P. Camelot, O. Р.,. 
et C. Mondésert, S. J. (1954) ............................................ Epuisé 
LaCTance : De la mort des persécuteurs. 2 volumes. 
J. Moreau, prof, à l'Université de la Sarre (1954) ......... 25,80 
Théüdoret de Cyr : Correspondance, t. I. Y. Azéma, 
agr. de PUniy. (1955). ο ο pene P ERES De 7,80 
Eusébe de Césarée : Histoire ecclésiastique, t. II. G. Bardy 
Αμ ο ο μμ ο otaa б ИР Saa sss 19,20 
Jean Cassien : Conférences, t. I. E. Pichery, O.S.B., à 
Miisques. ο IDEA 19,50 
S. Jéróme : Sur Jonas. P. Antin. O.S.B., à Ligugé (1956). 8,10 


Pihloxéne de MaBBOUG : Homélies. E. Lemoine (trad, 


SeW 16) (1956). 2 1 ο ο ο ο να 21.00 
Ambroise de Milan : Sur S. Luc, t. I. G. Tissot. O.S.B., 
a Quarr Abbey (1957) uiii errore oe ЖЕДЕ e RNR E ERST 21,00 
Tertullien : De la prescription contre les hérétiques, 
P. de Labriollc et F. Refoulé, O. P. (1957) ....................... 9,60 
Philon d'Ai-EXANDRIE : La migration d'Abraham. R. Ca- 
diou, prof, à l'Inst. cath. de Paris (1957) ....................... 6,00 


Homélies Pascales, t. III. F. Floéri et P. Nautin (1957). 7,80 
bis. Léon le Grand : Sermons, t. II. R. Dollc, O.S B. 

En préparation 
JEAN Chrysostome : Huit Catéchéses baptism ales inédites. 
А. Wenger, А. A., de l'Inst. fr. des Et. byz. (1957)......... 16,50 


Syméon LE nouveau THÉOLOGIEN : Chapitres théologiques, 
gnostiques et pratiques. J. Darrouzés, А. A. (195/) .... 9,60 


Ambroise de Milan : Sur S. Luc, t. IL G. Tissot, O.S.B. 


(1958) 18,00 
Hp.r mas : Le Pasteur. R. Joly (1958) ................................. 19,50 
Jean Cassien : Conférences, t. II. E. Pichery, O. S. B. 
(1958) σος ER erre qe Rer CL E Sg] ses ess desde 21,00 
Eusébb de césarée : Histoire ecclésiastique, t. III. G. Bardy 

ΜΗ ο πμ νο Ves ος ' 17,50 
Athanase d'Alexandrtb : Deux apologies. J. Szymusiak, 

SE ΝΕ ο αμα m 12.90 
Théodoret de Cyr : Thérapeutique des maladies hellé- 
niques. 2 volumes. P. Canivet, S. J. (1958) ............ 48,00 


Denys l'Aréopagite : La hiérarchie céleste. G. Heil, 
R. Roques, prof, à la Fac. de Théol. de Lille, et M. de 


Gandillac, prof, à la Sorbonne (1958) .............................. 24,00 
Trois antiques rituels du baptéme. A. Salles, de l'Ora- 
toire (trad, seule) (1958) .................................................. 3,60 


Aelred de Rievaulx : Quand Jésus eut douze ans... Dom 
Anselm Hoste, O. S. B., à Steenbrugge et J. Dubois 
(SUERTE 6,60 


61. 


62. 


63. 


64. 


65. 


66. 


67. 


68. 


69. 
70. 


71. 


72. 


73. 


74. 
75. 


76. 


77. 


78. 


79. 


80. 


81. 


82. 


Guillaume de Saint-Thierry : Traité de la contemplation 
de Dieu. J. Hourlier, O. S. B., à Solesmcs (1959) ......... 8,40 
Irénée de Lyon : Démonstration de la prédication aposto- 
lique. L. Froidevaux, prof, ü l'institut catholique de 
Paris. Nouvelle trad, sur l'arménien (trad, seule) (1959). 9,60 


Richard de Saint-Victor : La Trinité. G. Salet, S. J., 
prof, à la Fac. de Théol. de Lyon-Fourviëre (1959) .... 24,00 
Jean Cassien : Conférences, t. III. E. Pichery, O. S. B. 
(1959) 15,00 


GélasH I" : Lettre contre les Lupercales et dix-huit 
messes du sacramcntairc léonicn. G. Pomarès, D' en 


(кебі. (1960) 52: давывесентерииевияесоми sede оТ 13,80 
Adam de Perseigne : Lettres, t. I. J. Bouvet, sup' du 
grand séminaire du Mans (1960) ..................................... 10,50 
Origene : Entretien avec Héracllde. J. Scherer, prof, à 
P'Univ. de Besancon (1960) ............................................... 9,60 


Marius Victorinus : Traités théologiques sur la Trinité. 

P. Henry, S. J., prof, à l'institut catholique de Paris, et 

P. Hadot, attaché au C. N. R. S. Tome I. Introd., texte 
critique, traduction (1960). 

Id. — Tome II. Commentaire et tables (1960). Les 2 vol. 49,50 


Clément d'Alexandrie : Le Pédagogue, t. I. H.-I. Marrou 


et M. Harl, prof, à la Sorbonne (1960) .......................... 16,80 
Origène : Homélies sur Josué. A. Jaubert, agrégée de 
lU niversité- (1960). secies kn νο eerie saa aq SSS Б sue εν ώς ο σεν ұт» 30,00 


Amédée de Lausanne : Huit homélies mariales. G. Bavaud, 
prof, à Fribourg. J. Deshusses et А. Dumas, 0. S. В., 
à Hautecombe (1960) rere eee ee pepe e epe eene no nee ο ν δα όν seen rav 15,00 
EusEbe de CÉSARÉE : Histoire ecclésiastique, t. IV. intro- 
duction générale de G. Bardy et tables de P. Périchon 
(1960) 24,00 
Léon LH Grand : Sermons, t. III. R. Dolle, O.S.B. (1961). 15,60 


S. Augustin : Commentaire de la 1" Epitre de S. Jean. 
P. Agaésse, S. J., prof, à la Fac. de Philos, de Vals-près- 


LesPuy (19671); πο ο ο ο ο ο ο ο. 18,00 
Aelred de Ribvaulx : La vie de recluse. Ch. Dumont, 

О. C. 5. О., à Scourmont (1961) ........................................ 13,80 
Defensor de LIGUGÉ : Le livre d'étincelles, t. I. H. Ro 
chais, O. S. B., ἃ Ligugé (1961) ........................................ 18,00 
Grégoire de Narek : Le livre de Priéres. I. Kéchichian, 

5. J., à Beyrouth (trad, seule) (1961) .............................. 25,20 
Jean Chrysostomb : Sur la Providence de Dieu. A.-M. Ma- 
η ο ας ο ο ο ο ο ο ο eee eee PUE 19,50 
Jean Damascene : Homélies sur la Nativité et la Dormi- 

tion. P. Voulct, S. J. (1961) ........................................ 14,70 
Nicétas Stéthatos : Opuscules et lettres. J. Darrouzés, 

А ЗА EM μι ο ο ο ους 39,00 
Guillaume de Saint-Thierry : Exposé sur le Cantique 


des Cantiques. J.-M. Déchanet, O.S.B. (1962) ................ 21,00 


83. 


84. 
85. 
86. 


87. 


88. 


89. 


90. 


91. 


92. 


93. 


94. 


95. 


96. 


97. 


98. 


99, 


100. 
101. 


102. 


103. 


104. 


105. 


106. 
107. 


Didyme l'Aveugie : Sur Zacharie. Texte inédit. L. Dou- 
treleau, S. J. Tome I. Introduction et livre I (1962). 


Id. — Tome II. Livres II et III (1962). 

Id. — Tome III. Livres IV et V, Index (1962). Les 3 vol. 
Detonsor de LiGUGé : Le livre d'étincelles, t. II. H. Ro- 
chais, О. S. B., à Ligugé (1962) ........................................ 
Origéne : Homélies sur S. Luc. H. Crouzcl, F. Fournier, 
et P. Périchon, S. J. (1962) 
Lettres des premiers Chartreux, tome I : S. Bruno, 
Guigues, S. Anthel me. Par un Chartreux (1962) ............ 
Lettre d'Aristéc à Phllocrate. A. Pelletier, S. J., D' és- 
lettres (1962). ον ua Қ ыл ο hé ee estos tenons eue etae ον κά pes 
Vie de sainte Mélanle. D' D. Gorce, Dr és-lettrcs (1962) .. 


ANSELME de Cantordéry : Pourquoi Dieu s'est fait homme. 
R. Roques, Dir. d'ét. à l'Ec. prat. des Hautes Etudes 
(1963) 

Dorothée de Gaza : (Euvres spirituelles. L. Régnault et 
J. de Préville, O. S. B., à Solesmes (1963) ....................... 


Baudouin de Ford : Le sacrement de l'autel. J. Morson, 
O. C. S. Ο., E. de Solms, O. S. B., J. Leclercq, O. S. B. 
Tome I (1963). 


Id. — Tome II (1963). Les 2 vol........................................... 


Méthode d'Olympb : Le banquet. H. Musurillo, S. J., 
V.-H. Dcbidour, agrégé de l'Université (1963) ................ 
Syméon le Nouveau Théoixxiien : Catéchèses. Mgr B. Kri- 
vochéine et J. Paramelle, S. J. Tome I. Introduction 
et Catéchéses 1-5 (1963) 
Cyrille d'Alexandrie : Deux dialogues chrlstologiques, 
M. G. de Durand, O. P., prof, à l'institut d'Et. Méd. de 
Montréal (1964) ,2222252.22255%556:%%» 5565» rear eon eno ον aan ep aono dono ee көкек 


Théodoret de Cyr : Correspondance, t. II. Y. Azéma 
(1964) 


Romanos to Mélode : Hymnes, tome I. J. Grosdidier de 
Matons, agrégé de l'Université (1964) 
Réservé. 

QuODVULTDEUS : Livre des promesses et des prédictions 


de Dieu. R. Braun, prof, ü l'Univ. d'Aix-Marseille. 
Tome I (1964). 


Id. — Tome II (1964). Les 2 vol........................................ 


Jean Chrysostome : Lettre d'exil. А.М. M alingrcy, 
Maitre de Conf. à l'Univ. de Lille (1964) ....................... 


Syméon le Nouveau Théologien : Catéchéses. B. Krivo- 


ΣΣ ΣΕ ΣΣ еш еесееееееееее 


ΛΔ ΟΠ ΠΟΠ 


:ἪῊἪ ΞΡ 


chéinc et J. Paramelle. Tome II. Catéchëses 6-22 (1964). 


La Rëgle du Майге. A. de Vogué, O. S. B., à la Pierre- 
qui-Vire. Tome I. Introduction et chap. 1-10 (1964). 


Id. — Tome II. Chap. 11-95 (1964). Les 2 vol 


Id. — Tome III. Concordance et Index orthographique. 
J.-M. Clément, J. Ncufville et D. Dcmcslay, O. S. 
(1965) 


eoeos.............. 


36,00 


30,00 


38,70 


45,00 
22,80 


42,00 


108. Clément d'Alexandrie : Le Pédagogue, tome ПІ. 


СІ. Mondésert et H.-I. Marrou (1965) .......................... 
109. Jean Cassien : Institutions cénobitiqucs. J.-C. Guy, S. J. 
ΙΡ ο ΙΟ ο μα. 
110. Romanos le Mélode : Hymnes, tome II. J. Grosdidicr 
de M atons (1965). 5с sacyagessissqassyassusphsisyhascsqssuqhasisy 
11. Théodore! de Cyr : Correspondance, t. HI. Y. Azéma 
(196595) ο ο μα σσ ο πρ 
112. Constance de Lyon : Vie de S. Germain d'Auxerre. 
κ. Bonus. (1905) recesso seeveveveseeesveeese ees ses оаа E aeo s ain 


113. Syméon le Nouveau Théologien : Catéchéses. B. Krivo- 
chéinc et J. Paramclle. Tome II. Catéchéses 23-34, 
Actions de gráces 1-2 (1965). 


SOUS PRESSE 


Romanos le Mélode : Hymnes, t. III. J. Grosdidier de 
M atons. 

Grégoire DE Nysse : Traité de la Virginité. M. Aubincau, 
S. J. 


Irénée de Lyon : Contre les hérésies, livre IV. A. Rous- 
seau, O. C. S. O., avec la collaboration de B. Hemmer- 
dinger. Ch. Mercier, L. Doutreleau. 


Jean Chrysostoms : Lettres à Théodore. J. Duinortier. 


Cyrille de Jérusalem : Catéchèses mystagogiques. 
A. Piédagnel. 
Syméon le Nouveau Théologien : Traités théologiques 


et éthiques. 2 vol. J. Darrouzès. 
S. Augustin : Sermons pour la Páque. S. Poque. 


S. Éphreai : Commentaire sur le Diatessaron. L. Leloir. 


SOURCES CHRÉTIENNES 


Adam de Perseigke. 
Lettres, I : 66. 


Аһ тей de Rievaulx. 

Quand Jésus eut douze ans : 60. 

La vie de recluse : 76. 
Ambroise de Milan. 

Des sacrements : 25. 

Des mystéres : 23. 

Sur saint Luc, I-VI : 45. 

— VII-X : 52. 

AMûièn de Lausanne. 

Huit homélies mariales : 72. 
Anselme db Cantorbéry. 

Pourquoi Dieu s'est fait homme : 91 
Lettre d'ARISTÉE : 39. 
ATHANAS8 d'Alexandrie. 

De l'incarnation du Verbe : 16. 

Deux apologies : 56. 

Discours contre les paiens : 18. 

Lettres à Sérapion : 15. 


Atkénacore. 


Supplique au sujet des chrétiens : 3. 


AUGUSTIN. 


Commentaire de la première Epître 


de saint Jean : 75. 


Basile de Césaréb. 
Homélies sur l'Hexaéméron : 26. 
Traité du Saint-Esprit : 17. 


Baudouin de Ford. 
Le sacrement de l'autel : 93 et 94. 


Cassien, voir Jean Cassien. 
Chartreux. 


Lettres des premiers Chartreux, I : 


Ciémfnt d'Alexandrie. 
Le Pédagogue, I: 70. 
- H : 108. 
Protrcptique : 2. 
Stromate I : 30. 
Stromate II : 35. 
Extraits de Théodore : 23. 
Constance de Lyon. 


Vie de S. Germain d'Auxerre : 112. 


Cyrille d'Alexandrie. 


Deux dialogues christologiques : 97. 


Defensor dp. Ligugé. 
Livre d'étincelles, 1-32 : 77. 
— 33-5! : 86. 
Denys l'Aréopagite. 
La hiérarchie céleste : 55. 


Diadoqub de Photxcé. 
(Euvres spirituelles : 5. 


DIDYMB 1 'Aveucijb. 
Sur Zacharie, I : 53. 
— H-II : 34. 
— IV-V : 85. 
A Diognète : 33. 
Dorofhéb db Gaza. 
Œuvres spirituelles : 92. 
ETfüRTR. 
Journal de voyage : 21. 
EUSERB Dfi CéSARÉE. 
Histoire ecclésiastique, I-IV : 31. 


- V-VII : 41. 
- VIILX : 55. 
— Introduction 

et Index : 73. 


GÉL4SB Pr. 
Lettre contre les lupercales et dix- 
huit messes : 65. 
GRtoOIRB DH NAREX. 
Le livre de Prières : 78. 
Grégoire M! Nysse. 
La création de l'homme : é. 
Vie de Moise : 1. 
Grégoire le Grand. 
Morales sur Job : 32. 
Guillaume db Saint-Thierry. 
Exposé sur le Cantique : 52. 
Traité de la contemplation de Dieu : 
61. 


Hermas. 


Le Pasteur : 53. 


Hilaire de Poitiers. 
Traité des Mystéres : 19. 


HIFPOLYTB DB ROME. 
Commentaire sur Daniel : 14. 
La Tradition apostolique : //. 


Homélies Pascales. 


Tome I : 27. 
— Π: 56. 
— Ш: 48. 
Ignace d'Antioche. 
Lettres : 10. 


Irénéb mj Lyon. 
Contre les hérésies, ПІ : 34. 
Démonstration de la  prédication 
apostolique : 62. 


JPAK Cassten. 
Conférences, I-VII ; 42. 
- VIII-XVII : 54. 
— XVIII-XXIV : 64. 
Institutions : 109. 


Jean Chrysostomb. 
Huit catéchéses baptismales : 50. 
Lettre d'exil : 103. 
Lettres à Olympias : 13. 


Sur l'incompréhensibilité de Dieu : 


28. 
Sur la providence de Dieu : 79. 


Jean Da mascene. 


Homélies sur la Nativité et la Dor- 


mition : 80. 
Jean Moschus. 
Le Pré spirituel : 12. 
Jéróme. 
Sur Jonas : 43. 
Lactancb. 


De la mort des persécuteurs : 39. 
(2 vol.). 


Léon le Grand. 
Sermons, 1-19 : 22. 
— 20-37 : 49. 
-- 38-64 : 74, 


Marius Victorinus. 


68 et 69. 


Maxime ui Confesseur. 
Centuries sur la Charité : 9. 


Mélanlb, voir Vie. 


Méthooe d'Olympb. 
Le banquet : 95. 


Nicétas Stéthatos. 
Opuscules et Lettres : 81. 





Nicolas Cauasilas. 
Explication de la divine liturgie : 


Or iGünb. 
Entretien avec Héraclide ; 07. 
Homélies sur la Genèse : 7. 
Homélies sur l'Exode : 16. 
Homélies sur les Nombres : 29. 
Homélies sur Josué : 71. 


Traités théologiques sur la Trinité : 


4. 


Homélies sur le Cantique : 

Homélies sur saint Luc ; 87. 
Philon d'Alexandrie. 

La migration d'Abraham : 47. 
Philoxünb db Mabsoug. 

Homélies : 44. 
POLYCARPF. DE SmYRNE. 

Lettre et Martyre : 10. 
PIOLÉMO?. 

Lettre à Flora : 24. 
Quodvultdeus. 

Livre des promesses : 
RtaLF. du Maitre. 


101 et 102. 


Tome I: 105. 
— СП: 106. 
— Ill: 107. 


Richard de Saint-Victor. 
La Trinité : 63. 
Rit uel s. 
Trois antiques rituels du Baptéme : 


Romanos 1e Mélode. 
Hymnes, I: 99. 
— II : 110. 
Syméon 1b Nouveau Théologien. 
Catéchéses, 1-5 : 96. 
— 6-22 : 104. 
Chapitres théologiques, gnostiques 
et pratiques : 51. 
Tertvllien. 
De la prescription contre les héré- 
tiques : 46. 
Traité du baptéme : 35. 


Thóoooret de Cyr. 


Correspondance, lettres І-ІІ: 40. 
— lettres 1-95 : 98. 
— lettres 96-147 : 111. 


Thérapeutique des maladies hellé- 


niques : 57 (2 vol.). 


Thécxwte. 

Extraits (Clément d'Alex.) : 23. 
Théophile d'Antiochb. 

Trois lettres à Autolycus : 20. 


Vie de sainte Méianie : 90. 


Egalement aux Editions du Cerf: 
LES ŒUVRES DE PHILON D'ALEXANDRIE 
publiées sous la direction de 
R. Aknau?ez, C. Mondésbrt, J. Pouilloux. 


Texte grec et traduction francaise. 


Volumes déjà parus : 


1. Introduction générale. De opificio mundi. R. Amaldez 


(1961) 
2. Legum allegoriae. C. Mondésert (1962) .............................. 
3. De cherubim. J. Gorez. (1963) ............................................ 


5. Quod deterius potiori insidiari soleat. I. Feuer (1965). 


7-8. De glgantibus. Quod Deus sit immutabilis. A. Mosès 


AIGIS ΑΟ EE a ΟΤΤΟ. 15 
9. De agricultura. J. Pouilioux (1961) .................................... 
10. De plantatione. J. Pouilloux (1963) .................................... 
11-12. De ebrietate. De sobrietate. J. Gorez (1962) ................ 
13. De confusione linguarum. J.-G. Kahn(1963) ..................... 
18. De mutatione nominum. R. Amaldez(1964) ..................... 
19. De somniis. P. Savinel (1962)........................................... . 
21. De losepho. J. Laporte (1964) ........................................... 
23. De Decalogo. V. Nikiprowctzky (1965) ........................... 
26. De virtutibus. R. Arnaldcez., A.-M. Vérilhac, M.-R. Scrvcl 

ει P. Delobre- (1962). 2222 2 reo rete e бақ быт reno tnam ον νεο Наба 
27. De praemiis et poenis. De exsecrationibus. A. Bcckacrt 

(T9 а ο ο ο ο e oo ree s Page eros Uem Eoo se νο 


29. De vita contemplativa. F. Daumas et P. Miqucl (1964) .. 


Sous presse : 


14. De migratione Abrahaml. J. Cazeaux. 


9 оо 
Yi 
14 oe 
15 се 
12 сө 
21 ee 
1 


12 oe 
15,00 


12,60 
12,00 


IMPRIMERIE Л. BONTEM PS, 
LIMOGES (FRANCE) 
Registre des travaux : 
Imprimeur : 1572 ter — Éditeur : 5440 
Dépót légal : 3* trimestre 1965 


